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Je dédie ce livre à tous ceux qui  

le liront, principalement à ma 

conjointe, à mes enfants, à mes 

petits-enfants et à mes arrière-

petits-enfants. 

 

Dédicace  

 

Souvenons-nous de tous ceux et celles qui nous précèdent, de leurs qualités, de leurs défauts, 

de leurs succès, de leurs échecs, et surtout de leur persévérance. 

 

En toute amitié, je vous offre le résultat de mes recherches qui ont duré près de 30 ans, sur 

les descendants de : 

 Vertume Messier et Victoria/Angélina Messier,  

 Alphonsine Messier et François-Xavier Blain, 

 Rose-de-Lima Messier et Louis-Félix Bourgouin, 

 Jean-Baptiste Messier, Aurore Therrien et Edmire/Elmire Nault. 

 

Bonne lecture! 

 

—————————————————————————————————————————— 

 

Let us remember all those who precede us, their qualities, their faults, their successes, their 

failures, and especially their perseverance. 

 

In all friendship, I offer you the result of my research, which lasted almost 30 years, on the 

descendants of:  

 Vertume Messier and Victoria/Angélina Messier,  

 Alphonsine Messier and François-Xavier Blain, 

 Rose-de-Lima Messier and Louis-Félix Bourgouin, 

 Jean-Baptiste Messier, Aurore Therrien and Edmire/Elmire Nault. 

 

Good reading! 
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Je veux remercier tous ceux et celles qui ont collaboré d’une façon spéciale  

à la cueillette des données et à la production de ce livre.  

  

En particulier, je remercie : 

  

Michèle Desrosiers, ma conjointe, pour ses conseils, 

Simone Messier, les travaux généalogiques d’Armand Messier, son frère, sur les Messier, 

Lise G. Côté, famille de Vertume Messier et d’Angélina/Victoria Messier, 

Lise Bresse, famille de Marie-Jeanne Lambert et de Roger Bresse, 

Pierrot Lambert, famille de Léontine Messier et Josaphat Lambert, 

Thérèse Messier, famille de Joseph Messier et de Rose-Amande Hamel, 

Claire Messier, famille de Rosario Messier et d’Edna Lemire, 

Donat Messier, famille de Wilfrid Messier et d’Yvonne Pelletier, 

Marie-Paule Messier, famille de Bernadette Messier et de Roméo Messier, 

Mariette Lavoie, famille de Juliette Messier et de Camille Cloutier, 

Marie-Paule Cloutier, famille d’Angélina Messier et de Robert Cloutier, 

Rita Messier, famille de Jean-Baptiste Messier et d’Edmire/Elmire Nault, 

Lise Ferron, biographie et photos de familles, 

Réginald Bourgouin, famille de Rose-de-Lima Messier et de Louis-Félix Bourgouin, 

 

et tous les autres que j’ai pu oublier qui m’ont été d’une grande utilité. 

Remerciements 
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Comme vous pourrez le voir sur la lignée généalogique, Michel Messier et Anne 

Lemoyne s’installent à Montréal et à Varennes.  
 

Plusieurs générations vivent à Varennes avant de se disperser. Plusieurs ont pas-
sé par St-Hyacinthe, St-Ours, St-Jude, St-Barnabé-Sud, St-Hugues, St-Louis, St-

Aimé, St-Marcel-de-Richelieu, Bromptonville, etc. Voilà, on vole de ses propres 

ailes pour la découverte de nouveaux horizons ! 
  

Dans ce document, je vais tenter de vous faire connaître davantage le chemine-
ment de 4 familles issues de Zacharie/Azarie Messier dit St-François et de Catheri-

ne Lamoureux, à l’exception d’Azarie St-François/Messier et de Marie-Anne/Anna Trahan, Théodule Mes-

sier et de ses 3 épouses, de Rosilda Messier et de Félix Lavallée, de Joseph Messier et Georgina Giguère 

et de Catherine Messier et d’Antoine Loiselle, qui font partie des tomes 1 et 2. Malheureusement, vous 
constaterez qu’il me manque certaines informations. 

  
En parcourant ce document, vous prendrez connaissance de tout ce que j’ai pu trouver et tout ce qui 

m’a été déclaré.  

  
Lorsque ma mère est décédée le 16 avril 1984, elle a laissé un petit livre noir à chacun de ses enfants. 

On y retrouvait tous les enfants et les petits enfants de ses frères et de ses sœurs et de ceux de mon 
père ainsi que de la génération précédente. Quand j’ai pris connaissance de ses archives, je me suis 

dit : c’est ce que je vais faire à ma retraite, de la généalogie.  

  
Plusieurs vont se rappeler qu’en 1990, j’ai communiqué avec plusieurs descendants vivants de Zacharie 

et de Catherine. Aux premiers contacts, environ 25 % des Messier ont répondu à mes demandes. De-
puis 1992, année de ma retraite, j’ai continué à contacter les Messier, j’ai consulté des répertoires de 

généalogie et j’ai compilé ce que vous allez retrouver.  
  

Je dois dire que j’ai eu une bonne collaboration de plusieurs tantes et oncles et de plusieurs de vos tan-

tes ou grands-tantes, mais malheureusement, une bonne partie de ces gens-là sont déjà partis pour un 
monde meilleur et ils ne verront pas le produit final. Je remercie tous ceux qui m’ont aidé d’une façon 

ou d’une autre à produire ce livre.  
   

Il se peut que vous trouviez certaines irrégularités. Je vous prie de m’en excuser et je vous demande de 

me les rapporter. Je verrai à les corriger dans une prochaine édition, s’il y en avait une.  
 

L’Association des Familles Messier a aussi créé un site que vous pouvez consulter gratuitement. Je vous 
conseille de le faire et d’en prendre connaissance page par page. Vous y découvrirez des sujets intéres-

sants. Ce sera une façon d’en découvrir un peu plus sur nos origines et d’encourager ceux et celles qui 
se dévouent à la cause des Messier. 

 
https://www.famillemessierfamily.org/  

 

 

 

Message de l’éditeur 

https://www.famillemessierfamily.org/
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  Mariages Conjointes 

 
0- David Vers 1639 Marguerite Barc 

  St-Denis-le-Thiboult  
  Rouen, Normandie 

 

1- Michel 25 février 1658 Anne Lemoyne 
 Sieur de St-Michel Montréal, Notre-Dame  Pierre et Judith Duchesne 

 
2 François-Michel 10 février 1706 Marie-Anne Amiot 

 Seigneur du Cap St-Michel Varennes  Jean-Baptiste et Geneviève Guyon 
 

3- Jean-Baptiste 19 novembre 1731 Marie-Anne Mongeau 

  Varennes  Jean-Baptiste et Élisabeth Bonnedeau 
 

4- François 2 février 1761 Marie-Anne/Louise Petit 
 dit St-François Varennes  Louis et Marie-Anne Meunier 

 

5- François 4 février 1788 Marie-Josephte Brisset 
 dit St-François Varennes  Joseph et Véronique Collet 

 
6- Pierre 4 février 1822 Marie-Angélique Chapdelaine 

 dit St-François St-Ours  Jean-Baptiste et Marie-Angélique  
     Girouard 

 

7- Zacharie/Azarie * 10 août 1863 Catherine Lamoureux 
 dit St-François St-Jude  Emmanuel et Marie Deguire 

  
8- 12 enfants * : 

 

 Azarie (Marie-Anne/Anna Trahan et Dorilla Hébert) (voir tome 1) 

 Théodule (Victorine Lafrenaye, Mathilde Lafrenaye et Marie Sophie Bonin) (tome 2) 

 Anonyme 

 Rosilda/Exilda (Félix Lavallée) (tome 2) 

 Joseph (Georgina Giguère) (tome 2) 

 Catherine (Antoine Loiselle) (tome 2) 

 Vertume (Victoria/Angélina Messier) (tome 3) 

 Marie-Louise 

 Alphonsine (François-Xavier Blain) (tome 3) 

 Rose-de-Lima ( Louis-Félix Bourgouin) (tome 3) 

 François  

 Jean-Baptiste (Aurore Therrien et Edmire/Elmire Nault) (Tome 3) 

Lignée généalogique de Zacharie/Azarie Messier/St-François 
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Vertume Messier et Victoria/Angélina Messier  

Descendants des 2 frères venus de la Normandie vers 1650 

Vertume Messier naît à St-Aimé le 1er septembre 1872 et est baptisé 2 jours 

après. Il est le 7e des 12 enfants de Zacharie/Azarie et de Catherine Lamoureux. 
Il est un descendant de Michel. 

 
Le 26 février 1895, à St-Eugène-de-Grantham, il épouse Victoria alias Angéli-

na Messier née le 27 août 1876 à Ste-Brigide et baptisée à Farnham le lende-

main, fille de Timothée et de Marie-Hermine Choquette. Elle est de la lignée de 
Jacques, frère de Michel. 

 
Après leur mariage, ils s’installent au village St-Marcel-de-Richelieu où ils ont 

neuf de leurs 14 enfants. 
 

Léontine Messier, née le 14 janvier 1896, épouse Josaphat Lambert, fils de Napoléon et d’Élia/Léa 

Blain le 2 octobre 1917 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville. (10 enfants : Marguerite, Marie-Jeanne, 
Gérard, Fernand, Georgette, Léo et 4 enfants décédés à la naissance). Léontine décède le 16 janvier 

1934 et Josaphat Lambert le 2 novembre 1970 à Bromptonville. 
 

Édéas Messier, né le 25 février 1897, décède le 14 mai 1974 à Bromptonville. Il a été appelé pour aller 

à la guerre de 1914-1918 mais n’a jamais combattu. 
 

Rosario Messier, né le 26 octobre 1898, épouse Edna Lemire, fille d’Antonio et de Florina Chartier, le 
18 octobre 1927 à Sanford Maine. Il décède le 14 novembre 1989 et Edna le 2 février 1972 à Brompton-

ville. (2 enfants : Jeannette et Claire) 
 

Wilfrid Messier, né le 4 février 1900, épouse Yvonne Pelletier, fille d’Onésime et d’Hermine Bibeau, le 

2 juillet 1928 à St-Georges-de-Windsor. (14 enfants : Thérèse, Laurette, Monique, Irénée, Irène, Made-
leine, Angèle, Marie-Ange, Georges, Georges, Donat, Lise, Bernadette et Daniel). Wilfrid décède le 22 

décembre 1986 et Yvonne Pelletier en 2000 à Windsor. 
 

Philippe Messier, né le 16 août 1901, est ordonné prêtre le 7 juillet 1929 à Sherbrooke. Il est profes-

seur de mathématique et de chimie au Séminaire St-Charles-Borromée de 1925 à 1969. Il décède le 15 
juin 1981 à Sherbrooke. 

 
Joseph Messier, né le 10 février 1903, épouse Rose-Amande Hamel, fille d’Alméda et de Joséphine 

Lavigne, le 21 février 1933 à East Angus. (16 enfants : Paul-Émile, Gisèle, Thérèse, Jean-Marie, Louis-

Philippe, Laurent, Marc-André, Céline, Gérard, François, Rita, Claude, Marguerite, Denis, Michel et Clai-
re). Joseph décède le 1er juin 1977 à Greenlay et Rose-Amande Hamel le 28 mars 1993 à Windsor. 

 
Bernadette Messier, née le 1er septembre 1904, épouse son cousin Roméo Messier, fils de Joseph et 

de Georgina Giguère, le 2 juillet 1928 à Bromptonville. (9 enfants : Marie-Paule, Jeanne-d’Arc, Jean-
Louis, Jeanne-Mance, Georges-Émile, Denise, Pauline, Carmel et Dolorès). Bernadette  décède le 4 sep-

tembre 1992 et Roméo le 6 août 1984 à Joliette et ils sont inhumés à St-Gabriel-de-Brandon. 

 
Alice Messier, née le 29 avril 1906, décède le 3 avril 1908 à St-Marcel-de-Richelieu. 

 
Yvonne Messier, née le 2 décembre 1907 épouse Conrad Cloutier, camionneur, fils de Raymond et de 

Marie-Louise Hudon, le 22 août 1938 à Bromptonville. (6 enfants adoptifs : Cécile, Marie-Marthe, Jean-

Guy, Marie-Reine, Jacques et Marielle). Yvonne décède le 7 septembre 1987 à Sherbrooke et Conrad 
Cloutier le 5 décembre 1951 à Windsor. 
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Vertume Messier et Victoria/Angélina Messier  

Descendants des 2 frères venus de la Normandie vers 1650 

Vers 1909, la famille déménage à Bromptonville où 5 enfants s’ajoutent. 

 
Alice Messier, née le 14 février 1910, épouse son cousin, Arsène Messier, fils de Joseph et de Georgi-

na Giguère le 12 août 1978 à Bromptonville. Elle décède le 26 mai 1995 à St-Louis de Richelieu et Arsè-
ne le 17 janvier 2001 à St-Hyacinthe. 

 

Armand Messier, né le 16 janvier 1912, épouse Doria/Dorilla Dufresne, fille d’Eugène et d’Émilia Ouel-
lette, le 24 octobre 1936 à Bromptonville. (16 enfants : Jacqueline, Pauline, Gilles, Anne-Marie, Paul-

André, Jacques, Gérard, Lucie, Suzanne, Marcel, Denis, Solanges, Chantale et 3 enfants décédés à la 
naissance). Armand décède le 18 mai 1997 et Doria, le 31 janvier 2008, à Sherbrooke. 

 
Danias Messier, né le 20 mars 1914, épouse Rosa Guay, fille de Ludger et d’Arline Morissette, le 22 

août 1938 à St-François-Xavier-de-Brompton. (3 enfants adoptifs : Roger, Maurice et Nicole). Danias 

décède le 30 juillet 1981 et Rosa Guay le 25 janvier 1996 à Bromptonville. 
 

Juliette Messier, née le 12 juillet 1916, épouse Camille Cloutier, frère de Conrad, le 27 septembre 
1939 à Bromptonville. (9 enfants : Jeanne-d’Arc, Marie, Alice-Marie, Michelle, Yvon, André, Marcel, Ri-

chard et Jacinthe). Juliette décède le 27 février 2012 à Sherbrooke, Camille, le 18 avril 1969 à Windsor. 

 
Angélina Messier, née le 6 septembre 1919, épouse Robert Cloutier, fils de Frédéric et d’Albina Choi-

nière, le 23 août 1939 à Bromptonville. (8 enfants : Marie-Paule, Angéla, Louis-Philippe, Jean-Yves, Ga-
briel, Danielle, Bernard et Mario). Angélina décède le 23 février 2005 et Robert, le 18 mai 2007 à Sher-

brooke . 
 

De stature imposante, Vertume, cet homme vaillant, gagne la vie de sa famille en travaillant comme 

voiturier et forgeron. À l’occasion, à St-Marcel-de-Richelieu, il fabrique des cercueils et dans des circons-
tances particulières, il embaume.  

 
Vers 1909, on nous raconte que sa famille et celle de sa sœur Alphonsine quittent St-Marcel par train 

pour aller s’installer dans le 4e rang de Bromptonville. Il achète à cet endroit une ferme laitière où cinq 

autres enfants voient le jour. Avec l’aide de son épouse et des aînés de la famille, il fait l’élevage de va-
ches laitières, pratique la culture maraîchère et exploite une érablière. Le surplus des produits de la fer-

me est vendu au marché de Sherbrooke. Tous les fils sont cultivateurs, à l’exception de Philippe qui 
choisit la prêtrise. 

 

Vertume consacrera beaucoup de temps à sa communauté. Il sera d’abord président de la Commission 
scolaire du canton de Brompton de 1915 à 1921. Par la suite, il deviendra échevin de 1915 à 1917 et  

maire du même canton de 1918 à 1927. Il acceptera aussi la tâche de préfet du comté de Richmond. 
 

En 1945, ses enfants organisent une fête pour le 50e anniversaire de mariage du couple.  
 

Sous le poids des années et à la suite d’un cancer, ses forces dépérissent. Il décède le 12 février 1948, 

à l’âge de 75 ans. Il faut se rappeler que 30 ans auparavant, atteint d’un cancer, il avait été condamné 
par les médecins. Il est allé voir le frère André à l’Oratoire St-Joseph de Montréal avec son beau-frère 

François-Xavier Blain. Sur les conseils du frère André, il a pris un bon steak avant de revenir à la mai-
son. Vous connaissez la suite. Son épouse ferme les yeux le 23 octobre 1950. Ils reposent en paix au 

cimetière de Bromptonville. Ils laissent à la postérité une nombreuse lignée de descendants. 
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Vertume Messier et Victoria/Angélina Messier  

Descendants des 2 frères venus de la Normandie vers 1650 

 

La ferme paternelle à Bromptonville Édéas Messier aurait été appelé pour 
aller à la guerre de 1914-1918 

Le 23 août 1939, au mariage d'Angélina Messier, fille de Vertume et d’Angélina Messier 
Arrière : Josaphat Lambert, Wilfrid, Édéas, Armand, Danias, Joseph et Rosario Messier et Conrad Cloutier 
Centre : Roméo, Bernadette, Yvonne Pelletier, Dorila Dufresne, Alice, Rosa Guay, Rose-Amande Hamel,  

Edna Lemire, Yvonne, Juliette et Camille Cloutier.    
Avant : Vertume Messier, Angélina/Victoria, Philippe et Angélina Messier et Robert Cloutier 
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Vertume Messier et Victoria/Angélina Messier  

Descendants des 2 frères venus de la Normandie vers 1650 

Famille de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier (vers 1922) 
Debout : Bernadette, Wilfrid, Philippe, Joseph, Rosario et Yvonne 

Au centre : Armand, Alice et Danias 
En avant : Édéas, Angélina, Vertume, Juliette, Victoria/Angélina, Danias et Léontine 

Au village St-Marcel-de-Richelieu, résidence de Vertume et d’Angéli-
na Messier. À droite, c’était la boutique de forge. On remarque quel-
ques modifications depuis 1909, date du départ pour Bromptonville.  

(photo prise le 16-09-2015) 
 

La famille de Vertume et de Victoria/
Angélina Messier vers 1910 à Bromptonville 
Arrière : Rosario, Victoria, Vertume, Léonti-
ne et Édéas. Centre : Joseph, Philippe et 

Wilfrid. Avant : Bernadette, Alice et Yvonne 
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Vertume Messier et Victoria/Angélina Messier  

Descendants des 2 frères venus de la Normandie vers 1650 

 

50e anniversaire de mariage de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier en 1945 à Bromptonville 

Maison à Bromptonville  
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Léontine Messier et Josaphat Lambert 

 

Léontine Messier, née le 14 janvier 1896 à St-Marcel-de-Richelieu, 

est l’aînée de 14 enfants de Vertume et de Victoria/Angélina Messier. 
Elle épouse Josaphat Lambert, fils de Napoléon et d’Élia/Léa Blain le 

2 octobre 1917 à Bromptonville. Josaphat naît le 17 juillet 1896 à St-
Marcel-de-Richelieu. 

 

Ils ont 10 enfants à Bromptonville :  
 

Marguerite Lambert, née le 25 novembre 1919, a 6 enfants avec  
Narcisse Boisvert.  

 
Marie-Jeanne Lambert, née le 16 mai 1921, a 6 enfants avec Roger 

Bresse. 

 
Gérard Lambert, né le 16 septembre 1922, a 4 enfants avec Pauline 

Rousseau.  
 

Fernand Lambert, né le 9 septembre 1924, a 9 enfants avec Diana 

Longpré. 
 

Georgette Lambert, née le 7 mai 1926, a une fille avec Raymond Pomerleau.   
 

Léo Lambert, né 19 août 1928, épouse Jeannine Vermette. Ils n’ont pas d’enfant.  

 
4 garçons Lambert décèdent à la naissance : 6 mars 1918, 5 août 1927, 9 juin 1930 et 7 octobre 

1932.  
 

Josaphat Lambert est cultivateur à Bromptonville et employé de Pure Milk à Sherbrooke. 

 
Léontine Messier décède le 16 janvier 1934 à Bromptonville. Après le décès de son épouse, Josaphat 

Lambert épouse Émilia Beaudet, veuve d’Arsène Bouffard et fille d’Alexandre et de Cédulie Patient, le 14 
novembre 1936 à la Cathédrale St-Michel de Sherbrooke. Émilia Beaudet, née le 3 avril 1905 à St-Elie-

d’Orford, est décédée le 8 août 1937 à Sherbrooke. Elle est inhumée le 11 à St-Élie-d’Orford. 

 
Le 14 juin 1958, à l’église du Christ-Roi de Sherbrooke, Josaphat épouse en 3es noces, 

Anita/Anna St-Jean, fille de Placide et de Rose-de-Lima Sévigny. Anita St-Jean, née le 12 
janvier 1911 à Richmond, est décédée le 16 septembre 2005, à l’âge de 94 ans et 8 

mois, à Sherbrooke et elle est inhumée à Richmond le 23.  

 
Josaphat Lambert décède le 2 novembre 1970. Il est inhumé avec son épouse à Bromp-

tonville. 
 

La famille de Léontine Messier et de Josaphat Lambert a été préparée avec la bonne col-
laboration de Pierrot Lambert et de Lise Bresse. Merci! 

 

 
 

 
 

 

Anita St-Jean 
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Marguerite Lambert et Narcisse Boisvert 

 

Marguerite Lambert, née le 25 novembre 1919 à Bromptonville, est la 2e 

enfant de Josaphat et de Léontine Messier. Elle épouse Narcisse Boisvert fils 
de Gédéon et de Zoé Tétreault, le 16 juin 1945 au Christ-Roi de Sherbrooke. 

Narcisse naît le 22 juin 1918 à Bromptonville.  
 

Ils ont 6 enfants à Sherbrooke : 

 
Michèle Boisvert, née le 7 janvier 1946, épouse Florent Pelchat, fils de Lucien 

et d’Émilienne Lemieux, le 16 juillet 1966 à Cœur-Immaculée-de-Marie de Sher-
brooke. 

 
Ils ont 3 enfants à Sherbrooke :  

 

Éric Pelchat, né le 12 février 1969, a un fils avec Rachel Bélanger : Marc-Antoine Bélanger, né le 26 août 
2002. En 2017, ils vivent à St-Bruno-de-Montarville. 

 
Marie-Claude Pelchat, née le 28 avril 1970 a un fils : Alexandre Delorme, né le 27 février 1998. Ensuite, 

avec Kaan Inal, ils ont une fille Emma, née le 26 décembre 2008. En 2017, ils vivent à Waterloo, ON  

 
Isabelle Pelchat, née le 9 novembre 1972 a deux garçons avec Luc Lapointe : Thomas, le 23 mars 2000 

et Mathias, le 25 août 2002. 
 

Michèle a suivi un cours d’infirmière auxiliaire ce qui lui a permis de travailler pendant 32 ans à l’Hôpital 
Hôtel-Dieu de Sherbrooke et 14 ans dans une résidence de personnes âgées atteintes de démence. À 65 

ans, elle a pris sa retraite et suivi des cours de peinture. Elle dit qu’elle a aussi pu profiter de sa belle 

famille et de ses petits-enfants. 
 

Richard Boisvert, né le 20 janvier 1947, épouse Lise Marchand, fille de Cléomen et de Rose-Alba Bes-
sette, le 19 juillet 1969 à l’église Cœur-Immaculée-de-Marie.  

 

À Sherbrooke, ils ont 2 enfants : Nancy Boisvert, le 30 janvier 1971 et Sonia Boisvert, le 5 février 1974. 
Sonia a un conjoint, Serge Dumas. 

 
Richard a travaillé une bonne partie de sa vie à la Dominion Textile à Sherbrooke. À la suite d’un cancer 

du poumon, il décède le 28 avril 2010 à Sherbrooke. À sa demande, il n’y a pas eu d’exposition ni de 

funérailles. Il a été inhumé dans les Jardins de la Coopérative Funéraire de l’Estrie, rue 24 Juin, Sher-
brooke. 

 
À la suite de son décès, voici le message que tous ensemble, parents et amis, lui ont laissé : Quand on 
parcourt le chemin de la vie avec ceux qu’on aime, la traversée est toujours plus importante que la des-
tination. Nous t’aimons, tu as su marquer nos vies!  
 

Serge Boisvert, né le 2 mai 1949, épouse une infirmière, Colette Plourde, fille d’Alide et de Pauline 
Hélie, le 17 juillet 1971 à Ste-Famille de Sherbrooke. Colette naît en 1951.   

 
Après avoir suivi des cours de formation dans le domaine des assurances à St-Hyacinthe et à Drum-

mondville, il a pratiqué sa profession principalement à Montréal. 

 
Serge était un passionné de sport et de musique. Il jouait de la guitare et faisait partie d’un groupe. À la 

suite d’un accident de motoneige le 1er mars 1978, il a dû être amputé d’un bras. Finie cette passion! 
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Serge et Colette ont 2 enfants : Hugues Boisvert, né le 5 déc 1975, vit avec Lynda Ouimet à Mascouche. 

 
Mathieu Boisvert, né en 1978, a 2 enfants avec Geneviève Lapointe : Xavier né le 20 novembre 2008 et 

Thierry, le 28 décembre 2010. 
 

Serge est décédé le 5 septembre 2015 à Sherbrooke. Lors de son décès, des recommandations ont été 

faites pour traduire nos témoignages de sympathie par des dons à la Fondation des maladies du cœur 
et de l’AVC. 

 
Réjean Boisvert, né le 25 avril 1952, épouse Josée Piciuccio, fille d’Antonio et d’Eligia Piciuccio, le 15 

septembre 1973 à St-Jean-Baptiste de Sherbrooke. Elle est née le 8 février 1951 à Beneveto. Elle a vécu 
jusqu’à l’âge de 5 ans dans le village de San Giorgo de la Molara, près de Naples, Italie. Elle est arrivée 

au Canada avec sa mère en 1956 pour rejoindre sa famille installée à Sherbrooke. 

 
Ils ont 2 enfants : David Boisvert, né le 1er avril 1976 et Alexandra Boisvert, le 18 février 1980. Cette 

dernière est décédée en septembre 1982, à la suite d’un accident. 
 

David Boisvert à 3 enfants, dont 2 avec une première conjointe  Sophie Labbé : Mégane, le 16 juin 2002 

et Nathan, le 26 avril 2004 et la dernière avec Liberty McCulsky : Sierra, le 11 juin 2009. 
 

Réjean connait bien le CHU de Sherbrooke pour y avoir travaillé pendant plus de 35 ans où il a occupé 
plusieurs postes : préposé à la stérilisation, messager, commis intermédiaire aux salaires, préposé aux 

soins infirmiers et finalement, il est revenu au Service des salaires. Il a pris sa retraite le 7 juillet 2007. 
 

Jocelyn Boisvert, né le 25 avril 1952, épouse Sylvie Roy, fille de Léopold et de Claire Geoffroy, le 20 

septembre 1980 à Notre-Dame-du-Perpétuel-Secours de Sherbrooke. Sylvie Roy naît le 13 juillet 1956 et 
décède le 5 février 2008. 

 
Ils ont 2 enfants : Pamela Boisvert, née le 5 mai 1981, a 3 enfants avec François-Xavier Bilodeau-Fiset : 

Édouard, le 21 juillet 2008, Alice, le 10 juin 2010 et Antoine, le 21 août 2012.  

 
Joey Boisvert, né le 20 janvier 1984, a 2 enfants avec Laurence Beaudet : Daphnée, le 27 septembre 

2007 et Jacob, le 2 avril 2011. 
 

Jocelyn vit maintenant avec Lise Perreault. 

 
Sur le plan travail, on peut considérer Jocelyn comme un polyvalent. Il étudie pour devenir électricien, 

mais n’a jamais touché à ce domaine. Il a travaillé dans une pharmacie, chez Laramée avec son père, 
dans le textile pendant 15 ans, dans le domaine de l’assurance-vie, dans la céramique 7 à 8 ans, chez 

Bombardier, chez Dettson dans le Parc industriel de Sherbrooke, etc. En mars 2013, comme son em-
ployeur manquait de travail, il a été mis en arrêt de travail. 

 

Guylaine Boisvert, née le 10 février 1960, épouse un conseiller financier, André Chicoine, fils de Gé-
rard et de Rita Therrien, le 9 juin 1979 à Ste-Famille de Sherbrooke. André naît le 4 juin 1954. 

 
Ils ont deux fils à Sherbrooke : Sébastien Chicoine, né le 31 janvier 1980, vit à Sherbrooke. Il est ana-

lyste en informatique à la faculté de médecine de l’Université de Sherbrooke. Il est marié avec Julie Pro-

teau, le 22 juillet 2006. Elle naît le 12 février 1980 à Sherbrooke, fille de Rénald et de Diane Veilleux. 
Elle est agente de conformité pour les garderies en milieu familial à Fleurimont. Ils ont 2 enfants : Tho-

mas né le 29 juin 2008 et Laurie, le 29 avril 2010. 
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Nicolas Chicoine, né le 25 octobre 1981, n’est pas marié. Il vit à Montréal où il travaille pour Sun Medias 

en soutien informatique. 
 

Après avoir terminé ses études, Guylaine travaille comme agente administrative dans les hôpitaux de 
Sherbrooke : St-Vincent, Hôtel-Dieu et ensuite au CHUS de Fleurimont. Actuellement, elle est à la récep-

tion du département de radio-oncologie. Son conjoint est planificateur-financier à la mi-retraite pour la 

Financière Liberté 55. 
 

Narcisse Boisvert décède le 20 octobre 1974 à Sherbrooke. Marguerite Lambert décède le 18 septembre 
2014 à l’IUGS Pavillon St-Vincent, Sherbrooke. À son décès, elle avait 17 arrière-petits-enfants. 

 
 

Eric et Marc-Antoine 
Pelchat ainsi que 
Rachel Bélanger 

Kaan Inal, Marie-Claude 
Pelchat, Alexandre De-
lorme et Emma Inal 

Isabelle Pelchat, Thomas,  
Luc et Mathias Lapointe 

Michèle Boisvert et Florent Pelchat 

Richard Boisvert et Lise Marchand 

Richard Boisvert Lise Marchand Nancy Boisvert Sonia Boisvert 

Serge, Réjean, Jocelyn,  
Richard et Michèle Boisvert,  
Marguerite Lambert, Guylaine 
Boisvert, en 1995  
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 Serge Boisvert et Colette Plourde 

Famille de Serge Boisvert et de Colette 
Plourde vers 2012 

Lynda Ouimet  
et Hugues Boisvert 

Mathieu Boisvert et Geneviève Lapointe et 
leurs enfants : Xavier et Thierry 

Jocelyn Boisvert, Sylvie Roy et Lise Perreault 

Pamela Boisvert et François-
Xavier Bilodeau-Fiset 

Famille de Pamela Boisvert : Pamela, Alice, Édouard, 
Antoine, François-Xavier Bilodeau-Fiset et son père 

Joey, Jacob et Daphnée Bois-
vert et Laurence Beaudet 

Réjean Boisvert et Josée Guiseppa Piciuccio 

Nathan, David, 
Sierra et Mégane 

Boisvert 

Guylaine Boisvert et André Chicoine,  
Nicolas Chicoine, Julie Proteau, Sé-
bastien, Laurie et Thomas Chicoine 

Guylaine Boisvert  
et André Chicoine 

Stefany  
Boisvert 

Nathan et Mégane 
Boisvert avec leur 

mère, Sophie Labbé 

Sierra Boisvert ,  
Liberty McCalsky  
et David Boisvert 
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Marie-Jeanne Lambert, née le 16 mai 1921 à Bromptonville, est la 3e enfant 

de Josaphat et de Léontine Messier. Elle épouse Roger Bresse, fils de William et 
de Marie Lauzon, le 19 juin 1943 au Christ-Roi de Sherbrooke. Roger naît le 4 avril 

1924 dans cette ville. Il est chauffeur de taxi. Il décède le 28 mars 2002 à Sher-
brooke. Ils ont 3 enfants à Sherbrooke et 3, à Ascot Corner : 

 

Lise Bresse, née le 12 octobre 1947, épouse Gaétan Richard, fils d’Antonio et de 
Marie-Anne Quirion, le 16 octobre 1965 à l’église St-Stanislas-de-Kotska d’Ascot 

Corner. Il naît le 30 avril 1945 à Lampton.  
 

Ils ont 2 enfants à Sherbrooke et Ascot Corner : François Richard, né le 3 septembre 1966, a vécu avec 
Anne-Marie Aduriz de 1999 à 2005 et depuis 2005, sa copine est Carmen Chicoine, née le 14 novembre 

1966 à Ascot Corner, fille de Georges et de Cécile Blanchette. 

 
Nathalie Richard, née le 5 décembre 1967, vit avec Jacques Lapointe, fils de Gérard et de Denise Lizée, 

depuis 1997 à Fleurimont. Il est né le 12 mai 1965 à Ste-Marguerite-de-Lingwick. Il a un fils d’une union 
précédente : Dave né le 3 avril 1992 qui a un fils Malek en 2018. 

 

Ensuite, Lise Bresse a un fils à Sherbrooke avec Grégoire Lagrange, fils de Jean Dary Lagrange et de 
Rita Perreault. Grégoire naît à Vallée-Jonction le 8 novembre 1948.  

 
Leur fils, Steve Lagrange, né le 20 août 1979, a 2 enfants avec Stéphanie Cadieux, née le 23 novembre 

1982, fille de Robert et de Micheline Gaudreau : Charlie Lagrange, le 18 septembre 2012 et Romie La-
grange, le 13 octobre 2013. Les 4 sont nés à Sherbrooke. Steve Lagrange est camionneur et Stéphanie 

Cadieux voit à l’entretien ménager pour de grandes entreprises locales. 

 
Avant leur retraite, Lise Bresse était téléphoniste réceptionniste, Gaétan Richard, métallurgiste aux Ate-

liers d’usinage Sorel-Tracy et Grégoire Lagrange, commis-vendeur pour Coca-Cola. 
 

France Bresse, née le 14 mars 1950, épouse Bertrant Ash, fils de Gérard et d’Yvonne Dubois, le 14 

juin 1969 a Ascot Corner, où ils ont 3 enfants :  
 

Stéphane Ash, né le 18 avril 1970, a un fils avec Josée Falardeau à Sherbrooke : Michael Ash, le 5 avril 
1998. Ce dernier qui est cuisinier à la Brasserie Seigneurie à Sherbrooke, vit avec Alexandra Simard de-

puis le 2 septembre 2015. Elle travaille dans un magasin de vêtements Urban Planet à Sherbrooke. 

 
Ensuite, Stéphane a 3 enfants avec Émilie Asselin à Sherbrooke : William Ash, le 15 mai 2008. Zachary 

Ash, le 25 mars 2011 et Loralie Ash, le 10 décembre 2013.  
 

Karolyne Ash, née le 24 janvier 1973, à 3 enfants avec Roger Riendeau : Maxime Riendeau, Joanie 
Riendeau et Tommy Riendeau. Joanie a une fille avec François Bouchard : Océane en janvier 2016. 

 

Dominic Ash, naît le 25 juillet 1977. Depuis le 7 juillet 2018, sa conjointe est Nancy Desrochers. Dominic 
est technicien chez Roulotte Évasion. 

 
Bertrant Ash, homme de maintenance, naît le 9 mai 1942 à Ascot Corner. 

 

En mai 2017, France Bresse a été reconnue par les Chevaliers de Colomb d'Ascot Corner, grande béné-
vole de l'année 2016-2017, pour son excellent travail dans l'ombre. Bravo! 
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Jacques Bresse, né le 5 septembre 1951, épouse Claire Blouin, fille de Lucien et de Blanche St-Pierre, 

le 29 mai 1976 à East Angus, où Claire naît le 6 avril 1956. Il est ingénieur en épuration des eaux. 
 

Le 1er novembre 1985, civilement à Sherbrooke, Jacques Bresse épouse une coiffeuse, Lise Shank, fille 
de Roger et de Mariette Dusseault. Lise naît le 8 juin 1956 à Sawerville. 

 

Il vit maintenant avec Louise Gagné. 
 

Lucy Bresse, née le 19 avril 1954, épouse Gaétan Côté, fils de Léopold et d’Ella Côté, le 16 septembre 
1972 à Ascot Corner. Gaétan naît le 8 octobre 1944 à Sherbrooke, où ils ont 2 enfants :  

 
Cindy Côté, née le 29 juin 1979, a 3 enfants à Québec avec Dino Cormier né à Murdochville : Sara-

Jeanne Cormier (2009), Louis-Charles Cormier (2012) et Henri-Philippe Cormier (2014). 

 
Cindy est avocate à Québec. 

 
Jean François Côté, né le 10 janvier 1983 a pris la relève dans l’entreprise de son père comme graveur 

de monuments en Ontario. Il épouse Becky White en septembre 2018. 

 
Lucy Bresse est secrétaire de direction et assistante administrative chez CIUSSS de l'Estrie - CHUS. Son 

conjoint est Oneil Demers. 
 

Alain Bresse, né le 14 janvier 1957, épouse Sylvie Asselin, fille de Jean-Louis et de Thérèse Dugal, le 
10 juillet 1976 à St-Stanislas-Kostka d’Ascot Corner. Sylvie, une préposée aux bénéficiaires, naît le 3 

avril 1957 à Sherbrooke, où ils ont 2 enfants :  

 
Patrick Bresse, né le 1er mars 1975, épouse Sonia Rancourt à Martinville. Le 4 décembre 2001 à Sher-

brooke, ils ont des triplets : Amélia, Maryanne et Rosalie Bresse. Sonia travaille chez Peinture et Pièces 
d'autos D.R., Sherbrooke. 

  

Josée Lise Bresse, née le 19 août 1979, a une fille avec Carl Marceau : Audrey-Kim Marceau, née le 16 
mai 2004 à Sherbrooke. Josée Lise, qui travaille dans un centre dentaire, vit avec Vincent Joyal, né le 9 

décembre 1980 à Sherbrooke. Il est le fils de Robert et de Lise Bolduc. Carl Marceau, né le 25 février 
1980 à Sherbrooke, est le fils de Laurent et de Solange McElravy. 

 

Alain Bresse, un manœuvre, vit actuellement avec Chantal Doyon. 
 

Suzanne Bresse, née le 13 septembre 1958, épouse Claude Lefebvre, fils de Donat et de Pauline Plan-
te, le 17 juin 1978 à St-Stanislas-Kostka d’Ascot Corner. Claude naît le 10 avril 1957 à Sherbrooke, où ils 

ont 2 enfants :  
 

Hugues Lefebvre, né le 26 juillet 1983, a une fille en 2015 à Calgary, AB, avec Rachel Malone née à 

Cullman : Melody Mary Lefebvre 
 

Maude Lefebvre, née le 23 septembre 1987, a 2 enfants à Sherbrooke avec David Landry avec qui elle 
vit depuis le 21 juin 2006 : Félix-Antoine Landry (2009) et Benjamin Landry (2012). Maude travaille au 

CIUSSS de l'Estrie - CHUS et CSSS-IUGS. 

 
Suzanne a travaillé pour Marielle Groleau Décoration à Sherbrooke.  
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Arrière : Réal Martin, Jacques, Lucy et Alain Bresse 

Lise Bresse, Gaétan Richard et Grégoire Lagrange 

Gaétan Richard et Lise Bresse Steve Lagrange, François Richard, Lise 
Bresse, Nathalie Richard et Grégoire 

Lagrange 

Charlie et  
Romie Lagrange  

et Stéphanie Cadieux  

Nathalie Richard 
et Jacques La-

pointe 

Arrière : Émilie Asse-
lin, Stéphane Ash, 
Karolyne Ash, Mario 
Asselin, Robert ?, 
Tommy Riendeau, 
Marika Audy, Joannie 
Riendeau, Dominique 
Ash et (Lisa) 
Avant : Loralie, Wil-
liams et Zacharie Ash, 
la fille de Lisa , France 
Bresse et Bertrand Ash 

France Bresse et Bertrant Ash 

5 générations : 
Arrière : Karolyne, Océane et Joanie  

Centre : Bertrand et France  
Avant : Yvonne et Marie-Jeanne 

Debout : Suzanne, Réal Martin, Lise, Alain,  
Lucie, Jacques et France Bresse 

Assis : Roger Bresse et de Marie-Jeanne Lambert 
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Jacques Bresse 

Jacques Bresse  
et Claire Blouin 

Lise Shank  
et Jacques Bresse 

Claire Blouin  
et Jacques Bresse 

Lucy Bresse et Gaétan Côté 

Lucy Bresse  Becky White et Jean Côté Cindy Côté, Sarah, Henri-Philippe 
et Louis-Charles Cormier 

Dino et Louis-
Charles Cormier 

Alain Bresse 

Maude Lefebvre, David, Félix-Antoine et Benjamin 
Landry, Claude Lefebvre et Suzanne Bresse, Hu-
gues et Mélody Mary Lefebvre et Rachel Malone 

Suzanne Bresse et Claude Lefebvre 

Sonia Rancourt 

Amélia, Maryanne et Rosalie Bresse 

Josée Lise Bresse 
et Vincent Joyal 

Audrey Kim  
Marceau  

et Vincent Joyal 
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Gérard Lambert, né le 16 septembre 1922 à Bromptonville, est le 4e 

enfant de Josaphat et de Léontine Messier. Il épouse Pauline Rous-
seau, fille de Dollard et de Rose-Aimée St-Jean, le 6 juillet 1946 à l’é-

glise Ste-Famille de Sherbrooke où Pauline naît le 9 août 1925 
 

Dans cette ville, ils ont 4 enfants :  

 
Jacques Lambert, né le 6 juillet 1947, il décède le 18 janvier 1957 à 

Sherbrooke.  
 

Jacques et l’un de ses camarades, alors qu’ils revenaient de la piscine 
du Séminaire St-Charles, se font happer par un autobus en pleine tem-

pête de neige. Son camarade s’en sortira avec une jambe cassée, mais 

Jacques meurt sur le coup. 
 

Chantal Lambert, née le 29 août 1953, épouse Robert Bergeron, fils d’Adrien et de Thérèse Fortier, le  
4 août 1973 à Cœur-Immaculé-de-Marie de Sherbrooke. Ils ont une fille, Mélanie Bergeron, née le 25 

juillet 1975. 

 
Mélanie épouse Patrick Kouassi, mais ce mariage est de courte durée. En novembre 2012 à Jaipur, en 

Inde elle épouse Pankay/Paul Tewani, un Indien. Ensemble, ils opèrent plusieurs commerces : 2 restau-
rants au Cameroun et en Centrafrique, une usine d’eau minérale en Inde, une menuiserie et un salon de 

Beauté à Bangui en Centrafrique. 
 

Chantal vit avec René Huard de 1975 à 1987 à Sherbrooke. 

 
Depuis 2009, Chantal vit avec Daniel Liautaud qu’elle épouse en janvier 2012. 

 
Jacinthe Lambert, naît le 29 juillet 1959,  a deux filles avec Jean Galipeau : Audrey Lambert-Galipeau 

en 1987 et Sarah Lambert-Galipeau en 1990. 

 
Depuis 2014, Jacinthe vit avec Martin Boisvert. 

 
Josée Lambert, née le 22 juin 1965, épouse civilement Richard Genest, fils de Guy et de Suzie Gau-

mond, le 19 décembre 1983 à Chicoutimi. Richard est né le 25 septembre 1965. 

 
En 2018, on la retrouve dans la région de l’Outaouais avec son conjoint Jean Carignan, fils de Jean Lio-

nel et de Lucie Laurin. 
 

Pauline Rousseau décède le 16 janvier 2001 à Sherbrooke et Gérard Lambert, le 24 août 2017 à Mon-
tréal. 
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Le troisième enfant et fils aîné de Josaphat et de Léontine, Gérard (Gerry pour 

les intimes, et pour tous les autres d'ailleurs...) est né le 16 septembre 1922. 
Durant sa tendre enfance, influencé par l'abbé Messier (le frère de Léontine), 

Gerry envisageait de devenir prêtre, au grand bonheur de sa mère. Mais le des-
tin en a décidé autrement : Léontine meurt en 1934 des suites d'un kyste à 

l'ovaire, et sa mort entraîne de grands bouleversements pour la famille. Ainsi, 

dès l'âge de 12 ans, Gerry doit travailler avec son père à la collecte de la crème 
dans les fermes des environs de Brompton. 

Quand la laiterie de Brompton (une succursale de la Sherbrooke Pure Milk) fer-

me ses portes, Jos doit déménager sa famille en ville, c'est-à-dire à Sherbroo-

ke, pour trouver du travail. Gerry, alors âgé de 16 ans, se fait embaucher com-
me manœuvre sur le chantier d'agrandissement de l'Hôtel Dieu de Sherbrooke. Pendant toute cette pé-

riode, un montant sera déduit de sa paye afin que les frais d'hospitalisation de Léontine, qui y a été trai-
tée quelques années plus tôt, soient remboursés. 

Vers 1940, Gerry s'engage dans l'Air Force. Son passage dans l'armée sera pour lui très marquant, lui 
permettant d'acquérir une expérience et des connaissances qu'il mettra plus tard à profit. Recruté par le 

Programme d'entraînement aérien du Commonwealth britannique, qui permet de mettre en place des 
installations d'entraînement partout au pays et de former plus de 130 000 membres d'équipages aériens 

pour les alliés pendant la Deuxième Guerre mondiale, Gerry y suit une formation en radiocommunica-
tions dans différentes villes du Canada, dont Regina et Halifax. Ces années lui permettront également 

de parfaire ses connaissances de l'anglais. Heureusement, la guerre a pris fin avant qu'il ne s'embarque 

pour aller combattre de l'autre bord! 

Après la guerre, Gerry revient à Sherbrooke et entre à l'emploi de la Panther Rubber, devenue depuis 
l'American Biltrite, une entreprise qui fabrique des semelles et des talons de caoutchouc, ainsi que des 

revêtements de sol commerciaux. Il restera fidèle à cette entreprise jusqu'à sa retraite en 1987. Durant 

ces années, il a su gravir les échelons, passant d'ouvrier, à contremaître, puis au poste de technicien de 
laboratoire, qu'il a occupé jusqu'à la fin de sa carrière. Son travail le passionnait et lui a permis de faire 

valoir son esprit inventif et son ingéniosité. 

C'est vers 1945 que Gerry fait la connaissance de celle qui deviendra son épouse. À cette époque, il fré-

quente une autre jeune fille (Lilianne Bergeron), mais un beau jour où il se rend à la patinoire et que 
celle-ci ne puisse l'y accompagner, il fait la connaissance d'une excellente patineuse, Pauline Rous-

seau, avec qui il se lie. Les amoureux se fréquenteront pendant environ un an avant que Gerry deman-
de la main de Pauline à Rose-Aimée et Dollard, les parents de la belle. Ils se marieront le 6 juillet 1946. 

Offrant aux nouveaux mariés la possibilité d'économiser l'argent nécessaire à la construction d'une mai-
son, les parents de Pauline leur permettent de demeurer chez eux, rue St Michel, pendant les deux pre-

mières années de leur mariage (une belle occasion de tester la solidité de leur union...). C'est d'ailleurs 
là que Pauline donnera naissance à Jacques, le premier enfant du couple, en 1947. Ils auront ensuite 

trois filles : Chantal en 1953, Jacinthe en 1959 et Josée en 1965. Malheureusement, ils perdront leur 

aîné le 18 janvier 1957 : Jacques et l'un de ses camarades, alors qu'ils revenaient de la piscine du Sémi-
naire St-Charles, se font happer par un autobus en pleine tempête de neige. Son camarade s'en sortira 

avec une jambe cassée, mais Jacques meurt sur le coup. 
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Grâce à ses années de service dans l'armée canadienne, Gerry put obtenir un grand lot dans un secteur 

de Sherbrooke en plein essor, la paroisse Cœur-Immaculé-de-Marie, où il compte s'installer pour fonder 
sa famille avec Pauline (malgré les critiques de sa belle mère, qui lui reprochait d'emmener sa fille dans 

un coin perdu; Rose-Aimée a plus tard amèrement regretté de ne pas avoir acheté dans le coin quand 
elle a constaté l'important développement qu'on y faisait). 

C'est donc en 1948 que Pauline et Gerry emménagent dans leur première maison, une maison de vété-
ran, située au 1012, rue Chalifoux. Durant les premières années de mariage du couple, Pauline choisit 

de ne pas travailler à l'extérieur afin de s'occuper des enfants et de la maison. Pendant une certaine 
période, la famille accueille un pensionnaire. Pauline offre aussi le gîte et le couvert (dans le garage) 

aux vagabonds de passage, qui doivent lui promettre d'être partis le lendemain matin pour profiter de 

sa générosité. Ce n'est que vers la fin des années 1960 que Pauline ira sur le marché du travail, d'abord 
pendant plusieurs années comme couturière à la Rubin, puis comme commis et assistante-gérante au 

magasin de vêtements Croteau. Elle prendra sa retraite à la fin des années 1980. 

Au début des années 1960, le couple et leurs deux filles, Chantal et Jacinthe, déménagent tout près, en 

fait juste à côté, au 1000, rue Chalifoux dans une nouvelle maison qu'ils ont fait construire sur l'une des 
parcelles du grand lot de Gerry. C'est aussi à cette époque que Gerry approfondit ses connaissances 

dans le domaine des télécommunications en suivant des cours par correspondance. Après avoir obtenu 
les diplômes nécessaires, il lance sa petite entreprise de réparation de radios et de télés. Ainsi, parallèle-

ment à son emploi à la Biltrite, il occupe ses soirées et ses samedis, dans son sous-sol (ou comme le dit 
sa petite fille Mélanie, dans sa cabane) ou chez ses clients, à trouver des solutions pour remettre ces 

appareils sur le piton. 

Sur le plan social, Pauline et Gerry ont aussi une vie bien remplie. Les deux sont membres d'équipes de 

quilles, Pauline fait partie d'un club de cartes, et Gerry joue au golf. Le samedi soir, c'est à la salle de 
danse que ça se passe, en compagnie d'amis, mais aussi de frères et sœurs, beaux-frères et belles-

sœurs. Le couple aime aussi voyager. L'été, ils partent souvent en vacances aux États-Unis, avec ou 

sans les enfants, et l'hiver, ils vont se faire dorer plus au sud (Floride, Mexique, République dominicaine, 
Venezuela, etc.). Ces escapades en territoire hispanophone amènent d'ailleurs Gerry à suivre des cours 

d'espagnol, une langue qu'il adore baragouiner avec les habitants des pays qu'il visite. Le couple a aussi 
visité le Brésil, la Tunisie et l'Italie. 

Gerry a perdu sa compagne après 55 ans de mariage. En effet, le 16 janvier 2001, Pauline a été empor-
tée par le cancer. Gerry a vécu en résidence à Montréal quelques années. Il est décédé le 24 août 2017. 
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Gérard Lambert et Pauline Rousseau 

 

 

Pauline Rousseau, Gérard Lambert  
et leurs 3 filles Chantal, Jacinthe et Josée Lambert 

Jacques Lambert 

Chantal Lambert Daniel Liautaud Mélanie Bergeron et 
Pankay/Paul Tewani 

Jean Galipeau Jacinthe Lambert, Sarah et 
Audrey Lambert-Galipeau 

Martin Boisvert Jacinthe Lambert 

Josée Lambert 
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Fernand Lambert et Diana Longpré 

 

Fernand Lambert, né le 9 septembre 1924 à Bromptonville, est le 5e enfant de Josaphat et de Léonti-

ne Messier. Il épouse Diana Longpré, fille de François et de Rose-Anna Foisy, le 16 septembre 1944 à 
l’église Immaculée-Conception de Sherbrooke. Diana naît le 29 septembre 1925 à Rock Forest.  

 
Ils ont 7 enfants à Sherbrooke et 2 à Rock Forest :  

 

Pierrot Lambert, né le 21 juillet 1945, épouse Simone Saumure le 22 juillet 1972 à Orléans, ON, où 
Simone naît le 22 juillet 1933. À Vanier, ON, ils ont un fils : Stéphane Lambert né le 18 janvier 1972. 

 
André Lambert, né le 16 mai 1947, épouse Micheline Hamel, fille de Maurice et de Thérèse Lefebvre, 

le 18 mai 1968 à St-Élie-d’Orford, où Micheline naît le 17 mai 1949. À Sherbrooke, ils ont 2 enfants à 
Rock Forest : Sébastien Lambert né le 23 juin 1975 et Sonia Lambert, le 8 mars 1979. 

 

Gaétan Lambert, né le 10 décembre 1948, épouse Diane Mongeau, fille de Sylva et de Jacqueline Pa-
riseau, le 4 septembre 1971 à Rock Forest, où Diane naît le 8 février 1950 et où ils ont 3 enfants :  

 
David Lambert, né le 22 septembre 1972, a une fille avec … : Allyson Lambert née le 25 juin 2001. 

 

Julie Lambert, née le 18 juillet 1975, a deux enfants : Émile Gagnon né le 11 avril 2001 et Mathis Ga-
gnon, le 6 mars 2004. 

 
Dominique Lambert, née le 30 mai 1978, épouse François Pellerin, en mai 2001. Il est né le 26 juin 

1980. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : Victor né le 6 mars 2004 et Lily-Rose Pellerin, le 8 avril 2009. 
 

Denis Lambert, né le 18 avril 1951, épouse Christiane Boivin, fille de Charles et de Blanche Veilleux, le 

20 mai 1972 à Rock Forest. Christiane naît le 13 mars 1954 à Sherbrooke. Ils ont 2 enfants à Sherbroo-
ke et Rock Forest :  

 
Véronique Lambert, née le 10 novembre 1972 à une fille : Alinoë Lambert-Marion née le 14 février 

1992. 

 
Guillaume Lambert naît le 10 décembre 1976. Sa compagne est Amélie Brault. 

 
Depuis son divorce en 1978, Denis vit avec Micheline Gaudet, fille de Camille et de Madeleine St-Martin. 

Micheline naît à Béarn le 24 octobre 1952. 

 
En 2010, Denis vivait avec Pepina Lafleur, de la Bulgarie.  

 
Daniel Lambert naît le 28 juillet et décède le 31 juillet 1952 à Sherbrooke. 

 
Mario Lambert, né le 26 juin 1954, épouse Carole Roberge, fille de Guy et de Monique Bergeron, le 2 

août 1975 à Rock Forest où elle est née le 18 juillet 1957. 

 
Après leur divorce en 1976, Mario a une fille a Sherbrooke avec Nicole Perreault : Catherine Lambert 

née le 7 septembre 1978. Avec Yann Deblois, Catherine a une fille, Maxine Deblois née le 4 août 2002. 
 

Finalement, Mario a un fils à Rock Forest avec Françoise Pelletier, fille de Marcel et de Micheline Tes-

sier : Frédéric Lambert-Pelletier né le 17 décembre 1989. Françoise naît le 4 février 1963. Frédéric 
épouse Dominix Ferland, en 2014. Ils ont 2 garçons : Dylam, 2011 et Lyam Lambert-Pelletier, 2013. 
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Fernand Lambert et Diana Longpré 

 

Danielle Lambert, née le 6 mai 1956, épouse Denis Turgeon, fils de Gérard et de Suzanne Corriveau, 

le 17 septembre 1977 à Rock Forest, où Denis naît le 19 décembre 1957 et où 3 enfants naissent :  
 

Vicky Turgeon, née le 13 août 1978, a une fille avec Vincent Cabana : Corinne Turgeon née le 14 janvier 
2005. En septembre 2012, ils se marient. 

 

Éric Turgeon, né le 14 mai 1981, a 2 filles avec  Josianne Rondeau : Arianne Turgeon née le 7 septem-
bre 2003 et Gabrielle Turgeon, le 9 janvier 2007. 

 
Étienne Turgeon, né le 14 mai 1981, a 2 filles avec Véronique Douillard : Olivia Turgeon, né le 7 novem-

bre 2011 et Mali Turgeon, en juin 2014. 
 

Marcel Lambert, né le 22 juin 1957, a un fils à Sherbrooke avec Liette Rouillard, fille de Jean-Paul et 

de Lucille Arquin : Olivier Lambert-Rouillard, né le 17 novembre 1984. Liette naît à Nantes le 20 août 
1955. En 2002, Marcel vivait avec Sophie Vallée. 

 
Christiane Lambert naît le 26 octobre 1959. Elle est décédée le 3 février 1972, frappée par une auto 

à Rock Forest, alors qu’elle se rendait à la patinoire. 

 
Fernand a fait ses études chez les Frères du Sacré-Cœur à Brompton. 

 
Après le déménagement de la famille à Sherbrooke, il a travaillé chez Michell, à la Fairbanks, et à un 

autre endroit. 
 

Fernand Lambert a œuvré dans le domaine de la construction domiciliaire. 

 
Il a assumé un rôle public de 1969 à 1979 comme échevin de Rock Forest. 

 
Les médecins ont diagnostiqué la maladie de Parkinson chez lui quand il avait 62 ans. Il a quitté la mai-

son en 1996 pour se retrouver à l’Hôpital Argyle, où il est décédé le 5 février 2002. 

 
Lors de sa sépulture, on a mentionné qu’en guise de sympathie, des dons à la fondation universitaire de 

gériatrie de Sherbrooke seraient grandement appréciés. 
 

Le chalet du Parc central à Rock-Forest porte son nom, en souvenir des efforts qu’il a déployés pour 

doter le village d’un parc pour les familles. 
 

Lors de son décès, il laisse 14 petits-enfants et 14 arrière-petits-enfants. 
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Fernand Lambert et Diana Longpré 

 

(texte écrit par sa femme Diane). 

 
Entre une guitare et une fleur  

(chanson composée pour le 50e anniversaire de mariage de Fernand et de Diana) 
 

De la maison de Rose-Anna 

Jusqu’au salon de Josaphat 
Des forêts du Maine au village 

Au temps des rendez-vous communs 
On a trouvé les mots d’usage 

Sur un air du soldat Lebrun 

 
On a connu à cette époque 

Les grandes veillées d’la rue Larocque 
On a célébré nos vingt ans 

Un peu avant, sans les attendre 
V’la les clés d’notre appartement 

On va descendre su’a rue Alexandre 

 
Quand arrivent les premiers enfants 

C’est l’temps du grand déménagement 
La guitare, le set de cuisine 

Dans le truck d’Adrien Mongeau 

On part vers le ch’min Sainte-Catherine 
Pour voyager on a une moto 

 
Du mont Orford aux framboisiers 

Le décor devient familier 
Entre la Butte et le Pt’it Bois 

On a d’lespace on a du temps 

Le soir on r’garde en pyjamas 
Les mouches à feu autour d’un feu d’camp 

 

Le feu d’camp brûle, le samedi soir 

Les restes de bois des meubles de parterre 
Entre la shop et l’école en ville 

Entre Elvis, les Beatles et Vigneault 
La famille suit son cours tranquille 

Au son d’l’orchestre des Monacos 

 
La vie ailleurs nous donne rendez-vous 

On se retrouve plus nombreux chez nous 
Grandit le cercle familial 

À la maison la vie se poursuit 
Entre le conseil municipal 

Et le concours des maisons fleuries 

 
La table s’allonge pour les p’tits enfants 

La vie sourit en un long printemps 
Entre une guitare et une fleur 

Se disent sans mots la foi et l’espoir 

Portons un toast en leur honneur 
Et mille mercis pour cette grande histoire 
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Pierrot Lambert et Simone Saumure 

 

Je suis Pierrot Lambert né le 21 juillet 1945, l’aîné de 9 enfants de Fernand et de Diane Longpré. 

J’ai vécu avec ma mère et mon père sur la rue Larocque, chez Rose-Anna, ma grand-mère maternelle, 

puis sur la rue Alexandre, pas loin de la rue Gillespie où mon grand-père Josaphat a demeuré longtemps 
chez tante Margot et oncle Narcisse. Nous avons déménagé, quand j’avais trois ans, pour nous installer 

à Rock Forest, sur le chemin Sainte-Catherine. André était né l’année d’avant et Gaëtan est arrivé cette 

année-là (1948). 

Nous sommes allés à la petite école que ma mère avait fréquentée, près de la maison où elle avait gran-
di. Puis une école nouvelle a été construite. 

Après le juvénat des frères du Sacré-Cœur de Brompton et le Séminaire de Sherbrooke, après avoir tra-
vaillé à la Banque Nouvelle-Écosse sur Wellington et fréquenté le Séminaire de Philosophie de Montréal, 

je suis entré chez les Dominicains en 1967. C’est avec les Dominicains que je me suis retrouvé à Otta-
wa. J’ai finalement quitté la communauté, pas parce que je n’aimais pas ça, mais parce que je voulais 

aussi avoir une famille. 

J’ai rencontré une fille d’Ottawa, comme Jean Leloup, en 1972, et Stéphane est arrivé en 1973. 

J’ai travaillé comme traducteur au gouvernement et Simone Saumur, ma femme, était professeure. 

On a vécu à Ottawa, à Saint-Hubert puis en Allemagne. Stéphane a étudié à Strasbourg et à Paris (il a 
fait un doctorat en sciences politiques). 

Stéphane a rencontré Alejandra Bernal, une Mexicaine, et ils se sont mariés à Montréal (civilement en 
2001) et à Oaxaca (religieusement en 2003). Ils ont eu deux merveilleuses filles, Zoë (27 mai 2002) et 

Ana (1er juillet 2004). Ils vivent actuellement à Cantley, près de Gatineau. 

Simone et moi avons publié six livres : deux sur les sans-abri, un sur le diocèse de Gatineau et trois 

avec Benoît Lacroix. J’ai publié trois autres livres comme auteur et une quinzaine comme traducteur. 

Je suis animateur à l’Institut Thomas More de Montréal depuis 2002. Je donne des cours d’histoire dans 
une résidence pour aînés et je suis actif avec Simone dans un collectif de dialogue avec les musulmans 

de Gatineau. 

La retraite? Je l’ai prise en 2002. Ça a duré deux semaines. La vie est belle. 

Famille de 
Pierrot Lam-

bert et de 
Simone Sau-
mure (2017) 

Pierrot, Si-
mone,  Zoé 

et Anna, 
Alejendra et 

Stéphane 

Alejandra, 
Ana,  
Stéphane 
et Zoé 



 

31  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

 André Lambert et Micheline Hamel 

 

Je suis le deuxième fils de Fernand Lambert et de Diana Longpré. Je suis né le 

16 mai 1947. 
 

On m’a nommé André Lambert à cause de ma grand-mère Longpré. Elle vou-
lait un frère André dans la famille. 

 

Très jeune, j’ai su jouer de la musique. J’ai commencé par un violon, que mon 
frère Pierrot avait reçu. Plus tard, vers l’âge de 18 ans, j’ai fondé un orchestre 

Les Monacos composé de 5 personnes, dont un ami, Fernand Hamel, et trois 
frères, Gaëtan, Denis, Mario. 

 
On faisait danser les mononcles et les matantes. C’était l’époque des showers 

et des noces. 

 
Puis lors d’une noce où les Monacos étaient engagés pour faire la musique, j’ai rencontré la femme de 

ma vie. Ce fut le coup de foudre. Micheline Hamel, née le 17 mai 1949, une fille de Saint-Élie-
d’Orford, l’aînée de 8 enfants. Après 2 ans et 3 mois de fréquentations, nous nous sommes mariés le 18 

mai 1968. 

 
Puis, neuf mois plus tard, le 8 mars 1969, une petite fille est née, Sonia, le premier bébé chez les Lam-

bert et les Hamel. Sonia était le centre d’attraction lorsque nous allions en visite chez les parents. 
 

Nous voulions d’autres enfants. Le deuxième, ce fut plus long. Le 23 juin 1975, un été très chaud, un 
fils est né, Sébastien. Quel bonheur! Nous avions une fille et un garçon. 

 

J’ai suivi les traces de mon père. J’ai fait de la construction. Après être resté cinq ans en logement à 
Sherbrooke, rue Morris, j’ai acheté un terrain de mon parrain Irénée Longpré et j’ai bâti ma première 

maison chemin Sainte-Catherine à Rock Forest. 
 

Nous avons demeuré 15 ans au 4749 chemin Sainte-Catherine. 

 
Un jour des amis m’ont initié à la course à pied et j’ai aimé. Je me suis donc entraîné et j’ai fait 6 mara-

thons, dont un, lorsque je suis parti avec mon frère Denis en Europe et le jour de mes 35 ans j’ai fait le 
marathon de Paris. 

 

J’ai eu aussi un club de baseball les Boîtes à lunch, composé d’amis, de cousins et de frères. Tous les 
dimanches, on rencontrait la Ligue du coin. Tout un rassemblement. Femmes et enfants. Presque tout le 

village était là. Et la bière coulait à flots. Quel plaisir et quel bonheur nous avions! 
 

Puis les enfants ont grandi et ils ont quitté le nid après leurs études. 
 

Sonia s’est mariée le 21 mai 1997 à Pascal Longpré. Ils ont de-

meuré à Vancouver 5 ans. Et un jour ma fille me téléphone 
pour me dire : Pa, tu m’as toujours dit que tu me bâtirais un 

jour. Eh bien, on s’est acheté un terrain à l’île Bowen (en face 
de Vancouver). On t’attend. 

 

Je n’ai pas pu lui refuser. Alors nous sommes partis ma femme 
et moi avec camion et Fifth-Wheel le 17 octobre 1999 pour 

l’Ouest canadien. Quelle expédition, mais heureux de l’avoir fait! 
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André Lambert et Micheline Hamel 

 

Mon fils après son diplôme de l’université, en juin 1999, il nous annonce qu’il part pour Paris pour y tra-

vailler. 
 

J’ai pleuré avec mon fils lorsqu’il est parti. Sébastien a vécu 10 ans à Paris. Il vit et travaille maintenant 
à Hong Kong. Sébastien a épousé le 5 novembre 2016 Milki Li, une jeune femme d’affaires de Hong 

Kong. 

 
Maintenant on demeure dans un triplex à Deauville. Mes parents sont venus habiter à côté de chez nous 

dans un logement. Ma mère y demeurait encore jusqu’à tout récemment (janvier 2017). 
 

Nous ne sommes pas grands-parents, mais nous avons des enfants que nous chérissons et nous som-
mes très fiers d’eux. Et notre gendre est comme un fils pour nous. 

 

On a de bons amis. On fait du vélo, du ski alpin, des voyages. On aime la vie ma femme et moi. On ne 
veut pas que cela s’arrête. 

 
J'ai grandi chez mes parents à Rock Forest sur le chemin Ste Catherine. Pendant mon enfance mes pa-

rents m’accompagnaient toutes les semaines dans les arénas de la province jouer au hockey. J’ai joué 

de novice à midget. J’étais gardien de but. 
 

Sébastien Lambert et Milki Li 
 

J’ai travaillé avec mon père dans sa compagnie de construction. J’ai rapidement 

réalisé que la construction ce n’était pas pour moi. J’ai donc continué l’école jus-
qu’à l’université où j’ai gradué en 1998 en math-infos à l’université de Sherbroo-

ke. 
 

Après 6 mois à travail à Montréal je me suis trouvé un contrat d’un an pour tra-
vailler à Paris. Le jour de mon départ, mon père pleurait. Je ne voulais plus par-

tir. Ça été dur de quitter la famille et mes amis. Mais Paris a été la plus belle ex-

périence de ma vie. Je me suis fait rapidement un très grand nombre d’amis 
Français et autres Québécois qui travaillaient aussi à Paris. J’étais parti pour un an et j’y suis resté 10 

ans (interrompu par un retour à Montréal de 2 ans entre 2001 et 2003). 
 

En 2011 j’étais toujours célibataire. Je m’ennuyais à Paris et j’avais besoin de changement dans ma vie. 

Après avoir beaucoup voyagé en Asie, j’ai décidé d’aller y vivre. Je me suis trouvé du travail dans une 
banque française à Hong Kong où j’ai rencontré Milki une Hongkongaise. On s’est marié le 5 novembre 

2016. Mes parents, ma sœur, mon beau-frère et plusieurs de mes amis sont venus à Hong Kong la se-
maine de mon mariage. Ça a été magique comme semaine. 

 
Milki a quitté son travail peu de temps après le mariage pour se consacrer à son petit business qu’elle a 

démarré : Vintage1961, une boutique de vêtements et accessoires pour femmes. 

 
Je n’ai pas le talent de ma famille pour faire de la musique. Mais j’ai le même goût qu’eux pour faire rire 

(et me faire remarquer). À Paris je jouais dans une troupe d’impros une fois par mois. On s’appelait les 
Impros de Komptoir (le Komptoir est le nom du bar de notre premier spectacle). Ensuite à Hong Kong 

j’ai joint le meetup Hong Kong Stories, ou j’ai raconté plusieurs de mes histoires devant public. 
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Gaétan Lambert et Diane Mongeau 

 

Je suis Gaétan Lambert né le 10 décembre 1948, le troisième de la famille de 

Fernand et de Diana Longpré. 
 

Très jeune, ma passion pour la construction m’est apparue, les samedis je sui-
vais mon père avec mon marteau dans l’espoir de l’aider à bâtir quelque chose. 

J’ai laissé tomber mes études à 16 ans pour vraiment développer ma passion, 

j’ai travaillé pour la compagnie Fernand Lambert Construction. 
 

Pour me détendre les fins de semaine, je faisais de la musique dans les salles 
de dance et les mariages avec mes frères, je jouais de la guitare et je chantais. 

 
Aux élections provinciales de Robert Bourassa le 29 avril 1970 où je travaillais pour le parti libéral, j’ai 

remarqué Diane Mongeau, qui travaillait pour le même parti. Nous nous sommes fréquentés pendant 

1 an et 3 mois, puis le 4 septembre 1971 nous nous sommes mariés à l’église de Rock Forest. 
 

Nous vivions très heureux, jusqu’au soir du 3 février 1972, où mon frère Mario m’a téléphoné pour 
m’annoncer que ma sœur Christiane s’était fait happer par une auto sur le coin Ste-Catherine et St-

Roch. Nous avons tous été à l’hôpital où l’ambulance l’a transportée. À notre arrivée nous avons été 

informés que malheureusement elle était décédée. On a appris à vivre avec cet évènement malheureux. 
Notre premier enfant a vu le jour le 22 septembre 1972, du nom de David, le premier garçon de la fa-

mille Lambert. Nous demeurions à loyer et comme tout bon menuisier j’ai bâti ma première maison en 
1974 sur la rue Sainte-Catherine. Le 18 juillet 1975, notre première fille, Julie, a vu le jour. Nous étions 

très heureux de notre famille, elle n’était pas assez nombreuse, alors le 30 mai 1978 nous avons eu une 
autre fille, Dominique. Entre temps, vu que j’aimais beaucoup bâtir, j’ai décidé de vendre ma première 

maison et d’en construire une deuxième, nous avons déménagé le 16 décembre 1978. Nous avons tou-

jours vécu dans cette maison jusqu’au départ des enfants, nous l’avons vendue le 18 novembre 2001. 
 

1984 a été une grosse année, j’ai pris la décision de changer de compagnie de construction. J’ai été en-
gagé pour une compagnie de construction commerciale, Guy Sébas construction. Où j’ai œuvré jusqu’en 

2008, jusqu’à ma retraite. Cette même année, Diane s’est trouvé un emploi, après 13 ans mère au 

foyer, à l’hôtel Le Baron jusqu’en 2008 où elle a aussi a pris sa retraite. 
 

Les années se sont poursuivies avec les études des enfants et le travail. Notre vie a changé totalement 
en 2001. Julie a mis au monde mon premier petit-fils et le premier arrière-petit-fils de la famille Lambert 

le 11 avril 2001 du nom de Émile. Un mois plus tard, ma fille Dominique s’est mariée avec François Pel-

lerin. Et encore un mois plus tard, David eut une petite fille, Allyson, d’une première union, le 25 juin 
2001. Mais notre bonheur a été assombri. Lors de sa naissance, les médecins ont découvert des métas-

tases. La suite de 2001 s’est poursuivie par des visites à l’hôpital, de la chimiothérapie et beaucoup de 
beaux moments avec ma petite-fille. 

 
Nous pensions que 2002 serait une belle année où des moments de joie seraient partagés entre mes 

deux petits-enfants. Mais très tôt dans l’année nous avons eu la pire des nouvelles, le 16 janvier 2002 

les médecins de Sainte-Justine nous ont annoncé qu’Allyson n’avait que quatre semaines à vivre. Nous 
avions décidé de vivre chaque moment avec elle. Mais le 5 février 2002, mon père nous a quittés pour 

le dernier repos. Nous espérions que les mauvaises nouvelles seraient terminées. 
 

Les années se sont poursuivies et à notre plus grand bonheur Allyson est toujours parmi nous.  
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Gaétan Lambert et Diane Mongeau 

 

En 2003 j’ai fait l’acquisition d’un terrain sur le bord de l’eau, avec le projet de bâtir ma troisième mai-

son. Le 6 mars 2004, mon troisième petit enfant naît, Mathis, de ma fille Julie. J’ai terminé la construc-
tion de ma maison en septembre 2007 juste avant la naissance de mon petit-fils Victor, fils de Domini-

que. 
 

Ma femme et moi, nous avons pris notre retraite en 2008 pour vivre des moments de paix dans notre 

nouvelle maison. Le déménagement s’est fait un mois avant la naissance de mon cinquième et dernier 
petit-enfant, le 8 avril 2009, une fille du nom de Lily-Rose de ma fille Dominique. Et l’année s’est termi-

née avec un mariage, mon fils David s’est marié le 5 septembre avec Sylvie Fontaine. 
 

Notre vie est partagée entre notre maison sur le bord de l’eau, nos enfants, nos cinq petits-enfants et 
nos voyages. 

 

Je suis très heureux du cheminement de ma vie et très fier de mes enfants et de mes petits-enfants. 
 

Ricardo, Allyson Lambert  
et Geneviève Poulin 

Julie Lambert 

David Lambert 

Emile Gagnon Mathis Gagnon 

François Pellerin et Dominique Lambert 
Victor et Lily-Rose Pellerin 
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Denis Lambert et Christiane Boivin 

 

Comme un million de gens… 
 
Je suis Denis Lambert né un jour de printemps, j’étais le 4e enfant, d’une fa-

mille d’ouvriers... de Fernand Lambert et de Diana Longpré, le 18 avril 1951, tôt 
le matin, m’a-t-on raconté. 

 

Très vite, j’ai aimé dessiner. 
 

J’étais plus frêle et délicat que mes frères, je suis devenu un genre d’artiste. 
J’aimais les études, je voulais apprendre, j’étais curieux. 

 
J’ai grandi en écoutant Aznavour, Vigneault, et les Beatles. Mon père, chanteur aussi. 

 

Anecdote: vers 7 ou 8 ans, j’avais eu le privilège d’aller en ville pour la classique du vendredi soir, faire 
l’épicerie chez mononcle Irenée. J’étais seul avec p’pa pis m’an. Le bonheur! 

 
Sur le chemin du retour, p’pa me passe derrière, un paquet de gommes. J’étais aux anges, quelque cho-

se pour moi seul avec aucun frère ou sœur à l’horizon. Entre Colombe et Jos Bergeron, j’avais mis tou-

tes les gommes dans ma bouche et je mâchais comme Tommy Lasorda en série mondiale. Arrivé à la 
maison, p’pa me demande, où t’as mis le paquet de gomme? Oups! 

 
J’ai passé le reste de la soirée à faire semblant de fouiller dans le char et à essayer de cacher les pa-

piers en espérant qu’il oublie sa maudite gomme. Je suis rentré en cachette et je suis monté directe-
ment me coucher. 

 

En ‘67, je suis allé 16 fois à l’Expo. Pierrot m’avait donné l’envie de voir le monde. 
 

J’aurais aimé me rendre à Woodstock en ‘69. Mais Woodstock s’est rendu à moi, en moi. 
 

Autre anecdote: vers 1963-64, on était chez mononcle Lionel qui avait fait venir du Coq Rôti. Pour beau-

coup d’entre nous, c’était nouveau, une première. Devant ces repas chauds et complets à 1,55 $, les 
femmes ont commencé à dire: à ce prix-là ça ne vaut pas la peine d’en faire ... Par la suite, je me sou-

viens d’avoir entendu ma mère répéter cette parole pour des robes, des accessoires, des meubles ... La 
libération de la femme a donc débuté par le Coq Rôti! 

 

J’ai marié Christiane Boivin et on a eu Véronique en '72 et Guillaume en '76. 
 

Notre mariage a duré 6 ans. Puis deux de plus... Véronique a eu Alinoë en 1992. J’étais grand-père à 40 
ans. 

 
Véronique a étudié en histoire et travaille depuis plusieurs années au Quai des brumes. Elle écrit aussi 

de la poésie et tente de devenir scripte humoristique. 

 
Guillaume enseigne éthique et religions dans une école secondaire à Ville LaSalle. 

 
Alinoë complète ses études à La Malbaie. 
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  Denis Lambert et Christiane Boivin 

 

Au début, je suis devenu évaluateur en immobilier. J’ai exercé cette profession de 1973 à 2004. J’ai 

complété une autre formation universitaire et j’ai commencé à enseigner les arts en 2002. 
 

J’ai grandi et cheminé en arts et, à travers mes ateliers je suis fier d’avoir donné le goût à quelques per-
sonnes de continuer. 

 

J’ai eu beaucoup de maisons que j’ai rénovées et revendues pour aller plus loin, pour améliorer ma 
condition. 

 
Ma profession d’évaluateur m’a mené au Yukon où j’ai séjourné de 1984 à 1988. Et un an à Victoria en 

Colombie-Britannique. 
 

J’ai pas mal voyagé : la Grèce, la Chine, la Malaisie, la Thaïlande, le Laos, Hawaii, la Suisse, l’Allemagne, 

etc. 
 

J’ai acheté une résidence pour personnes âgées à Danville que je dirige depuis 2008. 
 

Maintenant la soixantaine et la retraite me tendent la main, j’en suis à organiser ça d’une manière 

convenable. 
 

Ma dernière compagne s’appelle Pepina, elle vient de Bulgarie où nous nous sommes rendus à l’été 
2010. Elle a une formation en génie civil, mais enseigne les sciences au secondaire. 

 
Nous sommes aussi allés à Madagascar. C’était mon 6e voyage où je tente d’établir un projet humanitai-

re. 

 
Je rêve de voir le reste du monde. J’aimerais aussi que le reste du monde réalise ses rêves. J’aimerais 

chanter aussi, dans un groupe ou une chorale. 
 

En 2011, je recommence à donner des cours d’arts pour l’Université du Troisième Âge de l’Université de 

Sherbrooke, mais à Montréal où je vis maintenant près de mes enfants et avec mon amoureuse. 
 

Je me sens heureux de vivre cette vie qui continue à m’étonner et je sais maintenant que chacun de 
nous est responsable de son bonheur. 

 

La famille est la base de la vie. 
 

Félix Leclerc a écrit: le bonheur c’est comme le sucre à la crème, quand tu en veux, tu t’en fais… 
 

Merci à vous tous d’être présents dans ma vie. 
 

Merci aussi à ceux qui n’y sont plus. 



 

37  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Denis Lambert et Christiane Boivin 

 

 

Denis Lambert, Diana Longpré, Véronique Lambert  
et Alinoë Lambert-Marion (2015) 

Alain Tremblay, Véronique et Denis Lambert,  
Pepina Lafleur et Guillaume Lambert (2015) 

Christiane Boivin Denis Lambert et Pepina Guillaume Lambert et Amélie Brault 

Famille de Fernand Lambert et de Diana Longpré 
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Mario Lambert 

Nicole Perreault et Françoise Pelletier 

Moi, Mario Lambert, né le 26 juin 1954, cinquième garçon d’affilée de cette 

famille et de qui a donné finalement 6 garçons et 2 filles à mes parents Diana 
Longpré et Fernand Lambert. 

 
Après des études écourtées en secondaire 3, j’ai touché mes premiers chèques 

de paie de l’entreprise de mon père, Construction Fernand Lambert, ou j’ai tra-

vaillé de 16 à 19 ans comme apprenti menuisier. Je retire encore des bénéfices 
de l’apprentissage de cet art aujourd’hui! 

 
À 20 ans, j’ai le sentiment que la vente est mon avenue et c’est cette expérien-

ce et confiance acquise chez la compagnie Combined Insurance, qui guidera le reste de ma carrière… À 
24 ans, j’occupais les fonctions de Gérant de la succursale de Sherbrooke des Ent. Union Électrique et 

de président du Club Optimiste de Rock Forest. (Nous étions en 1978). En 1987, j’ai fondé Surplec Inc. 

qui allait devenir une belle et grande histoire… En 2009, j’ai présidé les destinées de l’Association de 
l’Industrie électrique du Québec, tout en poursuivant l’expansion de mon entreprise. À ce jour, en 2016 

Surplec est établie à Sherbrooke, Qc et a Spruce Grove, Alberta et compte 90 employés. 
 

Ma fille Catherine Lambert est née le 7 septembre 1978 de mon union avec Nicole Perreault. Nous 

nous sommes séparés alors que la petite avait 3 ans. La petite est venue vivre à plein temps avec moi à 
l’âge de 9 ans et y est demeurée jusqu’à ses 18 ans. Catherine avait beaucoup de facilité avec l’art gra-

phique (peut-être avait-elle hérité les gênes de son parrain Denis Lambert!). Elle a toujours eu un beau 
talent pour le dessin et le graphisme et a souhaité plus tard en faire une carrière. Ce qu’elle fit en s’ins-

crivant à l’Université Laval de Québec. Et ses expériences acquises dans diverses firmes de marketing, 
pour lesquelles elle a travaillé, ont servi à Surplec, pour qui elle s’est toujours occupée du marketing . 

 

Catherine a eu une union avec Yann Deblois… Ils ont fabriqué une magnifique demoiselle (Maxine) qui 
fait ma fierté. Maxine est née le 4 août 2002. Je suis très fier de ma petite fille! 

 
En 1988, j’ai fait la connaissance de Françoise Pelletier, une jolie serveuse du restaurant Élite le 22 

décembre 1988 et éducatrice spécialisée de formation! 

 
Trois mois plus tard, elle était enceinte de notre fils! Méchant coup de foudre! Après la naissance de 

Frédérik, Françoise est retournée aux études et a obtenu un Baccalauréat en administration à l’Univer-
sité de Sherbrooke en 1995. Ces diplômes lui ont ouvert les portes du Cégep de Sherbrooke, après un 

court passage de 1 an et demi au Séminaire de Sherbrooke. 

 
Françoise enseigne maintenant depuis plus de 20 ans au Cégep en techniques administratives et pour-

suit encore des études en droit à l’Université de Montréal. 
 

Frédérik Lambert-Pelletier est né le 17 décembre 1989. Il a été un bon et sage étudiant… au primaire! 2 
ans de secondaire à Stanstead-College et 1 an au St-Johnsburry Accademy au Vermont n’ont pas eu 

autant d’effets apaisants sur lui que le hockey mineur joué comme gardien de but de 7 à 18 ans! 

 
Frédérik a abandonné ses études au Cégep et a travaillé chez Surplec, à Sherbrooke, où il a dû faire ses 

classes, comme manœuvre, aide aux inventaires, vendeur interne et adjoint au directeur des ventes. Sa 
capacité d’apprentissage a impressionné nos techniciens et ingénieurs. 
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 Mario Lambert 

Nicole Perreault et Françoise Pelletier 

Lorsque nous avons affiché un poste de manager pour notre succursale en Alberta, il a postulé comme 

manager pour Surplec West canadien. Surplec connaît un bon succès dans l’Ouest canadien, grâce au 
bon travail de Frédérik. 

 
Il est marié à Dominix (eh oui, avec un x!) Ferland, né d’un père canadien de Coaticook et d’une mère 

dominicaine née à Samana en République dominicaine. 

 
De cette union sont nés mes 2 petits fils Dylan et Lyam, qui vivent avec leurs parents à Edmonton. 

 
Les petits parlent français, anglais et espagnol 

 
Je suis fier et me revois dans la vie de mes jeunes… 

Mariage de Dominix Ferland  
et de Frédérik Lambert-Pelletier 

Mario Lambert et ses 3 petits-enfants : 
Lyam et Dylan Lambert-Pelletier 

et Maxine Deblois 

Françoise Pelletier 

Lyam et Dylam  
Lambert-Pelletier 

Catherine Lambert  
et Nicole Perreault 
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Danielle Lambert et Denis Turgeon 

 

Je suis Danielle Lambert, 7e enfant de Fernand et de Diana Longpré, 

née le 6 mai 1956. 
 

La famille nous inspire, c’est sûr. On ne le constate souvent qu’après 
avoir nous-mêmes fondé notre propre clan. Je suis issue d’une famille 

très unie. Bien sûr, il y a eu des disputes, mais il y a surtout dans mon 

souvenir des chansons. 
 

Des chansons qui ont marqué plusieurs étapes de ma vie. De la fête 
du curé à l’école de Rock Forest où on m’a demandé de chanter. De la 

chorale a l’église Saint-Roch de Rock Forest pour la messe de minuit. 
Des rencontres de famille où on y allait chacun de notre chanson à 

répondre. Quelle magie! 

 
Venant d’une famille très unie, j’ai senti le besoin de recréer cette ambiance autour de moi. J’ai ren-

contré Denis Turgeon à l’adolescence. Il était ami avec mon frère Marcel. Nous nous sommes fréquen-
tés quelques années avant de nous marier le 17 septembre 1977. Nous étions à cette époque en appar-

tement. Notre fille Vicky est née le 13 août 1978. 

 
À travers les partys de famille en chansons, nous avons construit nous-mêmes plusieurs maisons. Ensui-

te, voulant agrandir la famille, nous avons eu la surprise d’avoir des jumeaux. 2 beaux garçons, Eric et 
Etienne nés à 4 minutes d’intervalle le 14 mai 1981. 

 
Nous nous sommes adaptés aux circonstances avec les enfants qui grandissent, les chums, les blondes, 

les enfants qui s’en vont (ouf!), les enfants qui reviennent (oups!), et le travail qui ne manquait pas. 

 
Et en 2003, ô bonheur, notre garçon Eric et Josianne nous apprennent que nous deviendrons grands-

parents! Quel bonheur! Nous avons eu la grande joie cette année-là d’accueillir dans notre vie la belle 
petite Ariane née le 7 septembre suivie en 2007, le 9 janvier de sa sœur Gabrielle, 2 belles petites blon-

des. 

 
Notre fille Vicky et son conjoint Vincent ont enrichi la famille avec une petite brunette Corinne née le 14 

janvier 2005. Et en 2011 Etienne et Véronique ont mis au monde une quatrième petite merveille, Olivia 
née le 7 novembre. 

 

Quatre petites-filles qui sauront exprimer la vie en chansons! 
 

La famille Lambert pour moi représente la chanson. Toutes ces soirées à entendre les trois frères chan-
ter Les cloches sonnent et les trois sœurs chanter La riviera. Que de bons souvenirs. Beaucoup de rires. 

Des grosses familles qui se rencontraient avec plaisir autant au Jour de l’An que durant l’été pour les 
pique-niques au parc Central. On revoit quelquefois les cousins, cousines par hasard au gré des ren-

contres, toujours avec plaisir. 

 
Bravo à la continuité.... 
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 Danielle Lambert et Denis Turgeon 

 

 

Corinne Cabana, Vicky Turgeon et 
Vincent Cabana 

La famille de Denis Turgeon et de Danielle Lambert en 2012 

Olivia et Mali Turgeon (2015) 

Véronique Douillard  
et Josianne Rondeau 

Eric et Etienne Turgeon 
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 Marcel Lambert et Liette Rouillard 

 

Des fois je me pose la question à savoir, qu’est-ce que j’ai appris à mon fils. 

Qu’est-ce que je lui ai apporté. En bref quel aura été mon rôle dans sa vie? 
 

Et je pense que la vraie réponse à ces questions viendra seulement d’Olivier, 
mon fils, né en 1984. Il a aujourd’hui 27 ans. Autodidacte, il travaille dans le 

domaine du montage vidéo et au risque de paraître chauvin je dirais qu’il est un 

artiste dans son domaine. 
 

Moi, Marcel Lambert, je suis né le 22 juin 1957, le 8e enfant de Fernand et de 
Diana Longpré, à la fin du baby boom. En partant, j’avais déjà 6 frères et une 

sœur. 
 

J’ai travaillé toute ma vie d’adulte dans le domaine de l’imprimerie, donc depuis 

33 ans et je pense avoir fait bonne impression. Du moins je l’espère… 
 

La famille d’aujourd’hui est très différente de celle de ma génération. Il y a souvent plus de parents que 
d’enfants, mais je ne pense pas que ça soit quelque chose de négatif. Les enfants d’aujourd’hui n’auront 

certes pas connu la discipline de notre génération, mais ils auront eu plus l’occasion de s’exprimer. 

 
Je vis à Montréal depuis août 2009. La fermeture de l’imprimerie à Magog en 2008, où j’ai travaillé 30 

ans 6 mois et 12 jours exactement, m’a permis de faire ce changement très salutaire. Je travaille tou-
jours dans le domaine de l’imprimerie, sur appel au plus trois jours par semaine, ce qui me permet de 

profiter de tout ce que la grande ville offre coté culturel. 
 

Et voilà ce qui m’amène à parler de ce que mes parents m’ont légué comme héritage. C’est, je crois, en 

premier lieu le souci du travail bien fait, être performant et rentable. Et du côté plus personnel, je dirais 
une ouverture sur le monde. La culture au sens large, musique, cinéma, les voyages… 

 
De Nana Mouskouri à Tex Lecor, de Gilles Vigneault à Wilf Carter, la musique était très présente chez 

nous. Je me souviens aussi du Cinéma de 5 h à la télé. On écoutait un film en soupant. J’ai un souvenir 

en tête... Je suis dans le salon avec mon père et on regarde un film sur la vie de Glen Miller et la toune 
que j’ai retenue de ce film n’est pas In the mood mais Little brown jug, chanson traditionnelle qu’il avait 

entendue en passant devant une église. 
 

Chez nous, il y avait toujours quelque chose à lire. L’exemple des parents c’est contagieux… 

 
Je ne pense pas à la retraite, beaucoup trop jeune. Je ne suis même pas grand-père! 
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Olivier Lambert 

 

Je suis Olivier Lambert, fils de Marcel et Liette Rouillard, né le 17 novembre 

1984. 
 

(courriels reçus d’Olivier) 
 

Décembre 2016 

 
Je vis toujours à Montréal, mais je vais éventuellement aller travailler ailleurs. 

 
Je travaille en cinéma pour la compagnie RodeoFX (http://www.rodeofx.com/). 

 
Je viens de terminer un bac. 

 

J’ai une carrière professionnelle qui commence et je mets mon énergie à l’apporter le plus haut possible. 
On verra le 24 janvier, mais il se peut qu’il y ait même des nominations aux Oscar pour un des films 

(Fantastique Beast) sur lequel j’ai travaillé. 
 

Juillet 2017 

 
J’ai visité Shanghai, la Malaysie, la Thaïlande, le Myanmar, l’Indonésie et maintenant je suis à Séoul. En 

tout je voyage depuis presque 4 mois. Je suis présentement en train de refaire le tour de mon voyage. 
Je pense m’installer à Séoul pour minimum 1 an aussi, mais c’est incertain. 

 
Octobre 2017 

 

Je suis toujours en Corée. Je souhaite m’y installer et je suis actuellement dans les démarches de visa 
de travail. C’est dur de dire où je serai dans quelques mois, mais je souhaite que tout ça se stabilise 

prochainement. Je suis en voyage et donc en vacances depuis plus de 6 mois maintenant. J’attends jus-
te de commencer un nouvel emploi ici en cinéma. Très intéressant de découvrir une nouvelle culture! 

Les Québécois auraient bien des choses à apprendre des Coréens à mon avis. Je ne dis pas que c’est 

parfait et justement ici ils regardent beaucoup l’Amérique comme exemple, mais je le sens comme un 
peu malade, notre Québec, Canada. Il y a un changement d’ère qui doit s’opérer et comme les choses 

sont déjà installées nous sommes réticents à changer. Ici tout est nouveau et ils ont le vent dans les 
voiles, c’est beau à voir. 

Liette Rouillard 

http://www.rodeofx.com/
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Georgette Lambert et Raymond Pomerleau 

 

Georgette Lambert, 7 mai 1926 à Bromptonville, est la 6e enfant de Josaphat et de 

Léontine Messier. Elle épouse Raymond Pomerleau, fils d’Omer et de Diana Maheu, 
le 26 août 1944 à l’église du Christ-Roi de Sherbrooke. Raymond naît le 16 décembre 

1921 à St-Évariste. Ils ont une fille à Sherbrooke :  
 

Johanne Pomerleau, née le 31 mai 1953, épouse Claude Bisson, fils de Robert et de 

Lucille Boisvert, le 5 juin 1971 à l’église St-Jean-Baptiste de Sherbrooke. Claude naît le 
30 janvier 1949 dans cette ville.  

 
Ils ont 2 enfants à Ste-Foy :  

 
Jonathan Bisson, né le 22 octobre1972, a 2 enfants avec Caroline Lajoie : Mila et Maxence Lajoie.  

 

Sandrine Bisson, née le 22 juin 1975, a un fils avec Stéphane Goyette : Lambert Goyette. 
 

Raymond Pomerleau décède le 31 octobre 1964 à Sherbrooke. 
 

Le 2 octobre 1972, à Sherbrooke, Georgette Lambert épouse civilement Maurice DeConninck, fils de 

John et d’Adrienne Lafond. Maurice naît le 14 juin 1921 à Toronto. ON. Ce mariage n’aurait pas été un 
succès. 

 
Georgette Lambert décède le 11 novembre 2014 à St-Hubert et est inhumée à Sherbrooke le 29 novem-

bre 2014. 
 

 

Johanne Pomerleau, Georgette Lambert et  
Claude Bisson, conjointe de Johanne  
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Léo Lambert et Jeannine Vermette 

 

Léo Lambert, le 8e enfant de Josaphat et de Léontine Messier, est né le 19 

août 1928 à Bromptonville. Le 21 juillet 1951, à l’église St-Roch de Rock Forest, 
il épouse Jeannine Vermette, née le 29 janvier 1929 à Rock Forest, fille de 

Paul et de Marie-Anna Vachon. Ils n’ont pas d’enfants. 
 

Voici leur histoire racontée par Pierrot Lambert, leur neveu. 

 
Léo travaille dans une shop de bijoux  à Sherbrooke en 1950. Jeannine Vermet-

te aussi. Une relation amoureuse se développe entre les deux collègues, qui 
décident de se marier. Jeannine vient de Rock Forest, Léo vit avec sa famille à 

Sherbrooke. Mais le mariage doit attendre, parce que Jeannine a attrapé une 
pleurésie. Finalement, en juillet 1951, ils font le grand saut, après deux années 

de fréquentations. Ils ont tous deux 22 ans. 

 
Ils continuent de travailler à la shop de bijoux , mais Léo s’intéresse à une annonce du Hovey Manor de 

North Hatley qui demande un couple. Il persuade Jeannine de le suivre. Les voilà partis vers l’aventure. 
Léo s’occupe du bar, Jeannine, de la salle à manger. Mais dans cet hôtel huppé, pas question de servir 

plusieurs assiettes à la fois sur un plateau. C’est un client à la fois, s’il vous plaît. Résultat : la serveuse 

a mal aux pieds. Au bout d’une saison, Jeannine demande à Léo de retourner à Sherbrooke. 
 

Au printemps les voilà revenus en ville. 
 

Jeannine va s’embaucher chez Dominion. Enfin, elle va travailler pour Tif, qui deviendra Dominion, qui 
deviendra Provigo. Elle travaillera 28 ans pour cet employeur qui change de nom de temps à autre. 

 

Léo, lui, devient poseur de tapis à son compte. Il travaille avec son beau- frère Jean-Paul. Il devient 
ensuite vendeur de meubles à la Grange à Pierre, puis vendeur d’autos chez Brouillette. 

 
On n’a pas encore parlé de golf, me direz-vous. On y arrive. 

 

Les vendeurs d’autos avaient formé un syndicat… et Léo, semble-t-il, n’aimait pas les syndicats. 
 

Paul Brouillard avait un club de golf et il a donc demandé Léo de travailler là. 
 

Léo a travaillé 25 ans pour Paul Brouillard, en grande partie sur ses terrains de golf (il en avait deux). 

 
Léo et Jeannine ont été mariés pendant 57 ans. Jeannine se souvient entre autres de leurs nombreux 

voyages aux États-Unis, notamment avec Fernand et Gerry, Diane et Pauline. 
 

Léo ayant une peur bleue de l’avion, Jeannine est allée seule en Europe et au Mexique. 
 

Léo et Jeannine ont demeuré longtemps avec les parents de Jeannine, avant de s’acheter une maison 

sur la rue Kennedy, puis un condo près du Carrefour de l’Estrie. 
 

Léo est décédé le 3 octobre 2008 à Sherbrooke, après une longue maladie. 
 

Jeannine a beaucoup de bons souvenirs à raconter, surtout en relation avec ses voyages en Floride avec 

Léo. Elle vit toujours dans le condo de Sherbrooke. 
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Rosario Messier et Edna Lemire 

 

Rosario Messier, né le 26 octobre 1898 à St-Marcel-de-Richelieu, est 

le 3e enfant de Vertume et de Victoria/Angélina Messier. Il épouse Ed-
na Lemire, le 18 octobre 1927 à l’église Holy Family, Sanford, ME. Ed-

na Lemire est la fille d’Antonio et de Florina Chartier, née le 2 juillet 
1901 à St-Georges-de-Windsor. Ils ont 2 filles à Bromptonville : 

 

Jeannette Messier, née le 22 mai 1934, épouse un mécanicien, Marc-
Léandre Desjardins. 

 
Claire Messier, née le 17 mai 1938, épouse un conseiller en orienta-

tion, Sylvio Lebrun 
 

Edna Lemire décède le 2 février 1972 et Rosario Messier, le 14 novembre 1989, à Bromptonville. 

 
Parmi les descendants de Vertume et d’Angélina, plusieurs ont adopté des enfants. J’ai questionné afin 

de savoir pourquoi. Un cas a retiré mon attention. Je conclus qu’il dépend de la façon dont la religion 
catholique a pu influencer le mental des gens à partir du très jeune âge. Je peux le confirmer puisque 

cette religion m’a aussi marqué vers l’âge de 14 ans. Vous pourrez lire mes commentaires à ce sujet sur 

mes pages. 
 

Ici, je veux vous raconter ce que Rosario a vécu à son adolescence et au début de sa vie d’adulte. Très 
jeune, me raconte-t-on, il avait de la misère à se contrôler avec sa sexualité. À chaque fois qu’il allait se 

confesser, il se faisait sermonner et il était toujours mal à l’aise, car l’enfer l’attendait s’il ne réussissait 
pas à se maîtriser. Un bon jour, il a pris la décision de faire ce qu’il fallait pour sauver son âme. Il a été 

retrouvé au bout de son sang. Malgré tout, à l’hôpital on l’a sauvé.  

 
Quelques années plus tard, il a rencontré Edna et ils se sont mariés dans le Maine en 1927. Comment 

voulez-vous qu’il fasse des enfants n’ayant plus tout à fait ce qu’il fallait pour en faire? Dans ce temps-
là, il n’était pas question de mieux se connaître sur le plan sexuel avant de se marier. Aujourd’hui, c’est 

différent, me dit-on! Qu’elle surprise attendait Edna! Il semblerait qu’elle n’avait pas été mise au courant 

de la situation de son beau Rosario. Par contre, elle se rappelait la promesse faite au pied de l’autel soit 
celle de rester fidèle à son mari à la vie à la mort quoiqu’il arrive. Elle a donc enduré toute sa vie! Après 

6 ans de mariage, ils ont décidé de fonder une famille normale en adoptant 2 filles, une en 1934 et l’au-
tre en 1938. Imaginez quel genre de vie ils ont dû vivre! 

 

Comme Rosario était cultivateur, cette famille a vécu sur une ferme à Bromptonville. 
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Jeannette Messier et Marc-Léandre Desjardins 

 

Jeannette Messier, née le 22 mai 1934 à Bromptonville, est l’aînée de Rosario et 

d’Edna Lemire. Elle épouse un mécanicien, Marc-Léandre Desjardins, fils de Jo-
seph et de Marie-Ange Tanguay, le 27 août 1955 à l’église Ste-Praxède de Bromp-

tonville. Léandre naît le 8 juin 1934 à St-Honoré-de-Témiscouata. Ils ont 2 enfants à 
Drummondville : 

 

Claude Desjardins, né le 27 mai 1956, épouse Angèle Hamel, fille d’Albert et de 
Laurette Dumas, le 24 février 1979 à Drummondville, où Angèle naît le 15 janvier 

1957. Ils ont 2 enfants à L’Avenir :  
 

Carl Desjardins, né le 13 juillet 1982, a 3 enfants avec Émilie Glazer, de Hearst, ON : Noémie, Vincent et 
Angélique. Émilie est caissière et superviseuse au Marché Métro. 

 

Marc Desjardins, né le 26 janvier 1987, vit avec Léa St-Pierre qui est enseignante à la Commission sco-
laire des Chênes et entraîneuse chez Tumbling depuis 2008. 

 
Robert Desjardins, naît le 6 mars 1958. 

 

Jeannette a été assistante-gérante dans une reliure à Drummondville où elle demeure. 
 

Marc-Léandre Desjardins décède le 11 juillet 2014 à Drummondville. 
 
 

Marc-Léandre Desjardins Angèle Hamel 

Marc Desjardins Léa St-Pierre Carl , Vincent et Angélique 
Desjardins, Emélie Glazer  

et Noémie Desjardins (2018) 
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Claire Messier et Sylvio Lebrun 

 

Claire Messier, née le 17 mai 1938, est la 2e fille de Rosario et d’Edna Lemire. 

Elle épouse un conseiller en orientation, Sylvio Lebrun, fils de Zéphir et de 
Rachel Despins, le 27 juin 1959 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville. Sylvio 

naît le 8 septembre 1937 à Bromptonville. 
 

Ils ont 3 enfants : 

 
Andrée Lebrun, née le 14 janvier 1967 à Ste-Foy, a 2 enfants, à Sherbrooke 

et Ascot Corner, avec Gilles Gagnon, fils de Roland et de Colette Rousselle :  
 

Kathy Lebrun-Gagnon naît le 11 septembre 1987. 
 

Jonathan Gagnon naît le 10 avril 1990. Voir l’article sur le témoignage à son père. 

 
Gilles Gagnon, camionneur, né le 18 avril 1962 à Cabano, décède le 19 décembre 2003 à Sherbrooke.  

 
Par la suite, Andrée Lebrun vit avec Alain Therrien, fils de Gérard et de Normande Laverdière. Alain est 

né le 27 novembre 1966 à Sherbrooke. 

 
Élaine Lebrun, née le 8 septembre 1968 à Ste-Foy, est caissière. Elle vit avec Francis Lapierre. 

 
René Lebrun, né le 30 septembre 1972 à Sherbrooke, est camionneur. Il a deux enfants à Sherbrooke 

avec Kim Robitaille : Matt Emmett Lebrun né le 25 janvier 2008  et Kaly Lebrun, le 12 avril 2012. 
 

Sylvio Lebrun décède le 23 novembre 2008 à Sherbrooke alors que Gilberte Provencher est sa conjointe.  

 
Claire Messier épouse Daniel Lapierre le 8 décembre 2008 à l’église Marie-Médiatrice de Sherbrooke. Il 

est le fils d’Alfred Victor Lapierre et de Germaine Simone St-Pierre, né le 29 mars 1940 à Goffstown, 
Manchester, NH. 

 

 
 
 

Sylvio Lebrun 

Gilles Gagnon Elaine Lebrun  
et Francis Lapierre 

Matt Emmett Lebrun  Andrée Lebrun  
et Alain Therrien 

Claire Messier 
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Katy Lebrun-Gagnon 

 

Lebrun-Gagnon encore accusée de fabrication de faux 

6 juillet 2017 mis à jour à 9 h 02 
Partager 

RENÉ-CHARLES QUIRION 

La Tribune 
Partager 

 

Quatre nouveaux chefs d'accusation en lien avec la fabrication de 
faux documents ont été déposés contre une ancienne directrice com-
merciale du groupe Beaucage, Kathy Lebrun-Gagnon. 

 
L'accusée était présente au palais de justice de Sherbrooke, mercredi, pour 
faire face à ces nouvelles accusations en lien avec la mise en place d'un strata-
gème complexe de fabrication de faux documents à l'insu de son employeur. 
 
Kathy Lebrun-Gagnon occupait le poste de directrice commerciale chez Occa-
sion Beaucage lorsqu'elle aurait commis les crimes qui lui sont reprochés. 
 

La femme de 29 ans d'Orford aurait fait de faux documents d'assurances vie et invalidité, de faux 
contrats de burinage, de faux contrats de garantie de remplacement, de faux contrats de garantie mé-
caniques ou d'assurances automobiles auprès de clients qui venaient de se procurer des véhicules d'oc-
casion entre décembre 2015 et mai 2016. 
 
L'objectif de l'accusée était vraisemblablement de toucher des commissions sur les produits qu'elle 
vendait aux clients en fabriquant de faux contrats. Elle aurait touché environ 16 000 $ en commissions 
auxquelles elle n'avait pas droit en 2016. 
 
Kathy Lebrun-Gagnon a quitté ses fonctions chez Occasion Beaucage au printemps 2016. 
 
La procureure aux poursuites criminelles Me Nathalie Robidoux a précisé que les nouvelles accusations 
concernent sensiblement la même trame factuelle que les 21 premières accusations. Celles-ci concer-
nent la vente d'un véhicule en janvier 2016 où elle aurait fabriqué un faux contrat d'assurance complé-
mentaire. 
 
L'avocat de la défense Me Jean Leblanc souhaite analyser ces nouveaux éléments de preuve avant de 
prendre position le 4 octobre prochain dans le dossier de Kathy Lebrun-Gagnon. 

Cette cause a été portée devant les tribunaux à plusieurs reprises en 2017 et en 2018 et elle traîne en 
longueur. Pourquoi?  

Espérons que Kathy Lebrun-Gagnon et son avocat détiennent de bons arguments pour leur défense. 

Le 25 septembre 2019, René-Charles Quirion de La Tribune publie : 

Coupable de fraude, Kathy Lebrun-Gagnon a été forcée de rembourser son ancien employeur. 

L’accusée conclut en disant : L’information locale m’importe et je veux participer à l’avenir de mon quo-
tidien. 
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Jonathan Gagnon 

Hommage à mon père Gilles Gagnon 

Le 19 décembre 2016 

 
13 ans aujourd’hui, tu nous as quittés pour un monde meilleur, toi, mon père, 

mon meilleur ami,  mon modèle, mon entraîneur. 
 

La période de Noël est très dure pour moi et le sera pour longtemps. Ta mort a 

changé ma vie. J’ai perdu une famille qui se rencontrait à Noël. Nous étions 
tous ensemble. 

 
J’ai le sentiment d’avoir perdu le modèle d’un homme fort, capable de voir venir 

les réactions de mon caractère. J’ai perdu une partie de moi, mais je gagne 
quelque chose. Je me sens plus fort et je peux apprécier beaucoup plus de gens 

que j’adore, même si je ne suis pas toujours là pour les aider. Les sept dernières années de ma vie 

n’ont pas été faciles essayant d’y trouver un sens après toutes les épreuves difficiles que j’ai eu à traver-
ser après ta mort. Maintenant, je travaille à bâtir ma personnalité. 

 
Pour toutes les personnes qui ne croyaient pas en moi, actuellement je suis un homme plus fort et plus 

déterminé à cause de toi. J’ai maintenant 26 ans et je possède ma propre entreprise dans le domaine 

du béton avec mon partenaire Spencer Telfer à Toronto. 
 

Aujourd’hui, je peux enfin dire paisiblement : merci d’avoir changé ma vie pour le mieux et d’avoir fait 
de moi un homme dur comme du béton. 
 
Merci papa ! Après 4 ans d’absence, je viendrai visiter la famille et ta pierre tombale pour Noël. Repose 

en paix, papa ! 

 
Jonathan Gagnon 

____________________________________________________________________________________ 

December 19, 2016 

13 years today you left us for a better world, my father, my best friend, my model, my coach.  

Christmas time to be very hard for me for a very long time, your death to change my life, I lost the fact 

of having a family all together for Christmas, lost the feeling of having the model of the man stronger to 
be able to see where my character comes from my action and reaction.  

Losing a part of me, but I win something. I am so strong and appreciated much more people I love 
even though I’m not always there for them !! The last 7 years of my life have not been easy to try to 

find my way to find meaning in my life after all the difficult trials I have them after your death. Now af-

ter forging my character working on my person bring out the strong man and determine that you were 
within me.  

 
For all the people who did not believe in me. I am now 26 years old owning my own concrete company 

with my partner Spencer Telfer in Toronto. And today I can finally say peacefully and thank you for 
changing my life for the better and having made me a hard man like concrete. 

 

Thank you, dad! I will come to visit the families and your tombstone for Christmas after 4 years. Rest in 
peace daddy. 

 
Jonathan Bergeron 
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Wilfrid Messier et Yvonne Pelletier 

 

Wilfrid Messier, le 4e enfant de Vertume et de Victoria/Angélina Messier, naît 

le 4 février 1900 à St-Marcel-de-Richelieu. Il épouse Yvonne Pelletier, fille 
d’Onésime et d’Hermine Bibeau, le 2 juillet 1928 à St-Georges-de-Windsor, où 

Yvonne naît le 24 août 1906. Ils ont 14 enfants à Bromptonville :  
 

Thérèse Messier, née le 2 avril 1929, décède le 1er juillet 2012 à Martinville. 

 
Laurette Messier, née le 16 mai 1930, a 9 enfants avec Léonce Tremblay. 

 
Monique Messier, née le 31 mai 1931, a 3 enfants avec Gaétan/Yoland Cor-

mier.  
 

Irénée Messier, né le 28 juin 1932 à Bromptonville, a 7 enfants avec Yvette 

Lambert.  
 

Irène Messier, née le 2 novembre 1933, a 2 enfants avec Hertel Richer. 
 

Madeleine Messier, née le 4 janvier 1935, a 6 enfants avec Jean-Guy Richer.  

 
Angèle Messier, née le 29 juillet 1936, a 3 enfants avec Léopold Charland.  

 
Marie-Ange Messier, née le 6 décembre 1938, a 3 enfants avec Armand Lambert.  

 
Georges Danias Messier naît le 7 avril 1940 et décède le 9 avril 1940 à Bromptonville. 

 

Georges Messier, né le 14 février 1942, a 2 enfants avec Jacqueline Labrie.  
 

Donat Messier, né le 7 mai 1943, a 3 enfants avec Ginette Roy.  
 

Lise Messier, née le 11 avril 1945, a 2 enfants avec Paul Henri Lessard.  

 
Bernadette Messier, née le 22 avril 1947, décède le 24 avril 1947 à Bromptonville. 

 
Daniel Messier, né le 10 avril 1953, décède le 12 avril 1953 à Bromptonville. 

 

Wilfrid Messier décède le 22 décembre 1986 à Bromptonville et Yvonne Pelletier, le 6 septembre 2000 à 
Windsor. 

 
Merci à Donat Messier pour son aide à compléter cette famille! 
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Wilfrid Messier et Yvonne Pelletier 

 

 

Famille de Wilfrid Messier et d’Yvonne Pelletier 

Debout : Donat, Irène, Angèle, Marie-Ange, Irénée, Lise, Monique, Madeleine et Georges Messier  
Assis : Thérèse Messier, Yvonne Pelletier, Wilfrid et Laurette Messier 

Irène, Madeleine, Lise, Angèle et Donat Messier  
et Ginette Roy 
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Laurette Messier et Léonce Tremblay 

Laurette Messier, la 2e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 16 mai 

1930 à Bromptonville. Elle épouse Léonce Tremblay, fils de Hormisdas et de 
Laura Valois, le 29 mai 1954 à Bromptonville. Léonce naît le 26 juillet 1931 à 

Danville. Ils ont 9 enfants : 
 

Cécile Tremblay naît le 6 mars 1955 à Windsor. À Fleurimont, elle a 2 enfants 

avec Hagen Philippsen :  Cindy Philippsen naît le 21 mai 1985; 
Kevin Philippsen naît le 14 août 1986. Avec Sarah Mathieu, ils ont 2 enfants : 

Alexis Philippsen né le 23 mai 2011 et Amy Philippsen, née le 23 septembre 
2012. 

 
Ensuite, Cécile Tremblay et Marcel Scrosati, fils d’Henri et de Madeleine Trem-

blay, ont un fils Billy Scrosati, né le 1er août 1993 à Fleurimont. Marcel est né le 

13 novembre 1958 à Windsor. 
 

Henri Tremblay, né le 27 janvier 1956 à Windsor, épouse Nicole Scrosati, fille de Philippe et de Juliet-
te Houle, le 22 octobre 1977 à l’église St-Philippe de Windsor. Nicole naît le 31 juillet 1957 à Windsor. 

Ils ont 2 enfants :  

Francis Tremblay, né le 5 octobre 1979 à Sherbrooke, a un fils avec Maryse Bélanger : Rafael Tremblay 
né le 22 juillet 2014 à St-Jean-sur-Richelieu.  

Isabelle Tremblay naît le 6 septembre 1987 à St-Jean-sur-Richelieu. 
 

Raymond Tremblay, né le 5 avril 1957 à Richmond, épouse France Pelletier, fille d’André et de Moni-
que Marcotte, le 15 juillet 1978 à l’église Ste-Famille de Richmond. Ils ont 2 enfants à Richmond : Karl 

Tremblay né le 9 janvier 1981 et Dany Tremblay, le 15 novembre 1982. 

 
Léo Tremblay, né le 18 novembre 1958 à Richmond, épouse Louise Roy, fils de Julien et de Madeleine 

Barrette, le 26 juillet 1980 à l’église Ste-Famille de Richmond. Elle est née le 29 septembre 1962. À 
Montréal, ils ont 2 enfants :  

Véronique Tremblay, née le 8 avril 1984, a 2 enfants à Terrebonne avec Martin Tousignant qui est né à 

Trois-Rivières le 13 décembre 1982 : Ophélie Tousignant née le 19 juillet 2010 et Jolyan Tousignant, le 
19 novembre 2013. 

Michael Tremblay naît le 17 juillet 1987. 
 

Par la suite, Léo Tremblay épouse Guylaine Simard, fille de Jules et de Nicole Boileau, le 4 juillet 1998 

au Palais de Justice de Drummondville. Guylaine est née le 24 février 1967 à Drummondville. 
 

Guy Tremblay, né le 21 juillet 1960 à Richmond, vit avec Marjolaine Michaud. 
 

Denise Tremblay, née le 16 septembre 1961 à Richmond vit avec Stéphane Noël, fils de Raymond et 
de Norma Blanchette. Stéphane naît le 28 juin 1972 à Sherbrooke. 

 

Thérèse Tremblay, née le 12 octobre 1964, épouse Denis Hannan, fils d’Ernest et d’Alice/Marie-Anne 
Blais, le 7 septembre 1985 à l’église Ste-Anne de Danville. Denis est né le 8 février 1957.  

Ils ont 2 enfants à Drummondville : 
Jimmy Hannan, né le 6 mars 1987, vit avec Geneviève Longpré, fille de Sylvain et de Lise Hébert. Elle 

est née le 17 juin 1987 à Sherbrooke. Ils ont un fils, Xavier Vincent Hannan, né le 27 décembre 2011. 

Vincent Hannan, né le 12 mars 1990, vit avec Karine Perron, fille de Luc et de Louise René. Elle est née 
le 26 janvier 1989 à Drummondville.  
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Laurette Messier et Léonce Tremblay 

Ginette Tremblay naît le 30 mars 1967. Avec Réal Boisvert, à Montréal, ils ont 2 enfants : Alexandre 

Boisvert né le 5 mars 1992 et Maxime Boisvert né le 13 novembre 1994. Ce dernier a un fils avec Sa-
mantha Allard : Médérick Boisvert né le 15 août 2013 à Longueuil. Réal Boisvert naît le 15 mai 1953. 

 
Ginette vit avec Abdelkader Allal, fils de Abderahmane et de Fatna Ajaja. Il est né au Maroc le 22 octo-

bre 1973. Ils ont une fille : Mélia Allal née le 17 février 2011 à Longueuil. 

 
Gyslain/Ghislain Tremblay, né le 1er août 1970, épouse Caroline Cossette, fille de Gilles et de Diane 

Corriveau, le 24 juillet 1999 à Ste-Bibiane de Richmond. Ils ont 3 enfants : Alexandra Tremblay, le 14 
mai 1996 et Annabelle Tremblay, le 4 avril 1998, à Fleurimont, et Carolie Tremblay, le 10 octobre 2001 

à Drummondville.  
 

Laurette Messier décède le 18 août 2015 à Richmond et Léonce Tremblay, le 27 novembre 1998 à As-

bestos. Ils sont inhumés à Danville. 

Laurette Messier, ses enfants et la fille de Ginette Laurette Messier et ses 4 filles :  
Ginette, Denise, Thérèse et Cécile  

Arrière : Raymond et Guy Tremblay 
Centre : Guy, Denise, Ginette et Léo Tremblay 

Avant : Cécile, Léonce et Thérèse Tremblay, Laurette Messier et Ghislain Tremblay 
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Laurette Messier et Léonce Tremblay 

 
 
 

Jimmy Hannan 

Xavier Hannan Denis Hannan et Thérèse Tremblay France Pelletier et Raymond Tremblay 

Ginette Tremblay, Alexandre et Maxime Boisvert, 
Mélia Allal et son amie 

Ginette Tremblay et Abdelkader Allal Samantha Allard Médérick Boisvert 
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Monique Messier et Gaétan/Yoland Cormier 

Monique Messier, la 3e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 

31 mai 1931 à Bromptonville. Elle épouse un opérateur à la Domtar, 
Gaétan/Yoland Cormier, fils d’Hector et de Cécile Cormier, le 15 sep-

tembre 1951 à Bromptonville, où Gaétan/Yoland naît le 21 octobre 1927. 
Ils ont 3 enfants : 

 

Denis Cormier, né le 30 décembre 1952 à Windsor, épouse Ghyslaine 
Cormier, fille de Rolland et de Germaine Boisvert, le 17 juillet 1976 à St-

Félix-de-Kingsey, où Ghyslaine naît le 7 décembre 1957. Ils ont 3 enfants :  
 

Christian Cormier naît le 11 mars 1979 à Richmond.  
 

Benoit Cormier, né le 14 juin 1981 à St-Félix-de-Kingsey, a un fils avec Caroline Talbot : Jason Cormier, 

né le 15 octobre 2014 à Richmond. Caroline, mariée en 2017 avec Benoit, naît le 2 novembre 1984 à 
Lac-Mégantic. 

 
Robert Cormier, né le 17 août 1982 à Richmond, épouse Jessica Norris, fille de Perry et de Sylvie Jean-

son, le 1er septembre 2007. Jessica naît le 8 décembre 1983 à Richmond où ils ont 2 enfants : Claudia 

Cormier, le 28 avril 2009 et Jacob Cormier, le 19 janvier 2011. 
 

Cécile Cormier, née le 5 mai 1954 à Windsor, épouse un contremaître, Michel Arel, fils de Roger et de 
Georgianne Girardin, le 19 juin 1976 à l’église St-Gabriel-Lalemant de Windsor. Michel naît le 1er juillet 

1954 à Richmond. Cécile est couturière chez Bombardier. 
 

Serge Cormier naît le 5 mai 1956 à Windsor et décède le 21 décembre 2002 à Richmond. 

 
Sylvie Cormier naît le 17 juin 1962 à Windsor.  

 
Monique Messier est décédée le 2 juin 1996 et Gaétan/Yoland Cormier, le 14 mars 1995 à Sherbrooke. 

 

 
 
 

Arrière : Michel Arel, Cécile, Denis, Sylvie et Serge Cormier 
Avant : Monique et Wilfrid Messier, Yvonne Pelletier et Yoland Cormier 
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Monique Messier et Gaétan/Yoland Cormier 

 

Serge et Sylvie Cormier, Monique Messier,  
Yoland, Cécile et Denis Cormier 

Jessica Norris, Claudia,  
Robert, et Jacob Cormier 

Mariage de Benoit Cormier et de Caroline Talbot en 2017 

Ghislaine et Denis Cormier 

Cécile Cormier, Michel Arel,  
Martin et Michel Messier 

Caroline Talbot, 
Jason et Benoit Cormier 
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Irénée Messier et Yvette Lambert 

Irénée Messier, le 4e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 28 juin 

1932 à Bromptonville. Il épouse Yvette Lambert, fille de Clément et de Marie-
Anna Vachon, le 8 août 1959 à St-Frédéric de Beauce. Yvette naît le 17 novem-

bre 1932 à St-Jules de Beauce. Ils ont 7 enfants : 
 

Mario Messier, né le 7 décembre 1960 à Charny, vendeur de pièces automo-

biles, épouse Louise Thibodeau, comptable, fille d’Étienne et de Louisa Quirion, 
le 6 juillet 1985 à Beauceville, où Louise naît le 6 juin 1962. Ils ont 4 enfants à 

St-Georges de Beauce et baptisés à Beauceville :  
 

Keven Messier, né le 6 juillet 1987 a un fils avec Caroline Cyr, fille de Sylvio et de Jacqueline Delorme : 
Tommy Messier né le 2 juillet 2018. Caroline naît le 1er novembre 1992 à Repentigny. 

 

Un 2e enfant verra le jour en septembre 2020. 
 

Audrey Messier, née le 20 mai 1989, a 4 enfants avec Pierre-Alexandre Cloutier, fils de Luc et de France 
Lafontaine : Lukas Cloutier né le 2 mai 2012 à Montréal, Lexia Cloutier née le 27 octobre 2014, Thomas 

Cloutier le 25 août 2017 et Mathis Cloutier, le 13 janvier 2020, à St-Georges-de-Beauce. Les quatre sont 

baptisés à St-Victor de Beauce. Pierre-Alexandre naît le 18 janvier 1989 à St-Georges de Beauce. 
 

Dave Messier naît le 25 avril 1991.     
 

Sarah Messier naît le 23 janvier 1994. Avec Alexis Boutin, fils de Bernard et de Monique Poulin, un bébé 
est en route pour 2020. Alexis naît le 30 mars 1989 à St-Georges de Beauce. 

 

Dany Messier, née le 27 novembre 1961 à Beauceville, épouse Daniel Cyr, soudeur, fils d’Édouard et 
de Jeanne-d’Arc Grondin, le 23 août 1986 à l’église Ste-Famille de Tring-Jonction. Daniel est né le 25 

mai 1959 à Beauceville. Ils ont 2 enfants nés à St-Georges-de-Beauce : Patrick Cyr, le 21 mars 1991 et 
Valérie Cyr, le 9 février 2000. Dany a occupé plusieurs fonctions, dont caissière. En 2016, elle était 

agente administrative à la Chambre de commerce et d’industrie Nouvelle-Beauce. 

 
Julie Messier, née le 23 janvier 1963 à Beauceville, vendeuse, épouse Jean-Pierre Roberge, plâtrier, 

fils de Paul-Émile et de Jeannine Labrie, le 21 mai 1988 à Sherbrooke, où ils ont un fils Régis Roberge 
né le 22 septembre 1986. Régis a deux fils nés à Sherbrooke avec Arianne Breton, fille de Jacques Du-

brule et de Lauréanne Breton : Zachary Roberge, le 17 février 2014 et Olivier Roberge, le 19 octobre 

2017. Jean-Pierre Roberge, né le 19 août 1952 à Sherbrooke, décède le 12 septembre 2015 à Gatineau. 
 

Julie a une fille avec Alain Laverdière, fils de Jean-Guy et de Micheline Larrivée : Mélanie Laverdière née 
le 10 juin 1994 à Sherbrooke. Alain naît le 24 août 1967 à Sherbrooke. En 2016, il travaille chez Filspec. 

Mélanie Laverdière est toiletteuse professionnelle chez Toilettage Sara-Toutous. Julie est vendeuse. Au-
paravant, elle a travaillé pour la Banque Nationale. 

 

Serge Messier, né le 23 septembre 1964 à Beauceville, est ébéniste. 
 

Josée Messier, née le 1er septembre 1967 à Beauceville, décoratrice d’intérieur, épouse Dany Dostie, 
fils de Gérard et de Suzanne Falardeau, le 12 septembre 1987 à St-Frédéric. Dany naît le 16 juillet 1964 

et décède le 28 août 1988 à St-Méthode-de-Frontenac. Ils ont une fille à Tring-Jonction : Francesca 

Messier-Dostie née le 17 mai 1986 à Thetford Mines qui est représentante Tupperware Ind. 
 

 



 

59  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Irénée Messier et Yvette Lambert 

Dany Dostie décède suite à un face à face à St-Méthode. Josée et Francesca porteront des séquelles 

pendant toute leur vie. Francesca a passé près de deux mois dans le coma et un an au centre Cardinal 
Villeneuve, à Québec, pour une rééducation complète. Josée a perdu l'enfant qu'elle portait en plus 

d'être blessée sérieusement à la tête, au bassin, à un pied et à un bras. Les deux dames qui prenaient 
place dans l'autre véhicule ont péri, brulées vives. Il semble qu'elles étaient en état d'ébriété. 

 

Le 19 avril 2001, à Lévis, Josée a un fils avec Yves Fillion, fils de Léo et de Lucille Therrien : William 
Messier-Fillion.  

 
Anne Messier, née le 30 juillet 1970 à Beauceville, technicienne en garderie, épouse Éric Laurendeau, 

fils d’André et de Denise Bégin, à Ste-Praxède de Bromptonville, le 20 août 1994. Éric est né le 27 mars 
1970 à Sherbrooke. À Drummondville, ils ont 2 enfants : Jean-Gabriel Laurendeau né le 21 avril 1995 et 

Marika Laurendeau, le 15 juin 1998. 

 
Claudia Messier, née le 11 novembre 1972, épouse Alain Roy, fils de Dominique et de Marie Turmel, 

le 7 juillet 2001 à St-Frédéric de Beauce. Alain naît le 11 novembre 1972 à Beauceville. À Québec, ils ont 
3 enfants : Rébecca Roy née le 18 novembre 1998, Nathan Roy, le 17 septembre 2004, et Anne-Marie 

Roy, le 23 mars 2007. 

 
Claudia est Directrice-adjointe à l’école des Deux-Rives à la Commission scolaire Beauce-Etchemin. Alain 

a travaillé pour la Fédération de l’UPA de la Beauce. 
 

Irénée Messier était garagiste à Tring-Jonction une bonne partie de sa vie. Il décède le 4 avril 1993 à 
Beauceville. 

Photo de la famille d’Irénée Messier et d'Yvette Lambert (27-12-2015) 
Debout : Herman Tardif, Josée Messier, Serge Messier,  

Nathaly Poulin, Mario Messier, Yvette Lambert,  
Anne Messier, Louise Thibodeau, Éric Laurendeau, Claudia Messier et Alain Roy 

Assis : Alain Laverdière, Julie Messier, Daniel Cyr et Dany Messier 
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Irénée Messier et Yvette Lambert 

 

Louise Thibodeau  
et Mario Messier 

Jean-Pierre Roberge  
et Julie Messier 

Serge Messier 

Audrey, Dave, Keven  
et Sarah Messier 

Keven Messier,  
Caroline Cyr et Tommy 

P.-Alex. Cloutier 
Audrey Messier 

Daniel Cyr, Dany 
Messier,  Valérie et 

Patrick Cyr 

Josée Messier 

Éric Lauren-
deau et Anne 

Messier 

Marika et  
Jean-Gabriel 
Laurendeau 

Francesca  
Messier-Dostie 

William Messier-Fillion Claudia Messier, Alain,  
Nathan, Anne-Marie  

et Rébecca Roy (2018) 

Ariane Breton,  
Zacharie et Olivier 

Régis Roberge 
et Ariane Breton 

Alain Laverdière  
et Julie Messier 

Alain et Mélanie 
Laverdière  

4 enfants d’Audrey  
et de Pierre-Alexandre 

Alexis Boutin  
et Sarah Messier 

Josée Messier  
et Yves Fillion 
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Son enfance 

 
Marika est née à Drummondville à l’hôpital Ste-Croix et a vécu à Notre-Dame-

Du-Bon-Conseil jusqu’à l’âge de 4 ans avant de déménager à Ste-Julie sur la 
Rive-Sud de Montréal. Elle est la fille cadette d’Éric Laurendeau et d’Anne Mes-

sier et a un frère aîné qui se nomme Jean-Gabriel Laurendeau. Marika est à la 

base une petite fille un peu timide et solitaire, très loyale en amitié et de nature 
enjouée. Marika a fréquenté un service de garde en  milieu familial jusqu’à l’âge 

de 2 ans et un centre de la petite enfance jusqu’à 4 ans. 
 

Ses résultats scolaires 
 

Dès son premier jour à la maternelle, Marika a toujours aimé l’école et y faire de nouveaux apprentissa-

ges. Elle a fait son primaire à l’école du quartier (Tourne-Vent) et comme ses résultats scolaires étaient 
supérieurs à la moyenne, elle a été acceptée dans une école secondaire privée avec le volet internatio-

nal. Son désir était d’avoir la possibilité de voyager, d’apprendre l’anglais et de se dépasser.  Depuis 
toujours, Marika désire devenir vétérinaire et s’inscrit en sciences santé au Collège Champlain de St-

Lambert qui est un collège anglophone où elle y jouera également une saison avec les Cavaliers. Elle 

veut se préparer pour sa prochaine aventure : aller étudier aux États-Unis pour jouer au soccer, sa pas-
sion. 

 
Les sports qu’elle pratique 

 
Suite à son déménagement à Ste-Julie, Marika sera inscrite à la gymnastique ainsi qu’au soccer dès l’â-

ge de 4 ans. Elle pratique la gymnastique quelques années, mais se rendra rapidement compte que sa 

vraie passion est sur le terrain de soccer. Depuis, il n’y aura pas une année où elle ne passera pas son 
été à fouler les terrains de soccer. C’est avec le Club de Soccer de Ste-Julie (CSSJ) qu’elle sera formée 

et où elle réalisera ses premières prouesses. Comme toute autre joueuse de son âge, elle débute au 
niveau récréatif, mais dès l’âge de 9 ans, elle est prise dans le niveau compétitif et entre officiellement 

dans la famille des Rafales de Ste-Julie en tant qu’attaquante. Marika commencera à intégrer la position 

de gardienne de but dès sa première saison compétitive alors qu’elle se porte volontaire pour le poste. 
En effet, puisque la gardienne de l’équipe a également le désir de jouer sur le terrain, une rotation entre 

3 joueuses de l’équipe s’est vite implantée pour le poste de gardienne de but et Marika a rapidement vu 
son tour arriver de plus en plus souvent. Par contre, c’est seulement à l’âge de 13 ans qu’elle délaissera 

complètement sa position d’attaquante pour devenir gardienne de but à temps plein.  Elle et son équipe 

feront tranquillement leur chemin de A à AA et seront finalement la toute première équipe du Club de 
Soccer de Ste-Julie à se qualifier pour le AAA et faire leur entrée dans la Ligue de Soccer Élite du Qué-

bec (LSEQ). Marika va demeurer avec le CSSJ jusqu’à l’âge de 18 ans, en 2016, puisque par la suite son 
équipe va se dissiper et il ne restera plus suffisamment de joueuses pour former une équipe. Heureuse-

ment pour Marika, 2016 marque aussi l’année où elle quitte pour les États-Unis et obtient une bourse 
pour jouer au soccer dans la NCAA en division 2. En même temps, elle étudie la biologie afin d’obtenir 

un baccalauréat en Sciences au College of Saint Rose à Albany dans l’état de New York. À son retour 

pour l’été 2017, elle se trouve un autre club, le FC St-Léonard avec qui elle disputera une saison dans la 
ligue AAA en LSEQ. Par la suite, l’ajout d’une ligue de niveau supérieur classé semi-professionnel (PLSQ) 

fera en sorte que Marika changera de club une fois de plus pour la saison estivale. Elle est approchée 
par l’équipe du FC Select Rive-Sud avec qui elle disputera 2 saisons (2018-2019) avant que l’équipe se 

retire de la ligue semi-professionnelle et laisse place à de nouvelles équipes telles que le CS Longueuil 

que Marika a nouvellement rejoint pour la saison estivale 2020. 
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Ce qui l’a motivée à adopter le soccer 

 
Marika a débuté le soccer dès l’âge de 4 ans alors qu’elle venait 

tout juste de déménager à Ste-Julie. Comme la plupart des enfants 
de son âge, ses parents ont pris la décision de l’inscrire au soccer 

afin qu’elle puisse dépenser son énergie et se faire des amis. Pour 

elle, c’était un coup de cœur dès le début, mais l’un des facteurs 
importants qui a contribué à l’adoption définitive du soccer est cer-

tainement son entourage et les rencontres qu’elle a faites au soccer. En effet, dès ses débuts au club de 
Ste-Julie, Marika a fait la rencontre de joueuses et d’entraîneurs qui prônaient un environnement de 

plaisir, d’apprentissage et de respect. C’est donc avec succès qu’ils ont su transmettre leur passion et 
leur amour pour le soccer à Marika ainsi qu’à d’autres jeunes joueuses. Certaines de ces personnes font 

d’ailleurs toujours partie de l’entourage de Marika et n’ont cessé de l’encourager tout au long de son 

parcours. Alors qu’au début le soccer n’était qu’une partie de plaisir, Marika est rapidement arrivée avec 
l’idée de poursuivre sa carrière le plus loin qu’elle le pourrait en suivant toujours les opportunités qui 

allaient s’offrir à elle. 
 

Toutes les prouesses atteintes jusqu’ici 

 
Les prouesses de Marika ont surtout commencé suite à son entrée en AAA dans la Ligue de Soccer Élite 

du Québec. En effet en 2012, elle se fera remarquer dès son entrée dans la ligue alors qu’elle gagne le 
Ballon d’Or dans la catégorie U-14 AAA, prix remis à la meilleure joueuse de la ligue (MVP)  lors du gala 

tapis rouge du soccer québécois. Marika retournera au gala en 2013 alors qu’elle remportera le Ballon 
de Bronze dans la catégorie U-15 AAA, en 2014 alors qu’elle reçoit une nomination pour le Ballon d’Or 

pour la catégorie U-16 AAA, en 2015 où elle remportera le Ballon d’Argent pour la catégorie U-17 AAA et 

finalement en 2016 où elle remportera son deuxième Ballon de Bronze pour la catégorie U-18 AAA. Son 
entrée réussie en LSEQ lui a également permis de se faire remarquer par l’équipe du Québec pour qui 

elle a eu la chance de jouer en 2012-2013. En 2013, elle a d’ailleurs été sélectionnée pour participer au 
Championnat canadien ayant lieu à Thunder Bay en Ontario où l’équipe du Québec est revenue à la 

maison avec une médaille de bronze. 

Lors de son passage avec le Collège Champlain de St-Lambert, Marika a remporté la médaille de bronze 
dans le championnat provincial RSEQ alors qu’elle était gardienne partante pour l’équipe. Il s’agissait 

seulement de la deuxième médaille remportée dans toute l’histoire de l’équipe féminine de soccer  du 
Collège Champlain de St-Lambert. 

 

Avec le College of Saint Rose en NCAA, Marika commence tranquillement à recevoir des honneurs à sa 
deuxième saison en 2017 alors que sa première saison s’est terminée plus tôt que prévu en raison d’une 

blessure. Elle sera nommée gardienne de la semaine de sa conférence une fois durant la saison, mais 
recevra surtout un honneur académique prestigieux «The General Chemistry Award» remis à l’élève 

ayant obtenu les meilleurs résultats en chimie générale au College of Saint Rose. En 2018, elle sera une 
fois de plus  nommée gardienne de la semaine de sa conférence au cours de la saison, mais récoltera 

aussi certains honneurs de fin de saison alors qu’elle est nommée sur la deuxième équipe d’étoiles de la 

conférence (Northeast-10) ainsi que sur l’équipe de sa conférence au niveau académique (NE10 Acade-
mic All-Conference). Elle sera aussi nommée sur la troisième équipe d’étoiles de la région de l’Est sélec-

tionnée par United Soccer Coaches (USC). Lors de cette saison, les bonnes performances de son équipe 
leur auront permis de se qualifier pour le prestigieux tournoi NCAA de division 2. Les Golden Knights du 

College of Saint Rose réussiront à survivre à la première ronde, mais seront par la suite éliminés par 

Bridgeport University qui seront nommés champions nationaux à la fin du tournoi.  La saison 2019 sera 
la saison où Marika connaîtra le plus de succès avec le College of Saint Rose. Son équipe connaîtra de 

très grandes performances qui permettront aux Golden Knights d’obtenir le titre de champions de la  
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saison régulière et champions de la conférence Northeast-10, ce qui leur permettra de se qualifier de 

nouveau pour le tournoi NCAA de division 2. Comme l’équipe additionne les bonnes performances, elle 
se rendra dans les demi-finales qui ont lieu à Pittsburgh en Pennsylvanie, mais ne sera malheureuse-

ment pas capable de vaincre l’équipe de Grand Valley State qui deviendra championne nationale au 
match suivant. Au niveau individuel, Marika sera nommée gardienne de la semaine de sa conférence à 

deux reprises au cours de la saison et recevra aussi plusieurs honneurs de grande envergure suite au 

succès de son équipe. Elle sera nommée gardienne de l’année de sa conférence (NE-10). Elle sera aussi 
nommée sur la première équipe d’étoiles de sa conférence NE-10 (First Team All-Conference), sur la 

première équipe de la région de l’Est, sélectionnée par United Soccer Coaches (USC) (First Team All-
East), sur la première équipe de la région de l’Est pour ses performances sur le terrain ainsi que pour 

ses résultats académiques, sélectionnée par United Soccer Coaches (USC) (First Team Academic All-
East), sur la deuxième équipe au pays, sélectionnée par USC (Second Team All-American), sur la pre-

mière équipe au pays pour ses performances sur le terrain ainsi que pour ses résultats académiques, 

sélectionnée par USC (First Team Academic All-American).  Finalement, elle sera nommée sur la premiè-
re équipe de l’Est par D2CCA (D2CCA first team All-East) et aura une reconnaissance académique par le 

CoSIDA (CoSIDA Academic All-District 1 selection). 
           

Son orientation ou ses buts dans la vie sur le plan sportif et professionnel 

 
Dès son plus jeune âge, Marika démontre de l’intérêt pour le métier de vétérinaire et elle travaillera très 

fort pour atteindre son but. Elle étudie d’ailleurs la biologie au College of Saint Rose dans un programme 
pré-vétérinaire afin d’avoir la chance, par la suite, de postuler dans une école vétérinaire. Par contre, 

l’école vétérinaire devra peut-être attendre puisqu’en sortant du College of Saint Rose Marika souhaite 
tenter sa chance en tant que joueuse professionnel de soccer. Elle n’a pas encore une idée précise d’où 

elle aimerait jouer exactement, mais n’ayant pas de ligue professionnelle féminine au Canada, elle est 

consciente que ses plus grandes chances seront probablement du côté des États-Unis ou encore de l’Eu-
rope. Marika a toujours eu tendance à suivre les opportunités qui s’offraient à elle. Il sera donc intéres-

sant de voir les portes qui s’ouvriront alors qu’elle terminera sa dernière saison de soccer et qu’elle gra-
duera au printemps 2020. 

  

Un petit clin d’œil... 
 

Je crois qu’il pourrait être intéressant de noter que Marika n’a jamais fait partie d’un programme sport-
études lors de son passage au secondaire et elle n’a pas non plus participé aux Jeux du Québec comme 

elle n’avait pas été sélectionnée par l’équipe régionale de soccer de la Rive-Sud. Cela ne l’a tout de mê-

me pas empêchée d’être sélectionnée par les équipes du Québec et de poursuivre son parcours aux 
États-Unis, suite à l’obtention d’une bourse complète couvrant la totalité de ses frais de scolarité ainsi 

que de logement. 
 

Merci à Anne et à Marika de me permettre de publier ce beau parcours. 

Éric, Jean-Gabriel et Marika Laurendeau, 
et Anne Messier 
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Irène Messier et Hertel Richer 

Irène Messier, la 5e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 2 novem-

bre 1933 à Bromptonville. Elle épouse Hertel Richer, fils de Joseph et de Ma-
rie-Blanche Tremblay, le 10 septembre 1955 à l’église Ste-Praxède de Bromp-

tonville. Hertel naît le 19 mars 1932 à Asbestos. À Sherbrooke, ils ont 2 en-
fants :  

 

Daniel Richer naît le 12 décembre 1956. 
 

Mario Richer, né le 20 août 1959, épouse Johanne Côté, fille de Roger et de 
Jeannine Baron, le 30 décembre 1982 à Granby. Elle est née le 26 septembre 

1959. Ils ont 2 enfants :  
Patrick Richer naît le 10 juillet 1978. 

Tommy Richer, né le 3 février 1981 à Sherbrooke, a une fille avec Mélanie 

Guyon : Mégane Richer née le 19 décembre 2005. 
 

Le 28 juillet 1983, Joseph Marcel Hertel Richer épouse civilement Thérèse Houle, fille d’Edward et de 
Délima Desmarais.  

 

Hertel Richer est décédé le 5 octobre 2003 à Sherbrooke et il est inhumé dans le cimetière d’Ascot Cor-
ner. À son décès, sa conjointe était Pierrette Soucy. 
 

Daniel Richer, Johanne Côté,  
Tommy, Patrick et Mario Richer 

Wilfrid Messier, Yvonne Pelletier et Irène Messier 

Hertel Richer 

Mario Richer 

Mégane Richer 

Johanne Côté 

Mégane et Patrick Richer Tommy Richer 
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Madeleine Messier et Jean-Guy Richer 

Madeleine Messier, la 6e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 4 jan-

vier 1935 à Bromptonville. Elle épouse Jean-Guy Richer, frère d’Hertel et fils 
de Joseph et de Marie-Blanche Tremblay, le 14 janvier 1956 à la Cathédrale St-

Michel de Sherbrooke. Jean-Guy naît le 19 juin 1937 à Manseau. Ils ont 6 en-
fants à Sherbrooke : 

  

Robert Richer, né le 19 juin 1958 à Sherbrooke, épouse Lucille Bolduc, fille 
d’Alfred et de Juliette Carrier, le 7 août 1976 à l’église St-Jean-Baptiste de Sher-

brooke. Elle est née le 26 juin 1960. Ils ont 2 enfants : 
 

Nancy Richer, née le 29 janvier 1977 à Sherbrooke, a 3 enfants : Karolane Mercier née le 21 décembre 
1995 à Sherbrooke, Sabrina Richer, le 16 avril 2000 à Laval et Vyncen Richer-Robert, le 13 mars 2003 à 

Mascouche. 

 
Roch Richer, né le 12 juillet 1981, a 3 enfants avec Jennifer Robidas née le 10 mars 1981 : Cassandra 

Richer, le 12 février 2001, Nadeige Richer, le 14 février 2002 et Kristopher Richer, le 22 février 2008. 
 

Roch a une fille avec Sherry Hamel, née le 2 décembre 1992 : Rosalie Hamel-Richer, le 8 octobre 2012. 

  
Richard Richer, né le 6 juillet 1959 à Sherbrooke, épouse Jacqueline Côté, fille de Paul-Émile et de 

Rita Côté, le 1er septembre 1979 à l’église Immaculée-Conception de Sherbrooke. Elle est née le 17 
août 1958. Ils ont 2 enfants : 

 
Jasmyn Richer, né le 24 novembre 1982 à Sherbrooke a 3 enfants avec Isabelle Bourque, née le 14 sep-

tembre 1984 à St-Jean-sur-Richelieu : Malik Richer, le 5 mars 2010, Matéo Richer, le 18 décembre 2011 

et Florence Richer, le 7 avril 2015. 
 

Myriam Richer a 3 enfants avec Bienvenu Malila Botelename né le 1er octobre 1977 à Kinshasa, Républi-
que du Congo : Luka Malila-Richer, le 30 juin 2006 à Sherbrooke, Lorik Malila-Richer, le 17 mai 2010 et 

Lyam Malila-Richer, le 15 août 2011. Myriam naît le 11 mars 1986. 

  
Bernard/Renaud Richer naît le 28 septembre 1960 à Sherbrooke. 

  
Alain Richer, né le 9 janvier 1962 à Sherbrooke, a 2 enfants avec Marcelle Taylor née le 18 novembre 

1962 : Ashley Richer, le 11 mai 1987 et Joël Richer, le 9 octobre 1989. 

 
Le 10 janvier 2015 à Las Vegas, il épouse Kirsten Pearson, née le 15 juillet 1970 à Port Alberni, BC avec 

qui il a une fille : Arabelle Richer née le 6 août 2009 à North Vancouver, BC. 
  

Sylvain Richer, né le 10 mars 1963 à Sherbrooke, a une fille avec Sophie Fortin, fille de Jean et d’Aline 
Fournier, née le 3 septembre 1967 à Windsor : Joanie Sabrina Fortin, née le 16 août 1990 à Sherbrooke. 

 

Sylvain vit avec Sabine Ketterer Brunelle.  
  

Micheline Richer naît le 16 janvier 1966 à Sherbrooke. Elle est une assistante au service à domicile 
pour le CLSC depuis 1986. Elle a vécu avec Sylvie Williams. Depuis 2007, sa compagne est Diane Sa-

vard, née le 31 août 1961. 

  
Jean-Guy Richer décède le 14 août 2001 à Sherbrooke. Il est inhumé dans le cimetière St-Boniface à 

Ascot Corner. À son décès, sa conjointe était Lise Roger. 
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Madeleine Messier et Jean-Guy Richer 

 

Arrière : Robert, Richard, Renaud et Alain Richer (manquant Sylvain Richer) 
Centre : Lucille Bolduc, Roch et Nancy Richer 

Avant  : Madeleine et Wilfrid Messier, Yvonne Pelletier et Micheline Richer 

Robert Richer et Lucille Bolduc 5 générations  en 1996 : 
Robert et Nancy Richer,  

Madeleine Messier, Yvonne Pelletier et 
Karolane Mercier  
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Madeleine Messier et Jean-Guy Richer 

 

Myriam Richer Jacqueline Côté et Richard Richer 

Mélanie Houle  
et Roch Richer 

Joel, Arabel-
le et Ashley 

Richer 

Sophie Fortin Micheline Richer  
et Diane Savard 

Sabrina Richer Nancy Richer Vyncen  
Richer-Robert 

Jennifer Robidas 

Sylvain Richer et  
Sabine Ketterer Brunelle Alain et Arabelle Richer 

et Kirsten Pearson 

Jasmyn Richer et isabelle 
Bourque, Matéo, Florence 

et Malik Richer 

Christopher, Cassandra  
et Nadège Richer 

Sherry Hamel et 
Rosalie Hamel-Richer 

Karolane Mer-
cier  et Patrick 

Auger 

Joanie  
Fortin 

Luka, Lorik et Lyam 
Malila-Richer 
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Angèle Messier et Léopold Charland 

Angèle Messier, la 7e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 29 juillet 

1936 à Bromptonville. Elle épouse Léopold Charland, fils de Joseph Phidyme 
et d’Aline Vertefeuille, le 15 septembre 1956 à Bromptonville. Léopold naît le 5 

septembre 1930 à Windsor. Ils ont 3 enfants à Windsor : 
 

Raynald/Rénald Charland, né le 23 janvier 1958 a un fille avec Rita Talon : 

Audrey Charland, le 22 novembre 1989 à Québec. Rita est née aux Iles-de-la-
Madeleine le 3 avril 1954. 

 
Johanne Charland, née 22 février 1959, épouse Jocelyn Coutu, fils de Fernand et de Simone Frappier, 

le 7 juillet 1979 à l’église St-Philippe de Windsor. Jocelyn est né le 28 décembre 1957 à St-Claude de 
Richmond. Ils ont un fils : Stéphane Coutu, né le 5 février 1982 à Windsor. Ce dernier a un fils avec Ma-

non Sanschagrin, fille de Fernand et de Sylvie Lecours, née le 17 mai 1987 à Sherbrooke : Héloïk Coutu, 

le 16 juillet 2014 à Sherbrooke. Manon a un fils d’une union précédente. 
 

Chantal Charland naît le 8 avril 1966. Elle a un fils avec Marc Fréchette né le 6 avril 1954 à Rich-
mond : Nicolas Fréchette, le 1er juillet 1997 à Kingsbury en Estrie. 

 

Léopold Charland est décédé le 15 novembre 2004 à Windsor. 

Audrey Charland 

Héloïck et Stéphane Coutu, 
Manon Sanschagrin 

Arrière : fils de Manon 

Debout : Angèle Messier, Rénald Charland, 
Jocelyn et Stéphane Coutu et Johanne Charland 

Assis : Wilfrid Messier et Yvonne Pelletier 

Léopold Charland 
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Marie-Ange Messier et Armand Lambert 

Marie-Ange Messier, la 8e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 6 dé-

cembre 1938 à Bromptonville. Elle épouse Armand Lambert, fils d’Alphonse et de 
Blandine Laplante, le 2 mars 1957 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville. Armand 

naît le 9 octobre 1930 à Windsor, où ils ont 3 enfants : 
 

Christiane Lambert, née le 17 septembre 1957, épouse Mario Brindle, fils d’André 

et de Marie-Anne Couture, le 23 juin 1984 à l’église St-Philippe de Windsor, où Ma-
rio naît le 6 mai 1959.  

 
Christiane a été couturière à la Jack Spratt à Windsor. 

 
André Lambert, né le 8 octobre 1960, épouse Marielle Scrosati, fille d’Henri et de Madeleine Tremblay, 

le 27 juin 1982 à l’église St-Philippe de Windsor. Marielle est née le 13 novembre 1959 à Windsor, où ils 

ont une fille, Karen Lambert, le 31 janvier 1985. Depuis, André vit avec Ginette Montminy, fille d’Albéric 
et de Laura Couture. Ginette naît le 26 novembre 1955 à Windsor. D’un mariage précédent, Ginette a eu 

une fille avec Jocelyn Mayette : Karine Mayette née le 24 juillet 1975 à Windsor.  
 

André a été journalier chez Provigo. 

 
Josée Lambert naît le 7 août 1969. 

 
Marie-Ange Messier a été couturière à la Jack Spratt et Armand Lambert, opérateur à la Domtar. 

 
 
 

Debout : Mario Brindle, Christiane, Josée et Karen Lambert, Marielle Scrosati et André Lambert 
Assis : Maria-Ange et Wilfrid Messier, Yvonne Pelletier et Armand Lambert 
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Marie-Ange Messier et Armand Lambert 

 

Christiane Lambert et Mario Brindle 

André Lambert et  
Ginette Montminy 

Josée Lambert 

La famille de Marie-Ange Messier et d’Armand Lambert 
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Georges Messier et Jacqueline Labrie 

Georges Messier, le 10e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 14 

février 1942 à Bromptonville. Il épouse Jacqueline Labrie, fille de Gérard La-
brie et de Marie Luce Allard, le 6 octobre 1962 à St-François-Xavier-de-

Brompton, où Jacqueline naît le 14 août 1942. À Windsor, ils ont 2 enfants : 
 

Sylvain Messier, né le 25 mai 1965, spécialiste en informatique, épouse Linda 

Graveson, fille de Raymond et d’Élyse Lescault, le 10 octobre 1992 à l’église St-
Esprit de Sherbrooke. Linda naît le 26 août 1965 à St-Germain-de-Grantham.  

 
Ils ont 2 garçons : David Messier naît le 2 octobre 1995. En 2016, il faisait un 

stage chez Hydro-Québec comme monteur de ligne. 
Kevin Messier naît le 10 juin 1998. En 2016, Il était au CEGEP en sciences hu-

maines. 

 
Daniel Messier naît le 11 décembre 1966. Ce comptable a un fils avec une infirmière, Dominique La-

porte, fille de Denis et de Gabrielle Maheux : Xavier Messier, né le 14 avril 2000 à Sherbrooke. Depuis le 
28 juin 2008, Dominique Laporte, née le 7 septembre 1966 à Windsor, vit avec Marc Richard.  

 

Ensuite, Daniel Messier épouse Ysabelle Valence, le 11 octobre 2008 à Sherbrooke. Elle est née le 2 mai 
1978 à Cowansville. En 2016, elle était éducatrice au service de garde. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : 

Frédéryke Alyssa Messier, le 8 juillet 2009 et Julyanne Messier, le 20 décembre 2013. 
 

Georges Messier a été directeur à la Société des Alcools. Il est décédé le 5 janvier 1998 à Windsor. 

Daniel Messier, Jacqueline Labrie,  
Georges et Sylvain Messier 

David Messier Kevin Messier 

Marc Richard, Dominique Laporte et 
Xavier Messier 

Ysabelle, Frédéryke 
et Julyanne 

David, Kevin et Sylvain Messier   
et Linda Graveson 

Daniel Messier, Ysabelle 
Valence et Sylvain Messier 
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Donat Messier et Ginette Roy 

Donat Messier, le 11e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier, naît le 7 mai 

1943 à Bromptonville. Il épouse Ginette Roy, fille de Valérien et de Madelei-
ne Labbé, le 15 août 1964 à St-Jules-de-Beauce, où Ginette naît le 22 novem-

bre 1944.  
 

Ils ont 3 enfants : 

 
L’aînée naît à Longueuil et les 2 autres à Sherbrooke : 

 
Manon Messier, naît le 27 mai 1965. Elle épouse François Lepage le 4 sep-

tembre 1993 à l’église du Très-St-Nom-de-Jésus de Montréal. Il est le fils d’An-
dré Lepage et de Germaine Dalcourt, né le 15 septembre 1963 à Montréal. 

François est développeur commercial chez Snap-on Incorporated et chez Snap-on Tools. 

 
Manon et François ont 2 garçons à Repentigny : Justin Lepage, le 19 septembre 1994 et Alex Lepage, le 

26 août 1996.  
 

Depuis 2011 à Québec, Manon vit avec Sylvain Picard, fils d’Adrien et de Denise Gaudreault, né le 8 

mars 1970 à St-Jean-Port-Joli. 
 

Martin Messier naît le 5 mars 1972. Il a 3 enfants avec Annie Sciscioli, fille de Jean-Pierre et de Fran-
cine Robillard, née le 29 avril 1976 à Montréal. L’aîné naît à Montréal et les 2 filles à St-Jérôme : Mathias 

Messier, le 25 mai 2005, Julia Messier, le 29 janvier 2008 et Léa Messier, le 1er janvier 2011. 
 

En 2016, Martin était chargé de livraison en infrastructure chez Mouvement Desjardins et Annie, comp-

table chez Amyot Desjardins, professionnels comptables agréés. 
 

Michel Messier naît le 5 mars 1972. Depuis 1997, il vit avec Christina Lebel, fille de Jacques et de Mar-
got Vallerand, née le 12 février 1971 à Maria, Gaspésie.   

 

Ils ont 2 enfants à St-Jean-sur-Richelieu : Kevin Messier, le 26 juin 2000 et Jessica Messier, le 21 octo-
bre 2002. 

 
Le 8 septembre 2007, il épouse Martine Roussin à St-Jean-sur-Richelieu. Elle est la fille d’Yvon et de 

Nicole Lesage, née le 14 septembre 1973 à Laval.  

 
En 2016, Michel était gestionnaire d'équipe pour la banlieue sud du Québec chez Vidéotron et Martine, 

commis de bureau chez Servirap à Iberville. 
 

Donat a été technicien pour l’Aviation royale canadienne de 1961 à 1965 et directeur du service à la 
clientèle chez IBM Canada Ltd de 1965 à 1995 à Montréal.  

 

À la  retraite, Donat et Ginette aiment bien jouer au golf sur la rive-sud de Montréal. Pendant la saison 
morte, ils fuient les rigueurs de l’hiver vers leur maison de la Floride. 
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Donat Messier et Ginette Roy 

 

 

Ginette Roy  
et Donat Messier 

Alex et Justin Lepage 

Annie Sciscioli  
et Martin Messier 

Sylvain Picard  
et Manon Messier 

Michel Messier et Christina 
Lebel, Kevin et Jessica Messier 

Michel Messier  
et Martine Roussin 

François Lepage et Manon Messier 

Debout : Martin Messier, Ginette Roy, Donat,  
Manon et Michel Messier 

Assis : Wilfrid Messier et Yvonne Pelletier 

Annie Sciscioli, Julia,  
Mathias et Léa Messier 
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Lise Messier et Paul Henri Lessard 

Lise Messier, la 12e enfant de Wilfrid et d’Yvonne Pelletier naît le 11 avril 

1945 à Bromptonville. Elle épouse un plâtrier, Paul Henri Lessard, fils d’A-
drien et de Marie-Louise Jacques, le 24 octobre 1964 à l’église St-Philippe de 

Windsor. Paul Henri naît le 18 octobre 1941 à East Broughton.  
 

Ils ont 2 enfants :  

 
Éric Lessard naît le 10 octobre 1966 à Hartford, CT . Il est économiste. 

 
France Lessard naît le 14 juillet 1970 à Bloomfield, CT. Depuis 1990, elle vit 

avec Jocelyn Blais. 
 

Paul Henri a toujours été dans le domaine de la construction et Lise, dans le 

domaine électronique. 
 

Paul Henri décède le 10 février 2016 à Sherbrooke. Irène Lessard était sa 
conjointe. 

 

 
 
 

Éric Lessard, Lise Messier, Paul Henri et France Lessard 

Paul Lessard 
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Joseph Messier et Rose-Amande Hamel 

Joseph Messier, né le 10 février 1903 à St-Marcel-de-Richelieu, est le 

6e enfant de Vertume et de Victoria/Angélina Messier. Il épouse Rose-
Amande Hamel, fille d’Alméda et de Joséphine Lavigne, le 21 février 

1933 à East Angus. Rose-Amanda Hamel naît le 15 septembre 1908 à 
Fannystelle, MB.  

 

Ils ont 13 enfants à St-François-Xavier et les 3 derniers à Sherbrooke :  
 

Paul-Émile Messier, né le 4 juin 1934, a 6 enfants avec Céline Daigle. 
 

Gisèle Messier, née le 27 août 1935, a 3 enfants avec André Hébert.  
 

Thérèse Messier, née le 10 octobre 1936, adopte 2 filles.  

 
Jean-Marie Messier, né le 1er février 1938, a 4 enfants avec Thérèse Charland.  

 
Philippe Messier, né le 4 mars 1939, a 5 filles avec Laurence Pruneau.  

 

Laurent Messier, né le 2 juillet 1940, a 5 enfants avec Marguerite/Margot Marchand.  
 

Marc-André Messier, né le 26 juillet 1941, a 6 enfants avec Gisèle Hétu.  
 

Céline Messier, née le 16 août 1942, est enseignante. 
 

Gérard Messier, né le 20 janvier 1944, a 3 enfants avec Denise Morin.  

 
François Messier, né le 29 janvier 1945, a 2 enfants avec Sylvie Pruneau.  

 
Rita Messier, né le 3 mars 1946, est enseignante. 

 

Claude Messier, né le 26 mars 1947, a 2 enfants avec Carmen Corbeil.  
 

Marguerite Messier, né le 21 mai 1948, enseignante, vit avec Daniel St-Laurent, à Carleton. 
 

Denis Messier, né le 4 juillet 1949, a 3 enfants avec Lyne Pierre. 

 
Michel Messier, né le 6 octobre 1950, a 3 enfants avec Marie Gagnon.  

 
Claire Messier, née le 30 novembre 1951, a 2 enfants avec Martial Racine.  

 
Joseph Messier a fait son cours classique pour devenir prêtre chez les Franciscains. À la fin de ses étu-

des, on l’a retourné chez lui donnant comme raison qu’il n’avait pas la santé pour continuer dans le do-

maine qu’il avait choisi. Comme mentionné plus haut, il s’installe sur une ferme à St-François, mais il 
avait une santé suffisante pour faire 16 enfants.  

 
Joseph aimait écrire des poèmes et faire de la peinture. Cet artiste pouvait passer des heures à relaxer 

dans ce qu’il aimait faire. 

 
Joseph Messier décède le 1er juin 1977 à Greenlay et Rose-Amande Hamel, à l’Hôpital St-Louis de Wind-

sor, le 28 mars 1993. Les deux sont inhumés dans le cimetière de Greenlay. 
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Joseph Messier et Rose-Amande Hamel 

 
 

Debout : Jean-Marie, Philippe, Laurent, François, Marc-André, Michel, Denis, 
Gérard et Claude Messier 

Assis : Céline, Marguerite, Gisèle et Thérèse Messier, Rose-Amande Hamel, 
Paul-Émile, Rita et Claire Messier  

Rose-Amande Hamel devant 
la maison familiale vers 1950  

à St-François-Xavier de Brompton. 
  

Vers 2010, c’était la résidence de 
Thérèse Messier. 

Joseph Messier et Rose-Amande Hamel,  
un peu après 1970 

Rose-Amande Hamel, 
en 1924, à 16 ans 

Rose-Amande Hamel. 
en 1993 
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Amilda/Almanda/Alméda/Méda/Amédée Hamel et Joséphine Lavigne 

Amilda/Almanda/Alméda/Méda/Amédée Hamel, né le 11 octobre 1869 à Ste-Gertrude de Nico-

let, fils de Joseph Sinaï Hamel et de Rose-de-Lima/Délima Provencher. Il épouse Claire/Clarina Beau-
chesne, née en 1873, fille de Joseph et de Rosalie Trottier, le 7 janvier 1890 à Ste-Marie-de-Blandford. 

Claire/Clarina décède le 4 septembre 1891 à Ste-Gertrude de Nicolet. 

  

Le 7 janvier 1892 à Ste-Gertrude de Nicolet, Almanda Hamel épouse Marie Joséphine Lavigne, fille 
de Eliakim Lavigne et d’Eléonore Pépin. Elle naît le 9 novembre 1869 à Ste-Gertrude. Joséphine décède 

le 14 octobre 1916 à Asbestos.  
  

Ils ont 13 enfants : 
  

Atchez/Atchée/Arthur Hamel, né le 27 octobre 1892 à Vulcan, Michigan, épouse Marie-Reine Pépin, 
fille de Philippe et de Maria Champagne, le 9 janvier 1917 à l’Immaculée-Conception de Trois-Rivières. 

Marie-Reine naît le 8 avril 1899 à St-Rémi-de-Tingwick. Atchez décède le 20 juillet 1978 à Sherbrooke et 

Marie-Reine Pépin, le 23 juillet 1952 à East Angus. 
  

Armand Hamel, né le 9 avril 1894 à Ste-Marie-de-Blandford, épouse Anna Mathon, fille d’Edouard et 
d’Anna Laveau, le 4 septembre 1916 à Asbestos. Elle naît le 8 mars 1897. Elle décède le 8 mai 1974 à 

Danville. Armand décède le 20 février 1955 à Asbestos. 

  
Rodolphe Hamel, né le 30 octobre 1895 à Ste-Gertrude, épouse Julie/Julia Desharnais, fille de Zéphi-

rin et de Délima Blanchette, le 13 août 1917 à l’église St-Aimé d’Asbestos. Elle naît le 7 novembre 1897 
à Warwick et elle décède le 23 février 1924 à Asbestos. 

  

Le 8 mars 1926 à Asbestos, il épouse Alice Desharnais, la sœur de Julie, fille de Zéphirin et de Délima 
Blanchette. Alice naît le 31 août 1901 à St-Albert-de-Warwick et elle décède le 20 décembre 1978 à As-

bestos. Rodolphe décède le 26 mars 1990 à Asbestos. 
  

Henri Hamel naît le 8 avril 1897 et décède le 7 mai 1897 à Ste-Marie-de-Blandford. 
  

Antonio Hamel naît le 8 avril 1897 et décède le 21 avril 1897 à Ste-Marie-de-Blandford. 

  
Antonio Hamel, né le 14 avril 1898 à Ste-Gertrude de Nicolet, décède le 20 août 1898 à Ste-Anne-du-

Sault de Develuyville. 
  

Hilarion Hamel naît le 17 septembre 1899 et décède le 23 juillet 1900 à Fannystelle, MB. 

  
Albert Hamel naît le 7 juin 1901 à Fannystelle, MB et décède le 6 octobre 1918 à Sherbrooke. 

  
Télesphore Hamel, né 5 avril 1903 à Crookston, Minnesota, épouse Germaine Morissette le 28 février 

1933. Il décède en 2001 aux États-Unis. 
  

Joséphine Hamel naît le 8 novembre 1904 à Fannystelle, MB et décède le 11 décembre 1992 à Fit-

chburg, MA. Elle aurait épousé Napoléon Tremblay.  
  

Maurice Hamel naît le 18 septembre 1906 à Crookston, Minnesota et décède le 26 juillet 1959 à Paw-
tucket, RI. Il aurait épousé Marie-Rose Morissette. 

  

Rose-Amande Hamel, née le 15 septembre 1908 à Fannystelle, MB, épouse Joseph Messier. Voir leur 
famille. 
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Amilda/Almanda/Alméda/Méda/Amédée Hamel et Joséphine Lavigne 

Jeanne Hamel, née le 8 octobre 1910 à Fannystelle, MB, épouse Antonio Doucet, fils de Philias et de 

Blanche Lejeune, le 30 juillet 1955 à St-Zéphirin de La Tuque. Elle décède le 10 août 1987 à La Tuque.  
 

Antonio naît le 29 novembre 1920. Il décède le 24 mars 1983 à La Tuque. 
 

Finalement, Amédée Hamel épouse Delvina Caron, fille de Stanislas et d’Adéline Caron et veuf de 

Guillaume William Gervais, le 30 octobre 1983 à l’église Ste-Anne de Danville. Il décède le 13 octobre 
1918 à Asbestos de la grippe espagnole, tout comme son fils Albert. 

 
En examinant d’un peu plus près les naissances, les mariages et les décès, on constate qu’en plus de 

porter plusieurs prénoms, ce cultivateur, homme à tout faire, a pris tous les moyens pour faire vivre sa 
famille dans une période difficile à la fin du 19e siècle et au début du siècle suivant. De 1890 à 1918, sa 

famille le suit dans différentes régions du Canada et des États-Unis : 

 
Ste-Gertrude (Bécancour) de Nicolet : 1890-1891-1892-1895 et 1898; 

Vulcan, Michigan : 1892; 
Ste-Marie-de-Blandford : 1894-1897; 

Develuyville, Ste-Anne-du-Sault : 1898; 

Fannystelle, Manitoba : 1899-1901-1904-1908-1910; 
Cookston, Minnesota : 1903-1906; 

Asbestos : 1916-1917-1918. 
 

Les descendants d’Amédée Hamel et de Joséphine Lavigne ont sûrement toute une histoire à raconter 
sur leurs ancêtres. 

 

 
 

 
 

 

Famille d’Amédée/Almida Hamel et de Joséphine Lavigne, vers 1916 
Arrière : Albert, Rodolphe, Armand et Atchée Hamel 
Centre : Joséphine, Télesphore et Maurice Hamel 

Avant : Amédée et Jeanne Hamel, Joséphine Lavigne et Rose-Amande Hamel 
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Paul-Émile Messier et Céline Daigle 

Paul-Émile Messier, l’aîné de 16 enfants de Joseph et de Rose-Amande Ha-

mel, naît le 4 juin 1934, à St-François-Xavier-de-Brompton. Il épouse Céline 
Daigle, fille d’Alfred Jérôme et de Marie-Anne Marguerite St-Laurent/

Charbonnier, le 27 septembre 1958 à l’église St-Philémon de Stoke Centre. Elle 
naît le 29 octobre 1937 à Stoke Centre. Ils ont 6 enfants : 

 

Linda Messier, née le 30 juillet 1959 à Windsor, QC, épouse Roger Bellaire, le 
10 octobre 1988 à South Woodslee, ON où ils ont 4 enfants :  

Katrina Bellaire, naît le 27 juin 1986 et décède le 27 février 1987. 
Gabriel Antoine Bellaire, né le 15 septembre 1988, est électricien. 

Adrian Joseph Bellaire, né le 14 mai 1994, fait carrière dans le tournage, la pho-
tographie et l’édition. 

Nathan Paul Bellaire, né le 28 juin 1998, est un étudiant comme artiste dans le 

but de se diriger dans les médias. 
Roger Antoine Bellaire, né le 10 octobre 1958 à Windsor, ON, est coordonnateur robotique et Linda 

Messier, administratrice en musique. 
 

Gérald Messier, né le 11 juillet 1960 à Bromptonville, épouse Annette Robillard, le 25 avril 1981 à Bel-

le-Rivière, ON.  Ils ont 3 enfants :  
Daniel Messier, naît le 27 novembre 1982.  

Alain Messier, né le 4 octobre 1985, vit avec Megan Klundert. Ils ont 2 enfants : Hailey et Valerie Mes-
sier. 

Eric Messier, né le 9 novembre 1990 à London, ON, vit avec Merissa Deimer, fille de Al Deimer et de 
Paulette Pouget. Merissa est née le 30 juin 1991 à Windsor, ON. En 2016, Eric est ébéniste. 

 

Luc Messier, né le 22 mars 1963 à Windsor, QC, épouse Anne-Marie Thibert, le 26 décembre 1987 à 
l’église St-Simon et St-Jude, Belle River, ON. Anne-Marie naît le 15 novembre 1966 à Windsor, ON. Ils 

ont un fils : Jonathan Luke Messier, le 2 juin 1994. Il est électricien industriel. Il épouse Stéphanie Ann 
Damm, le 3 octobre 2015. Elle naît le 11 avril 1991 à Windsor, ON et elle est infirmière.  

Jean-Luc est dans le transport et Anne-Marie, conseillère financière. 

 
Donna Messier, née le 13 novembre 1966 à Windsor, ON., épouse le colonel John Charles Hodgins. 

Ils ont 2 enfants à Edmonton, AB et la dernière à Windsor, ON : 
Arianne Hodgins, née le 8 décembre 1996  est étudiante et créatrice de costumes Cosplay. 

Rhéa Hodgins, née le 23 décembre 1998, est étudiante en Génie à l’Université de Windsor, ON. 

Anita Hodgins, née le 29 juin 2013, est en 8e année (2016) à l’Académie de danse E.J. Lajeunesse. 
Donna Messier est enseignante au primaire et John Charles Hodgins, né le 6 avril 1970 à Régina, SK, 

dirigeant et propriétaire d’entreprise, est aussi officier militaire sénior. 
 

Paul Bernard Messier, né le 19 janvier 1973 à Hôpital Hôtel-Dieu de Windsor, ON.  Il fait partie de 
Société Les Compagnons de la Croix depuis 2000. Il a été ordonné prêtre le 10 mai 2008 à la Cathédrale 

Notre-Dame d’Ottawa, ON, par l’Archevêque Terrence Prendergast. En 2016, il est aumônier à l’Universi-

té de York. 
 

Catherine Messier naît le 6 avril 1974 à Windsor, ON, où elle a 3 enfants avec Michael Leighton : 
Elise Leighton, née le 12 juin 2000 est étudiante de 11e année à E.J. Lajeunesse. 

Leah Leighton, née le 13 décembre 2006, est en 5e année à Mgr Augustin Caron. 

Sophia Leighton, née le 2 décembre 2009, est en 2e année à Mgr Augustin Caron. 
Catherine est coordonnatrice administrative à la ville de Windsor, ON. 

Michael Leighton, né le 22 juillet 1966 à Windsor, ON, est ingénieur en mécanismes d’automobiles chez 
Johnson Controls au Michigan. 
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Paul-Émile Messier et Céline Daigle 

 

Paul Bernard Messier 

Famille de Paul-Émile Messier et de Céline Daigle (2015) 
Arrière : Gérald, Bernard, Luc 

Avant : Catherine, Paul-Émile, Céline Daigle, Lynda, et Donna 
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Paul-Émile Messier et Céline Daigle 

 

Luc Messier, Stéphanie Damm,  
Anne-Marie Thibert et Jonathan Messier 

Michael, Elise et Leah Leighton,  
Catherine Messier et Sophia Leighton 

Adrian Bellaire, Linda Messier et Katrina Bellaire Adrian Bellaire, Linda Messier,  
Roger, Nathan et Gabriel Bellaire 

Arrière : Daniel Messier , Merissa Deimer, Eric Messier, Alain et 
Valerie Messier, Megan Klundert 

Avant : Gérald Messier, Annette Robillard et Hailey Messier  

Rhéa Hodgins, Donna Messier,  

John, Arianne et Anika Hodgins 
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Gisèle Messier et André Hébert 

Gisèle Messier, la 2e enfant de Joseph et de Rose-Amande Hamel est née le 27 

août 1935 à St-François-Xavier-de-Brompton. Elle épouse André Hébert, fils de 
Léo et de Jeanne Miller, le 2 septembre 1967 à l’église St-Grégoire VII de Green-

lay. André naît le 12 juillet 1944 à Sherbrooke.  
  

Ils ont 3 enfants :  

  
Nathalie Hébert, naît le 3 juin 1968 à Sherbrooke. Elle a 2 enfants à Sherbrooke 

avec Ghislain Migneault né le 23 février 1967 à Sherbrooke, fils de Jacques et de 
Doris Gagnon :  

  
Mathieu Hébert-Migneault, né le 24 avril 1986 a 3 filles à Sherbrooke : 

avec Tania Dupont-Lapierre : Logane Hébert-Lapierre, le 26 octobre 2005.  

avec Sophie Larouche : Kimilie Migneault, le 8 juillet 2011. 
avec Valérie Larouche, la sœur de Sophie : Mathélya Hébert-Larouche, le 30 avril 2019. 

 
Tania Hébert-Migneault, née le 19 août 1988, a une fille avec un Haïtien : Rose Hébert, le 6 septembre 

2009. Par la suite, Tania a un fils avec Dany Lamarche : Emrick Lamarche, le 21 janvier 2013. 

  
Ghislain Migneault décède le 17 mai 1992 à St-François-Xavier-de-Brompton.  

 
Ensuite, Nathalie Hébert épouse Pascal Gaulin, fils de Jean-Claude et de Micheline Migneault, le 24 sep-

tembre 1994 à l’église St-Grégoire VII de Greenlay. Pascal naît le 19 octobre 1971 à Lachine.  
 

Finalement, Nathalie épouse civilement Christian Boulet, fils de Paul-André et de Pauline Faucher, le 18 

juin 2016 à St-Claude. Il est né le 2 juin 1963 à Montmagny. Ils ont un fils, Jérémie Boulet, né le 29 
octobre 2007 à Sherbrooke. 

  
Marie-Josée Hébert, née le 8 décembre 1970 à Sherbrooke, épouse Mario Goyette, fils d’Ange-Émile 

et de Marcelle Ostiguy, le 18 juin 1989 à St-François-Xavier-de-Brompton. Mario naît le 1er juin 1963 à 

Greenlay. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke :  
  

Tricia Goyette, née le 9 octobre 1990, épouse Gaétan Francoeur, fils d’Eugène et de Chantal Allard, le 
21 septembre 2019 à Richmond (Cleveland). Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : Aly Francoeur, le 11 juin 

2017 et Lyv Francoeur, le 4 janvier 2019. 

  
Anthony Goyette, né le 25 juin 1992, est charpentier-menuisier chez GUS et charpentier menui-

sier chez EMRB. Depuis 2015, sa compagne est Chloé Beauregard. 
  

Pierre Hébert, né le 7 mars 1974 à St-François-Xavier-de-Brompton, a 1 fils avec 
Myriam Couture, fille de Daniel et de Claire Larochelle : William Raphaël Hébert né 

le 30 janvier 2002. Myriam naît à Windsor, QC le 4 mai 1981. 

 
Depuis le 15 mars 2008, Pierre vit avec Tammy Page qui est consultante indépen-

dante chez Mary Kay. Ils ont un fils : Kyle Page-Hébert né le 23 novembre 2012. Les 
2 enfants de Pierre sont nés à Sherbrooke. 

 

Gisèle Messier, infirmière, décède le 6 janvier 2016 à la suite d’une longue maladie, 
le cancer. Au moment de son décès, elle avait 4 arrière-petits-enfants. 

Gisèle Messier 
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Gisèle Messier et André Hébert 

Pierre, André, Natha-
lie et Josée Hébert 
et Gisèle Messier 

Anthony Goyette Chloé Beauregard 

 

Mathieu Hébert-Migneault, 
Logane, Kimilie  

et Valérie Larouche 

Kimilie, Logane et 
Mathélya 

Dany Lamarche 
Emrick et Rose 

Nathalie Hébert, Jérémie 
et Christian Boulet 

Kyle Page-Hébert  
et Tammy Page 

Pierre S. Hébert 
et Myriam Couture 

William Hébert Pierre S. Hébert et Tammy Page 

Tricia Goyette, Gaétan,  
Laurie, Lyv et Aly Francoeur 

Mario Goyette et 
Marie-Josée Hébert 
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Thérèse Messier 

Thérèse Messier, née le 10 octobre 1936 à St-François-Xavier-de-Brompton, 

est la 3e enfant de Joseph et de Rose-Amande Hamel.  
 

Elle a passé sa vie dans l’enseignement. Parmi ses étudiantes, plusieurs ve-
naient de pays étrangers. C’est à ce moment-là que le goût à l’adoption lui est 

venue. Avec l’accord de ses parents, les démarches ont durée 3 ans. 

 
Elle adopte 2 petites filles de 7 ans et de 5 ans ½ d’une même famille de l’In-

de : 
 

Rosy Geneviève Messier, née le 10 juillet 1970 à Madras, Tamil, Nadu, Inde, a 2 enfants à Laval, 
avec Marc Lapierre : Joël Lapierre le 16 mars 1998 et Marjolaine Lapierre, le 12 février 1999.  

 

Marc naît le 28 décembre 1972 à Sherbrooke. 
 

Ensuite, Rosy a une fille avec Mario Rainville : Annabel Rainville née le 9 novembre 2005 à Longueuil. 
 

En 2015, Rosy est préposée aux bénéficiaires dans une résidence de personnes âgées à Chambly. 

 
 

Ammini Thressia Claudia Messier, née le 20 mars 1972 à Kohkamangalam, Kerala, Inde, épouse 
Stéphane Roy, fils de Donald et de Claudette Fortin, le 26 juillet 1998 à l’église St-Joseph de Sherbroo-

ke.  
 

Ils ont un fils à Mississauga, ON, : Alexandre Roy né le 10 avril 1996. Il est baptisé à l’église St-Grégoire 

VII de Greenlay, le 4 août 1996.  
 

Stéphane Roy naît le 29 janvier 1971 à Sherbrooke. 
 

En 2015, Ammini est préposée aux bénéficiaires au CHSLD Amélie Gamelin de Montréal et Stéphane Roy 

est camionneur. 
 

Thérèse Messier et ses souvenirs 
 

Je me présente : mon nom est Thérèse Messier.  

 
Je suis heureuse de m’identifier comme faisant partie de la grande famille des Messier par mes ancêtres 

Michel et Jacques Messier. Mon grand-père Vertume était descendant de Michel et ma grand-mère An-
gélina, de Jacques. 

 
Mon père Joseph, fils de Vertume, épousa ma mère Rose-Amande Hamel, originaire de Fannystelle, Ma-

nitoba. Elle vivait chez son frère Atchée, après le décès de ses parents dû à la grippe espagnole. 

 
Mes parents se marièrent à East Angus. Ils vinrent s’installer à St-François-Xavier-de-Brompton sur une 

ferme du 2e rang. C’est à cet endroit qu’ils vécurent durant toute leur vie et fondèrent une famille. Ma 
mère donna naissance à 16 enfants tous vivants. Je suis la troisième de cette grande famille. 

 

Mon enfance de déroula dans la splendeur des grands espaces et la découverte de la nature. À l’âge de 
sept ans, commença mon apprentissage scolaire. Je devais marcher un kilomètre et plus pour me ren-

dre à l’école du rang avec mon frère Paul-Emile et ma sœur aînée Gisèle. Les premières années se suc- 
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cédèrent avec des hauts et des bas dus à l’instabilité des professeurs qui pouvaient démissionner en 

tout temps. Nos parents décidèrent donc de nous transférer à Windsor au collège Sacré-Cœur, pour les 
garçons, et à l’école Notre-Dame, pour les filles, car ils étaient très soucieux de notre éducation et de 

notre instruction. Le primaire terminé, j’ai continué à la même école pour mon secondaire et j’ai gradué 
en 11e année. 

 

Après cette étape, les choix n’étaient par nombreux. Mes parents m’ont incitée à aller à l’école Margueri-
te Bourgeois, à Sherbrooke, pour continuer à étudier afin de devenir professeure. Grâce à l’aide d’un 

prêt et d’une bourse acceptés par le gouvernement et aussi à celle des religieuses, j’ai réussi à faire mes 
deux ans de formation pour terminer, en juin 1956, avec en main un Brevet Supérieur d’enseignement. 

 
En septembre de la même année, la Commission scolaire de Windsor me confia un poste d’enseigne-

ment en 4e année à l’école de la paroisse St-Gabriel-Lalemant de Windsor. L’année suivante, je fus 

transférée à l’école Notre-Dame où j’avais fait mes études primaires et secondaires. À cet endroit, j’ai 
d’abord enseigné en 6e année pendant 2 ans et ensuite en 7e année. Au milieu de la même année, la 

directrice me demanda de remplacer une collègue du secondaire, tombée malade. Je devins, à ce mo-
ment-là, professeure d’histoire, de géographie, de biologie et de botanique. 

 

En 1960, ce fut le début de la Révolution tranquille. Tous les changements apportés ont aussi touché le 
domaine de l’instruction. Dans l’enseignement, on devait passer de généraliste à spécialiste. Étant déjà 

engagée dans ces changements, j’ai décidé de parfaire davantage mes connaissances. 
 

Sherbrooke s’était déjà dotée d’une université. Elle nous donnait la possibilité de suivre des cours du 
soir et de fin de semaine. J’en ai profité pour améliorer mes connaissances afin de donner un meilleur 

rendement aux étudiants, tout en enseignant la géographie en secondaire III et l’histoire au secondaire 

IV et V. Ma carrière de professeure s’est échelonnée sur une période de 35 ans. J’ai pris ma retraite en 
1991. 

 
Durant cette longue période, j’ai vécu au quotidien, bien des événements. Dès l’âge de 12 ans, j’ai as-

sisté ma sœur Gisèle, 13 ans, qui avait la responsabilité des plus jeunes, durant la grave maladie de 

maman qui la conduisait souvent à l’Hôpital de Sherbrooke et qui se termina à l’Hôpital Royal Victoria à 
Montréal. Cette période fut très éprouvante à tous points de vue pour papa et pour la famille. 

 
Quand j’ai commencé à enseigner, j’étais très heureuse d’apporter de l’aide afin de procurer une vie 

plus décente à la famille face à la pauvreté. J’avais décidé de les soutenir financièrement et par ma pré-

sence jusqu’à la fin de leur vie. Avec les années, d’autres membres de la famille ont aussi apporté leur 
contribution. Mon père, brisé par toutes les épreuves et aussi par les stress vécus, est décédé subite-

ment en 1977, à l’âge de 74 ans, une année avant l’adoption de mes deux petites filles de l’Inde. Je suis 
restée avec mes deux filles pour accompagner ma mère et la soutenir jusqu’à la fin de sa vie. Elle a aus-

si été entourée par mes frères et par mes sœurs. Maman est décédée le 28 février 1993. 
 

Depuis ce temps, je continue à être active. D’abord, le chant a toujours fait partie de ma vie. Ce fut d’a-

bord une chorale familiale dirigée par mon père, musicien. J’ai aussi fait partie d’une chorale sociale 
dont le but était d’égayer les personnes en résidence. Depuis une vingtaine d’années, je chante à la 

chorale paroissiale. Je fais aussi du bénévolat, mais ma définition, en fin de vie, est de conserver des 
liens étroits avec mes filles et leur famille ainsi qu’avec mes frères et mes sœurs. 

 

Voilà ce à quoi se résume ma vie. 
 

Thérèse Messier, 26 janvier 2019 
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Stéphane et Alexandre Roy  
et Ammini Messier 

Ammini et Rosy Messier Ammini et Rosy Messier  
avec les membres de leur famille naturelle en Inde, 2009  

Joël Lapierre, Rosy Messier, Annabel Rainville  
et Marjolaine Lapierre 

Rosy Messier, 
Mario et Annabel Rainville  

Marjolaine Lapierre 
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Mon enfance 

 
Je suis né le 1er février 1938 à St-François-Xavier-de-Brompton, dans 

un climat de printemps durant une certaine période, mais qui se chan-
gea en une célèbre tempête hivernale qui dura trois semaines. C’est 

peut-être ce qui façonna ma vie au départ.  

 
Je suis un descendant de deux grandes familles de Michel et de Jac-

ques Messier, les deux frères. Par mon grand-père Vertume, je des-
cends du premier et par ma grand-mère Angélina, du deuxième. Je suis 

le 4e enfant d’une famille de 16 de Joseph Messier et de Rose-Amande 
Hamel, 10 garçons et 6 filles. 

 

Revenons à moi. 
 

J’ai grandi en pleine nature à la campagne, amoureux de la ferme, dans la paix et la joie de vivre. Dans 
mes plus lointains souvenirs d’été, alors que j’étais encore trop petit pour aider, je savourais, par la fe-

nêtre de ma chambre, un certain soir d’été, un soleil tout rouge qui nous quittait pour la nuit. Tandis 

que mon père s’affairait à ramasser le dernier voyage de foin avec un chargeur tiré par les chevaux, je 
voyais mon frère ainé Paul-Émile monté sur l’échelette les conduisant. Pendant ce temps-là, mon père 

étendait le foin sur le voyage. Quel beau temps fixé dans ma mémoire d’enfant!  
 

J’ai aussi vécu au temps où l’on allait à l’école du rang, une première belle expérience de vie qui m’a 
marqué pour toujours. 

 

À l’âge de 7 ou 8 ans, mon père me donna une petite hache pour l’aider à ébrancher les arbres qu’il 
bûchait. C’est ce qui commença à faire de moi un petit homme.  

 
À l’âge de 13 ans, j’ai dû quitter l’école, au début de ma 8e année, pour aider la famille. Comme la tâche 

devenait de plus en plus lourde pour mon père et aussi que la santé de ma mère se détériorait, j’ai dû 

mettre fin à mon rêve de devenir un agronome.  
 

La vie s’écoulait paisiblement. Je suis devenu le voyageur de mes frères et de mes sœurs au collège et 
au couvent. J’ai fait ce transport soir et matin, beau temps mauvais temps, avec une voiture à 2 sièges 

et l’hiver, avec une carriole à 3 sièges, les deux tirées par un cheval. 

 
Vers 1953, un 5 mai, aux environs de 4 h de l’après-midi, un important orage, suivi d’une tornade, a 

réduit en mille morceaux la grande étable de 100 pieds de long à deux étages. Les débris étaient épar-
pillés partout, renversés à l’envers entre la maison et l’étable. La maison fut déplacée d’un pied sur son 

solage de pierre. Il a donc fallu tout recommencer.  
 

Quelques années plus tard, à l’automne, alors que mon père et moi étions à faire la récolte des légu-

mes, nous apercevons la nouvelle bâtisse tout en flammes. La récolte de foin et de céréales, à l’inté-
rieur, s’est toute envolée en fumée. On revient au point de départ. À ce moment-là, j’avais environ 17 

ans. 
 

Ma vie professionnelle 

 
Mon père n’en pouvait plus avec si peu de revenus. C’est moi qui suis parti en croisade dans les chan-

tiers coopératifs pour le nord de l’Ontario, à 105 milles en haut du Lac Huron, comme bûcheron. Je  
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m’en souviens comme si c’était hier. En nous en allant vers les chantiers, à la radio, on nous annonce le 

décès de Maurice Duplessis, premier ministre du Québec. Il est décédé dans l’exercice de ses fonctions 
à Schefferville, le matin du 7 septembre 1959.  

 
À la mi-saison, mon coéquipier, Chartier, me quitte pour retourner chez lui. Il s’ennuie beaucoup et la 

vie est trop dure pour lui. C’est à partir de là que mon destin se transforme. Le gérant de chantier me 

demande de travailler à gages à la journée, comme assistant du chauffeur du bulldozer, à faire les che-
mins de chantier qui servent à transporter les billots au bord de la rivière pour être dravés à Blind River 

et être sciés. Après une bonne période d’apprentissages, je me retrouve avec un nouveau métier, celui 
d’opérateur de machinerie lourde. 

 
Revenu à la maison familiale, j’ai aidé mon père à bâtir la nouvelle étable. J’ai ensuite travaillé à la jour-

née chez des cultivateurs, à longueur de semaine, à raison de 5 $ par jour, pour aider à faire vivre la 

famille.  
 

Toutes ces expériences m’ont amené à devenir charpentier-menuisier et j’ai suivi des cours pour obtenir 
ma carte de compétence. 

 

Vers 1958, je suis devenu un camionneur-livreur chez une meunerie avec la vente de matériaux de 
construction. Je faisais du transport de Montréal à Windsor. J’ai travaillé chez des entrepreneurs de tra-

vaux mécanisés sur les fermes, sur un bulldozer. À partir de là, j’ai agrandi mon expérience. Comme je 
ne travaillais pas durant l’hiver, je voulais poursuivre un rêve de toujours, soit celui d’aller suivre mon 

cours moyen d’agriculture. Je l’ai finalement suivi durant deux hivers, de novembre 1961 à avril 1963, à 
l’École d’agriculture de Brigham. Malheureusement, les circonstances sont venues contrecarrer mon plan 

de vie. Je désirais prendre la relève de la ferme et poursuivre cette vie si paisible proche de la nature. Il 

en a été autrement. La ferme a été séparée en parcelles offertes à d’autres personnes et j’ai dû me 
contenter de faire autre chose en reprenant la route vers de nouveaux horizons. 

 
Vu la formation que j’avais, la Société coopérative agricole de Sherbrooke m’offre un emploi comme ca-

mionneur-livreur, vendeur et conseiller auprès des cultivateurs. Ce travail dure trois ans. Le conseil d’ad-

ministration de la coopérative décide de vendre tous leurs camions et de donner le transport à forfait. Je 
refuse cette façon d’agir et je me retire. 

 
Je retourne à la machinerie lourde et c’est dans ce domaine que je travaille durant le reste de ma vie 

active, pour un entrepreneur près de chez moi, comme opérateur de machinerie lourde ou conducteur 

de fardier pour le transport de la machinerie et durant l’hiver, sur l’entretien de 150 milles de route. Du-
rant les périodes tranquilles, je vois à l’entretien du matériel, camions, chasse-neige, etc. Je travaille 

aussi comme soudeur et mécanicien. J’ai dû aller à l’École des métiers pour approfondir mes connais-
sances en mécanique diésel et générale ainsi que pour faire un cours de 250 heures en soudure spécia-

lisée pour machinerie lourde. Par la suite, la compagnie a fermé ses portes et j’ai dû m’orienter ailleurs. 
À partir de 1974, durant la construction de l'autoroute 55, j’ai travaillé d’un contrat à l’autre. On m’a 

même transféré à Port-Cartier sur un contrat d’aqueduc et d’égouts.  

 
En 1977, on me rappelle à cause du décès de mon père. Je poursuis les travaux de la 55 à l’approche 

de Drummondville. 
 

Je fais aussi des contrats pour des stations électriques à Windsor, ou dans les Laurentides, dont un à St-

Sauveur, et par la suite, on me transfère à Nemiscau, Baie-James, pour l’agrandissement de l’énorme 
station d’Hydro-Québec. 
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Étant revenu chez moi, je travaille sur certains travaux de l’approche d’un viaduc. Lorsque ces travaux 

sont terminés, en 1981, je retourne à Baie-James, à LG4, au barrage secondaire au loin entre les mon-
tagnes. De retour chez moi, on me propose de travailler à la construction de la grosse station hydroélec-

trique Poste des Cantons située à Windsor. Aussitôt terminée, en 1985, me voilà sur le gros chantier de 
la construction du moulin à papier de la Domtar. Je retrouve mes anciens patrons, les entrepreneurs 

Lemay-Vicon de Victoriaville. Ce travail se poursuit d’une façon régulière durant 5 ans. 

En 1990, après avoir travaillé pour quelques petites entreprises, me voilà reparti au loin sur un contrat 
au Grand Nord canadien, en terre de Baffin, à la hauteur du Groenland. C’est un contrat de l’Armée ca-

nadienne et américaine afin d’établir un campement pour former les pilotes des F15. Le travail consiste 
à travailler sur des routes, sur des bâtisses pour remisage et entretien d’équipements, etc. C’est un dé-

paysement total, mais qui forme ma personnalité d’explorateur. C’est à la suite de cette expérience 
qu’on m’a remis un certificat d’explorateur ayant traversé le 60e parallèle dans le Grand Nord canadien.  

 

Par la suite, je me retrouve chez un entrepreneur de Sherbrooke. Il a besoin d’un opérateur d’un puis-
sant CAT D8L de 450 forces, ce qui fait mon bonheur.  

 
À la fin de novembre 1991, c’est la fin de ma carrière d’opérateur de machinerie lourde. Je commence 

ma vie de retraité avec deux hernies discales, usure de la colonne vertébrale, usure du bassin, etc. Je 

ne suis pas opérable. Il faut que ça se passe autrement, mais pour moi, ce n’est pas la fin du monde. Je 
me reprends en main, petit à petit. Je décide de bouger un pas à la fois pendant un an et demi. Je pro-

gresse continuellement jusqu’à aujourd’hui, malgré certaines restrictions. 
 

Ma vie sociale 
 

Cette expérience m’a guidé vers d’autres horizons, soit de reprendre là où j’en étais rendu avec la musi-

que que j’avais dû mettre de côté, le plus souvent par manque de temps. Comme j’avais maintenant 
tout le temps devant moi, j’ai repris mon violon, là où j’en étais rendu, avec le mouvement Vivaldi. J’ai 

ensuite fait partie de l’orchestre à cordes de Victoriaville. Entre-temps, j’ai été bénévole pour l’O.S.J.S. 
Orchestre Symphonique des Jeunes de Sherbrooke, comme régisseur. Durant sept ans, je les soutenais 

en veillant à leur bien-être. Tout cela, je l’ai fait pour l’amour de la musique et des jeunes. Quelle belle 

expérience! Comme j’allais en camp musical avec eux et dans des festivals de tous les orchestres du 
Québec, ils m’ont donné la piqure, et je me suis retrouvé en camp musical d’été en musique tradition-

nelle. Dans la région de Joliette, j’ai rencontré des musiciens professionnels qui ont fait partie du groupe 
la Bottine souriante et plusieurs autres qui sont des bacheliers en musique. En même temps, je suis allé 

chercher une formation pour m’aider à mieux comprendre le rôle de l’organiste, surtout des orgues élec-

triques ou à tuyaux, car je suis organiste dans deux paroisses de Sherbrooke, soit St-Denis-Xavier-de-
Brompton et Ste-Praxède-de-Bromptonville. 

 
Après trois ans de cours du soir en animation pastorale, j’ai obtenu un certificat, au niveau du Cégep, 

avec une réussite de 91% de moyenne.  
 

J’ai poursuivi la musique avec l’achat d’un accordéon de 15 notes, dit cajun. Je maitrise assez bien cet 

instrument. J’ai aussi fait partie d’une chorale qui m’a fait découvrir Robert Lebel, le célèbre compositeur 
de chants liturgiques. Avec lui et un groupe de choristes, nous avons vécu l’enregistrement de chants. 

 
Comme bénévole, j’ai participé à la collecte de sang de Héma-Québec pendant sept ans. De 1980 à 

1988, j’ai siégé comme conseiller municipal à St-François-Xavier-de-Brompton. Aujourd’hui, je suis mar-

guillier dans l’unité Christ-Sauveur comme un des représentants de Ste-Praxède-de-Brompton, ma pa-
roisse. Ceci est la fin de mes engagements. Après, je vais m’amuser. 
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Un jour, alors que j’étais à l’École d’agriculture, mon directeur d’école qui était aussi professeur, M. Aimé 

Martel, agronome, me dit de mettre dans ma vie les deux choses suivantes : 
  

Laisse derrière toi des pas afin que ceux qui seront perdus découvrent les pas que tu auras faits, car toi 
aussi, tu auras marché dans les traces de quelqu’un d’autre. 
 
Ce que tu entreprends, fais-le comme si tu t’amusais et aie du plaisir à accomplir quelque chose.  
 
Quand l’Association des familles Messier a été fondée en 1989, je fus un des premiers à y adhérer com-
me représentant des Cantons de l’Est. En 2014, j’ai accepté le poste d’administrateur à l’occasion de son 

25e anniversaire. 
 

Ma vie familiale 

 
Je me suis marié le 16 mai 1970 à l’église St-Hippolyte de Wottonville, avec Thérèse Charland, fille de 

Donat et de Cécile Lefebvre.  
 

Nous avons eu quatre enfants à Sherbrooke et baptisés à Greenlay :  

 
Jocelyn Messier, né le 28 avril 1971, vit avec Sylvie Morin. Ils n’ont pas d’enfants ensemble. 

 
Julie Messier, née le 4 novembre 1972, épouse Stéphane Richard, fils de Gérard et de Murielle Laro-

chelle, le 7 août 1993 à Bromptonville. Ils ont quatre enfants à Sherbrooke et baptisés à l’église Ste-
Praxède de Bromptonville : Bianca Richard née le 15 décembre 1995, Vanessa Messier, le 16 avril 1998, 

Alexandre et Jade Richard, le 25 janvier 2006. Stéphane est né le  15 septembre 1969 à Asbestos. 

 
Brigitte Messier, née le 16 octobre 1974, vit en union de fait avec Patrice Richard, fils de Gérard et de 

Murielle Larochelle. Ils ont 4 enfants : Yoann Richard né le 11 décembre 1999 à Val-d’Or, Nathaniel Ri-
chard né et décédé le 18 août 2003 à Cowansville, Maya Richard, née le 8 août 2004 et Félix Richard, le 

6 avril 2007, à Cowansville. Patrice naît le 4 novembre 1972 à Arthabaska. 

 
Brigitte est infirmière et Patrice, pharmacien. 

 
Jacinthe Messier, née le 18 mars 1976, vit avec David Bernard, fils de Denis et de Johanne Duchar-

me. David naît le 17 septembre 1978 à St-Hyacinthe. 

 
En conclusion, voyez-vous, je me suis amusé toute ma vie et j’ai encore du plaisir! 

 
Jean-Marie Messier  

 

 

 
 

 

 
 

 



 

91  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Jean-Marie Messier et Thérèse Charland 

 

Sylvie Morin  
et Jocelyn Messier 

Bianca et Vanessa Richard, Julie 
Messier et Stéphane Richard, 

Jade et Alexandre Richard 

David Bernard  
et Jacinthe Messier 

Jacinthe et Jean Marie Messier, Thérèse Charland, 
Brigitte, Julie et Jocelyn Messier 

Brigitte Messier, Maya, Yoann, Félix  
et Patrice Richard 
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Philippe Messier, né le 4 mars 1939, à St-François-Xavier-de-

Brompton, est le 5e enfant de Joseph et de Rose-Amande Hamel. Il 
épouse Laurence Pruneau, fille d’Auguste et de Valérie Dumas, le 27 

août 1966 à St-Prosper de Beauce, où Laurence naît le 25 février 1939.  
 

Ils ont 5 filles à Windsor : 

 
Sylvie Messier, née le 13 août 1967, a 2 enfants à Sherbrooke avec 

Michel Blais : Antoine Blais, né le 24 mai 1996 et Frédérick Blais, le 5 
mai  1999. Michel Blais, né le 24 mars 1963 à Sherbrooke, est le fils de 

Marcel et de Janine Bernier. 
 

Sylvie enseigne le français au secondaire à l'international, Sherbrooke. 

Michel a un Bac en administration et il est un homme d'affaires à Sherbrooke. 
Antoine est étudiant, Cégep de Sherbrooke en 2e année. Fédérick est étudiant secondaire 5. 

 
Caroline Messier, née le 17 septembre 1968, épouse Patrick Bernier, fils de Claude et de Nicole Lab-

bé, le 2 mai 1992 à St-Grégoire VII de Greenlay. Patrick Bernier naît le 10 août 1968 à Sherbrooke. 

 
Ils ont 3 enfants à Verdun : Jean-David Bernier né le 11 décembre 1992, Charlie Messier, le 21 août 

1994 et Camille Messier, le 14 août 1996.  
 

Caroline est ingénieure mécanique au CN à Montréal. 
Patrick est architecte, copropriétaire d’une firme d’architecture à Montréal. 

Jean-David est informaticien sur le marché du travail. 

Charlie est étudiante en optométrie à l’Université de Montréal en 3e année. 
Camille est étudiante en technique infirmière au Cégep de Montréal en 2e année. 

 
Catia Messier, née le 11 septembre 1970, épouse Quang Thang Hoang, le 28 août 1993 à St-Grégoire 

VII de Greenlay. Quang, né au Vietnam le 10 septembre 1968, est le fils de Minh et de Tao Thi My Hoa. 

 
Ils ont 3 enfants à St-Constant : Thomas Hoang né le 15 février 1998, Olivia Hoang, le 27 juillet 2000 et 

Liam Hoang, le 4 juillet 2004. 
 

Catia a une maîtrise en chimie et travaille au gouvernement fédéral à Montréal. 

Thang a un Bac en chimie et en pédagogie d'enseignement. Il enseigne les mathématiques et les scien-
ces au secondaire à St-Jean-sur-Richelieu. 

Thomas est étudiant en technique de génie civil au Cégep de Montréal en 2e année. 
Olivia est étudiante en secondaire 4. 

Liam est étudiant en 6e année primaire. 
 

Diane Messier, née le 20 mars 1972, épouse Mathieu Deshaies, fils de Maurice et de Monique Pinard, 

le 7 septembre 2002 à St-Grégoire VII de Greenlay. Matthieu naît le 30 janvier 1979 à l’Île-Perrot. 
 

Ils ont 2 enfants : Joseph Deshaies, né le 3 mai 2007 aux Philippines et Zoey Deshaies, le 27 mai 2010 
en Chine. 

 

Diane a 2 techniques : une en laboratoire médical et l'autre en chimie analytique. Elle travaille au labo-
ratoire Cie Zing à Valleyfield. Mathieu a une technique en chimie analytique.  

Joseph est étudiant 3e année primaire. Zoey est à la maternelle. 
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Natasha Messier, née le 18 janvier 1974, vit avec Patrick Maillard, fils d’Alain et de Cécile Marcoux. Il 

est né le 19 mars 1970 à Côte d’Ivoire en Afrique. 
 

Ils ont une fille Zéa Maillard, née le 21 septembre 2015 à Verdun. 
 

Natasha à un Bac en géographie et une maîtrise en télédétection Elle travaille à Hydro-Québec, Mon-

tréal, et Patrick est ingénieur civil. Il travaille à la voirie pour le gouvernement provincial. 
 

Philippe est un retraité contremaître de la Domtar. 
Avant son mariage, Laurence était secrétaire pour un magasin d'appareils électriques à Limoilou. 

 
Les informations sur les professions et les études des enfants ont été fournies en décembre 2015. 

Arrière : Sylvie et Philippe Messier et Laurence Pruneau 
Avant : Diane, Catia, Natasha et Caroline Messier  

Frédérick, Antoine et Michel Blais  
et Sylvie Messier 

Jean-David, Patrick, Charlie et Ca-
mille Bernier et Caroline Messier 

Catia Messier, à droite, Olivia, Tho-
mas, Liam et Quang Thang Hoang 

 Joseph, Mathieu et Zoey Deshaies 
et Diane Messier 

Natasha Messier, 
Zéa et Patrick Maillard 
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Laurent Messier et Marguerite/Margot Marchand 

Laurent Messier, né le 2 juillet 1940 à St-François-Xavier-de-Brompton, est le 

6e enfant de Joseph et de Rose-Amande Hamel. Il épouse Marguerite/
Margot Marchand, fille d’Antonio et de Lucienne Adam, le 6 avril 1968 à No-

tre-Dame-des-Douleurs à Verdun. Margot naît le 25 février 1941 à St-Tite.  
 

Ils ont 5 enfants : 

 
Stéphanie Messier, née le 8 mars 1969 à Verdun, épouse civilement Claude 

Morency, le 9 mars 1991 à Montréal. 
Elle a une fille avec Todd Kimball : Alexandra-Rose Kimball, née le 28 février 

2005 à Toronto, ON 
Stéphanie est directrice des ressources humaines. Todd travaille chez J.M. Smucker, VP Operations & 

Supply Chain, depuis 2014 et chez Molson Coors, depuis mars 2004. 

 
Jean-François Messier naît le 23 décembre 1969 à Montréal. Il a une fille avec Patricia Baillargeon, 

né à Verdun, fille de Claude et de Jeannine Bernier : Mélina Messier née le 31 juillet 2007 à LaSalle. 
Jean-François est comptable et Patricia travaille chez Clarins Canada, clinique de produits de beauté à 

Laval. 

 
Éric Messier naît le 24 octobre 1972 à Ste-Julie. Il a un fils à Gatineau avec Mélanie Lacasse, fille de 

Martin et d’Hélène Nadon : Elliott Messier né le 27 mars 2008. Mélanie naît le 25 juin 1977 à Ottawa, 
ON. 

 
Éric a 3 autres fils à Gatineau avec Virginie Racine, née 23 juillet 1987 à Ottawa, ON, fille de Claude et 

de Line St-Louis : Arnaud Messier né le 30 janvier 2014, Marion et Henri, le 11 mai 2017. 

Éric travaille en soins infirmiers. 
 

Mia Messier naît le 23 décembre 1972 au Viet-Nam. En 2015, sur Facebook, elle donne les informa-
tions suivantes : de 1990 à 1993, elle a étudié le piano à l’École de musique Vincent-d’Indy. Elle est gé-

rante de cuisine au Totem du Cirque du Soleil. Elle habite Singapour. Elle est native de Pnom Penh, 

Phnum Penh, Cambodia/Cambodge. 
 

Annick Messier naît le 21 juillet 1975 à Ste-Julie. Elle épouse un avocat, Claude-André Guillotte en 
2000 à Ste-Julie. Ils ont 3 enfants au Centre hospitalier de ville Lasalle : André-Gabriel Guillotte, le 13 

avril 2002, Emma-Rose Guillotte, le 1er février 2005 et Alexis-Frédéric Guillotte, le 11 septembre 2007. 

Annick enseigne à la maternelle. 
 

Laurent et Marguerite/Margot sont des professeurs à la retraite. 
 

Après leur divorce, Laurent épouse Lise Fortin, le 3 mars 2000 en Jamaïque. Lise, naît le 29 avril 1947 à 
Verdun. Elle est la fille de Charles-Auguste Fortin et de Marguerite Tremblay. 

 
 

Lise Fortin 
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Laurent Messier et Marguerite/Margot Marchand 

 

Patricia Baillargeon  
et Mélina Messier 

Patricia Baillargeon et 
Jean-François Messier 

Elliot, Arnaud,  
Marion et Henri Messier 

Eric Messier  
et Virginie Racine 

André-Gabriel Guillotte,  
Annick Messier, Emma-Rose, 

Claude-André et  
Alexie-Frédéric Guillotte  

 Todd Kimpball   Stéphanie Messier  

Stéphanie, Éric, Annick, Mia et Jean-François Messier  
entourent leur mère Marguerite/Margot Marchand 

Mia Messier 
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Marc-André Messier et Gisèle Hétu 

Marc-André Messier, né le 26 juillet 1941 à St-François-Xavier-de-

Brompton, est le 7e enfant de Joseph et de Rose-Amande Hamel. Il 
épouse Gisèle Hétu, fille de Rolland et d’Éva Théroux, le 24  septem-

bre 1966 à St-François-Xavier-de-Brompton, où Gisèle naît le 28 avril 
1946.  

 

Vivant à cet endroit, ils ont 6 enfants, dont un à Windsor et 5 à Sher-
brooke : 

 
Yvan Messier, né le 11 août 1967, épouse Julie Charron, fille de Ro-

bert et de Monique Leroux, le 12 mai 1990 à l’église du Précieux-Sang 
de Sherbrooke. Julie naît dans cette ville le 12 décembre 1969 où ils ont 

4 enfants :  

Kevyn Messier, naît le 11 septembre 1993. 
Joanie Messier, née le 12 octobre 1995, a une fille avec Nicolas Nadeau, fils de Marisol Nadeau et de 

Stephan Dumaine : Charly-Rose Nadeau née le 7 décembre 2018 à Sherbrooke. Nicolas naît le 18 sep-
tembre 1995 à Sherbrooke. 

Frédérique Messier, née le 24 octobre 1998, a un fils, le 2 juillet 2019 à Sherbrooke, avec Karl Ayotte, 

fils de Mario et de Kathleen Dubois. Karl naît le 24 décembre 1995 à Sherbrooke. Depuis 2018, Frédéri-
que est agente administrative chez CISSS de l'Estrie. 

Émilie Messier, naît le 29 janvier 2001. 
 

Maryse Messier, née le 15 septembre 1969, épouse Luc Marcotte, fils de Rosaire et de Richère Morin, 
le 16 mars 1991 à St-François-Xavier-de-Brompton. Luc naît le 18 avril 1964 à Windsor. Ils élèvent 3 

enfants qui naissent à Sherbrooke : Raphaël Marcotte, né le 20 mars 1992, Myriam Marcotte, le 10 mai 

1993 et Maxim Marcotte, 17 octobre 1995. 
 

Chantal Messier, née le 26 octobre 1972, épouse Yan Morin, fils de Robert et de Pauline Simoneau, le 
17 juillet 1999 à l’église St-Philippe de Windsor. Yan naît le 29 avril 1979 à Sherbrooke. Ils ont 3 enfants 

à Sherbrooke : Ismaël, né le 16 juin 2005, Océanne, le 9 janvier 2008 et Nathan, le 24 août 2011. 

 
Rachel Messier, née le 10 décembre 1974, épouse André Chauveau, fils de Roger et de Claire Caron, 

le 11 mai 1996 à St-François-Xavier-de-Brompton. André naît le 24 juin 1961 à Ham Sud. Ils adoptent 4 
enfants : Louisa-Rose Chauveau, née le 30 mars 2006, Jakob Chauveau, le 9 avril 2009, Lily-Soleil 

Chauveau, le 30 mai 2011 et Océanne Chauveau, le 20 novembre 2012. 

 
Yanick Messier, né le 23 décembre 1981, épouse Sabrina Fredette, fille de Roger et de Marie-Anne 

Coutu, le 16 octobre 2004 à l’église St-Philippe de Windsor. Ils 5 enfants à Sherbrooke : Amy Messier, 
née le 27 février 2004, Jérémy Messier, le 24 avril 2005 et Kayla Messier, le 4 janvier 2012, Zack Mes-

sier et Lyam Messier, le 28 avril 2016. 
 

Guylaine Messier, née le 22 décembre 1982, épouse civilement Jason Champagne, fils d’Yvan et de 

Kelly Moore, le 19 août 2017 à l’ancienne église anglicane de Windsor. Il naît le 27 août 1983 à Sher-
brooke. 

 
Avant sa retraite, Marc-André était soudeur assembleur. 
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Marc-André Messier et Gisèle Hétu 

 

Raphaël et Maxim Marcotte, Maryse Messier,  
Myriam et Luc Marcotte 

Julie Charron, grand-mère,  
Gisèle Hétu, arrière-grand-mère, 

Charly-Rose Nadeau  
et Joanie Messier, la mére 

Arrière : André Chauveau et Rachel Messier 
Avant : Lily-Soleil, Louisa-Rose,  

Océane et Jakob Chauveau 

Sabrina Fredette et Yannick 
Messier et leurs enfants : 

Amy, Jérémy, Kayla, Zack et 
Liam Messier 

Yan Morin et Chantal 
Messier, Ismaël, Océan-

ne et Nathan Morin 

Guylaine et  
Marc-André Messier 

Jason Champagne 
et Guylaine Messier  

Frédérique et Joanie 
Messier, Julie Charron, 
Yvan, Kevyn et Émilie 

Messier 

Karl et Loïk Ayotte,  
et Frédérique Messier 

Nicolas et Charly-Rose 
Nadeau  

et Joanie Messier 
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Céline Messier 

Née le 16 août 1942 à St-François-Xavier-de-Brompton, je suis la huitième d’u-

ne famille de seize enfants de Joseph Messier et de Rose-Amande Hamel. 
 

J’ai fait mes études primaires et secondaires au couvent Notre-Dame à Wind-
sor. 

 

Par la suite, j’ai vécu une dizaine d’années en communauté, chez les Sœurs St-
Paul de Chartres à Ste-Anne-des-Monts, où j’ai terminé des études : baccalau-

réat ès art, en pédagogie, en art et en musique. 
 

Ces études m’ont amenée dans la région de Baie-Comeau pour travailler pen-
dant quinze ans. 

 

De retour dans ma région (l’Estrie), j’ai complété ma carrière à Stanstead. 
 

Durant ces trente-cinq ans, j’ai œuvré auprès des enfants en difficulté, très consciente que ces enfants 
avaient besoin d’une attention spéciale et que le milieu scolaire n’était pas toujours adéquat.  

 

En 1976, j’ai complété une spécialité en orthopédagogie à l’Université de Sherbrooke. Ce fut vraiment 
un plus dans ma façon d’intervenir avec ces enfants.  

 
Tout passait par l’expression musicale et artistique. 

 
En 2003, j’ai pris ma retraite. Maintenant, je fais du bénévolat au sanctuaire du Sacré-Cœur de Beau-

voir, à Sherbrooke. 

 
Chaque année, avec une vingtaine de bénévoles, à l’occasion des Fêtes, nous montons une expo de 

plus de 200 crèches et de villages de Noël. 
 

C’est une façon de redonner ce que j’avais acquis d’expérience en art. 

 
Je suis heureuse de ce bagage que je donne gratuitement. 

 
Céline Messier 

Le 1er février 2019 
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Gérard Messier et Denyse Morin 

Gérard Messier, né le 20 janvier 1944 à St-François-Xavier-de-

Brompton, est le 9e enfant de Joseph et de Rose-Amande Hamel. Il 
épouse Denyse Morin, fille de Fernand et de Suzanne Dubois, le 30 juin 

1973 à l’Université de Sherbrooke. Denyse naît dans cette ville le 10 jan-
vier 1952. Ils s’installent à Greenlay. Ils ont 3 enfants à Sherbrooke :  

 

Véronique Messier naît le 4 mars 1980. Elle a un garçon à Montréal 
avec Jean-François Gauthier, fils d’Yves et de Lili Bordeleau : Gabriel 

Gauthier, né le 14 novembre 2010. 
 

Véronique est agente de bord et Jean-François est chef d’équipage à Air 
Canada. Ils vivent séparés depuis mars 2014. 

 

Marie-France Morin-Messier naît le 27 décembre 1982. Elle est direc-
trice des communications chez Jodoin, Lamarre, Pratte, architectes à 

Montréal. 
 

Daniel-Olivier Morin-Messier naît le 5 novembre 1987. Il vit avec 

Marie-Louise Boulay, fille de Jacques et de Ginette Pelletier. Marie-Louise 
naît à Windsor le 25 août 1992 et elle est étudiante en soins infirmiers au Centre de formation profes-

sionnelle 24-Juin à Sherbrooke.  
 

Daniel-Olivier  est papetier à la Domtar de Windsor. 
 

Quand ils se sont mariés, les deux fréquentaient l’Université de Sherbrooke, Gérard était étudiant à 

temps partiel et Denyse, à temps plein. Ils sont tous les deux retraités de l’enseignement. Aujourd’hui, 
ils font du bénévolat, principalement auprès de la municipalité et de l’église St-François-Xavier-de-

Brompton.  
 
 

Marie-France Morin-Messier(31 ans), 
Denyse Morin(62 ans), Gérard Mes-
sier(70 ans), Véronique Messier(33 
ans), Gabriel Gauthier(3 ans et 2 

mois), Daniel-Olivier Morin-Messier
(26 ans). (janvier 2014) 

Marie-Louise Boulay et Daniel-
Olivier Morin-Messier (2015)  

Daniel-Olivier, Véronique et Marie-
France entourent la mariée et cousine 

Guylaine 
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Gérard Messier et Denyse Morin 

Des vies bien remplies 

 

Gérard Messier 
 

Activités professionnelles : après avoir terminé mes études classiques 
au Séminaire de Sherbrooke, en septembre 1968, je commence à ensei-

gner à Richmond en secondaire 1, le latin et l'histoire ancienne.  

 
J'amorce en 1971 des études à temps partiel qui me conduiront à l'obten-

tion d'une licence en enseignement secondaire en 1978 et plus tard, en 
1984 à un baccalauréat en administration et  commerce. Après avoir en-

seigné différentes disciplines dans les années 1970 à Windsor à l'école Sacré-Cœur, puis  à la polyvalen-
te Le Tournesol, je suis transféré à la polyvalente La Ruche, à Magog. En 1999, après 25 ans, je termi-

nerai ma carrière d'enseignement presque toutes passées à enseigner des disciplines commerciales, 

principalement la comptabilité au secteur professionnel. 
 

Activités syndicales : en 1986, je deviens vice-président du Syndicat de l'enseignement de l'Estrie, un 
syndicat représentant 3 300 membres du niveau préscolaire, primaire et secondaire. En 1889, je deviens 

président de cette même organisation syndicale et ce, jusqu'en 1995 et aussi en 1999-2000. Je quitte à 

l'été 2000 cette fonction pour devenir conseiller technique au sein de la même organisation jusqu'à ma 
prise de retraite,  le 5 janvier 2005. 

 
Activités sociales : En 2009, je suis élu conseiller municipal à Saint-François-Xavier-de-Brompton jus-

qu'en 2017 où depuis, j'occupe la fonction de maire de mon village natal, une municipalité de 2 325 ha-
bitants.  

 

De 2012 à 2018, je suis aussi président de la Fabrique de notre paroisse, la paroisse Saint-François-
Xavier. 

 
 

Denyse Morin 

 
Études : après l’école primaire et secondaire, j’ai fait mon cours à l’Université de Sherbrooke de 1971 à 

1974. 
 

Travail : j’ai enseigné pendant 33 ans au préscolaire à Windsor et St-François-Xavier de Brompton.  

 
Retraite : j’ai pris ma retraite en 2007. 

 
Depuis 2004, je suis des formations en Biologie Totale à Sherbrooke. 

 
En 1988, j’ai commencé des études à temps partiel pendant une dizaine d’années avec les sages-

femmes pour devenir accompagnante en périnatalité.  

 
De 1989 à 1995, j’ai été membre associée de L’Alliance des Sages-Femmes praticiennes du Québec 
(rencontres et formations données à Montréal par des sages-femmes et des médecins du Québec et de 
l’extérieur du Canada). Je suis toujours accompagnante. Je donne des rencontres prénatales aux cou-

ples en attente d’un enfant. Je les accompagne à l’hôpital ou parfois à un Centre de maternité et j’offre 

des rencontres en post-natal. Je suis membre du groupe Naitre Chez-Nous à Granby depuis 2007. 
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Gérard Messier et Denyse Morin 

Des vies bien remplies 

En 1992 j’ai obtenu un Certificat en Psychologie des relations humaines à l’Université de Sherbrooke. 

J’ai étudié la musique dont le violon de 1963 à 1968 et de 1983 à 1997. 
 

Activités sociales : j’ai été choriste au Chœur Héritage de Sherbrooke de 1976 à 1981 et à la chorale 
de la patoisée depuis 2012.  

 

J’ai été déléguée syndicale dans mon travail d’enseignante de 1983 à 1990 et de 1999 à 2007.  
 

Je suis maintenant Porte-parole du Comité de l’orgue depuis 2008 à la paroisse de St-François-
Xavier. Nous avons organisé toutes sortes d’activités pour restaurer l’orgue, dont des concerts. Nous 

continuons maintenant pour aider la Fabrique. 
 

Je suis des cours à l’UTA (Université du Troisième Âge) de l’Université de Sherbrooke depuis 2008. Je 

fais du bénévolat en enseignement depuis le début de ma retraite. Je fais de l’animation en maternelle 
dans les temps forts de l’année et j’aide les enfants à lire en première année une heure par semaine. 

 
Je fais partie de l’Association des Retraitées et des Retraités de l’enseignement et des autres Services du 

Québec (AREQ) et participe aux activités proposées : déjeuners du mois, journées-conférences, sorties 

culturelles, etc. 
 

J’ai fait partie du comité du 125e de mon village. J’ai écrit deux fascicules : L’Historique des Croix de 
chemin à St-François-Xavier et des familles qui en ont pris soin et Historique des cimetières de St-
François-Xavier, après avoir créé un panneau sur la fosse commune du cimetière. 
 

Activités sportives et de divertissement : Natation et marche toute l’année, ski de fond l’hiver ; 

Cinéma, concerts et spectacles, quelques voyages et un peu de télé et de couture. J’ai commencé la 
généalogie de la famille de ma mère depuis 3 ans... Et je prends soin de mon mari (!), mes enfants et 

mon petit-fils xxx et ma maison ! 
 

Fait cocasse : Oui, en plein verglas, la nuit du 7 janvier 1998, j’ai dû, toute seule, aider une femme à 

accoucher, la sage-femme ne pouvant arriver à temps... Elle a eu un beau garçon ! Ouf ! Je n’ai jamais 
demandé de vivre une expérience pareille ! 

 
Épreuve : à 9 ans, j’ai vu et vécu l’immense peine de voir mes parents perdre mon petit frère de 6 ans 

frappé par une automobile... 

    
Voilà Réal, tu en sais pas mal maintenant...! 

 
Denyse Morin, le 8 janvier 2019 
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François Messier et Sylvie Pruneau 

François Messier, né le 29 janvier 1945 à St-François-Xavier-de-

Brompton, est le 10e enfant de Joseph et de Rose-Amande Hamel. Il 
épouse Sylvie Pruneau, fille d’Yvon et d’Anita Leclerc, le 1er juillet 

1972 à St-Gabriel-Lalemant de Windsor. Sylvie naît à Sherbrooke le 5 
juin 1955.  

 

Ils ont 2 enfants à Windsor : 
 

Stéphane Messier naît le 29 avril 1973. Il a 2 enfants à Sherbrooke 
avec Cynthia Boisvert : Alicia Messier, le 2 août 2004 et Cédric Messier, 

le 25 mai 2008. Cynthia Boisvert, née le 17 février 1977 à Sherbrooke, 
est la fille d’André et de Christiane Lemelin. 

 

Cynthia Messier, née le 9 juillet 1974, a 3 enfants à Sherbrooke avec Rémi Bernier : Mathieu Bernier, 
né le 23 août 1997, Ariane Bernier, le 4 février 1999 et Nicolas Bernier, le 10 avril 2001. Les trois sont 

baptisés à St-Gabriel-Lalemant de Windsor. 
Rémi Bernier, né le 20 avril 1967 à Windsor, est le fils de Rosario Bernier et de Madeleine Dubuc. De-

puis le 11 avril 2016, il est classificateur chez Holstein Canada. 

 
Cynthia est agente aux services financiers Desjardins. 

 
Par la suite, Cynthia Messier épouse Marco Lafond, fils d’Yvon et de Micheline Bertrand, le 30 août 2014 

à Greenlay. Marco est né le 16 septembre 1971. 
 

François est un retraité. Il était technicien électronique et Sylvie, secrétaire. 

 
 

Cynthia Boisvert,  
Cédric, Alicia et Stéphane Messier 

Marco Lafond, Cynthia Messier,  
Ariane, Nicolas et Mathieu Bernier 

Rémi Bernier Rémi et Ariane Bernier Mathieu Bernier Nicolas Bernier 
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Parcours de vie de Rita Marie Noëllie Messier 

Je suis la onzième des seize enfants, dont la quatrième des filles, tous nés de 

Joseph Messier et de Rose-Amande Hamel. Nous avons grandi sur une ferme 
située dans le deuxième rang de St-François-Xavier-de-Brompton, en Estrie. 

Nous vivions à près de 5 kilomètres à l’ouest de Windsor et à 18 kilomètres au 
nord de Sherbrooke. Mon père est décédé le 1er juin 1997, d’une crise cardia-

que, à 74 ans, et ma mère, le 28 mars 1993, d’un cancer du pancréas, à 84 

ans. Mes frères et sœurs sont encore tous vivants, sauf Gisèle, ma sœur aînée, 
la deuxième de la famille, qui nous quitta le 6 janvier 2017 à 80 ans. 

 
Nous avons tous vécu au-delà des 65 ans et bientôt, tous les membres de la 

famille dépasseront les 70 ans. Moi, j’aurai 73 ans le 3 mars prochain. C’est 
donc dire que nous avons une excellente génétique, héritée de nos aïeux Messier et Hamel dont plu-

sieurs ont approché les cent ans, spécialement du côté de ma mère. En mars prochain, un cinquième 

aîné aura franchi le cap des 80 ans et c’est bien enclenché pour les suivants si la tendance se maintient. 
Certes, nous avons une vigueur hybride, en partie reçue de nos ancêtres du côté maternel, dont le sang 

français d’origine s’est mêlé à l’ADN d’une lignée d’Écossais, d’Irlandais et même d’une tribu d’Amérin-
diens (peut-être des Abénakis), selon les dires de certains oncles.  

 

En naissant, j’ai tout de même lutté pour vivre. Ma mère, à ce qu’elle m’a raconté, a eu des difficultés à 
accoucher de moi, car je pesais neuf livres et j’avais le cordon ombilical bien enroulé autour du cou. Ma 

pauvre petite mère mesurait à peine cinq pieds. Le médecin n’avait pu venir l’aider. C’est mon père, en 
sage homme, qui fit la sage-femme. Il savait quelle manœuvre utiliser de sang-froid pour dénouer le 

cordon en question, en dépit des douleurs extrêmes pour elle. Sur une ferme, il fallait connaître tous les 
métiers et mon père était particulièrement habile pour se débrouiller dans des cas similaires qui mena-

çaient la vie. Il tenait à nous sauver toutes les deux. Je l’ai admiré pour ce tour de force dès que je l’ai 

su. Maman a survécu et moi, je n’en ai eu aucune séquelle même si on me trouve assez singulière en 
somme. Pas grave ! J’ai toujours toute ma tête, je ne suis pas faible de la feuille comme on dit. 

 
Papa fut donc une figure très significative pour moi et il le demeure encore, bien au-delà de son départ 

vers l’autre vie. Ma mère aussi, mais différemment, car elle fut un exemple d’endurance et d’abnéga-

tion. Les deux m’ont transmis des valeurs de courage devant l’adversité, de résilience, de persévérance 
et surtout de foi en la vie, peu importe les apparences trompeuses.  

 
En vivant mon enfance et mon adolescence sur une ferme, j’ai savouré les grands espaces, la beauté de 

la nature et j’ai développé une grande capacité d’émerveillement et de créativité. J’ai une grande soif de 

vérité et j’ai développé une immense compassion pour les êtres vivants, spécialement pour les plus vul-
nérables. Très jeune, j’avais une aversion pour la mort comme dans le cas de l’abattage d’animaux que 

je ne pouvais supporter malgré le bien-fondé de l’horrible chose. C’est pour vous nourrir, argumentait 
mon père, devant ma réaction. Même si je comprenais cette logique, côté cœur, ça ne passait pas. Je 

vivais une grande tristesse et un véritable deuil pour la pauvre bête sacrifiée. Je me souviens aussi d’a-
voir fait des funérailles royales à un papillon Monarque inerte, probablement arrivé naturellement à la 

fin de sa vie. 

 
Aujourd’hui, je suis toujours portée à secourir tout être qui souffre, qu’il soit humain ou animal. J’ai mê-

me du chagrin pour un arbre qu’on coupe comme ce fut le cas pour le vieux frêne qui tombait dange-
reusement en décrépitude, près de l’entrée de cour, chez nous. J’avais ressenti quelque part comme le 

cri de son âme même rudimentaire. Vous me diriez peut-être que je suis folle. Je vous dirais que oui ! Je 

suis folle d’amour pour tout ce qui palpite sous le ciel infini. Je suis pleinement consciente de ma belle 
folie. Elle est à moi. Elle est moi. Je l’aime et je l’assume !  
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Parcours de vie de Rita Marie Noëllie Messier 

Dans cette suite d’idées, voici une petite anecdote qui me tient à cœur.   

 
Comme j’aime tous les animaux, dans ma vie, j’ai particulièrement affectionné les chats. Quand j’étais 

jeune, maman m’appelait la mère aux chats. Je me souviens que le soir, hiver comme été, elle faisait sa 
tournée pour les attraper afin de les mettre dehors. Elle ne les supportait pas dans la maison, la nuit, à 

cause de leurs cadeaux parfumés déposés dans les coins, et de leurs amours conflictuels très vocalisés, 

qui empêchaient tout le monde de dormir. Même à sept ans, je trouvais cela terrible qu’elle les jette 
dehors par des froids sibériens. Déjà, dans notre petite maison de bois, nous gelions comme des rats, 

car, par peur des feux de cheminée dangereux, on laissait mourir les braises dans le poêle à bois avant 
la nuit. Alors, quand j’allais me coucher, je cachais une ou deux de mes petites bêtes (pas les rats, mais 

les chats) sous mes couvertures. Une de plus aurait trahi la présence des autres. J’aimais mieux en sau-
ver deux que de les perdre toutes. 

 

Une fois, maman me demanda si j’avais vu la chatte noir et blanc. Je lui répondis : non ! Maman. Je ne 
l’ai pas vue, alors que la petite privilégiée ronronnait bien au chaud dans mes bras, collée contre moi. 

Bien sûr, je reconnaissais ce mensonge dans mon for intérieur, mais je préférais cette petite entorse à 
la vérité plutôt que de voir un animal souffrir pour rien.  

  

Cette chatte que j’aimais avait les oreilles rognées par d’anciens gels alors que la pau-
vre, par le passé, n’avait pas eu d’autre choix que de se réfugier dans le haut d’un 

hangar glacial. Je l’appelais Kracroûte justement à cause de ses oreilles rognées et 
croûtées. Un jour, elle a eu trois bébés sous la corde de bois. Deux sont morts. Je ré-

ussis à apprivoiser la troisième, de couleur écailles de tortue, après avoir reçu d’innom-
brables coups de dents et de griffes. Je ne cédai pas. Je finis par l’avoir avec des petits 

morceaux de viande prélevés sur mes portions aux repas. Je lui donnai le nom de Cacoune, la gripette. 

À la longue, elle s’adoucit et le qualificatif tomba. 
 

Par deux fois, je l’ai sauvée de la mort en empruntant de la pénicilline dans la pharmacie de papa qu’il 
utilisait pour soigner ses chevaux ou les bêtes des cultivateurs environnants. Elle s’était empoisonnée 

avec son chaton mort dans son ventre dont la queue sortait. Je l’avais libérée, nettoyée, désinfectée et 

nourrie au bouillon de poulet, avec le médicament donné en très petites quantités, car elle se laissait 
mourir. Une autre fois, j’avais soigné sa blessure occasionnée par une morsure de rat. Elle avait guéri. 

Cette belle petite amie fit mon bonheur pendant quinze ans.  
 

Les animaux sont capables d’affection et de fidélité. Au fond, je suis restée une Mère Téréchat, car j’ai 

rescapé beaucoup de bêtes depuis. Actuellement, je nourris un chat errant sur mon patio, toujours au 
garde-à-vous devant ma porte en attente de son plat. Malheureusement, je ne peux l’adopter, car il 

tient à sa liberté de vieux garçon même si ma Chléo, très féline, épuise devant lui toutes ses stratégies 
de séduction sans toutefois le faire fondre de désir pour elle. Il n’a de prunelles que pour sa bouffe. Le 

coquin ! 
 

Mon père m’émulait. Je suivais son exemple en beaucoup de choses. Il m’a appris. Je l’observais beau-

coup quand il travaillait le bois. Un jour, il me donna un canif et un bout de bois de pin. Il me dit : 
va gosser ton morceau de bois et fais attention de ne pas te couper. Alors que j’avais sept ans, il vit le 

visage que j’avais dessiné. Il me dit : c’est toi qui as fait ça? J’ai répondu : oui. Il ajouta, admiratif : tu 
as du talent ma petite fille !  Cet encouragement me marqua à vie. Peu de temps après, il alla chercher 

son autoportrait qu’il avait fait de lui à dix-huit ans et me le montra pour me signifier que je détenais ce 

talent de lui. J’avais aussi les mêmes centres d’intérêt. Maman et mes tantes disaient que j’étais son 
portrait tout craché. À l’adolescence, j’avais sa stature, son tempérament et aussi beaucoup de rêves et 

d’idéal. Comme lui. 
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Papa était généreux de son temps et de son énergie. Il était comme une sorte de vétérinaire de fortune 

dans le rang. Il ne refusait jamais une aide demandée et n’exigeait jamais de rétribution. Les cultiva-
teurs le payaient avec une poche de patates ou autre chose ou avec rien du tout. Mais lui, il partait, hi-

ver comme été, beau temps, mauvais temps, vers les étables pour soigner les bêtes malades et pour les 
vêlages et les mises bas. Mes parents avaient beaucoup de cœur. Ils voulaient secourir tout le monde 

malgré leurs très modestes moyens, mais retiraient peu en retour. 

 
Il ne faut pas penser que mon amour des animaux m’a fait oublier les humains. Je pense que la com-

passion développée pour les bêtes en bas âge m’a aidée à développer la même attitude envers les per-
sonnes. Le cœur et l’âme ne sont pas compartimentés. J’ai appris par l’exemple, entre autres, des gens 

qui ont été bons et généreux envers moi, envers nous. De beaux souvenirs remontent à ma mémoire. 
 

Ainsi, nous allions à l’école à Windsor, les filles, au couvent des Sœurs de la Congrégation Notre-Dame 

et les garçons, au collège des Frères du Sacré-Cœur. Le matin, nous faisions le voyage dans une voiture 
tirée par le cheval, Le Petit Prince, jusqu’au pont enjambant la rivière St-François et nous faisions le res-

te à pied, car il s’affolait à la vue des véhicules. Le soir, en principe, ce devait être l’inverse, mais la plu-
part du temps, nous devions effectuer les six kilomètres de retour à pied, car l’un des aînés qui travail-

lait sur la ferme avait du mal à se libérer à temps pour venir nous chercher en voiture. Parfois, nous 

voyions le cheval trottiner en notre direction alors que nous étions presque arrivés à la maison. 
 

Cette longue marche usait vite la semelle de nos souliers dont le bout finissait par bâiller et laisser les 
orteils à l’air. Les chaussettes ne résistaient pas non plus, surtout quand les broquettes traversaient la 

semelle et nous écorchaient la peau jusqu’au sang. Alors, nous gelions des pieds, ce qui engourdissait la 
douleur, surtout l’automne venu avec ses pluies et ses grands vents. Mon père sortait le pied de fer, ses 

clous et son marteau, puis se convertissait en cordonnier, mais la vie d’une paire de souliers atteignait 

vite sa limite. 
 

Très souvent, à mi-chemin de la longue côte, une dame sortait de chez elle et nous donnait des pom-
mes ou autres choses à manger. Elle était Irlandaise. C’était madame Dextram. Chaque soir, elle nous 

regardait marcher en file indienne, le sac de toile en bandoulière et la boîte à lunch à la main. Elle se 

cherchait de l’ouvrage sur sa galerie juste pour saisir l’occasion de nous parler dans son français cassé. 
Sinon, elle écartait ses rideaux de dentelle pour nous signifier sa présence aimante en nous saluant de 

la main. Un jour, elle et son mari nous ont acheté des souliers neufs chez le cordonnier, à Windsor. Au-
jourd’hui, ces bonnes gens doivent être des anges au ciel.   

 

Il y avait aussi cette autre famille irlandaise, les Reed,  à Windsor, qui nous donnait de la nourriture et 
beaucoup de choses. Dans les boîtes, on trouvait des journaux, dont La Patrie, que nous pouvions feuil-

leter et découper, une fois que papa les avait lus. À l’approche de Noël, ces gens étaient particulière-
ment prodigues. Ils recueillaient des dons et nous apportaient des victuailles et des cadeaux pour le 

temps de Noël. Je leur devais mon ourson en peluche devenu mon confident et, une autre année, ma 
poupée aux cheveux d’ange, aux yeux d’azur si expressifs et vêtue si joliment. Il en fut de même de 

mes oncles Hamel qui ne nous abandonnaient pas à l’approche des Fêtes.   

 
Mon père était très instruit pour l’époque. Il avait fait son cours classique au séminaire de St-Victor de 

Beauce dans le but de devenir prêtre, mais la vie lui avait joué un tour. Elle en avait décidé autrement. 
Après avoir enseigné l’anglais à ce même séminaire, pendant deux ans, il avait quitté la Beauce pour 

travailler à l’usine de fabrication de la brique à East-Angus, la briqueterie, où il avait rencontré ma mère, 

Rose-Amande. Ils s’étaient épousés et ils s’étaient installés sur cette terre du 2e Rang de St-François-
Xavier pour y fonder une famille dont je fais dignement partie. Dieu merci ! 
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Papa avait à cœur notre instruction puisqu’il en savourait intellectuellement et culturellement les grands 

bienfaits. Il continuait à se cultiver par lui-même. Il adorait les livres. Il se passionnait pour la musique. 
Il lisait beaucoup dès que le temps le lui permettait surtout pendant les longues journées d’hiver, au 

bout de la longue table de cuisine, à la lumière de la lampe Aladin suspendue au plafond ou des lampes 
à l’huile disposées sur la table. Tout autour, nous y faisions nos devoirs scolaires et apprenions nos le-

çons sous son œil vigilant. Nous lui posions des questions et il nous répondait avec clarté comme un 

bon maître d’école. Il avait le sens inné de la pédagogie. Pas surprenant que des seize enfants, la moitié 
ait opté pour la profession d’enseignant.   

 
Il aimait jouer de la musique, une autre de ses passions. Dans le petit salon, le long du mur du fond, 

trônait un harmonium sur lequel s’accumulaient les Cahiers de la Bonne Chanson de l’abbé Charles-
Émile Gadbois, des pièces classiques et autres de ses compositions, car il rédigeait des partitions pour 

les chants de sa chorale d’église, composée en partie des membres de la famille, dotés de très belles 

voix. Très tôt, le matin, il se dépensait en énergie expressive sur son clavier en interprétant la Toccata 
de Jean-Sébastien Back. 
 
Tout le jour jusque tard en soirée et parfois dans la nuit, maman cousait nos vêtements dans l’envers 

du tissu des manteaux remis ainsi à neuf ou tricotait devant la bavette du poêle avec l’aînée qui l’aidait, 

elle qui avait dû sacrifier ses jeunes années d’école à cause de la maladie de celle-ci.  
 

En 1948, maman avait été opérée d’une tumeur au cerveau. Bien que par la suite sa santé soit revenue, 
elle demeurait fragile. La charge d’une armée d’enfants ne lui laissait pas beaucoup de répit. Tout de 

même, elle trouvait quelques moments propices à la lecture, surtout les soirs d’hiver. Elle était très 
adroite de ses mains, très ingénieuse et très intelligente aussi à sa manière. Je leur rends justice pour 

ce qu’ils ont été comme parents et comme personnes. Je leur en suis très reconnaissante. 

 
Après la onzième année, j’ai quitté les études, faute d’argent. J’ai tenté de devenir religieuse à Sainte-

Anne-des-Monts chez les Sœurs de St-Paul de Chartres où ma sœur Céline était entrée depuis quelques 
années. Je me suis rendu compte que j’avais plus envie de la revoir que de porter une cornette aux 

grandes ailes de mouettes comme ces oiseaux dans le ciel de la Gaspésie dont j’admirais tout de même 

l’élégance et la beauté. Cependant, d’être emprisonnée  dans un couvent, les ailes rognées et les rêves 
écorchés, faisait de moi un oiseau en cage qui ne pensait qu’à s’évader. C’est ce que je faisais sans per-

mission en me sauvant sur la montagne derrière la Maison-Mère ou sur la plage du Golfe St-Laurent, en 
face de la ville. J’allais me baigner dans la rivière Ste-Anne, dans le parc, tout à fait inconsciente du 

danger. Je voulais partir. La Provinciale refusait que je quitte la communauté, m’assurant qu’elle avait 

détecté ma vocation. Avec la complicité d’une autre postulante, je jouais des tours. Je ne sortais plus du 
coin des arts où je me passionnais pour la sculpture sur bois. Elle voulait que j’aille étudier à St-Jean-

Port-Joli. Je refusai. Je ne voulais pas qu’on m’achète. Je commençais à me révolter. Elle finit par céder, 
rouge de colère. À peine six mois plus tard, je quittais donc cette communauté, libre comme l’air. Je 

revenais enfin dans l’Estrie.   
 

Je voulais un travail. Du même coup, je paierais pension. Je convainquis mon père. Il accepta. J’entrai à 

la Domtar Packaging, ce qu’on appelait anciennement le Bag Mills. Je voulais ramasser de l’argent et 
retourner aux études.  

 
L’année suivante, en 1967, je fis mon secondaire V à la polyvalente Le Tournesol, à Windsor après quoi 

j’entrai au collège de Sherbrooke en arts visuels et en lettres afin d’obtenir un diplôme d’études collégia-

les dans ces disciplines. Pendant l’été, je retournais à la Domtar pour travailler comme étudiante afin de 
payer mes cours en attendant les prêts et bourses. En 1970, je commençai mes études à l’université de 

Sherbrooke, au niveau du bac en lettres et créativité littéraire.  
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Je suivis des ateliers d’écriture avec des écrivains professionnels, dont le très grand poète québécois 

Gaston Miron qui m’a particulièrement marquée à ce niveau. Après, je poursuivis des études en arts 
visuels, en psychologie des relations humaines et en pédagogie, lesquels cours totalisaient un second 

bac. J’étudiai aussi les arts visuels à l’Université Bishop’s de Lennoxville et suivis de nombreux cours 
hors programme pour me perfectionner dans ces domaines. J’aimais les études. 

 

Dans cette même ville, l’Université du Québec en Abitibi-Témiscamingue y louait des locaux pour offrir 
la maîtrise en Art thérapie. Je m’y suis inscrite pour y faire la scolarité. J’ai décidé de ne pas aller à 

McGill et aux États-Unis pour avoir l’accréditation comme art-thérapeute. Je ne pouvais quitter mon tra-
vail. J’enseignais le français en secondaire IV et V à l’éducation des adultes, au Centre St-Michel, à Sher-

brooke. Dans le cadre de ma tâche, j’enseignais aussi le français, les mathématiques et l’informatique 
au centre de détention pour hommes et à la Villa Marie-Claire, maison pour les jeunes femmes mères, 

tous deux satellites du centre St-Michel où j’avais la base de mon travail.   

 
J’adorais ma profession. J’étais dans mon élément, c’est-à-dire, dans ce qui correspondait vraiment chez 

moi à l’idée que je me faisais d’une véritable vocation, celle du don de soi avec un authentique besoin 
d’aider les étudiants à atteindre leurs objectifs de formation et de vie afin d’être des citoyens responsa-

bles. Ma carrière répondait à ma quête de sens. Elle dura 27 ans au total.   

 
Toutes ces années de feu sacré m’ont construite et permis de devenir la femme que je suis aujourd’hui. 

J’en sais gré à mes parents qui m’ont donné, à moi ainsi qu’à mes frères et sœurs, la soif d’apprendre et 
de se dépasser malgré les obstacles. La lutte pour la survie et la poursuite d’un but orienté vers l’accom-

plissement de soi et appuyé sur des valeurs de respect, d’honnêteté, d’équité, de vérité et de compas-
sion, m’ont solidifiée et affermie dans mes engagements envers les humains et le vivant.  

 

Parallèlement à mon travail comme professeur de français, j’ai développé 
une carrière en arts visuels. En plus de mes études universitaires en arts 

visuels et en art thérapie de niveau maîtrise, preuves à l’appui, j’ai suivi 
beaucoup de formations et d’ateliers avec des artistes professionnels du 

Québec, de l’Ontario et des États-Unis qui venaient donner des cours 

dans des centres et des regroupements d’artistes, comme Sporobole et 
Creatio dont je faisais partie comme artiste professionnelle et comme 

secrétaire au Conseil d’administration pour ne nommer que ceux-là. Sur 
une base professionnelle, je fis des expositions en solo et je participai à 

beaucoup d’expositions collectives. Je dessine et joue avec la couleur et 

les textures depuis mon tout jeune âge. Au niveau musical, je fais du 
chant choral comme altiste depuis plus de 15 ans. 

 
Très jeune, vers l’âge de 10 ans, à l’école primaire, j’ai développé une passion pour l’écriture. Mon père 

écrivait de la poésie. Je l’ai imité. J’ai des tonnes d’écrits en réserve. En secondaire V, au CÉGEP et à 
l’Université, mes professeurs m’ont encouragée à poursuivre ma création. L’un d’eux m’a suggéré de 

présenter un manuscrit à l’éditeur universitaire, M. Antoine Naaman. J’ai donc publié avec cette maison 

d’édition, Cosmos et Naaman, deux recueils de poèmes avec dessins à l’encre, puis une nouvelle poéti-
que dans un concours intitulé Contes et nouvelles du monde francophone, publiée dans toute la franco-

phonie. Cette nouvelle a été primée. C’est le Dr Jacques Ferron, écrivain québécois, et Alain Robbes-
Grillet, de Paris, qui l’avaient sélectionnée pour le concours. Ils confirmaient ainsi mon talent pour l’écri-

ture et me stimulèrent à poursuivre. Je n’ai jamais cessé l’écriture et les arts visuels. Avec la musique et 

la réflexion, ils font partie de moi et de mon parcours. 
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J’ai pris ma retraite en 2008. Mais, à la demande du directeur adjoint du Centre avec qui j’avais travaillé 

comme chef de groupe au département des professeurs de français, je suis retournée au Centre pour 
effectuer du mentorat auprès des jeunes enseignants et des projets spéciaux pour les étudiants. Je quit-

tai définitivement l’Institution deux ans plus tard pour passer le flambeau au personnel émergent.  
 

Je n’emploie jamais le mot relève , car comme l’a dit un jour Gilles Vigneault concernant cette expres-

sion qu’il abhorrait : à ce que je sache, je ne suis pas encore tombé. 
 

Quant à moi, je suis sortie du Centre par la porte d’en avant, fièrement, debout, comme je me suis tou-
jours tenue d’ailleurs en toute circonstance, avec le sentiment de la mission accomplie auprès des jeu-

nes adultes apprenants à qui j’ai beaucoup donné et de qui j’ai beaucoup appris. Ils me l’ont largement 
rendu. 

 

Je ne me suis jamais mariée bien que j’aie eu un conjoint de fait pendant peu d’années. La vie de cou-
ple ne m’allait pas. Est-ce à cause du cordon ombilical autour du cou que j’ai craint la corde au cou ? 

Allons donc savoir ! Toutefois, je n’ai pas eu peur de m’engager dans des causes qui prônaient des va-
leurs de vérité, d’équité, de droiture, d’humanité, de respect et de liberté. 

 

À 73 ans, je marche encore sur mes deux pieds, le corps bien droit, en profitant pleinement de la vie au 
présent. Je me permets de voguer encore vers d’autres horizons si le cœur m’en dit.   

 
Comme mon chat, j’aurais besoin de neuf vies pour réaliser tous mes rêves et mes projets qui se multi-

plient à l’infini. Pour l’instant et tant que l’énergie afflue dans ma tuyauterie à la vitesse grand V , j’en 
profite pour célébrer la vie en continuant à créer, à communiquer et à m’engager dans la société en 

donnant le meilleur de moi-même et les fruits de ma formation et de mon expérience. 

 
Rita Marie Noëllie Messier 

2 février 2019 
 

Rita Marie Noëlla/Noëllie Messier au fil des années 

9 ans 17 ans 43 ans 56 ans 72 ans 
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Claude Messier, né le 26 mars 1947 à St-François-Xavier-de-Brompton, est le 12e enfant de Joseph et 

Rose-Amande Hamel. Il épouse Carmen Corbeil, fille de Donat et de Georgette Jolin, le 26 juillet 1975 
à l’église du Sacré-Cœur de Beauvoir. Carmen naît le 23 novembre 1952 à Windsor. 

 
 Ils ont 2 enfants à Windsor : 

 

Benoit Messier né le 28 mai 1976 est mécanicien industriel. 
 

Vincent Messier, né le 17 mars 1978, épouse Isabelle Tétreault, fille de Gilles et de Lise St-Pierre, le 
24 juillet 2004 à St-Nazaire d’Acton. Isabelle est née le 4 novembre 1980 à Granby. 

 
Ils ont deux enfants à Sherbrooke : Maude, née le 9 mars 2009 et Émile, le 29 octobre 2010. 

 

Vincent Messie est conseiller en financement agricole et Isabelle Tétreault, technicienne en financement 
agricole. 

 
Claude Messier était éducateur physique et Carmen  Corbeil, secrétaire d’école.  

 

À la retraite, ils aiment faire des activités avec leurs 2 petits-enfants. Ils font des voyages et de la lectu-
re. Carmen fait du bénévolat à Vie active et Claude s’entraîne par des activités en ski de fond et des 

randonnée en montagne. Ils vivent à Val-Joli. 
 

 

Carmen Corbeil, Claude, Benoit, et Vincent Messier, Isabelle Tétreault et Émile Messier 
Centre avant : Maude Messier 
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Marguerite Messier, ce nom tiré de mon baptistère, Margot, celui de tous les jours, 

Messier, le nom de famille, grâce à Joseph Messier, mon père, et à Rose-Amande Ha-
mel, ma mère, je suis la treizième d’une famille de seize. 

 
Je suis née le 21 mai 1948 avec beaucoup de chance. Le médecin traitant a pris la dé-

cision de provoquer ma naissance à sept mois à l’Hôpital St-Vincent de Paul de Sher-

brooke afin que maman soit opérée d’urgence à l’hôpital Royal Victoria de Montréal. 
Avant et durant sa grossesse, des crises d’épilepsie causées par une tumeur de la gros-

seur d’une orange au cerveau avaient mis en péril sa vie et la mienne. 
 

Grâce à deux grands neurochirurgiens, Dr Wilder Graves Penfield et Dr William Cône, 
ma mère a été ramenée à un mieux-être par une trépanation du crâne, une première, au Canada. Elle 

nous a exprimé son bonheur d’avoir été guérie grâce aussi à sa foi au frère Polycarpe, religieux de la 

congrégation des Frères du Sacré-Cœur. Alors que ce frère fondateur de la communauté était en voie 
de béatification, les religieux ont lancé un mouvement de prières auquel se sont joints mon père, mes 

frères et mes sœurs. 
 

Dès ma naissance, j’ai été adoptée par la famille du frère de maman, oncle Rodolphe Hamel et tante 

Alice Desharnais. Je devenais la seizième d’une famille de quinze enfants. À deux ans et demi, je pre-
nais le chemin du retour chez les Messier au deuxième rang de Greenlay. 

 
Fragile de santé et très rêveuse, j’ai réussi difficilement mes études primaires à l’École St-Grégoire VII 

de Greenlay. À l’École Notre-Dame de Windsor, pour faire honneur à ma grande sœur Thérèse, profes-
seure d’histoire, de botanique et de zoologie, j’ai acquis de la maturité grâce à sa compétence et à sa 

rigueur de même que celles de cette titulaire qui m’a bien encadrée : Madame Denise Parent. J’ai termi-

né mon secondaire à l’École Le Tournesol de Windsor où Thérèse m’a enseigné la géographie et l’histoi-
re du Canada. 

 
L’année suivante, croyant répondre à un appel, je suis partie pour Ste-Anne-des-Monts faire un postulat 

et un noviciat chez les Sœurs de St-Paul de Chartres. Ont suivi un diplôme en dactylographie et un di-

plôme en arts aux cégeps St-Laurent et André-Grasset de Montréal, Lionel-Groulx de Ste-Thérèse et un 
baccalauréat à l’Université du Québec à Montréal. Parallèlement j’ai fait des études en musique : en 

chant professionnel avec Sr Thérèse Pauzé, une religieuse de la congrégation des Sœurs de St-Croix au 
Cégep St-Laurent et en guitare classique avec une étudiante de Vincent-d’Indy à Montréal. 

 

J’ai commencé ma carrière d’enseignante à Terrebonne à l’école primaire St-Louis de la Commission 
scolaire des Affluents. J’ai alors suivi une formation d’enseignement de la musique aux enfants à l’Uni-

versité du Québec à Montréal. Je donnais aussi des techniques d’expression en arts aux titulaires de 
l’école en vue d’enrichir leurs connaissances. 

 
Après avoir quitté la communauté, je me suis retrouvée à Pointe-Lebel et ensuite, à Hauterive, sur la 

Côte-Nord. J’ai enseigné la musique à l’école de musique de la Côte-Nord à Baie-Comeau et j’ai fait de 

la suppléance dans les écoles de la Commission scolaire Manicouagan. À cause du manque de travail 
régulier sur la Côte-Nord, j’ai accepté de reprendre un poste à temps partiel à l’école St-Louis à Terre-

bonne. J’allais ensuite rester à cette commission scolaire jusqu’à la fin de ma carrière, en juillet 2003. 
 

L’éclatement de mon potentiel à titre de spécialiste en musique fut de créer des chorales d’enfants du-

rant vingt-cinq ans. J’ai aussi chanté dans les chorales de chants classiques et populaires. J’ai poursuivi 
des études et acquis une maîtrise en didactique des moyens d’expression à l’Université de Sherbrooke. 
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Margot Messier et Daniel St-Laurent 

Après m’être familiarisée avec les quatre murs de mon appartement, j’ai tenté ma chance pour ren-

contrer un compagnon de vie. 
 

Était-ce un mirage ? Devant moi, ce bel homme de trente-huit ans s’est présenté après les recherches 
fructueuses d’une agence de rencontres. Divorcé et père de deux jeunes enfants, je m’improvisais du 

jour au lendemain mère adoptive de Guillaume, 10 ans, et de Caroline, 7 ans. 

 
Daniel St-Laurent est le fils de Benoît, un industriel, et de Clémence Landry, une artiste peintre de 

Rouyn-Noranda où la famille avait habité avant de s’établir à Mississauga ON. Les parents de Daniel ont 
pris leur retraite à Québec.  

 
La famille St-Laurent avait été reliée à la communauté que je venais de quitter par l’accompagnement 

apporté à ces religieuses fondatrices qui, de la France, venaient ouvrir une maison au Québec. Une 

grande surprise et une véritable coïncidence ! 
 

Plusieurs intérêts communs se sont précisés au cours de nos trente-six années de vie ensemble. Entre 
autres, ce fut la passion des voyages qui a occupé une partie de notre temps ainsi que l’horticulture et 

les activités physiques dans la nature, puis le taïchi pour moi. 

 
Homme très cultivé, Daniel a été libraire et distributeur exclusif, en français, de 2 œuvres : Le Livre d’U-
rantia et La Vie des Maîtres. Durant 30 ans, il a travaillé comme agent de la paix pour le gouvernement 
fédéral. Il a aussi développé son talent artistique en faisant de la sculpture. 

 
Daniel avait une passion pour les sciences, particulièrement la paléontologie et la géologie. Il a fait des 

études à la Société de paléontologie, à Montréal. À la retraite, il a monté un Musée, chez nous, à Carle-

ton, sur le versant sud du Mont-St-Joseph, exposant les fossiles recueillis un peu partout, mais surtout à 
l’Île-d’Anticosti où nous avons passé une partie de nos vacances d’été. De nombreux visiteurs sont ve-

nus s’enrichir de connaissances et ont été fascinés lors de la visite du Musée. 
 

Pour ma part, à la retraite, après avoir pris la direction d’une chorale d’église durant treize ans,  je suis 

devenue la directrice musicale d’un ensemble de flûtistes, Les flûtines de la Baie, depuis bientôt dix ans.  
Notre engagement et nos répétitions nous ont amenées à nous manifester lors d’activités sociales du 

milieu et aussi dans les foyers pour aînés et à l’hôpital. 
 

Au jour le jour, nous avons créé notre projet de vie, en y incluant ses enfants. Aujourd’hui, nous pou-

vons être reconnaissants des cadeaux reçus de la vie. Nous vivons de la gratitude lorsque nous regar-
dons notre parcours de vie et ce bonheur intense, profond et durable qui nous a soudés. 

 
Margot Messier 

16-01-2019 

Marguerite et Daniel  
dans les Rocheuses,  

entre les parcs Jasper et Banff 

Marguerite  
et sa passion 

Ha les vacances !
2020 
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Denis Messier et Line Pierre 

Denis Messier, né le 4 juillet 1949 à Sherbrooke, est le 14e enfant de 

Joseph et de Rose-Amande Hamel. Il épouse Line Pierre, fille de Guy 
et de Lise Monastesse, le 15 mai 1976 à l’Université de Sherbrooke. Line 

naît le 30 décembre 1954 à Rouyn-Noranda.  
 

Ils ont 3 enfants à Québec : 

 
Christian Messier, le 22 octobre 1976, est enseignant en art visuel. 

 
Hélène Messier, née le 2 août 1979, est enseignante en danse et piano. 

  
Patricia Messier, née le 29 mars 1981, a deux enfants à Montréal avec Martin Lussier : Loan Lussier, 

le 9 novembre 2015 et Lori Lussier en 2018. Elle est kinésiologue et enseignante en art de cirque. Mar-

tin Lussier est enseignant en kinésiologie. Il est le fils de Claude Lussier et de Paulette Bergeron, né le 
12 avril 1973 à Repentigny. 

 
Voir plus bas un article publié sur Denis Messier par la FADQDI. 

 

Line Pierre est une conseillère horticole. 
 

 
 
Denis Messier, Expert en formation  

 
M. Messier détient un baccalauréat en agro-économie, une maîtrise en économie rurale et un certificat 

en pédagogie collégial. Il fût tour à tour, conseiller en gestion agricole, enseignant en techniques de 
gestion des entreprises agricoles, concepteur de programmes de formation agricole au Québec, coor-

donnateur de son département d'enseignement, formateur à l'éducation aux adultes. M. Messier cumule 
plus de 34 années d'expérience au sein de diverses organisations et il a notamment enseigné au Burkina 

Faso, Afrique de l'Ouest. Il a également conçu le programme de formation "Gestion de l'exploitation 

agricole africaine" destiné à former de futurs producteurs agricoles du Tchad, Afrique centrale. 

Christian Messier Hélène Messier Martin et Loan Lussier 
et Patricia Messier 

Patricia Messier  
et Lori Lussier 
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Denis Messier et Line Pierre 

Christian Messier, enseignant en art visuel 

Photo et article dans Le Soleil, Yan Doublet 

 
Ce n'est pas la première fois que l’artiste, Christian Messier, emprun-

te un titre de chanson. Tourette, de Nirvana, a été le titre d'une exposi-
tion chez Laroche-Joncas à Montréal en 2013, laquelle s'intéressait au 

corps nu et libre, mais dénaturé, voire inconfortable dans cet état de 

vulnérabilité. Messier s'intéresse ici aux corps exaltés ou possédés, 
dans une phase d'expression extrême. 

 
Le peintre, qui a créé et alimenté le site Punctum, sur les arts visuels au Québec, pendant plusieurs an-

nées, s'est d'abord fait connaître pour ses performances risquées, qui éveillaient la compassion ou l'in-
quiétude du spectateur. Je me suis mis en feu plusieurs fois, et je me suis frappé jusqu'à épuisement, 
donne-t-il en exemple. 

 
Outre l'univers théâtral d'Arthur Brown, qui est un peu au rock n'roll ce que sont les films de série B au 

cinéma, la corrélation improbable d'un exorcisme et de la prise de substances hallucinogènes pourrait 
décrire le mélange de jubilation et d'horreur présent dans l'exposition. 

 

Je n'aime pas nécessairement travailler avec l'horreur. Ajouter une touche d'humour, pour créer une 
tension, nous amène dans un entre-deux, indique l'artiste. 

 
Des photographies d'exorcisme, puisées dans un livre sur les phénomènes inexpliqués, ont servi d'ima-

ges de référence pour le pendant possession. Les toiles hallucinogènes contiennent une plus grande 
part d'invention et laissent libre cours à des effusions de couleurs et de formes. Le geste est brut, mar-

qué par les dégoulinures et les accidents contrôlés. 

 
Les toiles sont disposées en alternance dans l'espace en L. Un tableau posé au sol et en angle a permis 

de dissimuler une chaîne stéréo qui diffuse tour à tour la troublante archive sonore de l'exorcisme d'An-
neliese Michel et du rock psychédélique. La musique, en synergie ou en décalage avec les images regar-

dées, anime en quelque sorte les toiles, confortant cette sensation de voir double, alors que nos percep-

tions se renversent constamment. 

______________________________________________________________________ 
  
Christian est dans un domaine que les gens ne comprennent pas toujours facilement. C’est pourquoi, 
suite à des plaintes en 2017, des œuvres du peintre Christian Messier ont été censurées et retirées de la 

salle André-Mathieu de Laval. 
 

Pour en savoir plus, aller à : https://ici.radio-canada.ca/nouvelle/1023741/oeuvres-peintre-christian-
messier-salle-andre-mathieu-laval-censure 
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Michel Messier et Marie Gagnon 

Michel Messier, né le 6 octobre 1950 à Sherbrooke, est le 15e enfant de Joseph et de Rose-Amande 

Hamel. Il  épouse Marie Gagnon, fille d’Henri-Paul et de Thérèse Lapointe, le 14 mai 1977 à l’église St-
Alexis de La Baie où Marie naît le 13 mai 1954.  

 
Ils ont 3 enfants : 

 

Raphaël Messier, né le 29 août 1979 à Windsor, est informaticien. 
 

Amélie Messier, née le 1er mai 1981 Drummondville,  est enseignante. 
 

Jean-David Messier, né le 3 avril 1985 à Chicoutimi, est pompier forestier. 
 

 

Michel et Marie étaient agronomes. 
 
 

Amélie Messier 

Raphaël Messier, Marie Gagnon, Amélie,  Jean-David et Michel Messier 
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Claire Messier et Martial Racine 

Claire Messier, née le 30 novembre 1951 à Sherbrooke, est la 16e enfant de 

Joseph et Rose-Amande Hamel. Elle épouse Martial Racine, fils de Donat et 
de Marie-Ange Laflèche, le 4 mars 1978 à St-Philippe de Windsor. Martial naît le 

31 juillet 1953 à Casselman, ON. Ils ont 2 enfants : 
 

Jonathan Racine naît le 21 juin 1979 à Casselman, ON. Ce directeur de comp-

tes commerciaux épouse une avocate, Katherine Plante, fille de Serge et de 
Lucie Favreau, le 22 mars 2014 à Hathley, au Ripplecove Hôtel. Elle naît aussi à 

Casselman, ON, le 11 avril 1984. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : William Raci-
ne, né le 4 septembre 2015, Eva Rose Racine, le 23 mai 2019. Depuis le 16 oc-

tobre 2012, Katherine est secrétaire générale de la Commission scolaire du Val-
des-Cerfs de Granby. 

 

Marie-Eve Racine naît le 5 septembre 1983 à St-Jean-sur-Richelieu. Cette chargée de projet et 
conseillère en amélioration continue au CHUS vit avec Pascal Labrecque, né le 1er mai 1984, fils de 

Gontran et de Monique Beauchesne. Il est technicien en fibre optique. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : 
Médérik Labrecque né le 3 mars 2017 et Kéliane Labrecque, le 31 mars 2019. 

 

Claire était commis administrative à la Caisse Populaire et Martial, propriétaire de Lebeau vitres d’autos, 
homme d’affaires retraité. Depuis 1985, Claire est membre au Club de Golf Venise, depuis plus de 30 

ans. Elle a commencé à jouer au curling en 2017. Elle adore ces deux sports. 

Claire et Médérik  

William, Jonathan  
et Eva Rose Racine,  
et Katherine Plante 

Marie-Eve Racine, 
Pascal, Kéliane  

et Médérik Labrecque 

William et Claire Claire Messier, 
la sportive 
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Bernadette Messier et Roméo Messier 

Le mariage de deux cousins germains, quelle famille! 

Bernadette Messier est la 7e enfant de Vertume et d'Angélina/

Victoria Messier. Elle est née le 1er septembre 1904 à St-Marcel-de-
Richelieu. À l'âge de 5 ans, elle déménage à Bromptonville avec sa fa-

mille.  
 

À 14 ans, elle est entrée au couvent des Sœurs de la Congrégation No-

tre-Dame à Bromptonville comme pensionnaire. Elle voulait devenir 
religieuse. C’est un endroit qui ne lui convenait pas, étant toujours ma-

lade. Après être sortie du couvent, tous ses problèmes de santé ont 
disparu. 

 
Un peu plus tard, elle a rencontré un producteur de miel, prénommé 

Henri. Elle en est devenue follement amoureuse, mais elle avait établi 

ses conditions avec lui. Il n’était pas question qu’il prenne de la boisson. Un soir, elle réalisa qu’il sentait 
la boisson. Elle l’a congédié sur-le-champ sans qu’il ne puisse s’expliquer. Elle l’a regretté toute sa vie et 

lui aussi. Ce que l’orgueil peut faire… 
 

Roméo Messier est le 10e enfant de Joseph et de Georgina Giguère. Il est né le 11 août 1904 à St-

Louis-de-Richelieu. À l'âge de 10 ans, il entre au Collège des Frères Maristes à Iberville. Il ne peut ren-
dre visite à sa famille que deux semaines par année, durant l'été. Il enseigne à différents endroits : Col-

lège Marie-Victorin à Montréal, Collège St-Vincent-de-Paul à Laval et à Lévis. N’étant plus à l’aise en 
communauté, il laisse les Frères Maristes à l'âge de 23 ans. 

 
Quand il était chez les frères Maristes, avec quelques confrères, ils passaient par le sous-sol, en hiver 

pour aller patiner et l’été pour aller se baigner. Ça leur permettait de rencontrer des filles. 

 
En 1927, la famille de Roméo demeurait à St-Louis de Richelieu et celle de Bernadette, à Bromptonville. 

Ces deux familles se rencontraient très rarement et les cousins se connaissaient très peu. Un jour, ses 
grands-parents, Vertume Messier et Angélina/Victoria Messier, furent invités à aller à St-Louis pour sou-

ligner et célébrer la sortie de Roméo du collège. Ça réunissait les parents, les oncles et les tantes ainsi 

que les cousins et les cousines. Vertume et Angélina viennent à St-Louis avec une de leurs filles, Yvon-
ne. Comme Roméo est un bel homme et charmeur, elle devient amoureuse de lui. Elle l’invite à Bromp-

tonville. Il accepte et y passe quelques jours. Quelle surprise! Il fait la connaissance de 4 autres sœurs 
d’Yvonne, dont Bernadette, son aînée de 5 ans. Comme elles ne vivent pas le parfait amour, Bernadet-

te, une très belle fille, utilise tous ses charmes pour ensorceler Roméo. Il en tombe follement amoureux. 

À 24 ans, ils décident de se marier. Les parents ne sont pas en accord avec leur décision puisqu’ils sont 
cousins germains, surtout de la part de Joseph. Comme Vertume, étant maire de Bromptonville, a beau-

coup d’influence, il obtient la dispense nécessaire sans frais auprès de l'évêque de Sherbrooke pour que 
ce mariage ait lieu. 

 
Yvonne et Alice (qui espérait que Roméo lui porte une certaine attention), les deux sœurs de Bernadette 

ont beaucoup de difficulté à accepter le choix de Roméo. Le fait qu’Yvonne se marie à l’âge de 30 ans et 

Alice, à l’âge de 68 ans, confirme bien leur désarroi. 
 

Les moyens de contraceptions étaient peu connus et autorisés. C’était différent chez les anglophones et 
les non-catholiques. Il restait l’abstinence. Est-ce que l’on se marie pour s’abstenir? Bernadette tombe 

enceinte de Marie-Paule quelques semaines après son mariage. Quelle déception! Elle en parle à sa mè-

re, Angélina/Victoria qui lui dit : tu t’es mariée pour avoir des enfants. Offre ça au petit Jésus, il va t’ai-
der à passer à travers.  
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Bernadette Messier et Roméo Messier 

Le mariage de deux cousins germains, quelle famille! 

Venant d’une grosse famille, Roméo ne comprenait rien. Il était heureux de devenir père.  

 
Marie-Paule naît le 21 mai 1929 à East Angus. 

 
Roméo  enseigne quelques mois à Sherbrooke. Comme son salaire n’est pas suffisant, il se trouve un 

emploi dans une briquerie (fabrique de briques) à East Angus. 

 
À peine remise de son premier accouchement, Bernadette est enceinte de Jeanne-d’Arc qui naît le 28 

juin 1930 à Ascot Corner. Très fragile, Jeanne-d’Arc décède le 17 mai 1932 à East Angus d’une inflam-
mation pulmonaire. Elle est inhumée le lendemain dans le cimetière de Bromptonville. 

 
Pendant ce temps, Roméo est transféré à Ascot-Corner. Il retourne à East Angus six mois plus tard à 

cause de son travail. Bernadette est de nouveau enceinte de Jean-Louis qui naît le 1er octobre 1931 à 

East Angus.  
 

Les enfants se suivaient d’assez près.  
 

C’est au tour de Jeanne-Mance/Jeannot de voir le jour le 25 avril 1933 à St-

Louis de Richelieu (St-Louis-de-Bonsecours). Elle épouse André Beauregard, fils 
de Louis et de Mary Anna Phaneuf, le 16 août 1969 à l’église St-Benoit de Gran-

by. André est né le 8 août 1941 à Valcourt.  
 

Après des études, Jeannot commence à travailler comme commis au magasin 
général local et comme serveuse pendant 2 ans au restaurant du Lac Maskinon-

gé. Pendant 25 ans, à Granby, on la retrouve au Castel Des Prés comme ser-

veuse et finalement comme réceptionniste.  
 

Elle décède d’un cancer le 9 mars 1987 à Granby. 
 

Depuis sa naissance, Marie-Paule passe la grande partie des 6 premières années de sa vie chez ses 

grands-parents à Bromptonville.  
 

À cause de son travail et de la vie mouvementée à la maison, Roméo a dû prendre 2 mois de repos. 
Pendant ce temps, sa famille vit à St-François-Xavier-de-Brompton. Il en profite pour aller aider son 

beau-père à Bromptonville. Cela lui permet de rencontrer son aînée et de passer du bon temps avec 

elle. 
 

Depuis son mariage, Roméo a vécu éloigné de sa propre famille (Joseph et Georgina), dont vous 
connaissez les raisons. De plus, Bernadette ne faisait rien pour se rapprocher de sa belle-famille parce 

qu’elle ne se sentait pas acceptée. 
 

Après une bonne discussion, Roméo et Bernadette ont décidé de quitter les Cantons-de-l’Est pour aller 

s’établir à St-Louis en attendant un nouveau travail à Verchères. Roméo a travaillé pour son père durant 
quelques mois. Voilà un nouveau déménagement à Baie-du-Febvre et peu de temps après, à Verchères. 

Dans ce dernier endroit, Roméo a obtenu en emploi de contremaître dans un moulin à farine apparte-
nant à Gaston Chicoine, un ami de la famille. Tous les autres enfants de la famille y sont nés :  

 

Georges-Émile Messier, né le 6 janvier 1935, épouse Claudette Perrier. 
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Bernadette Messier et Roméo Messier 

Le mariage de deux cousins germains, quelle famille! 

Denise Messier, née le 22 août 1936, épouse Noël Therrien, fils d’Edmond et de 

Cordélia Lachapelle, le 10 août 1976 à St-Théodore-de-Chertsey.  
 

Noël est né le 25 décembre 1935 à Terrebonne.  
 

Denise a été serveuse de restaurant à Ville Lasalle et à Ville d’Anjou. 

 
Suite à un cancer du sang, Denise décède le 2 août 2000, à l’Hôpital Royal-

Victoria de Montréal et est inhumée le 5, à St-Gabriel-de-Brandon. 
 

Pauline Messier, naît le 4 septembre 1937. Dans sa vie, elle a été couturière et 
une aide pour sa mère lorsqu’elle a tenu une maison pour déficients mentaux.  

 

Un mois après le décès de Jeanne-Mance/Jeannot, son mari, André Beauregard, 
tombe en amour avec Pauline, la sœur de Jeannot. Cette amourette n’a pas du-

ré.  
 

Le dicton d’André était les morts avec les morts, les vivants avec les vivants. 

 
Carmel Messier naît le 23 février 1939. 

 
Dolorès Messier naît le 1er décembre 1940. 

 
De 6 ans à 15 ans, Marie-Paule est revenue vivre dans sa famille. Ce fut très difficile de quitter ses 

grands-parents maternels qui l’ont toujours bien choyée, mais elle y retournait régulièrement pendant 

ses vacances. 
 

Bernadette se culpabilisait d’avoir perdu Jeanne-d’Arc. Elle donnait toute son affection à Jeanne-Mance. 
Après la naissance de Georges-Émile, elle était indifférente vis-à-vis lui. Même avec l’aide d’une bonne, 

Bernadette vivait difficilement son rôle de mère. À partir de 6 ans, Marie-Paule devait faire les travaux 

des grandes filles comme laver la vaisselle, balayer les planchers, changer les couches des plus jeunes, 
etc. 

 
Vers 1943, c’est un autre déménagement à Contrecœur où Roméo obtient un nouvel emploi comme 

dirigeant d’une entreprise de bois avec un meilleur salaire. 

 
Un jour, Roméo décide d’acheter des terres à bois à St-Didace avec Lucien Robillard de Joliette, un ami 

d’Antonio Barrette, qui devient première ministre du Québec plus tard. Le premier hiver ne fut pas faci-
le. La famille a déménagé dans une nouvelle maison de bois vert dont l’eau suintait sur les murs, pas de 

salle de bain avec des toilettes à l’extérieur et pas d’eau courante. Comme Bernadette était malade, elle 
retire Marie-Paule de l'école pour prendre charge de la maison. Les enfants avaient une longue distance 

à parcourir pour aller à l’école. Ils sont tous malades à tour de rôle. Seule Jeanne-Mance n’a pas eu à 

subir ces malaises étant pensionnaire au couvent des Sœurs Ste-Anne de St-Gabriel-de-Brandon. 
 

Roméo était très sévère avec ses enfants. Il a mis en pratique ce qu’il a appris chez les frères Maristes 
en utilisant la force et même le bâton. Demandez-le à Georges-Émile. Aujourd’hui, âgé de plus de 80 

ans, quand il parle de sa jeunesse, il verse les larmes qu’il a retenues à bas âge lorsqu’il était puni, sou-

vent inutilement. Dans le cas de Marie-Paule, ça pouvait être un mois sans sorties. 
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Bernadette Messier et Roméo Messier 

Le mariage de deux cousins germains, quelle famille! 

À un moment donné, Roméo devint le seul propriétaire de l’entreprise. Il décida de construire un 2e 

moulin ainsi qu’un chalet pour hiverniser tous les bucherons. En 1945, le chef cuisinier a quitté son em-
ploi après 2 mois, à la suite de maladie. Comme il fut impossible de le remplacer, Marie-Paule dut pren-

dre la relève, à l’âge de 16 ans. Elle n’a pas eu le choix. Le travail commençait à 5 h et se terminait à 22 
h au salaire de 25 cents par semaine qu’elle devait donner à la quête le dimanche. Elle y demeura 14 

mois. Il était strictement défendu de parler aux 25 bucherons, dont la majorité était de beaux garçons. 

Plusieurs s’étaient sauvés de la guerre. 
 

Durant cette période, il s'est produit une anecdote qui aurait pu être dévastatrice pour Marie-Paule. Au 
camp de bucherons, un soir, son père est venu lui faire des chatouillements particuliers qu'elle n'a pas 

appréciés. Elle a tout raconté à sa mère. Cet événement s'est retourné contre elle comme si c'était elle 
la responsable. Il n'aurait jamais recommencé. 

 

Après 1945, Bernadette, qui devait avoir pris tous les moyens pour ne plus avoir d'enfants, devient en-
ceinte pour une 10e fois. Une soir, alors qu'elle souffrait de gros maux de ventre, Roméo l'amena à l'hô-

pital St-Eusèbe de Joliette. Elle perdit son bébé de 3 mois non encore désiré. 
 

En 1947, comme les chantiers à St-Didace sont terminés, Roméo s’installe à St-Gabriel-de-Brandon. Il 

construit sa maison et son moulin à scie. Dès que le moulin à scie est terminé et que la machinerie est 
prête, les camions de billots arrivent à tour de rôle pour faire scier le bois. Le commerce devient floris-

sant rapidement et le propriétaire doit embaucher de plus en plus d’employés. 
 

En 1953, Marie-Paule organise le 25e anniversaire de mariage de ses parents. Cette activité fut un suc-
cès rempli de plusieurs surprises… 

Des noces d'or de Roméo Messier et de Bernadette Messier, en même temps que celles de son cousin 

Wilfrid Messier et de Yvonne Pelletier, ont été organisées en 1978 par Angélina et Robert Cloutier avec 
l'aide des deux familles. 

 
Bernadette n'était pas faite pour avoir des enfants, 9 en 11 ans, c'était trop pour elle. Les enfants ont 

toujours été en quête d'amour, vivant toujours dans la crainte de représailles.  

 
La vraie nature de Bernadette était l'artiste. Elle faisait des peintures extraordinaires, des paysages et 

des figures à s'y méprendre avec des photos. 
 

Roméo a opéré son moulin à scie jusque vers 1970, où ses garçon Jean-Louis et Georges-Émile ont tra-

vaillé. 
 

Durant 5 ou 6 ans, des étudiants de l’Université McGill venaient faire des stages dans leur domaine, 
principalement en arpentage. Quelques sœurs Messier avaient beaucoup de plaisir à côtoyer de près ces 

beaux garçons. 
 

Bernadette a tenu une maison pour convalescents mentaux pendant une douzaine d’années.  

 
Au début du mois d’août 1984, Roméo est tombé dans le coma alors qu’il jardinait. Il est décédé seul, 

quelques jours plus tard, le 6 août, aux soins intensifs de l’Hôpital de Joliette. Ses funérailles ont eu lieu 
le 9 à l’église de St-Gabriel-de-Brandon.       

 

En décembre 1989, Bernadette est victime d’un AVC du côté droit. Elle décède le 4 septembre 1992 à 
Joliette. Elle est inhumée le 7 avec son mari à St-Gabriel-de-Brandon.                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                             
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Bernadette Messier et Roméo Messier 

Le mariage de deux cousins germains, quelle famille! 

 

Famille de Roméo Messier et de Bernadette Messier (vers 1945) 
Arrière : Jeanne Manse, Jean-Louis, Marie-Paule, Georges-Émile et Denise 

Avant : Pauline, Carmel, Bernadette, Dolorès et Roméo 

Famille de Vertume Messier et d’Angélina Messier (vers 1945) 
Debout : Wilfrid, Juliette, Armand, Angélina, Joseph, Yvonne et Danias 

Assis : Rosario, Bernadette, Vertume, Philippe, Victoria/Angélina, Édéas et Alice 
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Marie-Paule Messier et Gaston Grandchamp 

Son enfance 

 
Marie-Paule Messier est l’aînée de 9 enfants connus de Roméo et de Bernadette 

Messier. Elle est née le 21 mai 1929 à East Angus. Ce fut une naissance difficile 
pour elle et sa mère : un bébé bleu. Elle fut baptisée immédiatement. Ses 

grands-parents maternels ont été son parrain et sa marraine. Après avoir été 

hospitalisée quelques jours, sa grand-mère est venue aider sa mère. Par la sui-
te, elle l’a amenée chez elle pour que Bernadette puisse bien récupérer. Finale-

ment, elle a eu une enfance en pleine santé. 
 

De sa naissance à 6 ans, elle a passé la majorité de sa vie chez ses grands-
parents maternels. Durant sa période scolaire, elle y allait régulièrement durant ses vacances. 

 

Son père a toujours été sévère pour certains de ses enfants, dont Marie-Paule et Georges-Émile, en par-
ticulier. 

  
Sa mère, qui acceptait mal son rôle de mère, avait beaucoup de mal à témoigner de l’amour pour ses 

enfants. Il y en a deux dont elle affectionnait plus que les autres. Elle surprotégeait Jeanne-Mance née 

après le décès de Jeanne-d’Arc et Carmel qu’elle voulait faire prêtre. 
 

Ses études 
 

Ses études se déroulent bien et elle aime cela. Vers l’âge de 16 ans, sa mère la retire de l’école pour 
l’aider à la maison et ensuite pour remplacer le cuisinier au chantier de son père qui a laissé son emploi 

étant malade. Marie-Paule rêvait de devenir infirmière. Elle doit donc reporter son projet à plus tard.  

 
Un jour, elle demande à son père de poursuivre ses études par des cours du soir. Il a accepté. Elle a 

réussi avec de bonnes notes, mais sa mère ne voulait pas qu’elle le dise aux autres membres de sa fa-
mille. Pourquoi? Son but était de se préparer à faire un cours d’infirmière. 

 

Quand elle a voulu suivre ses cours pour devenir infirmière, il était entendu que ses parents ne l’aide-
raient pas. Ils ne voulaient pas qu’elle soit un exemple pour inviter ses autres frères et ses autres sœurs 

à quitter la maison. Elle a donc trouvé le moyen de suivre un cours de puériculture et ensuite d’infirmiè-
re par ses propres moyens. Même si elle était majeure, ses parents n’ont jamais accepté la décision de 

leur fille. 

 
Elle a suivi un cours en haute couture à l’école des Arts. Elle est devenue une excellente couturière pas-

sant des rideaux de maisons aux robes de bal ou de mariées pour ses filles, ses nièces, ses amies et 
pour elle-même. Pour elle, c’était une sorte de détente. 

 
Durant cette période, elle partageait son appartement avec une fille qu’elle croyait être une bonne amie 

en qui elle pouvait avoir confiance. Quelle ne fut pas sa surprise d’apprendre que pendant son absence, 

en recevant son ami, elle portait les vêtements de Marie-Paule? Lors d’une visite chez ses parents, avec 
cette amie particulière, son père ne portait attention qu’à cette dernière. À son retour, elle avoua que 

Roméo, le père de Marie-Paule, lui avait donné de l’argent pour s’acheter un manteau de fourrure, ce 
qu’il n’avait jamais fait à aucun de ses enfants. Assez, c’est assez! Elle s’est séparée de cette amie et 

elle a retourné l’argent à sa mère, Bernadette. Finalement, toute cette histoire s’est retournée, encore 

une fois, contre Marie-Paule.                                                                            
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Marie-Paule Messier et Gaston Grandchamp 

Sa vie matrimoniale 

 
Durant sa jeunesse, elle a rencontré plusieurs bons aspirants, mais ses parents se sont souvent opposés 

ou ont tout simplement mis fin à ses fréquentations. Il a fallu qu’elle attende sa majorité pour marier 
celui qu’elle aimait.  

 

Après quelques mois de fréquentations, son nouvel ami propose à Marie-Paule de se marier en lui disant 
qu’il n’avait pas beaucoup de temps à vivre. Elle a accepté. Elle épouse donc Gaston Grandchamp, fils 

de Jérémie et d’Irène Clairmont, le 28 décembre 1957 à St-Gabriel-de-Brandon. Il est né le 6 août 1931 
à St-Charles-de-Mandeville. Ses parents sont heureux de payer une belle noce à leur fille. Avant d’aller 

se coucher, le soir précédant son mariage, sa mère lui réclame le coût total de la réception.  
 

Ça faisait suite à d’autres injustices, dont celle d’être obligée de lui donner sa paye lorsqu’elle travaillait 

en plus d’aider sa mère pour les travaux ménagers. On lui laissait 2 $ pour ses dépenses personnelles. 
C'était souvent comme cela à cette époque. Pendant ce temps, une de ses sœurs pouvait garder toute 

sa paye sans être obligée de faire quoi que ce soit dans la maison. Est-ce le prix à payer pour être l’aî-
née d’une famille? 

 

Après leur mariage, ils s’installent à Montréal où ils ont 2 filles : Josée et Chantal. 
 

 
 

 
 

  

 

Marie-Paule Messier avec ses deux filles : 
Chantal et Josée Grandchamp 

Tracy Redmond et Josée Grandchamp 
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Marie-Paule Messier et Gaston Grandchamp 

La vie professionnelle de Marie-Paule et de Gaston 

 
Un premier emploi après avoir été cuisinière dans le camp de bucheron de son père fut chez Yanakis, 

une manufacture de chemises. 
 

Ensuite, elle a travaillé dans plusieurs institutions hospitalières :  

Hôpital La Miséricorde à Montréal; 
Hôpital St-Eusèbe de Joliette; 

Service privé dans des familles de Montréal et de Philadelphie; 
Hôpital Ste-Jeanne-d’Arc de Montréal; 

Hôpital de Verdun; 
Urgence de l’Hôpital Maisonneuve-Rosemont; 

Hôpital Ste-Justine au bloc 6, au 4e étage, chez les prématurés; 

Hôpital Le Gardeur de Repentigny; 
Etc. 

 

En 1962, ils déménagent sur la Rive-Sud.  

 

Gaston suit des cours de vente et de personnalité afin de se perfectionner. Peu de temps après, il de-
vient vendeur chez un M. Prud’homme, propriétaire d’un magasin de meubles à St-Rémi. Après quel-

ques semaines, il donne sa démission chez Simmons.   
 

En 1964, peu de temps après la naissance de Chantal, la famille déménage à St-Rémi. M. Prud’homme a 

des problèmes de santé. Gaston achète le magasin de meubles qui portera le nom de : Ameublement 
Gaston. Pour compléter la transaction, l’oncle de Marie-Paule, l’abbé Philippe Messier, le bon samaritain, 

accepte de leur prêter 10 000 $.  
 

C’est un prêt qui a démontré toutes les qualités et les inconvénients d’un profiteur bien spécial. Bien sûr, 

il y avait un risque, mais les avantages ont été très nombreux par la suite. Quand Gaston et Marie-Paule 
ont voulu le rembourser, l'abbé Philippe n’a pas voulu disant que son placement était en sécurité. 

Quand on considère tout ce qu’il a reçu pendant la période du prêt, il n’y a pas une banque qui en reçoit 
autant : téléviseur, système de son, bureau-secrétaire, une semaine à Expo 1967, toutes dépenses 

payées, quelques 500 $, etc.  

 
À la suite d’une rumeur et d’une arnaque, l’abbé Philippe a reçu un appel de Roméo, le père de Marie-

Paule, lui conseillant de réclamer son prêt s’il ne voulait pas le perdre. Il a appelé Marie-Paule lui de-
mandant de rembourser son 10 000 $ sur-le-champ. C’est ce qu’elle fit avec un cadeau substantiel. Est-

ce qu’on appelle cela de la charité chrétienne au sein de sa propre famille (son père et son oncle)? 
 

Au magasin, Marie-Paule s’est occupée de la comptabilité et de la décoration des vitrines qu’il fallait re-

nouveler régulièrement. 
 

Pendant cette période houleuse, Gaston fait un infarctus. 
 

Par la suite, le magasin opéra sous le nom de Apollo Meubles. Gaston était plutôt absent. Il a dû pren-

dre un repos complet de 6 mois. Il était clair qu’il avait de moins en moins d’intérêts pour le magasin. 
Au bout de 3 mois, il s'est inscrit à des cours chez Investors Trust qui traite des placements financiers, 

des assurances et de l’immobilier. Il a donc été convenu de liquider les inventaires du magasin sans per-
te, ce qui s’est fait en trois mois. Par la suite, la maison a été vendue. 
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Marie-Paule Messier et Gaston Grandchamp 

En 1974, Marie-Paule entreprend de terminer son cours d’infirmière au CÉGEP André Laurendeau, mais 

elle a dû arrêter à cause de l’état précaire de la santé de Gaston. Un peu plus tard, quand elle était à 
Ste-Justine, avec l’aide de Gaston, elle a pu réaliser son rêve de devenir infirmière. 

 
Vers 1976, Gaston a reçu un trophée, deux années de suite, comme meilleur vendeur de l’année pour la 

compagnie Sondec. 

 
En 1978, après les noces d’or de ses parents, Marie-Paule s’est fait enlever l’utérus. Elle apprit qu’elle 

était enceinte de jumeaux. 
 

De plus en plus malade, Gaston doit quitter la compagnie Sondec. Il passe à Grolier et à la vente d’arti-
sanat en Gaspésie. 

 

Vers 1980, Gaston et sa famille déménagent dans une maison plus grande et Marie-Paule ouvre une 
première garderie avec 5 enfants. 

 
Au mois d’avril 1981, avec son épouse, ils sont allés passer une soirée au Vieux Munich. Ce fut la der-

nière sortie ensemble. Le médecin qui soignait Gaston et qui le connaissait bien pour avoir joué au golf 

avec lui, lui avait donné un rendez-vous à l’Institut de cardiologie de Montréal. Il n’a jamais pu s’y ren-
dre. Le vendredi soir 15 mai 1981, il quitte la maison pour aller au chalet. Il a des branches à couper, 

dit-il à Marie-Paule avant de quitter en l'embrassant. Le lendemain matin, le téléphone sonne à 9 h, en 
provenance de la Sureté du Québec. On avait retrouvé l’auto dans l’eau de la rivière Mastigouche, mais 

pas Gaston. Le mercredi 20 mai 1981, vers 10 h 30, des plongeurs embauchés par Marie-Paule ont re-
trouvé le corps de Gaston sous un arbre dans la rivière. Le résultat de l’autopsie a été : Gaston Grand-
champ est décédé d’un infarctus au volant de son auto. La sépulture a eu lieu le 23 mai 1981 à St-

Gabriel-de-Brandon. 
 

En 1989, comme ses filles étaient très occupées, elle vend son chalet à Mandeville à son neveu Robert. 
Après 11 ans, le marché immobilier est à la baisse. Marie-Paule vend sa maison et achète un triplex mo-

derne de 5 ans à Rivière-des-Prairies. Elle y installe sa garderie. 

 
Au début des années 2000, la maison familiale où son mari est né à Mandeville est à vendre. Après dis-

cussions avec ses filles, Marie-Paule l’achète en 2001. 
 

À une période de sa vie, Marie-Paule se pose beaucoup de questions sur la vie en général. Elle se rap-

proche de la religion chrétienne. Quand elle a vu les méthodes utilisées pour ensorceler les gens, elle 
s’est bien promis de ne plus vivre d’autres expériences avec d’autres religions. Elle est très à l’aise avec 

la religion reçue à sa naissance. Elle a aussi eu quelques autres amis particuliers, tels que des Algériens, 
des gens de la Mafia, etc. En discutant avec eux ou en lisant les journaux, elle a réellement connu leur 

façon de pensée ou ce qu’ils étaient vraiment.   
 

La transition de la ville à la campagne n’a pas été facile. Elle a eu beaucoup de difficulté à s’adapter, 

surtout de se séparer de ses petits bouts de chou de la garderie.   
 

Finalement en 2007, elle déménage à Mandeville. Elle n’avait jamais pu oublier sa belle période vécue 
avec ses garderies à Montréal. Dans sa nouvelle demeure qui a subi plusieurs modifications avec l'aide 

de son neveu Paul Coutu, elle accepte de garder quelques petits enfants qui lui aideront à mieux s'adap-

ter à ce nouveau coin de pays.   
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Marie-Paule Messier et Gaston Grandchamp 

En 2009, âgée de 80 ans, elle décide de fermer sa garderie et de mettre sa maison en vente. Comme 

elle ne veut pas la donner, en 2015, elle en est toujours propriétaire.  
 

Après le décès de Gaston, Marie-Paule a bien eu quelques petits flirts, mais jamais rien de sérieux. Son 
Gaston était et est toujours dans ses pensées. 

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                             

Ses activités sociales et sportives 
 

Marie-Paule s'est impliquée dans plusieurs activités sociales : 
 

J.O.C. Jeunesse Ouvrière Catholique et membre des Enfants de Marie; 
Participation à des spectacles comme actrices, dont Mon premier cavalier avec Henri Bergeron; 

Participation à la St-Jean-Baptiste comme figurante et à des concours de chants; 

Participation à des retraites fermées;                          
Membre de la chorale, Les voix du printemps; 

Membre de l’Ordre du Bon Temps, une troupe de chants et de danses folklore; 
Implication dans l’Association des Puéricultrices;          

Membre de l’Association des familles Messier; 

etc. 
 

Pour se perfectionner, elle a suivi des cours d'orgue et de piano. 
 

Sur le plan sportif, elle a pratiqué le ski, le patin, le golf, les exercices de tous les genres, la marche, les 

cartes, etc. 
 

Elle a milité un certain temps pour le Parti conservateur étant élue déléguée lors de l'élection de Brian 
Mulroney à la tête du Parti avant de devenir premier ministre du Canada. Cette période de courte durée 

fut un autre malaise avec sa famille étant des libéraux pure laine.  

 

Sa vie à la retraite 

 

De sa période de travail et à la retraite, elle a fait plusieurs voyages et plusieurs croisières (au moins 7) 
avec des amis ou avec ses filles. On la retrouve aux États-Unis, principalement en Floride, au Mexique, à 

Cuba, dans les Caraïbes, dans les pays d’Europe, à Paris, en Espagne, sans oublier dans plusieurs pro-
vinces du Canada, etc. 

 

De 2010 à 2014, elle a vécu l’aventure d’écrire un livre sur une partie 
de sa vie et de sa famille : L’amour m’a sauvée, de 394 pages. Comme 

elle dit, ce fut une thérapie. En avait-elle besoin? 
 

Durant sa vie, elle a côtoyé plusieurs personnalités connues, dont la 
reine Élisabeth qui lui a déjà donné un petit câlin, Yvon Deschamps, 

Joël Denis, Marc Messier, l’acteur, pour ne nommer que ceux-là. 

 
Elle a toujours aimé un bon petit repas avec ses amis ou avec ses pa-

rents, principalement ceux de son coin original de l’Estrie. Elle ne man-
que pas d’y retourner régulièrement. Le 8 août 2009, elle a organisé une épluchette de blé d'Inde chez 

elle à Mandeville où plusieurs membres de sa famille, cousins, cousines, neveux et nièces étaient pré-

sents. Ce fut très apprécié. 

Réal Messier, Michèle Desrosiers  
et Marie-Paule Messier 
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Il y aurait beaucoup d’autres choses à dire sur cette petite cousine très active, qui ne s’en est jamais 

laissé imposer, malgré une vie mouvementée. Je vous conseille de vous procurer son livre. Vous y dé-
couvrirez plusieurs facettes de sa vie et de sa famille.  

 
Plusieurs informations de ce document sont tirées de ce livre. 

 

Je veux terminer sa biographie avec une réflexion inspirée d’un texte d’un auteur inconnu qu’elle a utili-
sé à la page 338 de son livre, L’amour m’a sauvé.  

 

Vieillir en beauté 

Vieillir en beauté, c’est vieillir avec son cœur, sans regret, sans regarder l’heure et sans remords. C’est 

aller de l’avant et arrêter d’avoir peur. À chaque âge se rattache un bonheur. 

Vieillir en beauté, c’est vieillir avec son corps sain et beau à l’extérieur. C’est ne jamais abdiquer devant 

un effort, l’âge n’a rien à voir avec la mort. 

Vieillir en beauté, c’est donner un coup de pouce à ceux qui en ont besoin, qui ne croient plus que la vie 

peut être douce et qu’il y a toujours quelqu’un à la rescousse. 

Vieillir en beauté, c’est vieillir positivement, ne pas pleurer sur ses souvenirs d’antan, savoir donner sans 

rien attendre en retour. 

Vieillir en beauté, c’est vieillir avec espoir, être contente de soi en se couchant le soir. Et lorsque viendra 

le point de non-retour, on pourra se dire qu’au fond, ce n’est qu’un au revoir. 

Gaston Grandchamp et Marie-Paule Messier 
et leurs 2 filles : Josée et Chantal 

Monument des Grandchamp à St-Gabriel-de-Brandon 
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Marie-Paule Messier et Gaston Grandchamp 

 

Bernadette et Roméo Messier, Marie-Paule Messier  
et Gaston Grandchamp, Yvan Grandchamp et Irène Clairmont 

Carmel, Denise, Jeannot et Marie-Paule Messier, Gaston Grandchamp,  
Dolorès, Pauline, Jean-Louis et Georges-Émile Messier 
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Marie-Paule Messier et Gaston Grandchamp 

 

Le 8 août 2009 à Mandeville, Marie-Paule Messier a organisé  
une épluchette de blé d’Inde pour des invités spéciaux. 

En bas et en haut, une partie des invités 

La maison des ancêtres Grandchamp acquise par Marie-
Paule Messier en 2001 

En bas au centre, les cuisiniers du jour : Georges-Émile 
Messier et Paul Coutu 
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Josée Grandchamp 

 

À 21 ans, Josée reçoit son diplôme universitaire en psychologie à l’Université de Mon-
tréal. C’était le 16 mai 1981, le jour même du décès de son père. Celui-ci est décédé 
d’un infarctus dans son auto. C’était aussi la même journée où Chantal, sa sœur cadette, 
terminait ses études secondaires. Josée et Chantal sont les filles de Marie Paule Messier 
et de Gaston Grandchamp.  
 
Pour Josée, Chantal et Marie-Paule, ce fut une journée vraiment impossible d’oublier. 
D’autant plus que le soutien de la famille de Marie-Paule fut plutôt déplorable. Une jour-
née et une période de leur vie marquée par de grandes joies et aussi une grande peine.  
 
Ce sont principalement ces raisons qui ont motivé Josée à retourner aux études pour 
devenir avocate. 
 
Elle fit son droit à l’Université du Québec à Montréal, d’où elle reçoit son diplôme avec 
grande distinction. À 25 ans, Josée termine son Barreau en ayant traité 125 dossiers. 

Elle était la seule à avoir accumulé autant de dossiers.  
 
À son compte pendant un an, elle pratiqua à la défense ce qui implique d’aller à la rencontre des prisonniers et de 
traiter directement avec eux. Ensuite, pendant trois ans, elle devient Procureur au Palais de Justice de Saint-
Jérôme.  
 
Recommandée par ses pairs comme étant une excellente procureure, Josée est nommée Criminaliste aux Assises à 
Longueuil, où elle a été au cœur d’innombrables procès criminels très bien connus et surtout, très médiatisés. C’est 
pourquoi elle ne voulait pas trop que l’on parle d’elle. Elle détestait les reportages souvent erronés des journalistes 
et détestait par-dessus tout quand ils la poursuivaient avec leurs caméras. Son travail aux Assises de Longueuil s’est 
échelonné sur une période de 21 ans.  
 
Après que les autorités eurent bien insisté, elle accepta le poste de Directrice des Procureurs du sud du Québec. 
Pendant 7 ans, elle avait la responsabilité de 9 bureaux de Procureurs.  
 

Finalement, sa vaste expérience l’amena à créer et à occuper le nouveau poste de Chef principale des Procureurs à 
la tête du groupe unifié du Directeur des poursuites criminelles et pénales (DCDP). Son bureau était au Palais de 
Justice de Montréal où elle était à la tête de 60 procureurs traitant des dossiers de très grandes criminalités, dont 
ceux combattant le crime organisé. Après un travail intense de 3 ans, Josée a décidé de prendre sa retraite.  
 
Ce poste qu’elle vient de quitter, Josée l’appelle son bébé. Ça lui a pris 6 mois pour entraîner sa remplaçante. Elle a 
pris définitivement sa retraite le 30 juin 2019, après 9 ans d’études universitaires et plus de 35 ans de pratique.  
 
Pour garder la main, elle projette d’accepter à l’occasion de participer à d’importants procès criminels et aussi de 
donner des conférences… mais, quand cela lui conviendra.  
 
Comme elle a toujours voyagé depuis qu’elle est toute jeune, elle va continuer. De plus, depuis quelques années, 
elle pratique la plongée sous-marine, un sport qu’elle va continuer de pratiquer aussi souvent que possible. Étant 
excellente musicienne et très sportive, c’est bien évident que ce sera une retraite bien occupée.  
 
Marie Paule est très fière de ses filles Josée et Chantal. Cette dernière est aussi doublement graduée de l’Université 
du Québec, soit à titre de Psychologue et à titre d’Urbaniste. Étant très artiste, plusieurs fois, elle a fait ses preuves 
à la Ville de Montréal, son employeur. Une autre source de fierté pour Marie Paule : Virginie, sa petite-fille, qui a 
déjà 27 ans et qui étudie à l’Université Laval à Québec.  
 
Bonne retraite Josée ! 

Merci, à Marie-Paule Messier Grandchamp, qui a donné cet article à la Moisson des Messier en 2019, et 
qui m’a permis de le publier. 
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Chantal Grandchamp et Marc Gendron 

Chantal Grandchamp, fille de Gaston et de Marie-Paule Messier est 

née à Montréal le 9 mars 1964. Elle épouse Marc Gendron le 25 jan-
vier 1992 à l’église St-Clément de Montréal. Il est le fils d’André Gen-

dron et de Denise ..., né le 21 août 1964 à Montréal. 
 

Ils ont une fille, Virginie Gendron-Grandchamp, 

née le 13 septembre 1992 à Montréal. 
 

Voici ce que Chantal a publié sur Internet : 
 

Résumé de sa formation 
 

Détentrice de deux baccalauréats : un en psychologie et un autre en études urbaines 

 
À l’emploi de Québec en Forme depuis 2007. D’abord comme accompagnatrice d’initiatives locales de 

mobilisation, ensuite gestionnaire de l’équipe de Montréal, puis depuis 2011 conseillère cadre à la mobi-
lisation et l’innovation. Cette fonction m’amène à soutenir l’organisation dans ses orientations et messa-

ges ainsi qu’à être en relation avec des partenaires des paliers local, régional et provincial. 

 
Je possède une très bonne connaissance des réseaux communautaires et publics. Je cumule une ving-

taine d’années d’expérience dans le développement des communautés locales.  
 

Je suis l’une des premières à Montréal à avoir expérimenté l’accompagnement d’une démarche collective 
de planification stratégique visant la revitalisation urbaine et sociale d’une communauté locale dite défa-

vorisée. Cette initiative s’inscrivait dans une démarche pan canadienne appelée Vibrant Communities. 

 
Expérience 

 
Responsable de la formation 

Dynamo-Ressource en mobilisation des collectivités, février 2014 – aujourd’hui (1 an 6 mois) 

 
Conseillère-cadre à la mobilisation et l’innovation 

Québec en Forme, octobre 2007 – février 2014 (6 ans 5 mois) 
 

Conseillère en planification et développement 

Centraide du Grand Montréal, mai 2002 – octobre 2007 (5 ans 6 mois) 
 

Directrice 
Centre éducatif communautaire René Goupil, août 1995 – mai 2002 

(6 ans 10 mois) 
 

Coordonnatrice 

Vivre St-Michel en santé, janvier 1993 – août 1995 (2 ans 8 mois) 
 

Agent de revitalisation et de promotion 
Associations d’artères commerciales, janvier 1989 – août 1992  

(3 ans 8 mois) 

Virginie Gendron et sa mère 
Chantal Grandchamp 

http://www.linkedin.com/vsearch/p?title=Responsable+de+la+formation&trk=prof-exp-title
http://www.linkedin.com/company/2363544?trk=prof-exp-company-name
http://www.linkedin.com/vsearch/p?title=Conseill%C3%A8re+cadre+%C3%A0+la+mobilisation+et+l%27innovation&trk=prof-exp-title
http://www.linkedin.com/company/919870?trk=prof-exp-company-name
http://www.linkedin.com/vsearch/p?title=Conseill%C3%A8re+en+planification+et+d%C3%A9veloppement&trk=prof-exp-title
http://www.linkedin.com/company/1771072?trk=prof-exp-company-name
http://www.linkedin.com/vsearch/p?title=Directrice&trk=prof-exp-title
http://www.linkedin.com/vsearch/p?company=Centre+%C3%A9ducatif+communautaire+Ren%C3%A9+Goupil&trk=prof-exp-company-name
http://www.linkedin.com/vsearch/p?title=Coordonnatrice&trk=prof-exp-title
http://www.linkedin.com/vsearch/p?company=Vivre+St-Michel+en+sant%C3%A9&trk=prof-exp-company-name
http://www.linkedin.com/vsearch/p?title=Agent+de+revitalisation+et+de+promotion&trk=prof-exp-title
http://www.linkedin.com/vsearch/p?company=Associations+d%27art%C3%A8res+commerciales&trk=prof-exp-company-name
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Jean-Louis Messier et Noëlla Sarrazin 

Jean-Louis Messier, né le 1er octobre 1931 à East Angus, est le 

3e enfant de Roméo et de Bernadette Messier. Il épouse Noëlla 
Sarrazin, fille d’Alexandre et de Clara Turcot, le 3 septembre 1955 

à St-Gabriel-de-Brandon, où Noëlla naît le 25 janvier 1934 et où ils 
ont quatre enfants :  

 

Mario Messier, né le 11 septembre 1956, épouse Danielle Mer-
cier, fille de Robert et de Simone Forest, le 2 juillet 1977 à l’église 

du Christ-Roi de Joliette. Danielle naît le 12 juillet 1955 à St-Alexis-
de-Montcalm. Ils ont 2 enfants à Granby : Simon Messier, le 7 avril 1982 et Julie Messier, le 29 oct. 

1983. 
 

Jocelyn Messier, née le 30 mai 1959, est programmeur en informatique. Il vit à Vancouver, BC;  

 
Christian Messier, né le 25 septembre 1961, épouse Lana Ruddick, fille de Clayton et de Berniece 

Mackay, le 17 mars 1990 à Vancouver, CB. Lana naît le 24 février 1955 à Prince George, CB. Ils ont 2 
enfants : Émilie Ruddick Messier, le 15 mars 1991 à Vancouver et Mathieu Messier le 2 mars 1994, à 

Lachine. 

 
Jasmine Messier, née le 20 novembre 1965, épouse Yves Hardy, fils de Normand et de Denise Fillion, 

le 12 juin 1999 à Laval. Elle est enseignante. Yves naît le 13 juin 1962 à Granby où ils ont 2 enfants: 
Érika Hardy, née le 22 août 1991 et Charles Antoine Hardy, le 3 janvier 1995. 

 
Lorsque Yves a eu un poste important avec Nortel, ils sont allés vivre en Angleterre. Après la débandade 

de Nortel, ils sont revenus au Canada et ils vivent maintenant à Ottawa, ON. 

 
Jean-Louis travaille dans le bois au moulin à scie de son père et bricole en ébénisterie. Je possède 2 

porte-crayons, de sa propre confection, qu’il m’a donnés avant de mourir, lors de sa dernière présence à 
la cabane à sucre des Messier à St-Jude. Il a aussi fait du camionnage. Avec son épouse, ils ont été pro-

priétaires d’un pavillon d’hébergement à leur demeure pour handicapés mentaux, pendant plus de 15 

ans. Ils le vendent en 1990.  
 

Au début de son mariage, Noëlla a fait beaucoup de couture à la maison tout en élevant ses enfants. 
C’était nécessaire.  

 

Noëlla décède le 3 février 2002 à Joliette, d’un cancer généralisé. Ses funérailles ont eu lieu à l’église St-
Paul de Joliette. Jean-Louis la suit en octobre 2003, d’une sclérose latérale. N’étant pas croyant, il a été 

inhumé dans le cimetière de St-Gabriel-de-Brandon avec son épouse, sans aucune cérémonie. 
 

 

Jocelyn Messier et sa grand-mère, 
Bernadette Messier 

Charles-Antoine, Jasmine Messier, Érika et Yves Hardy 
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Dr Mario Messier et Danielle Mercier  
Directeur scientifique du GP2S  

Mario Messier, né le 11 septembre 1956, est l’ainé des enfants de Jean-Louis 

et de Noëlla Sarrazin. Il épouse Danielle Mercier, fille de Robert et de Simone 
Forest, le 2 juillet 1977 à l’église du Christ-Roi de Joliette. Danielle naît le 12 

juillet 1955 à St-Alexis-de-Montcalm.  
 

Ils ont 2 enfants à Granby :  

 
Simon Messier, né le 7 avril 1982: 

 
Julie Messier, née le 29 octobre 1983. 

 
En prenant connaissance de l’entrevue accordé en 2011, prise sur Internet, vous comprendrez un peu 

mieux son cheminement. 

 
Entrevue avec Dr. Mario Messier, Directeur scientifique du GP2S le 11 janvier 2011 

 
Le Groupe de promotion pour la prévention en santé (GP2S) est un organisme à but non lucratif 

ayant son siège social au Québec. Sa mission est de promouvoir la santé et le mieux-être en milieu de 

travail.  
 

GP2S a créé la toute première norme « Entreprises en santé », une certification de type ISO, afin de 
reconnaître les efforts des employeurs canadiens qui contribuent à faire de leur milieu un environne-

ment propice au développement de saines habitudes de vie.  
 

GP2S a fait sa marque tant au Canada qu’à l’international dans le domaine de la promotion de la santé 

et du mieux-être au travail. 
 

Nous avons rencontré Dr Mario Messier, médecin spécialisé en santé du travail et également directeur 
scientifique du GP2S, pour en apprendre davantage au sujet de cet organisme et des défis que lui réser-

ve l’avenir. 

 
Q : Comment décririez-vous GP2S et sa mission?  

 
R : La mission de GP2S, le Groupe de Promotion pour la Prévention en Santé, est de promouvoir la san-

té, le mieux-être et la productivité en milieu de travail. Pour y arriver, elle agit à plusieurs niveaux. Du 

côté des entreprises, elle les aide à comprendre que la santé de leur personnel constitue un enjeu stra-
tégique majeur. Elle leur rappelle que pour prospérer et grandir, elles ont besoin d’employés bien for-

més, motivés et en santé et qu’elles ont donc tout intérêt à intégrer la santé et le mieux-être du person-
nel dans leur plan d’affaires. D’autre part, le GP2S intervient auprès des différents partenaires et interve-

nants en entreprises, pouvoirs publics, médias, fournisseurs de services, assureurs, milieux de la forma-
tion et de la recherche, et autres afin de favoriser le transfert des connaissances et la convergence des 

actions. Tout ceci afin de générer un environnement qui facilite la santé, le mieux-être et la productivité 

en milieu de travail.   
 

Q : Qu’est-ce qui vous a motivé à vous engager dans GP2S?  
 

R : J’ai commencé ma carrière à titre de médecin de famille avant de bifurquer vers la santé au travail. 

Mais autant comme médecin de famille que comme médecin du travail, j’ai réalisé avec le temps que ma 
réelle passion dans la vie, ce n’était pas de traiter les maladies, mais plutôt d’aider les gens à vivre en 

santé. 
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Et puisque notre santé dépend surtout de nos comportements et de l’environnement dans lequel nous 

évoluons, il m’est apparu logique et naturel de chercher à promouvoir la santé dans un milieu que je 
connaissais déjà fort bien, celui des entreprises. 

 
Le milieu de travail constitue le principal milieu de vie pour la plupart d’entre nous et c’est un endroit 

privilégié pour intervenir en prévention et en promotion de la santé. Il s’agit d’un milieu où nous retour-

nons jour après jour et où l’employeur a tout intérêt à valoriser la santé et le mieux-être puisque ses 
actions en ce sens génèrent de nombreux bénéfices (absentéisme diminué, productivité accrue, meilleur 

engagement du personnel, meilleur climat de travail, recrutement facilité, etc.)  
 

Q : Selon vous, quelle est la plus grande réalisation de GP2S jusqu’à maintenant? 
 

R : Bien que le GP2S soit encore jeune, elle a déjà réussi à regrouper le milieu des entreprises, des four-

nisseurs de service et de la santé publique autour d’une même préoccupation; comment faire pour amé-
liorer la santé des travailleurs québécois et contribuer à accroître la productivité de nos entreprises. De-

puis sa création, le GP2S a contribué à la prise de conscience qui se fait de plus en plus en milieu de 
travail sur l’importance d’investir dans le domaine de la promotion de la santé et du mieux-être. 

 

Bien sûr, la norme « Entreprise en santé » constitue notre réalisation la plus connue. Cette norme de 
type ISO représente une première mondiale en matière de promotion de la santé en milieu de travail. Il 

s’agit d’une démarche structurée basée sur les meilleures pratiques dans le domaine qui permet d’agir 
en entreprise sur la prévention, la promotion et les pratiques organisationnelles favorable à la santé. 

Actuellement, douze entreprises ont reçu leur certification et plus d’une centaine sont engagés dans une 
démarche de mise en œuvre. 

 

Q : Quels éléments considérez-vous comme essentiels au succès d’un programme de mieux-
être?  

 
R : L’élément le plus important, c’est l’engagement des différents partenaires de l’entreprise. D’une part, 

l’engagement de la direction est essentiel puisque c’est elle qui attribue les budgets et qui autorise ou 

non la participation du personnel. C’est aussi elle qui peut le mieux aplanir les obstacles et exercer du 
« leadership » dans le domaine.  

 
D’autre part, l’engagement des gestionnaires de tous niveaux est nécessaire puisque ce sont eux qui 

agissent en tant qu’intermédiaires entre la direction et le personnel. Ils sont en contact quotidien avec 

les employés et ils peuvent grandement influencer leur participation. Finalement, l’engagement des em-
ployés est bien sûr essentiel puisque ce sont eux qui vont embarquer ou non dans une initiative de 

mieux-être. Ce sont eux qui vont faire que le programme va marcher ou non. Pour obtenir la participa-
tion des employés, il faut les consulter, tenir compte de leurs besoins et de leurs idées et surtout réussir 

à se gagner leur confiance. 
 

Q : À votre avis, quelle composante principale les employeurs devraient-ils inclure dans un 

programme de mieux-être?  
 

R : Pour avoir du succès, un programme de mieux-être doit favoriser la satisfaction au travail des em-
ployés. Il faut donc procéder à une bonne collecte de donnée afin de comprendre quels sont les princi-

paux irritants chez les employés puis élaborer un programme bien structuré qui tienne compte de l’opi-

nion et des besoins du personnel et qui s’associe à des pratiques de gestion favorables.   
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Q : Que reste-t-il à accomplir à GP2S? 

 
R : On entend régulièrement dans les médias que le Québec traine de la patte en matière de productivi-

té par rapport à ses principaux partenaires d’affaires. Chacun y va de son explication et de ses sugges-
tions pour améliorer la situation, mais je constate que la promotion de la santé et le mieux-être en mi-

lieu de travail ne font presque jamais partie des hypothèses de solution qui sont soumises par nos lea-

ders d’opinion pour améliorer la productivité des entreprises. 
 

Pourtant, on sait maintenant qu’un employé qui possède des habitudes de vie favorables, qui se sent 
bien dans sa peau et qui ne vit pas trop de stress au travail sera beaucoup plus engagé et productif que 

celui qui n’est pas là.  
 

GP2S doit avec l’aide de ses partenaires continuer à sensibiliser et à éduquer le milieu des affaires afin 

qu’il comprenne mieux comment et pourquoi les investissements en santé et en mieux-être constituent 
de bonnes décisions d’affaires. Qu’il s’agit pour eux d’un enjeu stratégique majeur puisque la promotion 

de la santé du personnel représente une source significative de productivité encore largement sous ex-
ploitée! 

 

Bien sûr, un employeur, une fois sensibilisé et prêt à passer à l’action, a besoin de support, d’outils et 
de programmes efficaces. GP2S et ses partenaires doivent donc s’assurer qu’une offre de service perti-

nente et bien structurée est disponible sur le marché. 
 

Q : Finalement, que signifie pour vous la notion de « mieux-être »? 
 

R : Le concept du mieux-être fait généralement référence aux aspects sociaux et psychologiques de la 

santé des personnes. Mais pour moi, il est  difficile de dissocier la notion de mieux-être de celle de la 
santé globale. Je vois le mieux-être comme l’incarnation moderne du concept plus classique d’esprit sain 

dans un corps sain et de celui plus récent de résilience.  
 

L’Organisation mondiale de la santé définit la santé comme étant « un état de bien-être physique, men-

tal et social qui ne consiste pas seulement en l’absence de maladies ou d’invalidité. » La santé est consi-
dérée comme une ressource de notre vie quotidienne, un concept positif qui met en valeur nos ressour-

ces sociales, individuelles et nos capacités physiques. Une ressource qui nous permet de réaliser nos 
buts, nos objectifs et nos rêves. 

 

Pour moi, le mieux-être s’associe intimement aux concepts de santé, de sérénité et d’équilibre. 
 

Mario Messier, MD 
Santé au travail/Promotion de la santé 

Directeur scientifique du GP2S 
 

www.gp2s.net 

 
Entrevue avec Dr Mario Messier 

Directeur scientifique 

Groupe entreprises en santé 

http://www.youtube.com/watch?v=x7iaI2l35M0 
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Conférencier pour les sessions de formation (dès l’automne 2012) 

Le Dr Mario Messier a commencé sa carrière comme médecin de famille avant de se diriger vers la santé 
au travail et la promotion de la santé en milieu de travail. En plus de ses activités au Groupe entreprises 

en santé, il est actuellement directeur médical pour IBM et GE Aviation de Bromont et il agit à titre de 
médecin-conseil pour plusieurs autres entreprises de la région de Granby. 

En tant que médecin, le Dr Messier a d’abord été formé pour diagnostiquer et traiter des maladies. Mais 

tant comme médecin de famille que comme médecin du travail, il a découvert avec le temps que ce qui 
l’intéressait vraiment, ce n’était pas la maladie, mais plutôt la santé de ses clients. 

Passionné par la santé et le milieu des entreprises, le Dr Messier est convaincu que la promotion de la 
santé en milieu de travail représente une activité gagnante tant pour les employés que pour les entre-

prises et le système de santé dans son ensemble. 

Voilà ce qui l’a amené à collaborer avec le Groupe entreprises en santé, où il agit à titre de directeur 

scientifique. Le Dr Messier est l’un des auteurs de la norme québécoise « Entreprise en santé » et il fait 

partie d’un groupe de travail chargé de l’élaboration d’une norme canadienne pour la santé et la sécurité 
psychologiques en milieu de travail. 
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Julie et Simon Messier  
en 2012 

Roméo et Bernadette Messier, les grands-parents de Mario  
Danielle Mercier et Mario Messier, les parents 

de Simon et de Julie Messier, en 1984 
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Christian Messier  

Prix Michel-Jurdant - L'écologiste forestier avait raison 

Christian Messier est né à St-Gabriel-de-Brandon, le 25 septembre 1961. Il 

est le 3e enfant de Jean-Louis et de Noëlla Sarrazin, le petit-fils de Roméo Mes-
sier et de Bernadette Messier et descendants de Michel par son grand-père et 

de Jacques par sa grand-mère. 
 

Docteur en génie forestier, Christian a 2 enfants 

avec Lana Ruddick, fille e Clayton et de Berniece 
Mackay, qu’il a épousée à Vancouver, BC, le 17 mars 1990 : 

 
Émilie Ruddick-Messier, née le 15 mars 1991 à Vancouver; 

 
Mathieu Messier, né le 2 mars 1994 à Lachine. 

 

 
 

Christian Messier entreprend un nouveau chapitre de sa carrière avec la Chaire CRSNG/Hydro-Québec 
sur le contrôle de la croissance de l’arbre. 

 

Les travaux de Christian Messier jettent la base du nouveau régime forestier du Québec 

(Martine Letarte, le 9 octobre 2010, Science et technologie) 

 

Christian Messier, l'écologiste forestier dont les travaux ont inspiré notamment le ministère des Ressour-
ces naturelles et de la Faune pour l'élaboration du régime forestier adopté en 2009, a vu jeudi son œu-

vre être reconnue. 
  

Professeur au Département des sciences biologiques de l'UQAM depuis 1992 et fondateur du Centre 

d'étude de la forêt, Christian Messier a réalisé ces dernières années un projet-pilote en aménagement 
forestier durable, appelé TRIADE, en collaboration avec les gouvernements, les entreprises forestières, 

les communautés autochtones et les groupes écologistes. 
 

C'est un projet de grande envergure en Haute-Mauricie. L'idée, c'est d'arriver à un aménagement éco-
systémique en créant trois zones sur le territoire, affirme-t-il. 

 

La première zone est protégée de toute activité industrielle. La deuxième est une zone de foresterie in-
tensive où des espèces sont plantées et récoltées comme en agriculture. La troisième est une zone 

d'aménagement écosystémique. «Cette zone atteint environ 70 % du territoire, précise le scientifique, 
et on y fait des types de coupes variées qui s'inspirent des perturbations naturelles des forêts, comme 

les épidémies d'insectes, les arbres qui tombent avec le vent, etc. C'est bon, parce que ces coupes par-

tielles facilitent la régénération et la création d'habitats.» 
  

Avec la méthode d'aménagement de Christian Messier, on fait encore de la coupe à blanc, mais beau-
coup moins qu'on en faisait au Québec, et la méthode a été revue. Auparavant, on coupait d'immenses 
rectangles, maintenant, on fait des contours irréguliers pour ressembler davantage aux feux de forêt. 
On laisse aussi des îlots d'arbres qui permettent de garder un héritage biologique, et les arbres qui meu-
rent permettent à plusieurs organismes vivants de faire leur habitat, affirme le chercheur, qui est sou-

vent sollicité pour donner des conférences à des ingénieurs forestiers afin de les amener à élargir leur 
vision de la ressource qu'est la forêt. 

Christian avec son père  
Jean-Louis Messier 
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Christian Messier  

Prix Michel-Jurdant - L'écologiste forestier avait raison 

Aboutissement et changement 

 
Dès 2013, donc, lorsque le nouveau régime forestier sera appliqué, les entreprises devront toutes avoir 

leur plan d'aménagement en trois zones. Pour Christian Messier, qui a toujours voulu lier la théorie et la 
pratique, c'est un aboutissement. Si bien qu'il réorientera le gros de ses recherches. 

 

J'aime changer de domaine après environ 10 ans parce que, sinon, j'aurais peur d'être trop convaincu et 
de manquer d'autocritique. Pour être un bon scientifique, il faut se remettre en question, affirme celui 

qui a commencé ses études à l'Université Laval en foresterie pour les terminer à l'Université d'Helsinki, 
en Finlande, avec un postdoctorat en écologie forestière. 

 
C'est donc avec enthousiasme que le chercheur âgé de 49 ans entreprend un nouveau chapitre de sa 

carrière avec la Chaire CRSNG/Hydro-Québec sur le contrôle de la croissance de l'arbre. Je travaillerai 
sur les milieux urbains et périurbains. C'est important parce que la ville s'étend et que les questions 
d'aménagement prendront de plus en plus d'ampleur. Tout est à faire dans ce secteur, affirme le scienti-

fique, qui a d'ailleurs dirigé l'ouvrage collectif publié en 2006 et intitulé Écologie en ville. 
 
Et qu'est-ce qu'Hydro-Québec vient faire dans cette chaire de recherche? Hydro-Québec a un intérêt en 
raison des problèmes causés par les arbres qui poussent dans les fils électriques. Trop souvent, l'élaga-
ge a été horrible! Un volet de nos recherches tentera de mieux comprendre l'arbre qui se développe en 
milieu urbain, pour arriver à mieux l'intégrer, explique Christian Messier. 
 
Le scientifique, qui a grandi à Saint-Gabriel-de-Brandon, est particulièrement stimulé par un projet farfe-
lu qu'il réalisera cet hiver grâce à cette chaire. Nous allons sacrifier une vingtaine d'arbres sur lesquels 
nous simulerons du verglas en les arrosant fréquemment. Nous allons les observer pour arriver à être 
capables de faire de l'élagage préventif qui respecterait les phénomènes naturels afin de causer moins 
de bris, explique celui qui affirme avoir été encouragé très jeune à poursuivre de longues études par 

son père, qui aurait bien aimé avoir eu cette chance. 
 
Des caractéristiques plus diversifiées 
 
Un autre volet des recherches de la nouvelle chaire portera sur le choix des espèces. Même si on plante 
différentes espèces d'arbres en ville, on a remarqué qu'elles ont souvent les mêmes caractéristiques. Ça 
peut avoir des impacts majeurs lors de perturbations. Dans les milieux naturels, si une espèce tolère 
mal une perturbation, une autre prendra la relève. On travaillera donc à diversifier les espèces dans la 
ville. 
 
Ainsi, le scientifique se servira de son travail dans les milieux naturels pour travailler dans les milieux 
habités. Il y a des spécialistes des milieux urbains et d'autres des milieux naturels, mais il n'y a pas en-
core eu de lien entre les deux. Ce sera mon défi.  
 

*** Collaboratrice du Devoir*** 

 
Le prix Michel-Jurdant a été créé en 1985 en l'honneur de l'écologiste Michel Jurdant et récompense des 

activités de recherche en sciences de l'environnement. Il est destiné à une personne dont les travaux et 
le rayonnement scientifiques ont eu un effet dans la société en ce qui a trait à la mise en valeur et à la 

protection de l'environnement. Il est parrainé par Cascades.  
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Christian Messier  

Personnalité de la semaine Le Droit/Radio-Canada 

Publié le 11 décembre 2016 à 19 h 13  Charles-Antoine Gagnon, Le Droit 

Christian Messier : chercheur forestier 
 

Le chercheur Christian Messier s’intéresse notamment au manque de diversité des arbres 
en ville : « C’est dur de dire que les forêts urbaines sont en santé », déplore-t-il. 
COURTOISIE, UQO 

Christian Messier cherche constamment à découvrir les secrets 
des arbres et ce qui les afflige, et ce, pour le bien commun. Ce scientifique et professeur 

d’université veut les voir en excellente santé. Sa passion pour l’écologie forestière et sa 

curiosité ont récemment été récompensées par la Fondation Humboldt, de l’Allemagne, qui 
lui a décerné le prix Humboldt pour ses travaux en sciences naturelles. Pour cette distinc-

tion, Christian Messier a été désigné Personnalité de la semaine Le Droit/Radio-Canada. 

Ingénieur forestier de formation, M. Messier est professeur et directeur à l’Institut des sciences de la 

forêt tempérée (ISFORT), affilié à l’Université du Québec en Outaouais (UQO). Il enseigne aussi à l’U-

QAM, à Montréal.  

Une de ses récentes recherches lui a permis, avec son collègue Sylvain Delagrange, de constater que 

les érables sont capables d’emmagasiner des réserves de sucre vieilles d’une moyenne de trois à qua-
tre ans. 

Ce que ça veut dire, c’est que les acériculteurs n’ont pas à s’inquiéter s’il y a un été sec où les arbres 
feront moins de photosynthèse. Ça ne devrait pas avoir d’impact sur le taux de sucre dans le sirop par-
ce que l’arbre est capable d’aller chercher de vieilles réserves , a expliqué M. Messier, qui profite de sa 

propre érablière à Saint-Émile-de-Suffolk pour mener des études. 

M. Messier se penche aussi sur la gestion durable des forêts, sur la sylviculture urbaine, et il milite 

pour la diversité des essences en ville afin d’augmenter à la fois la productivité et la résistance des 

plantations aux maladies, aux insectes et aux humeurs de Dame Nature. 

Les insectes exotiques, le manque de diversité dans les essences d’arbres et les changements climati-

ques sont préoccupants pour la forêt urbaine, précise M. Messier, signalant au passage les ravages que 
fait l’agrile du frêne.  

L’érable et le frêne sont très communs dans les villes. Par cette absence de diversité, les risques de 
perdre beaucoup d’arbres augmentent. C’est dur de dire que les forêts urbaines sont en santé. Le pro-
blème est qu’on a planté des arbres en fonction des espèces qui poussent bien et qui donnent de bons 
résultats. Comme il n’y a pas beaucoup d’espèces qui poussent bien dans les villes, on a eu surtout 
tendance à planter deux ou trois espèces. On se retrouve donc avec une très faible diversité d’arbres 
dans nos villes, et ça m’inquiète, a expliqué le chercheur qui compte 25 années dans l’enseignement. 

Ce que je comprends, souvent, est que les gens ont une certaine préférence pour des essences d’ar-
bres, mais il faudrait aussi considérer la diversité pour minimiser les risques de pertes dans l’avenir, a 

ajouté M. Messier, qui travaille avec plusieurs villes, dont Gatineau, Montréal, Québec et Joliette, de 
même qu’avec d’autres chercheurs canadiens et allemands. 
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Christian Messier  

Personnalité de la semaine Le Droit/Radio-Canada 

On devrait planter beaucoup plus de chênes, de tilleuls, de bouleaux, des peupliers et on devrait aussi 
avoir plus de conifères. Je trouve qu’on a souvent évité de planter des conifères. Je dis toujours qu’on 
devrait regarder un peu comment les forêts naturelles se sont développées, a indiqué M. Messier. 

Le chercheur s’objecte à la tendance en milieu urbain de planter un arbre de manière isolée. Les arbres 
n’ont pas évolué pour pousser seuls. Ils ont évolué pour pousser en compagnie d’autres arbres et d’au-
tres espèces d’arbres, a indiqué M. Messier. 

Lorsqu’on a plusieurs espèces d’arbres qui poussent ensemble, ils sont plus en santé et plus dynami-
ques. Il faudrait essayer de penser davantage à cela lorsqu’on plante nos arbres en ville, soit de les 
planter en communautés d’arbres plutôt que de façon isolée, a expliqué Christian Messier. 

M. Messier a tenu à préciser qu’il tient à partager son prix avec les étudiants qui l’ont côtoyé au fil des 

ans. C’est un prix individuel, mais c’est vraiment le fruit de toute mon équipe. Depuis les 25 dernières 
années, j’ai eu environ une soixantaine d’étudiants à la maîtrise, au doctorat et au post doctorat qui 
ont travaillé avec moi. Chaque fois que je les rencontre, je leur dis : avons remporté un prix parce que 
c’est un travail d’équipe, a indiqué M. Messier. 

 

Mathieu Messier Nicolas Chapman 
et Emilie Messier 

Mathieu et Émilie 

Christian Messier et Lana Ruddick 
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Simon et Mathieu Messier  
13 ans plus tard, on n’oublie pas Grand-Papa Jean-Louis. 

 

Simon Messier est le fils de Mario Messier et de Danielle Mercier. 

Mathieu Messier est le fils de Christian Messier et de Lana Ruddick. 
 

Bonjour et merci d'avoir visité notre page de collecte de fonds! 
 

Nous avons créé un site Web où vous serez en mesure de faire un don en ligne directement à la Société 

de la SLA du Québec. Si vous préférez le faire par chèque, vous devez émettre votre chèque à l’ordre de 
la Société de la SLA du Québec. 

 
Mon cousin et moi avons décidé de créer cette page en honneur de notre Grand-Papa Jean-Louis Mes-

sier qui est décédé en 2003 à cause de cette terrible maladie, la SLA. 
 

La SLA vous vole tout… Vos bras, votre voix, vos jambes, votre vie. 

 
La sclérose latérale amyotrophique (SLA) est une maladie neuromusculaire dont l’issue est toujours 

mortelle. Elle s’attaque aux neurones qui commandent les muscles moteurs, entrainant à terme la para-
lysie. L’espérance de vie moyenne des gens vivant avec la SLA est de 2 à 5 ans. Au Canada, plus de 

personnes décèdent de la SLA que de la dystrophie musculaire, de la sclérose en plaques et de la fibro-

se kystique réunies. À ce jour, les causes et le remède demeurent inconnus. 
 

L’idée et l’approche derrière cette levée de fonds sont simples : nous nous entrainons depuis quelques 
mois et nous allons nous entrainer au cours des 4 prochains mois afin de pouvoir relever notre défi de 

compléter notre premier marathon. Nous vous demandons donc de nous encourager et de nous aider à 
combattre cette terrible maladie en contribuant financièrement à la Société de la SLA du Québec. 

Venez nous encourager le dimanche 25 septembre 2016 alors que nous prendrons part au Marathon de 

Montréal! 
 

Merci beaucoup de votre support, de votre encouragement et de votre générosité ! Résultat de la collec-
te de fonds : 1335 $ sur un objectif de 1000 $ 

 

Simon Messier et Mathieu Messier 
 
 

Jean-Louis Messier Mathieu Messier Simon Messier 
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Georges-Émile Messier et Claudette Perrier 

Georges-Émile Messier, 5e enfant de Roméo et de Bernadette Messier, né le 

6 janvier 1935 à Verchères, épouse Claudette Perrier, fille de Gustave et d’Irè-
ne Proulx, le 28 novembre 1959 à Notre-Dame-des-Neiges de Masson où elle est 

née le 5 octobre 1941.  
 

Ils ont six enfants, les 2e et 3e, nées à Gatineau et les 4 autres, à St-Gabriel-de-

Brandon : 
 

Johanne Messier, née le 8 janvier 1961, a 2 enfants avec François Lépine : 
Rémi (1983) et Yannick (1985). 

 
Christine Messier, née le 12 janvier 1963, décède le 16 janvier 1969 à St-

Gabriel-de-Brandon. 

 
Ghislaine Messier, née le 8 février 1964, a 2 enfants avec Denis Comtois : Gyna née le 28 février 

1987 à Joliette et un autre enfant né en 1993 qui décède en même temps que sa mère, le 4 septembre 
1993 à Joliette, puisqu’elle était enceinte de 8 mois. Ils sont décédés à la suite d’un accident d’automo-

bile lorsque Ghislaine revenait de son travail. Ghislaine était accompagnée de sa fillette, Gyna, âgée de 

5 ans. Elle a perdu le contrôle en voulant éviter un gros camion. Elle travaillait comme secrétaire à l’évê-
ché de Joliette. Gyna a survécu. Les témoins au décès sont : Martin Messier et Denis Comtois.  

 
Après de décès de sa mère, Gyna Comtois est partie dans l’Ouest avec son père Denis pour un certain 

temps. Elle est revenue dans la région de Lanaudière et elle vit à L’Assomption avec Maxime Gignac, 
maçon, né le 28 mars 1992 à Terrebonne. Gyna est agente administrative, classe 2, au CLSC. 

 

Gaétan Messier, né le 8 septembre 1965, fait partie de la Gendarmerie Royale. 
 

Martin Messier, né le 2 février 1967, était un excellent menuisier. Le 16 décembre 2016, on  retrouve 
son corps et son camion à St-Norbert. Les funérailles ont eu lieu à St-Félix-de-Valois le 7 janvier 2017. 

 

Isabelle Messier, née le 8 juin 1968, épouse Claude Boivin le 21 avril 1990 à St-Félix-de-Valois où 
Claude est né le 13 juillet 1969. Ils ont un fils, Kevin Boivin, briqueteur chez Maçonnerie MC. Il vit avec 

Alex-Ann Geoffroy, directrice des loisirs et de la culture à la municipalité St-Ambroise-de-Kildare. 
 

Comme vous pourrez le lire dans la biographie de son père, Georges-Émile a eu une enfance malheu-

reuse étant sous l’emprise de ses parents. Il tombe en amour avec une dame qui a un enfant, mais sa 
mère Bernadette lui ordonne de les laisser. C’est ce qu’il fait et il y pense toujours.  

 
Georges-Émile s’en va à Gatineau et il rencontre Claudette Perrier qu’il épouse. Il se trouve un emploi 

dans une usine de fabrication de meubles. Il revient à St-Gabriel. Pendant 17 ans, il est au moulin à scie 
de son père. Plus tard, il travaille comme camionneur et ensuite, contremaître dans une entreprise de 

poulets à St-Félix-de-Valois. À 80 ans, il travaille toujours sur sa terre à bois à Ste-Julienne. Il buche 

pour lui et pour d’autres. 
 

Il a vécu durant plus de 20 ans avec Simone Béchard, née le 17 septembre 1934 à Chatham, ON. 
 

En 2020, à l’âge de 85 ans, il vit seul, abandonné de tous. 

 
 

 



 

142  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Georges-Émile Messier et Claudette Perrier 

 

Johanne et Martin Mes-
sier, Claudette Perrier, 

Dolorès Messier  
et Gyna Comtois, fille de 

Ghislaine Messier 

Georges-Émile Messier et 
trois de ses filles : Christine, 

Johanne et Ghislaine 

Simone Béchard, Georges-Émile et Marie-Paule Messier 
et Julienne Laurence 

Maxime Gignac et Gyna Comtois 

Claude Boivin et Ysabelle Messier Kevin Boivin et Alex-Ann Geoffroy 
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Johanne Messier et François Lépine  

Johanne Messier, née le 8 janvier 1961 à St-Gabriel-de-Brandon, est l’aînée de Geor-

ges-Émile Messier et de Claudette Perrier. Elle épouse François Lépine, fils de Marcel 
et de Marie-Anne Généreux, le 8 août 1981 à Ste-Mélanie. Il naît le 24 février 1959 à 

Ste-Marceline.  
 

Ils ont 2 enfants à Joliette :  

 
À Joliette, Rémi Lépine, né le 12 mars 1983, a 2 garçons avec Marie-Hélène Gravel : 

Thomas Lépine né le 5 février 2012 et Louis-Félix Lépine, le 30 décembre 2014. 
Il est concierge à la Commission scolaire des Samares de St-Félix-de-Valois. 

 
Yannick Lépine, né le 14 février 1985, a un fils Alexis Lépine né le 18 octobre 2013 à Joliette avec 

Joanie Lasalle, fille de Gilles et de Mireille Beauchamp. Elle est née à Joliette le 9 juin 1985. 

 
Yannick est le gérant du Métro à St-Gabriel-de-Brandon et Joanie travaille au Centre de santé et de ser-

vices sociaux du Nord de Lanaudière (CSSSNL). 
 

Johanne travaille à l’Hôtel Victoria de Joliette.  

 
François Lépine s’est fait connaître à la Caisse Populaire de St-Jean-de-Matha. Depuis plusieurs années, 

il est le directeur général de la Caisse Desjardins du Nord de Lanaudière. 
 

 
 

Marie-Hélène Gravel et Rémi  
Lépine et leurs deux fils,  
Louis-Félix et Thomas 

Thomas et Louis-Félix Lépine 

Yannick Lépine et Joanie  Lasalle Alexis Lépine 

François Lépine 

https://www.google.ca/url?sa=t&rct=j&q=&esrc=s&source=web&cd=3&cad=rja&uact=8&ved=0ahUKEwiYlriigb3RAhVH2oMKHY6SBHgQFggmMAI&url=http%3A%2F%2Fwww.csssnl.qc.ca%2FVotreCSSS%2FNosBenevoles%2FPages%2FNosBenevoles.aspx&usg=AFQjCNFJSYzato-smo5QXcLki2mp4UJ8bw&sig2=g3d
https://www.google.ca/url?sa=t&rct=j&q=&esrc=s&source=web&cd=3&cad=rja&uact=8&ved=0ahUKEwiYlriigb3RAhVH2oMKHY6SBHgQFggmMAI&url=http%3A%2F%2Fwww.csssnl.qc.ca%2FVotreCSSS%2FNosBenevoles%2FPages%2FNosBenevoles.aspx&usg=AFQjCNFJSYzato-smo5QXcLki2mp4UJ8bw&sig2=g3d
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Hommage à Martin Messier  

le 22 décembre 2016 

Martin Messier est le 5e enfant de Georges-Émile Messier et de Claudette Per-

rier. Il est né le 2 février 1967 à St-Gabriel-e-Brandon. 
 

Voici un hommage rendu à Martin quelques jours après nous avoir quitté. 
 

Pour toi mon oncle Martin Messier 

 
Enfant, je voulais tellement te ressembler ! Je voulais tout faire comme toi. Je 

demandais toujours à mom de me peigner comme toi, le p’tit toupet en avant ! 
Je te trouvais tellement fort, je t’admirais tant ! Ça m’impressionnait quand tu m’embarquais sur ton dos 

en faisant des push-up. Tu habitais juste à côté de chez nous dans ton appartement avec des étoiles au 
plafond. On allait souvent te voir Rémi et moi pour te poser des questions aussi existentielles que : qui 
est le plus fort, Arnold Schwarzenegger ou Batman ? Moi je disais : Batman... Toi, tu embarquais seule-

ment avec nous dans la conversation avec ton cœur d’enfant qui ne t’a jamais quitté. 
 

Et puis, tu es parti vivre à Yellowknife. Quand plus tard ma mère me disait : Tintin va descendre cette 
année pour les Fêtes ! Ça me rendait tellement heureux. J’étais si excité que tu arrives, ça me remplis-

sait de joie jusqu’au bouchon ! Quand tu arrivais, on dirait que la Terre arrêtait de tourner de Notre Da-

me de Lourdes jusqu’à Saint-Félix. Martin est en ville, il faut fêter ça ! Les deux semaines avec nous 
dans le temps de Noël étaient extraordinaires. Rémi et cousin Monette s’en souviennent très certaine-

ment. Tu faisais partie de la gang des jeunes. 
 

Quelques années plus tard, en 2004, tu es revenu officiellement avec nous au Québec. On pouvait pren-
dre des p’tites bières de temps en temps et triper ensemble, j’étais majeur et vacciné ! J’étais fier de te 

présenter à mes chums quand on les croisait dans les bars. Tu les faisais tellement rire, tu faisais rire 

tout le monde ! Tu venais voir mes spectacles d’humour au Cesar, je sais que ça te rendait heureux de 
me voir faire des niaiseries en avant devant tout le monde. Tu y voyais un peu de toi là-dedans, une 

forme d’héritage que tu m’avais légué. 
 

Cette année, je vais passer mes premières Fêtes sans toi... Ça me fait mal juste à l’écrire... Ton gros rire 

fort, tes blagues, tes jeux de mots et ta fameuse poignée de main avec le pouce qui claque ne résonne-
ront pas cette année dans la maison, plus jamais d’ailleurs... 

 
Je sais que tu es bien maintenant, je dois m’accrocher à ça. Je sais que tu nous protèges comme tu l’as 

toujours fait dans ce monde. Veille sur nous, je t’aime ! Un jour, nous allons nous revoir. Rien n’aura 

changé entre nous.  
 

Rémi Lépine 
 

Johanne Messier, Ysabelle Messier, Marc-André Monette-Mathieu 
____________________________________________________________________________________ 

 

Parfois, il y a des choses qui sont difficiles à comprendre. Il était en santé et ami avec tous les gens de 
son entourage. À l’automne 2016, il fait le tour des membres de sa famille et de ses amis. Il s’amuse 

avec eux et il leur dit qu’il doit partir pour la Gaspésie, car il a du travail là-bas. Après 2 mois d’absence, 
le 16 décembre 2016, on retrouve son corps en décomposition et son camion vide à St-Norbert. Ce dé-

cès a rendu plusieurs personnes malheureuses et a occasionné plusieurs déchirements. 

 
Qu’aurions-nous pu faire pour prévenir cette tragédie? Après plusieurs questionnements, on doit demeu-

rer alerte devant de telles situations. Que ses volontés soient faites et qu’il repose en paix! 

https://www.facebook.com/martin.messier.90
https://www.facebook.com/johanne.messier.50
https://www.facebook.com/ysabelle.messier
https://www.facebook.com/monette1
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Carmel Messier et Christiane St-Martin 

Carmel Messier, né le 23 février 1939 à Verchères, épouse Christiane St-

Martin, fille de Léopold et de Jeannine Leblanc, le 4 juin 1988 à St-Gabriel-de-
Brandon. Christiane est née le 29 mars 1965 à Montréal et baptisée à St-

Charles-de-Mandeville. 
 

Ils ont trois enfants à St-Gabriel-de-Brandon :  

 
Charles St-Martin-Messier naît le 6 décembre 1984. Il vit avec Jade Desro-

ches, fille de Denis et de Chantal Goyer. Depuis 2018, elle est opticienne d’or-
donnances, au Centre visuel optométriste. 

 
Pierre St-Martin-Messier naît le 12 février 1986. 

 

Jonathan Messier naît le 2 avril 1987. Il est chauffeur de poids lourds. 
 

Bernadette qui se disait une fervente catholique n’acceptait pas que son fils préféré, Carmel, ait 3 en-
fants en dehors du mariage. Elle exigea qu’il se marie avec Christiane. Pour faire plaisir à sa mère, c’est 

ce qu’il fit un an après la naissance du dernier. 

 
Après sa naissance, sa mère le destinait à devenir prêtre. Il a fait son cours classique au séminaire de 

Joliette. 
 

À l’âge de 20 ans, il subit un accident de moto. Il est brisé de partout et son copain est décédé sur le 
coup. Il passe un an à l’hôpital et plus d’un an en convalescence. Suite à cet accident, on lui dit qu’il ne 

pourrait pas avoir d’enfant. Il a prouvé le contraire a en faisant un à une fille de St-Félix-de-Valois. Par 

la suite, il côtoie Christiane St-Martin dont vous avez lu sa progéniture plus haut. 
 

Nous ne lui connaissons pas de travail régulier ni à sa femme ni à ses enfants.  
 

Une crise cardiaque l’emporte le 14 février 1997 et il est inhumé le 5 juillet 1997 à St-Gabriel-de-

Brandon. 
 

Carmel a été incinéré sous les yeux de ses trois enfants. Personne ne se souciait de faire enterrer ses 

cendres. Marie-Paule ne pouvait concevoir que son frère nous quitte de cette façon. Elle a entrepris les 

démarches pour les funérailles, l’inhumation dans le cimetière de St-Gabriel et la réception réunissant 

parents et amis.  

Jade Desroches et  
Charles St-Martin-Messier 

Pierre St-Martin-Messier Jonathan Messier 
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Carmel Messier et Christiane St-Martin 

Voici la lettre posthume adressée à Carmel. 

 
Lettre posthume à mon frère 

 
St-Gabriel-de-Brandon, le 5 juillet 1997 
 
Cher frère, 
 
Nous sommes réunis aujourd’hui pour souligner ton départ. Les paroles que l’on aimerait prononcer en 
ce moment semblent bien inutiles, car où que tu sois, tu sais vraiment ce que l’on ressent dans nos 
cœurs. Nous voulions quand même te dire que notre plus grande peine, c’est de n’avoir pas su être plus 
près de toi pour mieux te comprendre. 
  
Au revoir Carmel, nous sommes certains que tu es en paix et heureux dans la demeure éternelle. Nos 
pensées t’accompagnent.  
 
Tes enfants, Charles, Pierre et Jonathan 
 
Tes sœurs et frères, Marie-Paule, Jean-Louis, Georges-Émile, Denise, Pauline et Dolorès. 
 
Marie-Paule Messier 
 
Le 13 août 2016, Christiane St-Martin s’est remariée avec Serge Joly. 
 

 

Carmel Messier et Christiane St-
Martin Jonathan, Bernadette,  

Charles et Pierre Messier 

3 fils de Carmel Messier et de Christiane 
St-Martin :  

Jonathan, Charles et Pierre 

Serge Joly et  
Christiane St-Martin 
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Dolorès Messier et Marcel Aubin 

Dolorès Messier, la 9e enfant de Roméo et de Bernadette Messier, née le 1er 

décembre 1940 à Verchères, épouse Marcel Aubin, fils de Joseph et de Julien-
ne Charbonneau, le 24 septembre 1960 à St-Gabriel-de-Brandon. Marcel est né 

le 8 octobre 1937 à St-Félix-de-Valois.  
 

Ce couple opérait une ferme. Pendant ce temps,  Marcel travaillait comme dé-

bardeur au Port de Montréal et comme menuisier. Ils ont deux enfants :  
 

Carole Aubin naît le 1er juillet 1961 à St-Félix-de-Valois. Elle a 2 enfants à Jo-
liette avec Daniel Nadeau, fils de Raynald et de Carmen Chaput. Daniel naît le 

14 mars 1959 à St-Félix-de-Valois. 
  

Catherine Nadeau, née le 9 septembre 1982, épouse Maurice Couture au Lac Hénault à Mandeville. Ils 

ont une fille Émy-Jade Couture, le 4 janvier 2004. Par la suite, Catherine a un fils avec Stéphane Chan-
tal, né le 26 novembre 1976 : Nicolas Chantal né le 24 novembre 2008 à Joliette. 

 
Charles Nadeau naît le 6 janvier 1984 à Joliette.  

 

À Joliette, Carole a aussi 2 enfants avec Sylvain Desrosiers né le 21 mars 1961 à St-Félix-de-Valois, fils 
de Roger et de Thérèse Murray : Méli, le 10 mars 1993 et Jani-Pier Desrosiers, le 15 septembre 2002. 

 
Marco Aubin naît le 12 décembre 1965 à Montréal. 
 

Après sa séparation, Dolorès a eu plusieurs flirts passagers, dont Gaétan Mayer, mais rien de sérieux. 

Mariage de Marcel Aubin et de Dolorès Messier 
Marcel Aubin, Dolorès, Philippe et Bernadette Messier 

Jeannot Messier et André Beauregard  
entourent Carole Aubin 
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Dolorès Messier et Marcel Aubin 

 

Marie-Paule, Marc et Dolorès Messier, 
Brou 2014 St-Hyacinthe 

Marco Aubin  
et Sylvie Durand 

Catherine et Charles Nadeau 

Émy-Jade Couture  Nicolas Chantal et  
Catherine Nadeau 

Charles Nadeau Jani-Pier et Méli Desrosiers  
et Catherine Nadeau 

Carole Aubin Sylvain Desrosiers 



 

149  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Yvonne Messier et Conrad Cloutier 

Yvonne Messier, née le 2 décembre 1907, est la 9e enfant de Vertu-

me et de Victoria/Angélina Messier. Elle épouse Conrad Cloutier, fils 
de Raymond et de Marie-Louise Hudon, le 22 août 1938 à Bromptonvil-

le. Conrad naît à Valcourt le 23 mai 1921.  
 

Ils adoptent 6 enfants et ils élèvent leur famille sur la rue St-Ambroise à 

Windsor, QC :  
 

Cécile Cloutier, née le 13 juillet 1940, décède le 2 août 1964 
 

Marie-Marthe Cloutier est née et décédée en 1940. 
 

Jean-Guy Cloutier naît le 29 juin 1941. Le 25 janvier 1964, il épouse 

Denise Piet, née le 19 juin 1945, fille de René et de Marie-Anne Martel, 
à la Cathédrale St-Michel de Sherbrooke. Selon Lise Messier de Val-

court, dans son livre : Raconte-moi les Messier, publié en 1998, Jean-
Guy aurait 2 garçons et une fille. Une autre source dit que c’est 2 filles 

et un garçon. Au décès de sa mère, Jean-Guy vivait à Montréal. 

Denise Piet, divorcée de St-Constant, est décédée à Greenfield Park le 26 mars 1992. 
 

Marie-Reine/Irène Cloutier, née le 6 janvier 1942, décède le 14 septembre 1942. 
 

Jacques Cloutier naît le 22 avril 1944. il se serait marié civilement avec Marie-Jeanne..., selon Gene-
viève-Lise Côté, auteure du livre : Les Messier, Semence normande, Moisson québécoise, publié en 

1991, Au décès de sa mère, Jacques vivait à Toronto. Jacques serait décédé vers 1996 à Toronto, ON. 

On n’en sait pas plus sur Jean-Guy et Jacques. 
 

Marielle Cloutier, née le 7 juillet 1947, décède le 6 novembre 1983 à Sherbrooke et elle 
est inhumée le 10 à Bromptonville. Elle était enseignante. 

 

Conrad Cloutier a opéré une entreprise de transport. 
 

À 17 ans, Conrad Cloutier épouse Yvonne Messier, âgée de 30 ans. Elle l'aurait considéré 
comme un petit garçon, ayant toujours eu un contrôle serré comme les parents du temps 

avaient sur leurs enfants. Ils n'ont jamais eu d'enfants, mais ils en ont adopté 6.  

 
Comme on peut le constater, c'est une famille qui a vécu beaucoup de problèmes. 

Suite à une épidémie, Marie-Marthe et Marie-Reine sont décédées très jeunes. Un 
accident mortel cause le décès de Cécile. Marielle se serait suicidée. Les 2 garçons 

se sont exilés à Montréal et à Toronto, dont un aurait été mêlé au milieu de la dro-
gue. 

 

Le 5 décembre 1951, on retrouve Conrad Cloutier mort dans son véhicule en mar-
che dans son garage. Il aurait mis fin à ses jours, incapable de supporter plus long-

temps l'emprise maternelle de son épouse. Quelle triste vie! C’est un chien qui a 
alerté les autres membres de la famille en aboyant.  

 

Yvonne Messier rend l’âme le 7 septembre 1987 au Centre hospitalier St-Vincent-de-
Paul de Sherbrooke. On retrouve Conrad, Yvonne et leurs quatre filles dans le cime-

tière de Bromptonville. 

Marielle 
Cloutier 
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Alice Messier et Arsène Messier 

Alice Messier, la 10e enfant de Vertume et d’Angélina/Victoria Mes-

sier, est née le 14 février 1910 à Bromptonville.  
 

Elle épouse son cousin, Arsène Messier, fils de Joseph et de Georgina 
Giguère, le 12 août 1978 à Bromptonville.  

 

Il était veuf de Germaine Péloquin, fille de Pierre et d’Olivine Ethier. 
Arsène et Germaine avaient eu 8 enfants : Armand (1929-1930), Louis-

Aimé (1931-1998), Gisèle (1932), Réal (1934-1996), Florent (1936-
2008), Lionel (1937-2011), Denise (1939) et Jocelyne (1940-1947). Voir 

cette famille détaillée sous Joseph Messier et Georgina Giguère. 
 

Arsène naît le 11 août 1906 à St-Louis de Richelieu. 

 
Alice décède le 26 mai 1995 à St-Louis et Arsène, le 17 janvier 2001 à 

St-Hyacinthe. Les deux sont inhumés à St-Louis de Richelieu. 
 

On raconte qu’Alice, lorsqu’elle a décidé de se marier, a dû remettre à 

son frère l’abbé Philippe Messier, l’héritage de 10000 $ qu’elle avait reçu lors du décès de ses parents. 
 

Anciennement, il n’était pas rare de voir que les filles mariées d’une famille ne recevait rien lors du dé-
cès des parents. Les garçons héritaient.  

 
Dans d’autres situations, les testaments étaient préparés de sorte que les descendants des enfants dé-

cédés avant leurs parents, ne recevaient rien au décès de ces derniers. Les sommes étaient donc répar-

ties entre les enfants vivants. Quel dommage! 
 

Dans le cas d’Alice, on me rapporte que l’abbé Philippe avait fait inscrire une clause au testament de ses 
parents à l’effet que si sa sœur célibataire se mariait un jour, elle devait remette à son frère prêtre l’hé-

ritage reçu. Quelques années plus tard, lors du décès de l’abbé Philippe, sa fortune accumulée de toute 
sorte de façon aurait été remise au diocèse de Sherbrooke. Il y a de ces injustices qui sont difficiles à 
avaler et à digérer! 

Famille d’Arsène Messier et de Germaine Péloquin  vers 1952 
Debout : Lionel, Réal, Louis-Aimé et Florent - Assis : Denise, 

Arsène, Germaine et Gisèle 
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Armand Messier et Doria/Dorilla Dufresne 

Armand Messier, le 11e enfant de Vertume et de Victoria/Angélina 

Messier naît le 16 janvier 1912 à Bromptonville, À cet endroit, il  épouse 
une institutrice, Doria/Dorilla Dufresne, née le 6 octobre 1915 à Ber-

lin, NH, fille d’Eugène et d’Émilia Ouellette, le 24 octobre 1936. Ils ont 
16 enfants à Bromptonville, à St-Denis-de-Brompton et à Sherbrooke :  

 

Jacqueline Messier, née le 8 août 1937, épouse Yvon Côté.  
 

Pauline Messier, née le 18 janvier 1939, épouse Jean-Guy Guillette.  
 

Gilles Messier, né le 14 juin 1940, a des enfants avec Réjeanne Guay 
et Nicole Auger.  

 

Anne-Marie Messier, née le 26 septembre 1941, épouse Valère Guil-
lemette.  

 
Paul-André Messier, né le 8 janvier 1943, épouse Noëlle-Ange Sau-

rette.  

Jacques Messier, naît le 4 novembre 1944 et décède le 22 janvier 1945 à St-Denis-de-Brompton. 
 

Gérard Messier, né le 18 octobre 1946, épouse Yolande Lambert et Penny Ann Glasgow.  
 

Lucie Messier, née le 19 mai 1948, couturière, épouse Yves Cournoyer.  
 

Suzanne Messier, née le 18 août 1949, épouse Serge Mathieu.  

 
Marcel Messier, né le 13 décembre 1950, est professeur.  

 
Denis Messier, né le 7 août 1952, professeur, épouse Diane Turcotte.  

 

Solanges Messier, née le 7 juin 1954, épouse Yvon Lépine.  
 

Chantale Messier, née le 10 juillet 1957, épouse Robert Poulin.  
 

3 enfants d’Armand Messier et de Doria/Dorilla Dufresne décèdent à la naissance : 25 décembre 

1943, 26 novembre 1945 et 2 juin 1953. 
 

Armand Messier décède le 18 mai 1997 et Dorilla Dufresne, le 31 janvier 2008, à Sherbrooke. Ils sont 
inhumés à Bromptonville. 

 
 

 

 
 

 
 

 
Lise G et Karianne Côté, 

et Doria Dufresne 
grand-maman, on ne 

t’oubliera jamais! Doria/Dorilla Dufresne 
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Armand Messier et Doria/Dorilla Dufresne 

 

 
 

 

Famille d’Armand et de Doria/Dorilla Duresne le 24 juin 1978 
Debout : Solange, Suzanne, Lucie, Anne-Marie, Pauline et Jacqueline Messier, 

Chantale Messier et Robert Poulin, les mariés,  
Dorilla Dufresne et Armand Messier, les parents.  

Avant : Denis, Gilles, Paul-André, Gérard et Marcel Messier 

Une petite partie de notre grande famille à Danville, août 2017! (photo de Jonathan Mercier)  
Céline Messier, Anne-Marie Messier, France Démoré, Anthony Plante, Karianne Côté, Stéphane et  

Lise G. Côté, Kenny Côté, Elyzabeth Bouchard, Dominic Guillette et Norbert Guillette, etc. 

https://www.facebook.com/profile.php?id=100011524290406
https://www.facebook.com/profile.php?id=100012076891081
https://www.facebook.com/fdemore
https://www.facebook.com/anthony.plante.589
https://www.facebook.com/karilove15
https://www.facebook.com/kenny.cote
https://www.facebook.com/elyza.bouchard
https://www.facebook.com/dominic.guillette
https://www.facebook.com/profile.php?id=100011520696101
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Armand Messier et Doria/Dorilla Dufresne 

Armand Messier, quel grand homme!  

Que dire d’un grand-père qui a tout vu, tout entendu et tout connu. Que de 

changements il a vu naître que d’efforts il a déployé pour faire avancer le pro-
grès.  

 
Né d’un père cultivateur et bâtisseur invétéré, il a eu un bel exemple. Lui-même 

devient cultivateur et achète un lot à St-Denis-de-Brompton en 1937. 

 
En 1942, on lui propose de devenir l’organisateur pour la construction de l’école 

Maria Goretti sur le chemin de La Grande Ligne, aujourd’hui appelée Route 222. 
Suite à cela, voyant en lui l’homme de la situation, on lui propose de devenir 

Commissaire et Président d’écoles. Il sera l’investigateur de l’électrification rura-
le en décembre 1943 et puis de la construction de l’école St-Jean-Bosco du 

rang 7 de St-Denis-de-Brompton. Durant cette année, il engagea les ouvriers, 

mixera le mortier prêt à couler pour faire les fondations, creusera la fosse septi-
que et verra à ce que les futures élèves et instituteurs aient tout le confort pos-

sible. Il ira jusqu’à construire une croix près du chemin : seule souvenir aujourd’hui de cette époque où 
la petite école fourmillait alors d’élèves. Il mettra aussi cette année-là sur pied le transport d’écoliers, 

l’entretien des chemins l’hiver. Il était aussi correspondant agricole pour le bureau régional de l’agri-

culture de Richmond. Il avait comme fonction de tenir des registres pour tout ce qui concernait l’agri-
culture : température, taux d’humidité, temps pour la semence et pour la récolte. Sans compter de l’ai-

de qu’il apportera pour avoir une coopérative agricole à St-Denis. Tant d’efforts qui hélas passeront sous 
silence dans les registres de la paroisse. 

 
Par la suite, on le verra travailler au garage au côté de son fils. Il agira comme commis au département 

des pièces et comme garagiste. Il sera gardien de sécurité pendant 5 ans pour l’entreprise Sécurité de 
l’Estrie. Qui ne connaît pas le vendeur de produit naturel Philo, Wildo et Rolmex ? En 1992, on lui offre 
le prix du Vendeur de la millionième bouteille vendue. On soulignera aussi le fait qu’il était l’un des plus 

vieux vendeurs de la compagnie, fidèle depuis 54 ans. 
 

Il n’est pas rare de le voir en grande discussion avec quelqu’un. En un tour de main, il connaîtra son 

nom et saura d’où il vient. Il cherchera à savoir s’il n’y aurait pas un lien quelconque avec lui ou avec 
des gens qu’il connaît. Ceux qui le connaissent savent aussi que ce cultivateur ne savait pas que retour-

ner la terre. . . Cette terre qu’il continue d’ailleurs de s’occuper avec un soin particulier pendant une re-
traite qui n’en est certes pas une.  

 

Ses loisirs seraient surtout de jouer de l’accordéon dont son p’tit air de Le cœur ne vieillit pas... qui re-
tentit surtout le soir, et ce, en catimini puisqu’il dit ne jouer que pour le plaisir. Une petite partie de fer 

n’est pas pour lui déplaire même si parfois on verra apparaître son sang bouillant, typique aux Messier 
de sa lignée. À 82 ans, grand-papa a encore de quoi nous surprendre. C’est d’ailleurs grâce à ces histoi-

res sur sa famille qui a fait qu’aujourd’hui je peux vous en parler. Il m’a transmis son goût d’en appren-
dre toujours plus sur nos origines. 

 

Hommage paru dans la Moisson à l’Été 1994. 
 

Geneviève-Lise Côté, petite-fille qui a publié, entre 1986 et 1991, un livre de 620 pages :  
 

Les Messier  
Semence Normande  
Moisson Québécoise  
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Jacqueline Messier et Yvon Côté 

Jacqueline Messier, née le 8 août 1937 à St-Denis-de-Brompton, l’aînée d’Ar-

mand et de Doria/Dorilla Dufresne, épouse Yvon Côté, fils d’Aurèle et de Jeanne-
d’Arc Bérubé, le 1er juin 1963 à St-Denis-de-Brompton. Yvon naît le 13 mai 1943 

à Connors, NB. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke :  
 

Lise-Geneviève Côté, née le 3 janvier 1964, épouse Daniel Côté, fils de Rolland 

et de Pauline Arel, le 14 juillet 1984, à l’église Ste-Famille de Sherbrooke. Daniel 
naît le 26 janvier 1962 à Windsor. 

 
Ils ont 4 enfants à Sherbrooke :  

 
Kenny Côté, né le 24 janvier 1986, épouse Elyzabeth Bouchard, fille de René et de Jocelyne Beaulieu, le 

8 septembre 2012 au Vignoble des Pellerins à Sherbrooke où ils ont une fille : Eliane Côté née le 31 

août 2016.  
 

Kenny est analyste programmeur et Elyzabeth est agente administrative au Centre Jeunesse Estrie. En 
juillet 2017, elle est adjointe aux ventes pour une entreprise de distribution, À l’Affiche 2000. 

 

Jimmy Côté naît le 12 février 1990. 
 

Karianne Côté, naît le 6 octobre 1993. Depuis le 1er avril 1997, son amoureux est Anthony Plante, fils 
de Danielle Boisvert, né le 30 septembre 1998. Ils ont une fille : Abigaëlle née en 2019 à Sherbrooke.  

 
Karianne a fait partie des Forces armées canadiennes et travaille au Dollarama. 

 

Rudy Côté, naît le 12 mai 1995. 
 

Le 2 juillet 2005 à Chénéville, Lise-Geneviève Côté épouse avec France Démoré, née le 2 juillet 1964 à 
Maniwaki, fille de Norbert et de Pauline Danis. Elle est formatrice/coach chez Nordia, Sherbrooke.  

 

Stéphane Côté, né le 15 mars 1968 à Sherbrooke, vit avec Line Bolduc depuis au moins 20 ans. Line a 
2 enfants d’une autre union : Caroline Roy, née le 6 octobre 1993 et Sébastien Roy. 

 
Jacqueline Messier a occupé plusieurs fonction au cours de sa vie : enseignante, commis vendeuse, ven-

deuse de produits de beauté, concierge, assistante-gérante et j’en passe. Elle décède le 23 mars 2008 à 

Sherbrooke. 
 

Yvon Côté, mécanicien de métier, de Ste-Thérèse, Terrebonne, décède le 21 janvier 1993 à l’Hôpital 
Hôtel-Dieu de Sherbrooke. 
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Jacqueline Messier et Yvon Côté 

 

Daniel, Rudy, Kenny, Jimmy, Lise-G. et Karianne Côté 
aux extrémités, les conjointes des parents 

Mariage d’Elyzabeth Bouchard et  de Kenny Côté 
Lise G. Côté, officier conférent 

Stéphane et Lise G. Côté Kenny Côté, Elyzabeth Bouchard, Aliane Côté, Anthony Plante, 
Karianne Côté et France Démoré,  

à Danville, le 5 août 2017 

Rudy Côté Daniel, Jimmy et Lise-G. Côté Karianne, Anthony et Abigaëlle 

https://www.facebook.com/kenny.cote
https://www.facebook.com/elyza.bouchard
https://www.facebook.com/anthony.plante.589
https://www.facebook.com/karilove15
https://www.facebook.com/fdemore
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Lise-Geneviève Côté 

Une femme d’action 

Lise-Geneviève Côté, frère de Stéphane, fille d’Yvon et de Jacqueline Côté et 

petite-fille d’Armand et de Doria Dufresne a épousé Daniel Côté, fils de Rolland 
et de Pauline Arel, le 14 juillet 1984 à l’église Ste-Famille de Sherbrooke. Ils ont 

4 enfants : Kenny (1986), Jimmy (1990), Karianne (1993) et Rudy (1995). Ils 
ont deux petites-filles : Eliane (2016) et Abigaëlle (2019). 

 

Après son divorce, elle épouse France Démoré, fille de Norbert et de Pauline 
Danis, le 2 juillet 2005 à Chénéville.   
 

Lise est une femme qui a toujours été très active. Je vais vous parler principalement de son livre et de 

son bénévolat avec les Cadets de la Ligue navale du Canada, division du Québec. 
 

En 1986, à 22 ans, elle commence les recherches et l’écriture d’un livre sur Les Messier, Semence Nor-

mande, Moisson québécoise. Ce document traite des descendants de ses arrière-grands-parents, Vertu-
me Messier et Angélina/Victoria Messier, descendants de 2 frères. Vertume est un descendant de Michel 

Messier et d’Anne Lemoyne et Angélina/Victoria, de Jacques Messier et de Marie-Renée Couillard. Elle a 
réservé 110 pages à l’histoire et aux ancêtres de Vertume et d’Angélina/Victoria. Dans la 2e partie de 

son livre de 620 pages publié au début des années `90, elle nous fait découvrir la famille de Vertume et 

sa descendance. 
 

Le 21 octobre 2018, lors de l’assemblée annuelle, Lise G. Côté a été élue présidente de la Ligue navale 
du Canada, division du Québec fondée depuis 1918. Elle milite depuis plus de 10 ans au sein de cet or-

ganisme. Sa conjointe France Démoré et 2 de ses enfants, Rudy et Karianne s’impliquent aussi beau-
coup. Bravo! Nos meilleurs vœux de succès les accompagnent. 

 

La mission du corps de cadets de la ligue navale 
 
Le corps de cadets de la Ligue navale vise à donner aux jeunes garçons et aux jeunes filles un entraîne-
ment intellectuel, moral et physique et à développer des principes de patriotisme et de civisme, tout en 

suscitant chez eux le sens du devoir, de la discipline, de la dignité personnelle et du respect de soi, dans 

un milieu maritime adapté aux jeunes gens. 
 

Pour en savoir plus : https://navyleague.ca/fr/cadets-de-la-ligue-navale/information-pour-les-parents/ 
ou http://www.liguenavaleducanada.qc.ca/ 

 

 

Rudy, Lise G. et Karianne Côté et France Démoré  
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Pauline Messier et Jean-Guy Guillette 

 

Pauline Messier, née le 18 janvier 1939 à Bromptonville, la 2e enfant d’Ar-

mand et de Doria/Dorilla Dufresne, épouse Jean-Guy Guillette, fils d’Elphège 
et de Lucienne Brousseau, le 1er juillet 1961 à Bromptonville. Jean-Guy naît le 

30 juin 1941 à Sherbrooke où ils ont 5 enfants : 
 

Norbert Guillette, né le 4 mai 1962, épouse Nathalie Lavigne, fille de René et 

d’Armande Simoneau le 5 août 1990 à l’église St-Philippe de Windsor. Nathalie 
naît le 19 août 1963 à Sherbrooke. Ils ont 4 enfants baptisés à Windsor :  

 
Carl Michael Lavigne-Guillette naît le 20 mai 1990. Avec Carolane Daigneault, ils auraient 2 enfants : 

Leeach et Khaël Lavigne. Carl est Co-propriétaire chez Rénovation Lavigne & Michel enr. et 
pompier chez service d’incendie à la ville de Trois-Rivières. Carolane travaille chez Outil Mag. 

 

Jorick Lavigne-Guillette, né le 9 janvier 1992, vit avec Alexia Fortin, née le 12 septembre 1994 à Drum-
mondville. Il est conseiller chez Toyota, Drummondville et Alexia travaille chez Construction Allard Inc. 

 
Mariska Lavigne-Guillette, né le 6 juillet 1994, elle est technicienne vétérinaire. Depuis novembre 2018, 

son amour est Bobby Bernier. 

 
Lysandre Lavigne-Guillette, née le 1er mars 1998, vit en couple avec Nicolas Vermette depuis 2018. En  

2013, il est Vacher chez Macdonald Campus Farm. 
 

Dominique/Dominic Guillette, né le 4 novembre 1963, à une fille avec Francine Paul : Amanda Paul-
Guillette, née le 14 juin 1988 à Sherbrooke, vit avec Mathieu Lafleur, né le 4 juillet 1982 à St-Jérôme, 

où ils vivent ensemble depuis 2013. Il est surintendant de chantier pour CH2015 à Vaudreuil.  

 
Ensuite, Dominique a 2 enfants avec Michelle Beauchesne, née le 2 juillet 1962 à Sherbrooke :  

 
Samuel Beauchesne-Guillette, né le 21 avril 1992, est coiffeur. 

 

Frédérique Beauchesne, née le 10 mai 1995, a une fille avec Patrick Lafleur, fils d’Alain et de Danielle 
Bélisle : Leyla Rose Lafleur née le 1er novembre 2018 à Sherbrooke.  

 
Michelle est agente de soins d’animaux à l’Institut de recherche de l’Université de Sherbrooke. 

 

Le 7 sept 2019, Dominique épouse Sophie Laporte, née le 29 décembre 1969 à Amos, fille d’Albert et de 
Francine Lemoine. Elle travaille à la Société québécoise des infrastructures à Québec et Dominique est 

président et directeur général chez GoliathTech système de Pieux vissés de la région de Québec. 
 

Sylvain Guillette, né le 8 juin 1966, a 2 enfants avec Nancy Isabelle :  
 

Keven Guillette, né le 5 juin 1990 à Arthabaska, est soldat au 5e régiment d’artillerie légère du Canada. 

Au CHUL de Ste-Foy, le 13 novembre  2014, Keven avec Sonya Savard ont une fille Elizabeth Guillette. 
En 2017, il vit avec Joanie Provencher-Bernier, fille de Marc Bernier et de Manon Provencher. 

 
Kathleen Guillette est née le 8 janvier 1992 à Drummondville. Aide-soignant et Préposée aux bénéficiai-

res. Son compagnon est Pascal Labonté. 

 
Sylvain est en couple avec Nancy Breton de Weedon qui travaille à la Ville de Sherbrooke. Sylvain est 

responsable du transport et de la logistique chez GoliathTech Corporation. 

https://www.facebook.com/pages/Pompier/109277575765565?eid=ARBC0dNU3tHnfuVVDq0uEPrhKoHGtkesDaLFnwzd0o3RTFuoRwf0tx7yXoHP7RtnzciPaJ81GsKv0sjG&fref=tag
https://www.facebook.com/pages/service-incendie-ville-trois-rivieres/305424486159765?eid=ARDn-ror8HZ94KABINutZyM6A10eF--qckg1bFu8FmRabe4_uS2t2TfNH5rk8dkHefn3anMM696pWJHY&fref=tag
https://www.facebook.com/pages/Surintendant-de-chantier-pour-CH2015/967667483355815?ref=br_rs
https://www.facebook.com/pages/Vaudreuil/339509372856014?ref=br_rs
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Pauline Messier et Jean-Guy Guillette 

 

Véronique Guillette, née le 19 juin 1970, épouse Daniel Métivier le 26 juin 1992 à Ascot Corner. Il 

naît le 11 mars 1966, fils de Gilles et de Nicole Boisvert. Ils ont 4 enfants à Sherbrooke :  
 

Philippe-Olivier Guillette-Métivier, né le 19 avril 1990, a un fils avec Annabelle : Arthur Métivier né en 
2015. Philip-Olivier et Annabelle travaillent comme Paramédic chez Urgence Santé dans la région de 

Montréal. 

 
Alexandra Métivier, née le 13 avril 1993, est infirmière au CHUS Hôtel-Dieu de Sherbrooke. 

 
Léonie Métivier, née le 17 avril 1997 vit avec Alexis Dion depuis le 27 mars 2016 à Windsor. Il est le fils 

de Serge Dion et de Manon Blanchet, né le 8 avril 1997 et baptisé le 20 juillet 1997 à St-Philippe de 
Windsor. Léonie est Sauveteur/Moniteur à l’Université de Sherbrooke et Sauveteur/Moniteur au Com-

plexe sportif du Tournesol. Alexis est commis de cours chez Gabriel Couture Timber Mart 

 
Antoine Métivier naît le 16 juillet 2001. Depuis 2016, il est assistant sauveteur à la piscine municipale de 

Richmond 
 

Jacquelin Guillette, né le 16 octobre 1973, a des jumeaux à Sherbrooke avec Nancy Laroche :  

 
Jimmy Laroche, né le 21 mai 1994, a une fille avec Gabrielle Lewis : Camille née vers 2015.  Il est ven-

deur d’autos chez Longue-Pointe Chrysler à Montréal. 
 

Christopher Laroche naît le 21 mai 1994. Ce journalier est fiancé à Valérie Lacasse depuis le 29 mars 
2012. 

 

Ensuite, Jacquelin épouse Josée Gagné, fille de Marcel et de Nicole Ferland à Ascot le 4 octobre 1997. 
Josée, née à Thetford Mines le 18 sept. 1972, est infirmière au CHUS. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke :  

 
Andréanne Guillette est technicienne en pose d’ongles chez Soins elle et lui. Elle est née le 28 avril 

1996. Son copain est Sam Cadieux, cuisinier de Cowansville.  

 
Jacob Guillette, né le 2 janvier 2000, a une copine depuis le 21 mai 2017, Alicia Caron. En 2017, il en-

treprend son CÉGEP. 
 

Jacquelin est directeur de production chez GoliathTech Corporation. 

 
Après son divorce, Pauline épouse André Guay, fils de Roméo et d’Alice Rodrigue, le 1er août 1987 

au Palais de Justice de Sherbrooke. André naît le 9 janvier 1943 au Lac-Drolet et décède le 31 décembre 
2010 à Sherbrooke.  

 
Depuis 2014, à Danville, elle demeure avec Denis Leblanc 

né à Rivière-aux-Cerises, Memphrémagog le 8 mai 1951. 

Pauline Messier  
et Denis Leblanc 

André Guay 



 

159  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Pauline Messier et Jean-Guy Guillette 

 

 

Francine Paul Amanda Paul-Guillette 
et Mathieu Lafleur 

Andréanne 
Guillette et 

Sam Cadieux 

Jacob Guillette  
et Alicia Caron 

La famille de Véronique Guillette  
et de Daniel Métivier, en 2015 

Samuel  
 

Dominique Guillette 
et Sophie G. Laporte 

Nicolas et Lysandre Carolane, Carl Michael, 
Leeah et Khaël 

Alexia Fortin et Jorick 
Lavigne-Guillette 

Mariska et ses 2 
amours 

Nathalie, Mariska  
et Norbert  

Patrick  
Lafleur 

Frédérique, Mi-
chèle et Leyla-

Rose 

Kathleen Guillette 
et Pascal Labonté 

Nancy Breton  
et Sylvain Guillette 

Keven et Elisabeth Guillette Joanie et Keven Joanie et sa fille 

Andréanne, Jacob, Josée et Jacquelin 

Nancy Laroche 

Gabrielle Lewis, 
Jimmy Laroche et 
leur fille Camille 
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Gilles Messier et ses conjointes 

 

Gilles Messier, né le 14 juin 1940 à Bromptonville, le 3e enfant d’Armand et 

de Doria/Dorilla Dufresne, épouse Réjeanne Guay, fille de Roméo et d’Alice 
Rodrigue, le 7 juillet 1962 à l’église du Christ-Roi de Sherbrooke. Réjeanne naît 

le 30 novembre 1940 à Lac-Drolet. Installés à Bromptonville, ils élèvent 3 en-
fants nés à Sherbrooke : 

 

Julie Messier, née le 6 août 1966, épouse Marcel Boisvert, fils de Paul Bois-
vert et de Rita Leblanc, le 27 juillet 1985 à l’église Ste-Praxède de Bromptonvil-

le. Il est né le 21 mai 1965 à Sherbrooke. Ils ont 4 enfants : L’aînée est née à 
Lahr, Allemagne, pendant la période du service militaire de 5 ans de son père 

et les 3 autres à Sherbrooke : Cloé Messier-Boisvert, le 26 août 1989, Ève et 
Maude Messier-Boisvert, le 3 novembre 1993, et Étienne Messier-Boisvert, le 23 juin 1998. Le 19 janvier 

2013, voici l’hommage que Maude donnait à son père Marcel Boisvert : Et si je garde en moi toutes les 
blessures du passé, c'est pour me rappeler tout ce que tu as fait pour moi. Dans mon jardin secret, les 
mauvaises fleurs ont toutes fané. Le temps va, tout s'en va, pas l'amour que j'ai pour toi, Papa. Juste un 
mot, j'irai là-bas, là-bas, pour toi, Papa. Le temps va, tout s'en va, pas l'amour que j'ai pour toi.  
 

Céline Messier, née le 21 septembre 1967, épouse Russel Doray, le 31 juillet 1993 à North Hatley. Il 

est né le 25 août 1966 à Sherbrooke. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke :  
Jessica Messier-Dorey, née le 13 janvier 1994, est infirmière à l’Institut de cardiologie et de pneumonie 

de Québec - UL 
Sabrina Messier-Dorey naît le 30 octobre 1995. Depuis le 23 mars 2012, son conjoint est Liam Dougher-

ty de Montréal-Nord qui est barman à l’Hermitage Country Club. Sabrina travaille chez Caffuccino. 
 

Alain Messier naît le 18 juillet 1970. Il a une fille avec Claudie Loubier : Frédérik Messier, née le 10 

décembre 1997 à Sherbrooke, qui est musicienne pour Richard d’Anjou depuis 2012. Le 3 janvier 2007 à 
Sherbrooke, Alain a un fils avec Stéphanie Brochu : Raphaël Messier que  l’on a vu au tournoi de hockey 

PeeWee de St-Hyacinthe en janvier 2019. Stéphanie naît le 10 janvier 1978 à Sherbrooke. 
 

Alain travaille chez Matom Construction et Claudie chez Ceramique Faggion inc., à Sherbrooke. Stépha-

nie travaille à l’Université et au Cégep de Sherbrooke. 
 

Ensuite, Gilles Messier, garagiste, a un garçon avec Nicole Auger : Mannix Auger-Messier né le 24 
août 1976 à Sherbrooke. Nicole naît 27 juillet 1956 à Rouyn-Noranda. En 2011, docteur Mannix Auger-

Messier s’est joint au centre de recherche du CHUS pour les maladies du cœur. Voir plus d’information 

sur ce qu’il fait à la page suivante. 
 

Gilles a un fils avec Mélanie Choquette : Nicholas Choquette, né le 10 mai 1997 à Sherbrooke. Le 
15 novembre 2019, Nicolas se fiance avec Meagan Trépanier, née le 12 février 1998 à Laval. Mélanie 

Choquette épouse Robert Galvin le 1er octobre 2016. 
 

Gilles a un autre fils avec Nelly Leblanc qui se nomme Jonathan Leblanc-

Messier, né le 20 décembre 1999 à Sherbrooke. 
 

Sur la page Facebook de Gilles, en 2013 on lui retrouve une autre union en 
République dominicaine avec Maria, une styliste,  née le 8 octobre 1990. 

 

Gilles décède le 24 mars 2018 à l’Hôtel-Dieu de Sherbrooke, suite à une insuf-
fisance cardiaque. 

 Maria et Gilles Messier 
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Gilles Messier et ses conjointes 

 

 
 

 

Chloé, Étienne, Maude et Eve 

Liam Dougherty  

et Sabrina Messier-Dorey 

Jessica Messier-Dorey Céline Messier 

Stéphanie Brochu 
et Alain Messier  

Nelly Leblanc 

Raphaël et ses parents 

Marcel Boisvert et Julie Messier 

Meagan Trépanier  
et Nicolas Choquette 

Robert Galvin  
et Mélanie Choquette 

Raphaël Messier Frédérik Messier  
et Claudie Loubier 

Jonathan  
Leblanc-Messier 

50e anniversaire de mariage de 
Doria Dufresne et d’Armand Messier,  

et leur fils Gilles  Messier 
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Mannix Auger-Messier, Ph. D. 

Voici ce que l’on retrouve sur Internet au Centre de recherche du CHUS sur 

Mannix Auger-Messier 
 

Chercheur 
Axe Diabète, obésité et complications cardiovasculaires 

Centre de recherche du CHUS  

 
Professeur adjoint  

Département de Médecine | Service de Cardiologie 
Faculté de médecine et des sciences de la santé 

Université de Sherbrooke 
 

Importance de la recherche 

 
Élucidation des bases moléculaires de l'insuffisance cardiaque pour un meilleur traitement 

 
Avec le vieillissement de la population et les progrès de la cardiologie moderne en termes d’intervention 

et de prévention secondaire, la survie chez les patients coronariens s’est améliorée au détriment d’une 

augmentation de la prévalence de l’insuffisance cardiaque. Les complications et la morbidité associée 
chez les patients souffrant d’insuffisance cardiaque engendrent conséquemment un énorme fardeau 

économique pour nos sociétés. En fait, le traitement de l’insuffisance cardiaque reste l’un des grands 
défis de la médecine moderne dû au manque de thérapies alternatives pour en contrer la progression. 

 
En 2011, le chercheur Mannix Auger-Messier a joint le service de cardiologie du département de méde-

cine de l’Université de Sherbrooke et démarré son programme de recherche indépendant visant à mieux 

comprendre les mécanismes moléculaires modifiant la progression des cardiomyopathies. Le laboratoire 
du docteur Auger-Messier utilise une vaste gamme d’approches allant de la pharmacologie moléculaire 

jusqu’à l’étude de la physiopathologie du myocarde. 
 

Dans l’immédiat, ses travaux sont axés sur l’élucidation des mécanismes d’actions des modules signaléti-

ques MAPK p38, ADAP et apéline/APJ chez les cardiomyocytes. À plus long terme, les découvertes de 
l’équipe du docteur Auger-Messier pourraient mener au développement de nouvelles approches diagnos-

tiques et thérapeutiques pertinentes à la lutte contre l’insuffisance cardiaque. 
 
 

Réalisations représentatives      
 

Subvention de fonctionnement (2013-2017) des Instituts de Recherche en Santé du Canada (IRSC); Chercheur principal 
Subvention à la découverte (2013-2018) du Conseil de Recherches en Sciences Naturelles et en Génie du Canada (CRSNG); Cher-

cheur principal 
Subvention de fonctionnement (2014-2016) du don de  Merck, Sharpe & Dohme (Donation); Chercheur principal désigné 
Auger-Messier et al., (2013) Unrestrained p38 MAPK activation in Dusp1/4 double-null mice induces cardiomyopathy. Circ Res. 112

(1): 48-56 
 

Savoir-faire 
 

Hypertrophie, dilatation et insuffisance cardiaque 
Mécanismes signalétiques chez les cardiomyocytes 
Mesure de la fonction cardiaque chez différents modèles de souris transgéniques 
Induction de cardiomyopathies chez les modèles murins par techniques de microchirurgies spécialisées 

 

Pour en savoir plus allez à : https:/ /www.youtube.com/watch?v=yuchfFQoY8o 

http://cr.chus.qc.ca/axes/diabete-obesite/
http://www.usherbrooke.ca/medecine/
http://cr.chus.qc.ca/axes/diabete-obesite/chercheurs/auger-messier-mannix-ph-d/
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Anne-Marie Messier et Valère Guillemette 

 

Anne-Marie Messier, née le 26 septembre 1941 à Bromptonville, la 4e enfant 

d’Armand et de Doria/Dorilla Messier, épouse Valère Guillemette, fils de Ro-
sario et de Béatrice Richard, le 4 juillet 1964 à l’Immaculée-Conception de Sher-

brooke. Valère naît le 15 juillet 1939 à St-Camille-de-Bellechasse.  
 

Ils ont 4 enfants à Sherbrooke : 

 
Josée Guillemette, née le 7 septembre 1966, a une fille avec Richard Four-

nier qui travaille pour Costco Wholesale : Catherine Fournier. Catherine, qui est 
artisan encadreur chez Hachem, vit avec Fred Brousseau. Josée a aussi un autre fils : William Vaillan-

court qui vit en couple avec Anne Choquette. 
 

Suite à un cancer, Josée décède le 25 septembre 2014 à Sherbrooke.  

 
Daniel Guillemette naît le 13 mars 1968. 

 
Valérie Guillemette, née le 15 novembre 1974, est animatrice et chroniqueuse chez EstriePlus.com Le 

Journal Internet. Elle a un fille avec Alexandre Lavoie, fils de Robert et de Josée Guillemette : Eli Lavoie 

née le 10 décembre 2015. 
 

Mélanie Guillemette naît le 10 novembre 1978. Au mois d’août 2015, elle a une fille. 
 

Durant sa vie, Anne-Marie a occupée la fonction d’aide-infirmière. 
 

 

La fille de Méla-
nie Guillemette 

Catherine Fournier 
et Fred Brousseau 

Richard Fournier Josée Guillemette William Vaillancourt 
et Anne Choquette 

Mélanie Guillemette et sa fille 



 

164  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Valérie Guillemette 

 

Valérie Guillemette, née le 15 novembre 1974 à Sherbrooke, est la 3e enfant 

de Valère Guillemette et d’Anne-Marie Messier. Elle a un fils avec Alexandre 
Lavoie, fils de Robert et de Josée Guillemette : Eli Lavoie née le 10 décembre 

2015 à Sherbrooke. 
 

Elle est chroniqueuse chez EstriePlus.com Le Journal Internet.  

http://www.estrieplus.com/valerie_guillemette-chroniqueur-209.html#bio 

Voici ce que l’on peut lire sur sa page. 
 

Quand j’étais petite, je vendais du dentifrice devant mon miroir. Je voulais devenir écrivaine et je disais 
que je serais journaliste comme mon voisin, Marcel Gagnon. Chose certaine, j’adorais poser des ques-
tions! J’aimais aussi jouer au professeur dans ma remise, avec ma sœur et les enfants du quartier. 
 
Baccalauréat en rédaction et communication de l’Université de Sherbrooke en poche, j’ai travaillé près 
de 20 ans dans les médias à Sherbrooke. Ma porte d’entrée fut le journalisme, pour ensuite rédiger de 
la publicité radio pendant sept ans, comme conceptrice publicitaire, à CHLT radio, 102.7 Rouge et Éner-
gie 106.1. De la radio à la télévision, j’ai intégré l’équipe de la promo réseau de TVA Sherbrooke comme 
réalisatrice. Puis, pour mettre de l’avant ma curiosité et mon désir de communiquer avec les gens, j’ai 
animé deux ans, et plusieurs étés, La Vie en Estrie. 
 
Aujourd’hui, la rédactrice, la réalisatrice, l’animatrice que je suis est à l’écriture d’une conférence sur la 
communication, la bienveillance et les émotions. Ma passion pour l’être humain rassemble toutes mes 
aspirations, qui se mettent au service d’un projet qui s’appelle Être moi! Le but? Aider les petits et les 
grands à prendre le temps d’écouter, de s’exprimer, en apprenant à mieux se connaître. En se laissant 
guider par le désir profond de notre cœur, on peut réaliser pleinement notre potentiel et trouver un 
sens à sa vie! 
 
 

 
 

 

 

Valérie et Eli Alexandre Lavoie  
et Valérie Guillemette 



 

165  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Paul-André Messier et Noël-Ange Saurette 

Paul-André Messier, né le 8 janvier 1943 à Bromptonville, le 5e enfant d’Armand et de Doria/Dorilla 

Dufresne, épouse Noëlle-Ange Sorette/Saurette, fille de Napoléon et de Marie Beauchesne, le 31 
juillet 1965 à St-Claude où Noëlle-Ange naît le 3 septembre 1941. Ils ont 4 enfants à Sherbrooke : 

 
Sylvie Messier née le 28 février 1966, épouse André Couture, fils de Lionel et de Jacqueline Lagueux, 

le 2 juillet 1988 à l’église St-Louis-de-France à East Angus. Ils ont une fille :  

 
Virginie Couture a une fille avec Mathieu Landry le 18 janvier 2019 et un garçon complètera la famille en 

2020.  Mathieu est un chargé de projet, responsable au contrôle de qualité et au support technique chez 
Dunin Technologie. 

 
Linda Messier, née le 17 juin 1969, a un fils avec Jacques Drouiard : Carl Drouillard 

 

Maryse Messier naît le 31 décembre 1972 a 2 filles à Sherbrooke : Elisabeth Couture vit avec Alexis 
Veilleux, né le 23 avril 1993 à Veilly, Bourgogne, France, depuis le 24 janvier 2015 à Sherbrooke. 

 
Catherine Couture, née le 16 juin 2000, travaille chez IGA Couture à Fleurimont depuis 2018. 

 

Martin Messier naît le 1er février 1977. 
 

Ensuite Paul-André a une fille avec Lyne Chaloux, fille de Lucien et de Juliette St-Germain : Johanny 
Messier née le 10 janvier 1984 à Sherbrooke. Lyne, technicienne chez Bell, naît le 15 mars 1960 à St-

Malo. 
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Paul-André Messier et Noël-Ange Saurette 

 

Elisabeth Couture  
et Alexis Veilleux 

André Couture Sylvie Messier Virginie Couture, Mathieu 
Landry et leur fille 

Lise Chaloux 

Catherine Couture Maryse Messier  
et Catherine Couture 

Elisabeth Couture 
et Maryse Messier 

Debout : Marie-Claude Maillet, Marco 
Couture, Catherine Couture, Naomie 
Gendron et Louis-Charles Gendron  

Assis : Jean-Sébastien Gen-
dron, Élisabeth Couture 

Marie-Claude Maillet  
et Marco Couture 

https://www.facebook.com/marieclaude.maillet
https://www.facebook.com/catherine.couture3
https://www.facebook.com/naomiegendron31
https://www.facebook.com/louischarles.gendron
https://www.facebook.com/naomiegendron31
https://www.facebook.com/jeansebastien.gendron.7
https://www.facebook.com/jeansebastien.gendron.7
https://www.facebook.com/elisabeth.couture.7
https://www.facebook.com/jeansebastien.gendron.7
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Gérard Messier et Yolande Lambert et Penny Ann Glasgow 

 

Gérard Messier, né le 18 octobre 1946 à St-Denis-de-Brompton, le 9e enfant d’Armand 

et de Doria/Dorilla Dufresne, épouse Yolande Lambert, fille de Léopold et de Jacqueli-
ne Dupéré, le 3 août 1968 à l’Immaculée-Conception de Sherbrooke. Yolande naît le 4 

novembre 1949 à Lac-Mégantic. Ils ont 3 enfants à Sherbrooke : 
 

Johanne Messier, née le 14 août 1968, a une fille à Sherbrooke d’un père non décla-

ré : Carolyne Messier qui est en couple avec Jérémy Blais depuis 2015. 
 

Ensuite, elle a trois filles à Sherbrooke avec Patrick Reed :  
 

Mégane Reed-Messier naît le 3 février 2000. 
 

Élodie Reed naît le 8 juillet 2001.  

 
Rebecca Reed naît le 8 octobre 2006. 

 
Patrick est contremaître en peinture aux Ateliers B.G. 

 

Sonia/Sonya Messier, née le 10 novembre 1974, a 2 enfants avec François Côté :  
 

Tommy Côté, né le 6 septembre 1996, est infirmier au CHUS de Fleurimont  
 

Sabryna Côté, née vers 1998, travaille à l’Hôpital vétérinaire de Sherbrooke. 
 

Christian Messier, né le 24 mai 1985, a un enfant en 2017 avec Mélissa Bessette. 

 
Le 19 août 1989, au Palais de Justice de Sherbrooke, Gérard Messier épouse Penny Ann Glasgow, 

née le 16 novembre 1965 à Baie-Comeau, fille de Steve et de Mildread Green. Ils ont 2 enfants à Sher-
brooke : 

 

Christelle Messier, né le 5 avril 1990, épouse Andy Massé le 18 juillet 2015, avec qui elle a 2 enfants : 
Ollie en 2014 et un autre en avril 2017. 

 
Simon Pierre Messier, née le 18 novembre 1991, vit en couple avec Caroline Blais depuis 2013. Les 

deux sont éducateurs spécialisés chez CIUSSS de l'Estrie - CHUS. 

 
Gérard Messier, paysagiste et tailleur, décède le 19 septembre 2008 à Sherbrooke. 
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Gérard Messier et Yolande Lambert et Penny Ann Glasgow 

 

 

 
 

Mariage de Johanne Messier 
et de Patrick Reed 

Sonya Messier et François 
Côté et leurs enfants :  

Sabryna et Tommy 

Mélissa Bessette  
et Christian Messier 

Simon-Pierre et Christelle 
Messier et leur grand-mère 

Simon-Pierre Messier 
et Caroline Blais 

Andy Massé et Christelle 
Messier avec Ollie et  
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Lucie Messier et Yves Cournoyer 

 

Lucie Messier, née le 19 mai 1948 à St-Denis-de-Brompton, couturière, la 10e 

enfant d’Armand et de Doria/Dorilla Dufresne, épouse Yves Cournoyer, ven-
deur, fils de Rosaire et de Fernande Bessette, le 23 août 1969 à l’Immaculée-

Conception de Sherbrooke. Yves naît le 5 juillet 1947 à St-Edwidge.  
 

Ils élèvent 3 enfants à Sherbrooke : 

 
Annie Cournoyer naît le 27 février 1973 à St-Georges-de-Beauce. Elle a un 

fils : Jakob. 
 

Patrick Cournoyer, né le 8 décembre 1976 à Sherbrooke, épouse Chantal 
Lambert. Elle est présidente chez La Lancée et fondatrice dirigeante chez Chan-

tal Lambert - Sens et vertus - huiles essentielles Doterra. 

 
Ils ont 2 filles et un garçon. 

 
Jérôme Cournoyer naît le 24 avril 1981 à Sherbrooke. À Sherbrooke, il est carrossier, finisseur peintre 

chez Carrosserie Perfecto/Carossier Procolor 

 
 

 
 

 
 

Chantal Lambert  
et ses 3 enfants 

Patrick Cournoyer Annie Cournoyer Jokob, fils d’Annie 

Jérôme Cournoyer 
et Isabelle Carrier 
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Patrick Cournoyer 

 

Voici ce que j’ai trouvé sur la page Facebook de Patrick qui s’applique beaucoup au 2 dernières généra-

tions. Ça porte à réfléchir! 
 

Lettre pour ma maman et mon papa 
 

MAMAN ET PAPA, LÂCHEZ VOTRE CELLULAIRE, JE SUIS LÀ! 
 
Maman et papa, je t’aime plus que tout au monde, mais j’ai quelque chose à te dire de très important, 
qui surprenamment peut avoir une incidence sur mon comportement, ma concentration, ma collabora-
tion, mon humeur, et j’en passe.  
 
Je sais qu’aujourd’hui, j’ai à vivre avec toute cette nouvelle technologie, d’ailleurs j’apprécie moi aussi à 
l’occasion. Mais, vous, vous avez votre cellulaire en me parlant, en mangeant, en jouant avec moi (tu ne 
joues pas vraiment et je le sais), en m’habillant, en préparant le souper et même, quand tu es en train 
de me chicaner. Parfois, on va au restaurant, et alors qu’on devrait passer un moment significatif en 
famille, tu regardes encore ton cellulaire. Même que toi et papa, vous vous montrez des choses qui vous 
font rire, mais que nous, on ne comprend pas.  
 
Il m’arrive de me demander si tu m’as vraiment écouté!  
 
À d’autres moments, je fais exprès pour avoir de mauvais comportements afin d’attirer ton attention, 
mais ça ne marche pas vraiment parce que tu penses que c’est de ma faute. À dire vrai, c’est aussi de 
votre faute.  
 
L’avancement technologique c’est positif, mais restez attentif à mes besoins affectifs et surtout, ne fai-
tes pas l’erreur de me donner votre cellulaire dans le but de me faire taire.  
 
Même si je semble beaucoup aimer les jeux qui s’y trouvent, j’aime encore plus te parler, te coller, te 

donner un bisou et jouer avec toi alors que tu es tout à moi et rien qu’à moi. 

Comme parent, il est important d'être capable d'introspection, même quand il s'agit de l'utilisation de 

notre cellulaire. 

christelleblanc.com 

 

 
 

http://christelleblanc.com/?fbclid=IwAR0Qh3bAcW0exDMX1L91vrxcQgPb_cTp_EakM6HBr-GRc0mLvB_Rzgj21oI
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Suzanne Messier et Serge Mathieu 

 

Suzanne Messier, la 11e enfant d’Armand et Doria/Dorilla Dufresne, née le 18 

août 1949 à St-Denis-de-Brompton, épouse Serge Mathieu, fils d’Émilien et de 
Liliane Beaudry, le 21 juillet 1973 à l’église St-Colomban de Sherbrooke.  

 
Serge naît le 11 septembre 1954 à Sherbrooke. Il est journalier. 

 

Ils ont 3 enfants à Sherbrooke :  
 

Steve Mathieu naît le 20 novembre 1974. Il est commis au CÉGEP de Ste-Foy. 
 

À Québec, il a 4 enfants avec Caroline Plourde :  
 

Kelly-Caroline naît le 5 juin 1996. Elle a une fille avec Patrick Hachey : Kayla Hachey née en octobre 

2015. 
 

Krystina naît le 5 novembre 1997. 
 

Kevin naît vers 1999. 

 
Simon-Olivier naît le 13 juin 2001. 

 
En 2017, Steve était commis au Cégep de Sainte-Foy. 

 
Caroline voit à l’entretien ménager chez Chartwell Retirement Residences, Sillery, Québec. 

 

François Mathieu, né le 1er octobre 1976, a 3 filles et 2 garçons avec Christina : Océane, Chloé, 
Jayden, Mélissa et Ryan Mathieu. 

 
Yannick Mathieu naît le 29 janvier 1979.  

 

Il travaille à la Poissonnerie Sushi à Québec.  
 

Il a 2 enfants avec Mary Gauthier née le 11 septembre 1980 à Matane : Nathaniel naît en 2012 et Kate 
en 2015. 

 

 

Famille de Suzanne Messier et de Serge Mathieu 2016 
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Suzanne Messier et Serge Mathieu 

 

 

 

Steve Mathieu et sa 
petite-fille Kayla Hachey 

Kelly-Caroline et 
Patrick Hachey 

Kevin Plourde-
Mathieu et Steve 

Mathieu 

Steve Mathieu, 
Kelly-Caroline et 

Krystina  

Les petits-enfants et 1 arrière-petite-fille  
de Suzanne Messier et de Serge Mathieu 

Mary Gauthier, Yannick Ma-
thieu et leurs 2 enfants : 

Nathaniel et Kate 

Caroline Plourde Simon-Olivier  
Mathieu 

Les enfants de François Mathieu : 
Mélissa, Ryan, Chloé, Jayden et 

Océane 

François Messier 
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Denis Messier et Diane Turcotte 

 

Joseph Omer Denis Messier, né le 7 août 1952 à St-Denis-de-Brompton, le 

13e enfant d’Armand et Doria/Dorilla Dufresne.  
 

Sous le prénom d’Omer, il épouse Diane Turcotte, fille de Jean-Paul et de Si-
mone Charland, 10 août 1974 à l’église Ste-Famille de Sherbrooke.  

 

Diane naît le 8 avril 1949 à Fabre.  
 

Ils ont 3 enfants :  
 

Alexandre Messier naît le 17 juin 1976 à Sherbrooke. 
 

Un garçon Messier né et décédé entre 1976 et 1982. 

 
Antonin Messier naît le 25 mai 1982 à Ste-Foy.  

 
Depuis le 18 août 2019, il est artiste FX chez Raynault VFX à Montréal. 

 

Denis est un retraité de l’enseignement et Diane, une infirmière retraitée. 
 

 
 

Antonin Messier Diane Turcotte 
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Solanges Messier et Yvon Lépine 

 

Solanges  Messier, née le 7 juin 1954 à St-Denis-de-Brompton, couturière, la 

15e enfant d’Armand et de Doria/Dorilla Dufresne, épouse Yvon Lépine, fils de 
Cléophas et de Marie-Blanche Tanguay, le 15 juillet 1972 à l’Immaculée-

Conception de Sherbrooke. Yvon naît le 18 février 1952 à East Hereford, QC.  
 

Ils ont 3 enfants à Sherbrooke : 

 
Isabelle Lépine naît le 9 juillet 1973. 

 
Pascal Lépine naît le 19 juillet 1977. 

 
Marie-Ève Lépine naît le 29 janvier 1982. Elle a 2 garçons avec Sam Glaude : Ysac 2008 et Alexis en 

2017. 

 

Sam Glaude et Marie-Eve Lépine 
 

Marie-Eve Lépine, Sam Claude,  
Ysac et Alexis  

Solanges Messier et Yvon Lépine 
et un petits-fils 
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Chantale Messier et Robert Poulin 

Chantale Messier, née le 10 juillet 1957 à l’Hôpital Hôtel-Dieu de Sherbroo-

ke, la dernière des 16 enfants d’Armand et de Doria/Dorilla Dufresne, épouse 
Robert Poulin, fils de Théodore et d’Alice Bolduc, le 24 juin 1978 à Bromp-

tonville. Robert naît le 14 mai 1953 à Magog.  
 

Ils ont 8 enfants, l’aîné à Sherbrooke, alors qu’ils vivaient à Magog et les 7 

autres à Drummondville : 
 

Jonathan Poulin naît le 25 juillet 1980 à Sherbrooke. Il épouse France Si-
moneau le 15 octobre 2005 au Temple de l’église de Jésus-Christ des Saints 

des Derniers Jours à Drummondville où ils ont 3 enfants :  
 

Héléna Poulin, le 16 février 2007, Émilie Poulin, le 12 juin 2009 et Jérémie Poulin, le 27 avril 2011.  

 
France est adjointe administrative pour les Entreprises Poulin service de nettoyage Poulin à Drummond-

ville.  
 

Depuis 2014, Jonathan travaille pour Gexel Telecom, au service à la clientèle à Trois-Rivières. Il trouve 

des solutions aux problèmes qui lui sont présentés. 
 

Israël Poulin naît le 26 janvier 1982. Il épouse Noisette Séré-Couteight, fille de Joël et de Mureille Le 
Morellec, le 29 juillet 2003 à Drummondville. Noisette est née en France le 1er janvier 1983. Ils ont 4 

enfants à Drummondville :  
 

Avéyanna Poulin, le 28 août 2004, Leïla Poulin, le 28 juillet 2006, Isaac Poulin, le 23 janvier 2009 et Jos-

hua Poulin, le 24 septembre 2012. 
 

Israël est propriétaire de Mr. Vrac. 
 

Priscilla Poulin naît le 7 septembre 1983. Elle épouse Steve Morin, le 21 juin 2003 à Notre-Dame-du-

Bon-Conseil et le mariage est enregistré civilement à Drummondville. Steve, fils d’André Morin et d’Hélè-
ne Lemire, est né le 23 janvier 1982 à Drummondville. Ils ont 4 enfants :  

 
Genda Morin, le 3 août 2002, Jarom Morin, le 18 avril 2004, Wyllianna Morin, le 29 avril 2006 et Alexen 

Morin, le 12 mars 2008.  

 
Ensuite, d’une autre union, Priscilla a une fille : Saphyra Poulin, le 5 août 2010.  

 
Finalement, elle a 2 autres enfants avec Steven Fortier, né le 2 avril 1977 à Lac Mégantic, fils de Richard 

et de Manon Nadeau :  
 

Jaden Fortier, le 18 novembre 2013 et Yaël Fortier-Poulin, le 24 décembre 2015.  

 
Les 7 enfants sont nés à Drummondville.  

 
Depuis octobre 2002, Steven Fortier est superviseur chez Matritech à Drummondville. C’est une entre-

prise fabricant des pièces métalliques pour tous les secteurs : médical, électroménager, éclairage, struc-

ture d’acier dans la construction, énergie, transport, etc. 
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Chantale Messier et Robert Poulin 

Cassandra Poulin naît le 25 octobre 1985. Depuis 2017, elle travaille chez EPA, entreprise Poulin Ex-

press Nettoyage 11 à Drummondville. 
 

Michaël Poulin naît le 7 septembre 1988. Il souffre de troubles envahissants du développement, un 
handicap mental. 

 

Un enfant Poulin naît et décède en novembre 1989, après 4 mois de gestation. 
 

Rébecca Poulin, née le 5 novembre 1990, épouse Mickael Jutras-Roc, le 19 novembre 2011 à Drum-
mondville, où ils ont un fils, Esteban né le 17 septembre 2017.  

 
Rébecca travaille Alpha Assurances.  

 

Mickael est natif de Fort Lauderdale, FL. 
 

Audrey-Ève Poulin naît le 9 février 1994. 
 

Chantale Messier est très occupée.  

 
Voici comment elle se décrit en 2017.  

 
J’ai eu différentes appellations. Comme instructrice à la Primaire pour les jeunes, je suis aussi dirigeante 
à la garderie et conseillère à la Primaire et aussi conseillère à la Société de Secours. Présentement, je 
suis instructrice à la Société de Secours, une société pour les femmes dans l’Église de Jésus-Christ des 
Saints des Derniers Jours. 
 
Robert Poulin a été céramiste et aussi vendeur.  

 
Voici ce que Chantale ajoute pour son mari : il a été instructeur à la primaire, responsable et conseiller 
au travail missionnaire. Il est encore appelé comme assistant au travail missionnaire. Mon époux a été 
agent d’immeuble et camionneur de poids lourds. Il a eu une compagnie de nettoyage et aussi un ma-
gasin de linge et d’objets divers. Bref, il a touché à beaucoup de domaines. 
 
Chantale mentionne que Robert est aussi son assistant à la garderie. 
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Chantale Messier et Robert Poulin 

 

Mariage de Chantale Messier et de Robert Poulin  
le 24 juin 1978 à Bromptonvlle 

Voici les membres présents le 20 juin 2017 de la grande famille de Chantale Messier et de Robert Poulin  
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Israël Poulin, un homme impliqué dans sa communauté 

Julie Roy, collaboratrice spéciale, La Presse, le 16 février 2017 

Mr. Vrac fait travailler les bactéries et les enzymes. 
 

Ne se disant pas la personne la plus écologique sur terre, Israël Poulin a quand 
même le souci d’offrir des produits plus respectueux de l’environnement aux 

consommateurs. « Je suis père de quatre enfants, je trouve que c’est important 
pour eux d’amorcer ce changement. » 
 

Une ancienne usine de Drummondville n’est pas un lieu particulièrement invitant, 
mais Mr. Vrac risque de faire changer d’avis les plus suspicieux. Le nouveau com-

merce, qui offre des produits nettoyants en vrac à petit prix, séduit par son am-
biance rustique, l’ingéniosité de son aménagement et son concept « zéro déchet ». 

Israël Poulin est le propriétaire de Mr. Vrac. Il n’en est pas à ses premiers faits d’armes à titre d’entre-

preneur. Actuellement exportateur de viande pour les Caraïbes, il souhaitait importer des produits origi-

naux pour les consommateurs d’ici. Comme il connaît bien le milieu de l’entretien ménager, il a eu l’idée 
d’offrir aux entreprises des produits écologiques efficaces et à bas prix. 

C’est lors d’un voyage en France qu’il a découvert les laboratoires HTS Bio. « Ce sont des produits qui 
ne contiennent aucun élément chimique et qui sont sans danger pour la santé », raconte l’homme d’af-
faires de 35 ans. 

« Leur efficacité provient de la biotechnologie, c’est-à-dire qu’ils contiennent des bactéries ou des enzy-
mes qui agissent à certains niveaux comme pour détruire des odeurs ou éliminer la graisse. » - Israël 
Poulin, propriétaire de Mr. Vrac 

Pour s’assurer de la qualité de ce qu’il offrait, M. Poulin a cogné aux portes des entreprises environnan-

tes de Drummondville : restaurants, garderies, usines, etc. Il leur a demandé de tester les produits. « 
Nous sommes allés nettoyer une usine de 16 000 pieds carrés avec seulement un produit. Les résultats 
ont été impressionnants, et cela s’est répété partout où nous sommes allés », raconte M. Poulin. 

Une première boutique 

La réponse des clients potentiels a donc été positive. Depuis les 18 derniers mois, nombre d’entre eux 
se procurent désormais leurs produits nettoyants auprès d’Israël Poulin. 

De fil en aiguille, l’entrepreneur s’est fait maintes fois interpeller par des consommateurs désireux d’ob-

tenir ses produits. « Le marché est prêt pour les produits écologiques. Il faut s’en aller dans cette direc-
tion, et les consommateurs le demandent. » 

Un succès sans publicité 

En janvier dernier, il a donc mis sur pied sa première boutique ouverte au public. Preuve que le concept 

plaît, depuis son ouverture, la boutique ne dérougit pas, à la grande surprise de l’entrepreneur. « Je n’ai 
fait aucune publicité, uniquement Facebook, et ça fonctionne super bien », constate M. Poulin. 

Mr. Vrac offre 18 produits, comme du lave-vitre, du savon à linge, un dégraisseur, etc. Les clients peu-

vent se procurer des bouteilles ou apporter leur propre contenant. Ensuite, il suffit de choisir un produit 

et remplir soi-même un contenant grâce à une pompe installée sur un des barils de 205 litres.  

 

Israël Poulin 
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Israël Poulin, un homme impliqué dans sa communauté 

« Les gens sont ouverts, les commentaires, super positifs. Les consomma-
teurs veulent de bons produits et vivre une expérience, et c’est ce qu’ils 
retrouvent ici. » - Israël Poulin 

Certains produits qu’offre Mr. Vrac sont exclusifs, d’autres peuvent se dé-

nicher dans des boutiques spécialisées, mais à des prix nettement supé-
rieurs. « J’ai vu d’autres boutiques vendre un produit que je tiens trois fois 
plus cher que ce que je demande. À titre d’importateur, j’ai le loisir de 

prendre des marges raisonnables. Ma priorité est la satisfaction totale du client, et le prix y est pour 
beaucoup. » 

Israël Poulin ne manque pas d’idées pour faire croître son entreprise. Dans un avenir proche, il songe à 

intégrer une application pour téléphones intelligents. Il souhaite aussi introduire un volet alimentaire à 
sa boutique et ouvrir d’autres points de vente un peu partout dans la province. « J’ai neuf phases de 
développement en tête, mais pas question de brûler des étapes. » 

Forces de la région 

« Drummondville est bien située géographiquement. C’est un lieu dynamique avec une belle croissance 
et une diversité d’entreprises. Autre avantage, les loyers sont à prix raisonnables. » 

Défis de la région 

« Nous sommes à l’air des objets connectés, et je veux être innovateur du côté technologique. Sur ce 
point, les entrepreneurs de la région ont du rattrapage à faire. » 

Israël Poulin 

 

Comme vous pourrez le voir, Israël Poulin a une vie très active. En plus, il est commissaire-parent à la 

Commission scolaire Les Chênes et le directeur spirituel de l’église de Jésus-Christ Des Saints Des Der-
niers Jours. En mai 2017, il a annoncé qu’il se présentait comme échevin au poste no 6 de Drummond-

ville, en vue des prochaines élections municipales en novembre prochain.  

Les résultats n’ont pas rencontré ses attentes, mais c’est une expérience additionnelle acquise. 
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Jonathan Poulin  
et France Simoneau 

Jonathan Poulin et ses 3 enfants, 
Jérémie, Émilie et Héléna 

Noisette Séré-Couteight 
et Israël Poulin 

Leila, Isaac, Joshua et Avéyanna Poulin 

Genda et Steve Morin 

Cassandra Poulin Audrey-Eve Poulin 

Héléna et Jérémie Poulin 
et leur mère France Simoneau 

Israël Poulin et Noiset-
te Séré-Couteight 

Priscilla Poulin et 5 enfants 
Alexen et Jarom Morin, Saphyra 
Poulin, Genda et Wylianna Morin 

Priscilla Poulin, Steven Fortier et 
leurs 2 enfants : Yaël et Jaden 

Michael Poulin Mickael Jutras-Roc 
et Rébecca Poulin 

Rébecca Poulin  
et Esteban Roc 
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Danias Messier et Rosa Guay 

 

Danias Messier, né le 20 mars 1914 à Bromptonville, est le 12e enfant 

de Vertume et de Victoria/Angélina Messier. Il épouse Rosa Guay,  fille 
de Ludger et d’Arline Morissette, le 22 août 1938 à St-François-Xavier-de-

Brompton.  
 

À Bromptonville, ils adoptent 3 enfants : 

 
Roger Messier, né le 16 juin 1947, épouse Phyllis Buck, fille de William 

et de Georgina Victoria Mitchell, le 2 août 1969 à l’église du Sacré-Cœur 
de Beauvoir. Phyllis naît le 17 juillet 1947 à Sherbrooke. Ils ont 2 enfants 

à Sherbrooke :  
 

Luc Messier, né le 12 février 1971, épouse Julie Simard le 5 juillet 1997. 

Ils ont 2 enfants : Laurie Messier en 2000 et Luis Messier en 2001. 
Julie naît le 7 février 1972 à Bromptonville. 

 
Francine Messier, née le 28 janvier 1975, a 2 enfants avec Martin Carrier à Fleurimont : Rosalie Carrier 

née le 11 avril 2002 et Antoine Carrier, le 5 août 2004. Martin est le fils de Raynald Carrier et de Cécile 

Breton, né le 10 octobre 1966 à Sherbrooke. 
 

Ensuite, Francine épouse Pascal Beaurivage le 2 septembre 2017 à Sherbrooke. Il est directeur de 
comptes chez Groupe Sani Marc Group. Pascal a 2 enfants d’une union précédente : Gabriel et Mya. 

 
Roger Messier décède le 15 janvier 1994 à Bromptonville. 

 

Maurice Messier, né le 20 août 1949, épouse Lucille Champagne, technicienne au CHUS, fille d’Eugè-
ne et de Marguerite Tessier, le 14 août 1971 à l’église St-Rémi au Lac-aux-Sables, ou Lucille naît le 3 

février 1948. Ils élèvent 2 enfants à Bromptonville qui sont nés au CHU de Fleurimont : Jean Sébastien 
Messier, le 4 octobre 1972 et Jonathan Messier, le 3 juin 1979. 

 

Nicole Messier naît le 10 avril 1954. Elle a été archiviste à C.K.S.H. 
 

Danias décède le 30 juillet 1981 et Rosa Guay, une artisane, le 25 janvier 1996 à Bromptonville. 
 

Voici ce que l’avis de décès du 12 avril 2017 de Phyllis Buck mentionnait : 

 
À Sherbrooke à la Maison Aube-Lumière, le 12 avril 2017, s'est éteinte madame Phyllis Buck-Messier, à 

l'âge de 69 ans. C'est entourée des gens qu'elle aime, qu'elle est partie rejoindre son époux et grand 
amour, feu monsieur Roger Messier. 

 
Phyllis laisse dans le deuil ses enfants adorés : Luc (Julie Simard) et Francine (Pascal Beaurivage); ses 

chers petits-enfants : Laurie, Luis, Rosalie, Antoine, Gabriel et Mia. Elle laisse également dans le deuil 

ses frères et sœurs, beaux-frères et belles-sœurs ainsi que de nombreux neveux, nièces, autres parents 
et amis. 

 
La famille remercie le personnel du CHUS Fleurimont et particulièrement celui de La Maison Aube-

Lumière (soins palliatifs) pour l'accompagnement et les bons soins prodigués à leur mère. Vos témoi-

gnages de sympathie peuvent se traduire par un don à la Maison Aube-Lumière ou à la Société Cana-
dienne du Cancer. 
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Danias Messier et Rosa Guay 

 

 

Phyllis Buck  
(1947-2017) 

Laurie, Luc et Luis Messier,  
et Julie Simard 

Francine Messier  
et Pascal Beaurivage 

Gabriel et Mia Beaurivage Pascal, Francine et Antoine 
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Juliette Messier et Camille Cloutier 

 

Juliette Messier, née le 12 juillet 1916 à Bromptonville est la 13e en-

fant de Vertume et de Victoria/Angélina Messier.  
 

Elle épouse Camille Cloutier, journalier à la Domtar, frère de Conrad 
et fils de Raymond et de Marie-Louise Hudon, le 27 septembre 1939 à 

l’église Ste-Praxède de Bromptonville.  

 
Camille est né le 11 février 1917 à Valcourt.  

 
Ils ont 8 enfants à Windsor et Jeanne-d’Arc à Bromptonville :  

 
Jeanne-d’Arc Cloutier, née le 6 septembre 1940, épouse Raymond 

Chainey. Ils ont 3 enfants. 

 
Marie Cloutier, née le 16 avril 1942, épouse Charles-Auguste Fou-

cher. Ils ont 7 enfants. 
 

Alice Cloutier, née le 26 mai 1943, épouse Gilles Couture. Ils ont 3 

enfants. 
 

Michelle Cloutier, née le 29 septembre 1944, épouse Gilles Davignon. Ils ont 2 enfants. 
 

Yvon Cloutier, né le 17 janvier 1946, épouse Pierrette Larivière. Ils ont 2 enfants. 
 

André Cloutier, né le 2 juin 1947, épouse Francine Letendre. Ils ont 2 enfants. 

 
Marcel Cloutier, né le 8 septembre 1948, épouse Mariette Lavoie. Ils ont 2 enfants. 

 
Richard Cloutier, né le 28 novembre 1949, épouse Diane Carreau. Ils ont 2 enfants.  

 

Jacinthe Cloutier, née le 2 mai 1951, épouse Yvon Pellerin. Ils ont 2 enfants. 
 

Camille Cloutier décède le 18 avril 1969 à Windsor et Juliette Messier, le 27 février 2012 à Sherbrooke. 
Les deux sont inhumés à Windsor. 

 

Sur la page suivante, on peut lire la biographie de Juliette Messier préparée par sa petite-fille Emilie.  
 

Par la suite, chaque enfant nous présente sa propre famille. 
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Biographie de Juliette Messier  

 

Cette biographie a été préparée en 2000 par sa petite-fille Emilie Cloutier, alors 

qu’elle étudiait au collège de Sherbrooke.  
 

Introduction 
 
Après la pluie, c’est le beau temps : après la guerre, c’est l’argent ! Quoi de plus 
vrai que ce petit dicton pour écrire la situation du plusieurs Canadiens et Cana-

diennes après les dures années de guerre qu’ils ont traversées. Une chose est 
certaine, c’est ce qui définit le cours de la vie d’une femme et d’une mère de fa-

mille née en plein milieu de la Première Guerre mondiale. Voici la biographie de 

Mme Juliette Messier mise en relation avec certains événements historiques du Québec. En commençant 
d’abord par son enfance et son adolescence, il sera question de son mariage et de la fondation de sa 

famille, après quoi se sont imposés plusieurs changements dans son mode de vie, jusqu’à sa retraite 
bien méritée. Juliette Messier a le souvenir d’une vie tranquille et bien ordinaire, malgré le fait qu’elle 

dut se soumettre aux fléaux économiques qui surplombaient le Québec pendant de longues périodes. 

Voilà l’histoire d’une dame qui sut se tirer de la misère en menant une vie de femme au foyer tout com-
me une bonne majorité des femmes de sa génération. 

 

Enfance et adolescence 1916 à 1938 
 
C’est dans la chaleur de l’été 1916, le 12 juillet plus précisément, que naquit Juliette Messier. Fille de 

cultivateur, elle grandit sur une grande terre agricole située dans le canton de Brompton, en Estrie. Ses 
parents, Vertume Messier et Angelina Messier, descendants de lignées Messier différentes fondèrent une 

famille de 13 enfants. Étant la douzième de cette famille, Juliette fut relativement choyée au cours de 
son enfance. Son père était un homme assez important dans le village puisqu’il remplissait, selon les 

années, les fonctions de maire et de préfet de comté. 

 
Lorsque j’ai demandé à Juliette, qui est aussi ma grand-mère paternelle, quelle était leur situation finan-

cière de l’époque, elle me répondit qu’ils n’étaient par réellement pauvres bien qu’ils économisaient tou-
jours beaucoup. Les crises économiques ne les touchaient pas directement puisque malgré les temps de 
récession, il y a toujours de quoi manger lorsqu’on possède une ferme. Juliette avoue ne pas s’être sou-

ciée de la condition financière de ses parents pendant sa jeunesse, elle savait par contre que la ville 
offrait des conditions de vie misérables aux ouvriers et elle s’estimait très chanceuse de vivre à la cam-

pagne. Jeune fille, Juliette devait faire quelques petites tâches ménagères pour venir en aide à sa mère, 
mais sans plus. Plus souvent qu’autrement, ce sont ses sœurs aînées qui accomplissaient les tâches les 

plus exigeantes. Les garçons eux devaient aider leur père aux travaux de la ferme. Pour cette raison, 

plusieurs des frères de Juliette n’allèrent pas à l’école. Seul un parmi eux eut droit à une éducation plus 
poussée que la petite école de rang : le futur prêtre de la famille. En effet, l’Abbé Philippe Messier faisait 

la fierté de tous, si bien que sur certaines photos de famille, il avait le privilège d’être assis au centre, 
entouré de ses parents. La religion était d’une grande importance et chaque famille se devait d’avoir un 

prêtre ou une religieuse. Outre la religion, l’agriculture prenait une place primordiale au sein de la famil-
le Messier puisque celle-ci possédait une des grandes fermes laitières du Québec en 1920. Juliette se 

rappelle aussi avoir vu ses frères et son père partir pour la gare le plus près (sûrement celle de Bromp-

ton) en y amenant un grand nombre de bidons de lait vendus pour le marché montréalais. Juliette passa 
donc son enfance à voir sa famille travailler aux corvées agricoles et à profiter, sans vraiment se rendre 

compte, du boum économique de l’après-guerre.  
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La communication était très restreinte avec ses parents, surtout avec son père, a-t-elle avoué. Vertume 

était, paraît-il, un homme très pudique et orgueilleux qui ne parlait pas très ouvertement. Rares furent 
les instants de jeux et de discussion avec celui-ci. Juliette eut une enfance passablement gâtée, si ce ne 

fut que ce certain manque d’attention de la part des parents. C’était un comportement quasi généralisé 
pour l’époque. Elle vécut cette période avec beaucoup d’ai  sance, mais sans extravagance. 

 

Comme Juliette n’était pas contrainte aux tâches ménagères et aux travaux agricoles, son père l’envoya 
étudier au couvent de bonnes sœurs, au village de Brompton. Quelle chance pour elle d’aller à l’école 

des grands ! Juliette dit ne pas avoir toujours aimé la façon dont les religieuses enseignaient. Elles 
étaient sévères et pointilleuses, mais malgré cela, ma grand-mère aimait apprendre. L’instruction était, 

et est encore de nos jours, une chose très importante pour elle. Adolescente, elle prenait plaisir à faire 
ses devoirs et à étudier. Voilà qu’à 15 ou 16 ans elle ne travaillait pas; elle finissait ses études au cou-

vent et demeurait encore dans la maison paternelle. Un été, pendant l’année 1935, son père décida 

d’engager un jeune homme de Windsor pour travailler à la ferme. Après quelques rencontres, Juliette et 
le garçon en question se fréquentèrent pendant environ deux ans. Camille Cloutier et Juliette Messier 

demeuraient donc tous deux sous le même toit, sans jamais oublier la constante présence d’un chape-
ron. 

 

Mariage et fondation de la famille 1939 à 1960 
 
Comme la Deuxième Guerre mondiale éclatait en Europe, Juliette et Camille entreprirent de se marier. 

On peut imaginer que cela eut lieu pour empêcher Camille d’aller au front, or Juliette ne démord pas du 

fait que son mari avait les pieds plats et donc, qu’il n’aurait pas pu être conscrit à la guerre de 1939 à 
1945 ! Mais si on se fit au nombre de mariages qui ont été célébrés dans l’année 1939, cela laisse croire 

que certains époux se sentirent contraints au mariage plus ou moins forcé, du moins prématurément. 
En fait, on relate qu’au début de l’été 1939, 106 couples se marièrent la même journée lors d’une céré-
monie commune au Stade Delorimier, à Montréal. L’imminence de la guerre n’était pas étrangère à cette 
cérémonie. (Nos racines, l’histoire vivante des Québécois, vol.11, p. 2571) Juliette et Camille se sont donc mariés le 
27 septembre 1939. Quelques mois après le mariage, les deux époux et leur première petite fille, née 

dans la maison paternelle à Brompton, déménagèrent à Windsor puisque Camille s’était trouvé un em-
ploi à la Canada Pulp and Paper qui est maintenant remplacée par Domtar. 
 
À mesure que la famille s’agrandissait, elle avait besoin de plus d’espace et s’acheta donc une maison : 

Juliette se rappelle que durant les premières années, vers 1940 et 1945, les logements n’étaient pas 

très bien chauffés et coûtaient assez cher. La famille Camille Cloutier était composée de neuf enfants 
nés entre 1940 et 1951. Juliette donna naissance à 5 filles et 4 garçons pendant les années qui corres-

pondent bien avec le baby-boom qui fut, en grande partie, favorisé par la prospérité économique d’a-
près-guerre. Durant cette période de croissance économique unique depuis le début du siècle, le niveau 
de vie des Canadiens augmente rapidement. Le revenu annuel des travailleurs industriels fait plus que 
doubler entre 1946 et 1956. Le taux de natalité est en forte croissance : le baby-boom bat son plein. (Le 

livre du siècle – Grolier 1900 à 1999, p.189) Juliette ne travaillait pas à l’extérieur de la maison, elle tenait mai-

son. Mère de famille, elle veillait à ce que les enfants aillent à l’école malgré l’insistance de Camille de 
les faire travailler aux usines à partir de 12 ou 13 ans. Les enfants ne travailleront pas tant qu’ils n’au-
ront pas leur diplôme. On ne va nulle part sans éducation !, rétorquait ma grand-mère. Tenir maison 
n’est pas une chose facile, surtout lorsque la famille est nombreuse. Juliette passait son temps à écono-

miser tout ce qui lui tombait sous la main : les restants, les vêtements, les livres, tout ! La femme au 

foyer devait aussi s’occuper du budget et de l’éducation. Outre faire le ménage, la lessive, la couture, le 
tricot et le jardinage, c’est Juliette qui s’occupait des enfants en bas âge.  
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C’est la femme qui se levait très tôt pour préparer les enfants qui partaient pour l’école et c’est encore 

cette même personne qui se couchait à des heures tardives pour s’assurer que rien ne manque pour le 
lendemain. À chaque jour, Juliette suivait cette routine sans vraiment prendre de repos. C’était, on peut 

le dire maintenant, un travail invisible, ardu et à peine reconnu puisque la mentalité du temps avait pour 
idée que la femme se devait de demeurer à la maison afin d’être toujours disponible pour la famille. Les 
jeunes filles du Québec, à cette époque, ont toujours été victimes de l’idéologie qui refuse de voir que 
les femmes peuvent s’épanouir ailleurs qu’au sein du foyer. (Histoire des femmes du Qébec depuis quatre siècles, 

p.389) Cela faisait partie du rôle de la femme, c’était le sort réservé aux femmes de sa génération. 

 
Avec les années, les plus vieux des enfants quittèrent la maison pour travailler ou pour se marier. Com-

me les quatre aînées étaient des filles, celles-ci quittèrent Windsor et s’installèrent dans diverses régions 
où travaillaient les maris. Qui prend mari, prend pays ! En effet, les jeunes filles qui se mariaient de-

vaient souvent suivre leur mari et s’établir là où l’homme avait un moyen pour leur assurer leur subsis-

tance. 
 

Changement d’un mode de vie 1961-1985 
 
Quelques enfants demeuraient encore dans la maison familiale et continuaient de s’instruire jusqu’au 
jour où la maladie frappa Camille de façon subite. À la suite de son décès, le 18 avril 1969, les derniers 

durent prendre la relève de leur père afin de conserver un certain niveau de vie. Ce mode de vie dura 
jusqu’au mariage de ceux-ci, le dernier fut en 1974. À partir de ce moment, Juliette habita seule dans 

un loyer. Ces événements contribuèrent à de grands changements dans son mode de vie. Juliette, qui 

avait l’habitude d’une vie plutôt active, commença à s’adonner aux activités sociales. Elle s’impliqua 
dans le bénévolat pour la Croix-Rouge, elle suivit des cours de relations humaines et fait toujours partie 

des Filles d’Isabelle. Juliette était dans la soixantaine et avait déménagé trois fois depuis la mort de son 
mari. 

 

Retraite 1886 à aujourd’hui 
 
Étant une femme autonome qui tient à son indépendance et à son intimité, Juliette décida de s’installer 

au centre-ville de Windsor, dans un logement pour personnes âgées autonomes. Ses enfants ayant 

maintenant fondé leur famille, sa descendance nombreuse vient lui rendre visite dans son appartement 
moderne. Juliette est grand-mère de 23 petits-enfants et de 18 arrière-petits-enfants. Elle vit paisible-

ment et s’adonne à des activités de groupe, de style Bingo, avec des connaissances. Et même si certains 
de ses enfants demeurent maintenant à l’extérieur de Windsor, ils lui rendent visite et l’invitent à venir 

passer quelques jours dans leur famille. On peut dire que Juliette Messier a une retraite bien méritée 

après les dures périodes à travers lesquelles elle a passé. 

Rencontre familiale 
Marie-Paule, Juliette, Alice, Arsène et Angéli-

na Messier et Robert Cloutier 
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Conclusion 
 
Épouse et mère de famille, mais surtout femme fière et brillante, Juliette Messier a donc fait de son 
mieux pour donner les meilleures chances à ses enfants dans la vie. Juliette s’est mariée pendant la pé-

riode de conscription de la Deuxième Guerre mondiale, mais non pour les raisons stratégiques qu’on y 

connait. Aussi, lorsqu’elle fut mère de famille, Juliette a insisté grandement pour que ses enfants s’ins-
truisent et elle s’est donnée corps et âme pour satisfaire leurs moindres besoins même lorsque les finan-

ces ne le permettaient par toujours. 
 

Tout comme plusieurs dames de son âge, l’éducation traditionnelle qu’elle a reçue ne lui a sûrement pas 

permis de s’adonner à d’autre chose qu’à son rôle de ménagère. Elle demeurait par contre une femme 
active et impliquée au sein de la société. Le décès de son mari s’est manifesté comme un souffle dans 

les voiles. Les changements qui suivirent démontrent bien que Juliette est une femme de son temps qui 
a su s’adapter, au cours de l’histoire, à différentes difficultés. Juliette Messier s’exprime souvent en di-

sant : laisse-moi te raconter, tu vas comprendre !, mais il y a une chose dont elle ne parle jamais, c’est 

de la politique du Québec… 
 

 
 

 
 

 

 

Famille de Camille Cloutier et de Juliette Messier, vers 1995 
arrière : Marcel W. , André, Alice, Richard et Yvon. 

avant : Jeanne d'Arc, Jacinthe, Juliette (mère) Marie et Michelle. 

Juliette Messier 
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Jeanne-d’Arc Cloutier et Raymond Chainey 

 

Jeanne-d’Arc Cloutier, née le 6 septembre 1940 à Bromptonville, est l’aînée de 9 

enfants de Camille Cloutier et de Juliette Messier. Elle épouse Raymond Chainey, 
manufacturier, fils de Conrad et de Jeannette Girardin, le 24 octobre 1959 à l’église 

St-Philippe de Windsor.  
 

Raymond naît le 23 avril 1940 à St-Félix-de-Kingsey. Ils ont 3 enfants : 

 
Yvan Chainey, né le 24 novembre 1961 à Windsor, est désigner en architecture. 

Sa conjointe est Julie Mathieu.  
 

Martine Chainey, née le 20 juillet 1963 à Victoriaville, est coiffeuse. Elle épouse Jean Bernier à Qué-
bec le 15 juillet 2000. Il est né le 27 juillet 1960 à Giffard. Depuis 1998, il est menuisier chez Construc-

tion & Rénovation M. Dubeau. 

  
Pascal Chainey, né le 10 octobre 1964 à Victoriaville, a un enfant à Québec avec Nathalie Doyon : 

 
David Doyon, né le 25 octobre 1985, a une fille avec Julie Long-Fiset, fille de Laurent Fiset et de Jocely-

ne Long. Elle est née le 15 juin 1977 à Québec : Janie Doyon née le 8 juillet  2016 à Québec.  

Depuis août 2016, David est répartiteur chez TBL Telecom.  
Depuis 2019, Cynthia Lavoie est la nouvelle partenaire de David. 

 
Nathalie Doyon est née le 19 janvier 1967 à Montmagny, fille de Jean et de Denise Zacharie.  Elle est 

agente d’assurance. 
 

Ensuite, Pascal épouse Chantal Paquette, le 6 octobre 2001 à Sillery. Ils ont 2 filles à Québec :  

 
Mélyna Chainey naît le 26 mai 1992. 

 
Camille Chainey naît le 20 mars 1996. Son conjoint est Samuel Giffard, fils de Claude et de Louise God-

bout, né le 31 oct. à Québec. Depuis février 2019, elle travaille chez Cliniques VIVA Médico-Esthétique. 

 
Pascal est ébéniste, Armoires de cuisine et de salle de bain. Depuis 2012, Chantal est à la Commission 

des normes, de l’équité, de la santé et la sécurité du travail. 
 

 

Mariage de Raymond Chainey et de Jeanne-d’Arc 
Cloutier. Les parents du marié à gauche et à droite, 

Alice et Camille Cloutier. 
Alice remplace sa mère malade. 
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Jeanne-d’Arc Cloutier  
et Martine Chainey 

Raymond, Martine 
et Yvan Chainey 

Martine Chainey et Jean Bernier 

Pascal Chainey  
et Chantal Paquette 

Mélina/Mélyna Chainey  
et Jean-Philippe Lavoie 

Camille Chainey  
et Samuel Giffard 

David et  
Janie Doyon 

David Doyon  
et Julie Long-Fiset 

Nathalie Doyon 
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Marie Cloutier et Charles-Auguste Foucher 

 

Marie Cloutier, née le 16 avril 1942 à Windsor, est la 2e fille de Camil-

le et de Juliette Messier. Elle épouse Charles-Auguste Foucher, me-
nuisier, fils d’Édouard et de Juliette Lanctot, le 6 juin 1964 à St-Philippe 

de Windsor. Charles-Auguste naît le  28 juillet 1943 à Sherbrooke.  
 

Ils ont 7 enfants : 

 
Marcel Foucher/Faucher, né le 11 octobre 1965 à Sherbrooke, épou-

se France Deniger, fille de Charles et de Marguerite Bélanger, le 7 août 
1993 à Rigaud où elle naît le 10 mai 1964. Ils ont 2 enfants à Hawkes-

bury, ON : Sarah Faucher née le 22 mai 1994 et Julien Faucher, le 25 
mars 1996. 

 

Hélène Foucher naît le 21 octobre 1966 à Montréal. Son conjoint est 
Réjean Lanoville, né le 5 mai 1958 à St-Eustache où leur fils Jérémy Lanoville naît le 24 juillet 1991 et 

où Jérémy a un fils avec Sophie Massé, fille de Claude et de Diane Rivet : Nathan Lanoville né le 12 avril 
2016. 

 

Marjolaine Foucher, née le 3 octobre 1967 à Montréal, épouse Gilles Tremblay, fils de Placide et de 
Marie-Josephte Lapointe, le 4 juillet 2016 à Terrebonne. Gilles naît le 12 juillet 1967 à Montréal. 

Ils ont 4 enfants à Laval :  
Alexandre Tremblay, né le 12 avril 1989, vit avec Élise Bissonnette-Ethier, fille de François Ethier et de 

Geneviève Bissonnette.  
Yannick Tremblay, né le 22 avril 1991, est manœuvre spécialisé en construction et chez Impact écha-

faudage. Il vit avec Claudia Palin, née le 21 février 1995 à St-Jérôme, fille de Stéphane et de Renée 

Ethier. Claudia est secrétaire chez Dentisterie Tiraloche et Centre dentaire Atwater. 
Carolane Tremblay, née le 23 août 1992, a un fils avec Mathieu Granger, fils d’Yvan et de Johanne Bes-

sette : Gabriel Granger né le 30 août 2018 à St-Jérôme. Mathieu naît le 17 juin 1992. 
Kristina Tremblay, née le 6 avril 1995, a un fils avec Maxime Tremblay : Malik Tremblay, né le 13 sep-

tembre 2018 à Montréal. Maxime, né le 16 novembre 1993 à Baie-Comeau, fils d’Yves et de Manon Car-

rier, travaille chez Best Buy à St-Jérôme et Kristina, au CPE Les Explorateurs, Ste-Marthe-sur-le-Lac. 
 

François Foucher naît le 16 juillet 1971 à St-Eustache. 
 

Michel Foucher naît le 8 janvier 1873 à St-Eustache. Il est cimentier. 

 
Marie-Desneiges Foucher, née le 30 mars 1975 à St-Eustache, épouse Denis Martel le 26 juillet 2003 

à Sherrington. Né le 26 octobre 1964 à Anjou, il est le fils d’Yvon et de Louise Lafrenière. Ils ont 4 en-
fants à Châteauguay :  

Maxime Martel, né le 14 août 1997, vit avec Geneviève Leclair. Il travaille pour IGL Duty Free/Hors 
Taxes. 

Valérie Martel naît le 23 décembre 1998. 

Katherine Martel, née le 25 avril 2000, est fiancée avec Michaël Pothier né le 20 juillet 1995. Il est bou-
cher chez Marcher McWeen. Katherine travaille chez Starbucks. 

Benoit Martel naît le 2 avril 2003. 
 

Marie-Claude Foucher naît le 22 avril 1976 à Fabreville, Laval. 

 
Marie Cloutier décède le 16 septembre 1997 à St-Léopold de Laval et Charles-Auguste Foucher, le 27 

mars 2018 à Montréal. 
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Marie Cloutier et Charles-Auguste Foucher 

 

 

 

Marcel Foucher/Faucher Sarah Faucher Hélène Foucher Jérémy Lanoville  
et Sophie Massé 

Marjolaine Foucher Alex Tremblay Claudia Palin  
Yannick Tremblay 

Carolane Trem-
blay et Mathieu 

Granger 

Kristina, Maxime, 
et Malik Tremblay 

Gabriel 
Granger 

Michel Foucher Marie-Desneiges Fou-
cher et ses 2 filles 

Denis Martel  
et ses 2 fils 

Famille de Denis Martel  
et de Marie-Desneiges Foucher 

Marie-Claude Foucher 
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Alice Cloutier et Gilles Couture 

 

Alice Cloutier, née le 26 mai 1943 à Windsor, est la 3e fille de Camille 

Cloutier et de Juliette Messier. Elle épouse Gilles Couture, dessinateur 
à la Ville de Montréal, fils de Gérard et de Bernadette Bolduc, le 9 dé-

cembre 1967 à St-Philippe de Windsor, où Gilles naît le 1er septembre 
1946.  

 

Ils ont une fille à Montréal et 2 garçons à Beloeil : 
 

Marie-Josée Couture naît le 26 juillet 1970. Elle a 2 filles avec Pascal 
Laramée, fils de Bernard et de Solange Gauthier qui est né le 12 octo-

bre 1972 à Sherbrooke :  
 

Daphné Laramée-Couture, le 1er septembre 1993 et Florence Laramée-

Couture, le 12 février 1997. 
 

Martin Couture naît le 1er mars 1972 à Beloeil. Il a un fils avec Manon 
Trudeau, fille de Jean-Guy et de Nicole Laferrière :  

 

Gabriel Couture né le 1er mai 1996.  
 

Il a aussi un fils avec Christine Brouillet, fille d’Hubert Brouillette et de Monique Hurtubise :  
 

Guillaume Couture né le 1er février 1999.  
 

Pierre Couture naît le 16 octobre 1977 à Beloeil. Il épouse Josiane Crampé le 18 novembre 2017.  

 
Ils ont un fils : Henri Couture né le 20 décembre 2018. 

 

 
 

 

Alice Cloutier et Juliette Messier 

Christine Brouillet  
et Guillaume Couture 

Manon Trudeau Gabriel Couture Marie-Josée Couture 

Pierre Couture et Josiane Crampé 
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Michelle Cloutier et Gilles Davignon 

 

Michelle Cloutier, née le 29 septembre 1944 à Windsor, est la 4e fille 

de Camille Cloutier et de Juliette Messier. Elle épouse Gilles Davignon, 
policier à la Domtar, fils de Jean et de Thérèse Noël, le 28 juillet 1962 à 

St-Philippe de Windsor. Gilles naît à Montréal le 16 avril 1939.  
 

Ils ont 2 enfants : 

 
Pierre Jean Davignon naît le 6 juin 1967 à Montréal. Il a une fille avec 

Chantal Gagnon : Maud Gagnon née le 4 février 1994 à Sherbrooke.  
 

Par la suite, Chantal épouse Jean-Pierre Ares le 20 juin 2009. 
 

Pierre Davignon Pier Davi est romancier. 

 
Sophie Davignon naît le 10 juillet 1973 à Sherbrooke. Elle a un fils avec Sébastien Dion, fils de Réjean 

et de Madeleine Côté. Il est né le 1er août 1975 à Sherbrooke :  
 

Xavier Dion né le 30 juillet 2008 à Sherbrooke. 

 
Gilles Davignon décède le 28 mars 2006 à Hôpital Ste-Croix de Drummondville et est inhumé le 31 à 

Windsor. 

 

 

Chantal Gagnon Maud Gagnon Gilles Davignon 

Mariette Lavoie, Alice et Michelle Cloutier  
et Gilles Couture à St-Jude le 14 avril 2019 

Pierre Davignon 



 

194  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Yvon Cloutier et Pierrette Larivière 

 

Yvon Cloutier, né le 17 janvier 1946 à Windsor, est le 1er fils et le 5e 

enfant de Camille Cloutier et de Juliette Messier. Il épouse Pierrette 
Larivière, fille d’Albert et de Rita Coutu, le 1er juin 1968 à St-Philippe 

de Windsor, où naît Pierrette le 22 février 1950. 
 

Ils ont 2 enfants à Windsor : 

 
Patrick Cloutier, né le 15 février 1970, a une fille avec Danielle Rin-

guet, fille de Jean-Guy et de Jocelyne Moreau :  
 

Zoé Ringuet-Cloutier, le 20 octobre 2000 à St-John, NB.  
 

Par la suite, Patrick vit avec Isabelle Tardif née le 11 septembre 1979 à Québec. Elle avait eu 3 filles 

d’une union précédente. 
 

Jonathan Cloutier, né le 1 avril 1975, a une fille avec Nathalie Langlais :  
 

Lili Cloutier, née le 18 février 2003 à St-Jean-sur-Richelieu.  

 
Dans la même ville, le 28 novembre 2014, il a un fils avec Annie St-Germain : Léandre Cloutier. 

 
Yvon Cloutier travaille dans le domaine de la vente au détail. 

 

Zoé Ringuet-Cloutier 
et Danielle Ringuet 

Lili Cloutier 

Léandre, Patrick  
et Lili Cloutier  

Patrick Cloutier,  Danielle Ringuet,  
Yvon Cloutier, Pierrette Larivière,  

une amie et Jonathan Cloutier 

Annie St-Germain Nathalie Langlais 

Jonathan Cloutier 

Isabelle Tardif et ses 3 
filles en compagnie de 

Patrick Cloutier 
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André Cloutier et Francine Letendre 

 

André Cloutier, né le 2 juin 1947 à Windsor, est le 6e enfant de Ca-

mille Cloutier et de Juliette Messier.  
 

Il épouse Francine Letendre, fille de Lionel et de Laurette Hétu, le 3 
juin 1972 à St-Philippe de Windsor.  

 

Francine naît le 19 juillet 1948 à St-François-Xavier-de-Brompton.  
 

Ils ont 2 enfants à Windsor : 
 

Caroline Cloutier, naît le 24 décembre 1973.  
 

David Cloutier, né le 11 juillet 1976, a deux fils a Windsor avec Nathalie Lapointe, fille de Jean-Paul et 

de Manon Girard. Elle est née le 13 juillet à Granby :  
 

Kevin Cloutier, naît le 25 avril 1999. Depuis le 10 juillet 2017, il vit en couple à Québec avec Virginie 
Gaulin-Plante née en 2000 à Québec. Les 2 travaillent dans la restauration. 

 

Williams Frédérick Cloutier, né le 8 septembre 2001. 
 

David décède accidentellement le 10 mars 2006 à Windsor. 
 

Par la suite, André épouse Carmen Salois le 11 février 2001 à Sherbrooke. Elle est née le 10 juillet 
1954 à Windsor, fille d’Henri et de Noëlla Therrien. 

 

La principale occupation d’André Cloutier a été l’entretien mécanique à la Domtar. Depuis plusieurs an-
nées dans son milieu, André se dévoue chez l’organisme Action Partage. 

 
 

 

 

André Cloutier  
et Carmen Salois 

Caroline Cloutier David Cloutier 

Nathalie Lapointe Kevin Cloutier et  
Virginie Gaulin-Plante 

Williams Cloutier 
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Marcel Cloutier et Mariette Lavoie 

 

Marcel Cloutier, né le 8 septembre 1948 à Windsor, est le 7e enfant 

de Camille Cloutier et de Juliette Messier.  
 

Il épouse Mariette Lavoie, fille de Camille et d’Hélène Labbé, le 17 
août 1974 à St-Zacharie de Windsor.  

 

Mariette naît le 17 mars 1951 à St-Roch-de-Bellecombe, Abitibi.  
 

À Windsor, ils ont 2 enfants nés à Sherbrooke : 
 

Mathieu Cloutier naît le 3 novembre 1977. 
 

Emilie Cloutier, née le 10 avril 1981, a 2 enfants à Rivière-du-Loup avec Stéphane LeBrun, fils de Jo-

seph Isidore et de Gracieuse Turcotte :  
 

Roxanne LeBrun est née le 13 septembre 2007 et Rafaëlle LeBrun, le 20 mai 2010. 
 

Emilie Cloutier est responsable chez garde scolaire alternative Emilie Cloutier. 

 
Stéphane LeBrun est né le 21 novembre 1969 à St-Octave de Métis. 

 
L’organisation de la 56e Finale des Jeux du Québec Rivière-du-Loup 2021 profitera désormais de l’exper-

tise de Stéphane LeBrun, technicien en loisir au Cégep. Il occupera le poste de directeur général adjoint 
de la programmation sportive. Information publiée le 22 février 2019. 

 

Marcel Cloutier était superviseur en entretien mécanique à la Domtar. 
 

Marcel Cloutier décède le 19 juin 2017 à Val-Joly. 
 

 

 
 

 
 

Emilie Cloutier Gracieuse Turcotte, 
Roxanne et Raphaëlle 

LeBrun 

Marcel Cloutier Stéphane LeBrun Mathieu Cloutier 

https://www.facebook.com/RDL2021/?__xts__%5B0%5D=68.ARBS7a3VSuRoejPgpHoozgYzg0durOPSexo8S-HnkigoluBat1FQxDYJbo4Fh3ohQgwVEln3-D7SmHLXSifMZzjxyX6fJoSqqmhaS5Y56v9hunShZ8yY2fiLqLIoWQ_oNwAwZh3ECoV00DUpX4ZTeinQydbYr7LYJwdu6pm9SbX-ereUatlrbl1LHtB_vMe0IwqQ454VuTqQBSi
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Richard Cloutier et Diane Carreau 

 

Richard Cloutier, né le 28 novembre 1949 à Windsor, est le 8e enfant 

de Camille Cloutier et de Juliette Messier.  
 

Il épouse Diane Carreau/Careau, infirmière auxiliaire, fille de Noël et 
d’Yolande Charland, le 30 mai 1970 à St-Gabriel-Lalemant de Windsor, 

Diane naît le 18 novembre 1946 à Québec. 

 
Ils ont 2 enfants à Windsor :  

 
Isabelle Cloutier naît le 20 décembre 1972. Elle a un fils avec Frédérik Orrin Lambert, fils de Pierre et 

de Barbara Pettigrew : Simon Lambert né le 31 août 2002 à Sherbrooke. Isabelle est infirmière. 
 

Frédérik naît le 14 avril 1965 à Sherbrooke. 

 
Philippe Cloutier, né le 16 novembre 1978, est assistant à l'Institut de recherches cliniques de Mon-

tréal - IRCM 
 

Richard travaille en maintenance mécanique. 

 
 

 
 

 
 

Philippe Cloutier Simon Lambert Isabelle Cloutier 
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Jacinthe Cloutier et Yvon Pellerin 

 

Jacinthe Cloutier, née le 2 mai 1951 à Windsor, est la dernière et 9e 

enfant de Camille Cloutier et de Juliette Messier.  
 

Elle épouse Yvon Pellerin, entrepreneur électricien, fils de Lionel et de 
Georgette Laroche, le 14 novembre 1970 à St-Philippe de Windsor où 

naît Yvon le 27 août 1949. 

 
Ils ont 2 enfants à Windsor : 

 
Éric Pellerin naît le 18 septembre 1971. Il a deux enfants avec France 

Lucie Lavertu, née le 3 janvier 1972 :  
 

Alex Pellerin naît le 17 mars 1999 à Windsor. 

 
Olivier Pellerin naît le 24 novembre 2001 à St-Claude. 

 
France, fille de Robert et de Jeannine Therrien, est directrice générale de la municipalité de St-Claude.  

 

Julie Pellerin, née le 13 novembre 1974, épouse Mario Hamel, le 19 août 2000 à Windsor. Fils de Mau-
rice Hamel et de Cécile Cadorette, Mario naît le 23 novembre 1972. 

 
Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : Jordan Hamel né le 7 février 2002 et Zoélie Hamel, le 7 juin 2007. 

 
 

 

 
 

France Lucie Lavertu  
et Éric Pellerin 

Olivier et Alex Pellerin Yvon Pellerin et Jacinthe Cloutier 
Julie Pellerin et Mario Hamel 

Jordan et Zoélie Hamel, les enfants 
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Angélina Messier et Robert Cloutier 

 

Angélina Messier, née le 6 septembre 1919 à Bromptonville est la 

14e et dernière enfant de Vertume et de Victoria/Angélina Messier.  
 

Elle épouse Robert Cloutier, ouvrier et cultivateur, fils de Frédéric et 
d’Albina Choinière, le 23 août 1939 à Bromptonville.  

 

Robert naît le 1er janvier à Thetford Mines.  
 

Ils ont 6 enfants à Bromptonville et les 2 derniers à Sherbrooke :  
 

Marie-Paule Cloutier, née le 16 octobre 1940, a 4 enfants avec 
Raymond Lapré. 

 

Angella Cloutier, née le 16 janvier 1942, a 3 enfants avec Walter 
Gray. 

 
Louis-Philippe Cloutier, né le 21 janvier 1945, a 2 enfants avec Ma-

deleine Bouchard.  

 
Jean-Yves Cloutier, né le 25 juillet 1948, a 2 enfants avec Marie-Paule Lebrun. 

 
Gabriel Cloutier, né le 15 août 1951, a 3 enfants avec Carole De Grace.  

 
Danielle Cloutier, née le 19 mars 1954, a 3 enfants avec Lucien Beaudoin.  

 

Bernard Cloutier, né le 19 juillet 1956, a 4 enfants avec Lina Bernier.  
 

Mario Cloutier, né le 13 septembre 1958, a 3 enfants avec Madeleine Langlois.  
 

Angélina Messier décède le 23 février 2005 et Robert Cloutier, le 18 mai 2007, à Sherbrooke Ils sont 

inhumés dans le cimetière de Bromptonville. 
 

 

25e anniversaire 
de mariage de 

Robert Cloutier et 
d’Angélina Messier 

en 1964 

Angélina Messier 
et Robert Cloutier, 
vers 2004 
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Angélina Messier et Robert Cloutier 

 

 

Bernard, Marie-Paule, Louis-Philippe, Angèla et Danielle 
Gabriel, Robert, Mario, Angélina et Jean-Yves 

 

25e anniversaire de mariage de Robert Cloutier et d’Angélina Messier en 1964 

Jean-Yves, Gabriel, Mario, Louis-Philippe 
et Bernard Cloutier, en 2016 

Danielle, Marie-Paule et Angèla Cloutier 
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Marie-Paule Cloutier et Raymond Lapré 

 

Marie-Paule Cloutier, née le 16 octobre 1940 à Bromptonville, est l’aînée de Ro-

bert et d’Angélina Messier.  
 

Elle épouse Raymond Lapré, fils de Stanislas et de Marie-Ange Fontaine, le 1er 
septembre 1962 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville. Il est né le 17 février 1941 

à Racine.  

 
Ils ont 4 enfants à Sherbrooke : 

 
Johanne Lapré, né le 2 juin 1964, épouse Normand Drapeau, fils de Raoul et de Laurenza Ouellette, le 

17 mai 1986 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville, où ils ont 2 enfants :  
 

Sébastien Drapeau naît le 20 janvier 1988 à Bromptonville. Sa conjointe est Cynthia Coutu, avocate en 

droit commercial chez BGO - Légal inc, Sherbrooke. Elle est la fille de Gabriel Coutu et de Carole Bour-
deau, née le 24 mars 1988 à Sherbrooke. 

 
Marc-Étienne Drapeau naît le 9 octobre 1992. Sa partenaire est Stéphanie Morrisseau, née le 21 février 

1993 à Montréal, fille de Richard Morrisseau et de Lise Laporte. 

 
Sylvain Lapré, né le 27 décembre 1964, épouse Johanne Croisetière, fille de Jacques et de Cécile Gre-

nier, le 12 septembre 1987 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville.  
 

À Sherbrooke, ils ont 2 enfants :  
 

Marie-Pier Lapré, née le 22 février 1989, vit avec Samuel Labrie Poisson, né le 5 décembre 1984 à Sher-

brooke, fils de François Poisson de Québec et de Carole Labrie de Montréal.  
 

Nancy Lapré, naît le 16 octobre 1991. Son compagnon de vie est Michael Chouinard, né le 4 décembre 
1992 à Montréal, fils de Julien Chouinard et d’Anouk Morency. 

 

Guylaine Lapré, née le 19 juillet 1966, a un garçon, avec Christian Mallette, baptisé à Bromptonville :  
 

Pierre-Jean Lapré naît le 14 novembre 1985. Il a un fils avec Fanny Dubois : Jackob Lapré né le 26 octo-
bre 2015 à Sherbrooke.  

Fanny, fille de Jacques Dubois et de Line Beaudoin naît  le 11 septembre 1986 à Sherbrooke. 

 
Ensuite, Guylaine épouse Sylvain Côté, né le 21 avril 1965 à Sherbrooke, fils de Vital et de Suzanne Ro-

berge. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke :  
 

Anne-Josée Côté, née le 29 août 1994, est en couple avec Carl Delage. Il est le fils de Pierre Delage et 
de Manon Nadeau, né à Sherbrooke le 9 août 1991. Elle travaille pour Magog Concept Chrysler Inc. à 

Omerville. 

 
Frédéric Côté, né le 14 août 1995, a un fils avec Élisabeth Roy, fille Gaétan et de Martine Côté : Victor 

Roy né le 16 décembre  2018 à Sherbrooke. Élizabeth naît le 16 février 1995 à Sept-Îles. 
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Marie-Paule Cloutier et Raymond Lapré 

 

Martin Lapré, né le 5 mai 1974, a une fille avec Nathalie Baker : Claudia Lapré née le 31 décembre 

2001 à Sherbrooke. Claudia est la fille de Roger Baker et de Rolande Barrette, née le 20 août 1969 à 
Montmorency, aujourd’hui Beauport. 

 
Martin vit avec Sonia Arguin, fille de Bruno et de Lise Turcotte, née le 27 janvier 1976 à Fleurimont.  

 

Auparavant, Sonia a eu une fille avec Martin Beauvais : Amélia Beauvais née le 14 août 2003 à Fleuri-
mont. 

 
 

Petits-enfants de M.-Paule Cloutier et de Raymond Lapré  
Arrière : Nancy Lapré, Marc-Étienne Drapeau, Pierre-Jean Lapré, Sébastien Dra-

peau et sa conjointe Cynthia Coutu  
Avant : Fanny Dubois, Claudia Lapré,  Marie-Pier Lapré, Anne-Josée Côté et son 

conjoint Marc-André Couture  

Qui ne se rappelle pas 
de la Reine de Sher-
brooke, Marie-Paule 

Cloutier? 

Marie-Paule Cloutier est en admiration  
devant son beau Elvis! 
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Marie-Paule Cloutier et Raymond Lapré 

 

 

Nathalie Baker  
et Claudia Lapré 

Johanne Lapré Cynthia Coutu 

Sylvain Lapré et Johanne 
Croisetière Marie-Pier et 

Nancy Lapré 

Nancy Lapré et  
Michael Chouinard 

Marie-Pier Lapré 

Fanny Dubois,  
Jackob et Pierre-Jean 

Lapré 

Anne-Josée Côté  
et Carl Delage 

Frédéric Côté  
et Élizabeth Roy 

Sonia Arquin  
et Martin Lapré 
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Angella Cloutier et Walter Gray 

 

Angèla Cloutier, née le 16 janvier 1942 à Bromptonville, est la 2e enfant de Ro-

bert et d’Angélina Messier.  
 

Elle épouse Walter Gray, fils d’Albert et de Doris Brazzle, le 28 août 1965 à l’église 
Ste-Praxède de Bromptonville. Walter naît le 29 novembre 1940. 

 

Ils ont 3 enfants baptisés à Sherbrooke : 
 

Michel Gray naît le 31 juillet 1969. Le 18 octobre 2008 à l’Auberge Le Saint Amant de North Hatley, il 
épouse Isabelle Spooner, née le 19 octobre 1973 à Ste-Rose de Laval, fille d’Yves et de Jeannine Man-

seau. Ils ont un fils : Lou-Philip Gray né le 17 janvier 2007 à Sherbrooke. 
Michel travaille en excavation, transport en vrac et mécanique de camions chez Excavation R. Toulouse, 

à Sherbrooke. Isabelle est aux finances à la Ville de Sherbrooke. 

 
Geneviève  Gray, née le 11 septembre 1973, épouse Yanick St-Hilaire le 16 juillet 2011 à Asbestos. 

Fils de Jean-Marc St-Hilaire et de Nicole Chartrand, il naît le 19 février 1976 à Asbestos.  
À Windsor, ils ont 2 filles :  

Johanny St-Hilaire, née le 10 juin 2001, a Pierre Gendron, fils de Daniel Gendron, comme ami de cœur, 

qui est charpentier menuisier chez Construction Michael Aubut. 
Camille St-Hilaire  naît le 7 mai 2004. 

 
Pascal  Gray né le 14 septembre 1975, vit avec  Josianne Moreau depuis 2001. Fille d’Yvon Moreau et 

de Micheline Verpaelst, elle naît le 9 juillet 1977 à Sherbrooke. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : Annabel-
le Gray née le 27 janvier 2004 et Thomas Gray, le 28 février 2007. 

Josianne travaille chez Reiki soins énergétiques Johanne Moreau. 

 

 

Geneviève Gray et Yanick St-Hilaire Pascal Gray et Josianne Moreau Michel et Lou-Philip Gray  
et Isabelle Spooner 

Annabelle Gray Camille St-Hilaire Thomas Gray Pierre Gendron et 
Johanny St-Hilaire 
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Louis-Philippe Cloutier et Madeleine Bouchard 

 

Louis-Philippe Cloutier, né le 21 janvier 1945 à Bromptonville, est le 3e enfant de Robert et d’Angéli-

na Messier.  
 

Il épouse Madeleine Bouchard, fille d’André et de Simone Tremblay, le 27 août 1966 à l’église Ste-
Praxède de Bromptonville. Madeleine naît le 5 juin 1944 à Les Éboulements :  

 

Ils ont 2 enfants baptisés à Bromptonville : 
 

Stéphane Cloutier, né le 14 novembre 1967, épouse Louise Couturier, fille de Réal et d’Héléna Morin, 
le 22 juin 1991 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville. Louise Couturier naît le 7 novembre 1967 à St-

François-Xavier-de-Bromptonville. 
 

Chantale Cloutier née le 4 mars 1976 vit avec Patrick Jacques. 

 
 

Debout : Louise Couturier et son époux Stéphane Cloutier, Chantale Cloutier et son conjoint Patrick Jacques,  
Madeleine Bouchard et son époux Louis-Philippe Cloutier 

Assis : Simone Tremblay-Bouchard 
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Jean-Yves Cloutier et Marie-Paule Lebrun 

 

Jean-Yves Cloutier, né le 25 juillet 1948 à Bromptonville, est le 4e enfant de Ro-

bert et d’Angélina Messier.  
 

Il épouse Marie-Paule Lebrun, fille d’Arthur et d’Adrienne Perrault, le 31 juillet 
1971 à l’église Ste-Praxède Bromptonville, où Marie-Paule naît le 7 juillet 1949. 

 

 Ils ont 2 enfants : 
 

Josée Cloutier, né le 31 juillet 1976, est baptisée à Bromptonville. Avec Pascal 
Bouchard, elle a 2 enfants : Olivier Bouchard né le 13 août 2001 à Greenfield Park 

et Nathan Cloutier, le 21 juin 2005 à Sherbrooke.  
 

Depuis 2014, elle vit avec Martin Bilodeau qui a 3 enfants avec Diana Croteau : Alexis né le 25 juin 

2004, Myriam, le 3 avril 2007 et Jérémie, 8 juin 2008. Tous les trois portent le nom de Bilodeau. 
 

Priscilla Cloutier naît le 14 novembre 1983 à Ste-Julie. Suite à un accident bête de voiture, elle décè-
de le 29 octobre 1999 à Victoriaville. Sa sépulture a eu lieu à Bromptonville le 14 novembre 1999. 

 

 
 

Martin Bilodeau  
et Josée Cloutier 

Marie-Paule Lebrun  
et Josée Cloutier 

Jean-Yves Cloutier  
et Marie-Paule Lebrun 

Josée Cloutier entourée de ses 2 fils et des 3 enfants de son conjoint: 
Olivier Bouchard, Nathan Cloutier, Jérémie, Alexis et Myriam Bilodeau 

Martin Bilodeau et ses 3 enfants : 
Jérémie, Myriam et Alexis 
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Gabriel Cloutier et Carole De Grace 

 

Gabriel Cloutier, né le 15 août 1951 à Bromptonville, est le 5e enfant de Robert 

et d’Angélina Messier. Il épouse Carole De Grace, fille de Théophile et de Camille 
Laliberté, le 31 octobre 1970 à l’église St-Philémon de Stoke.  Carole naît le 26 dé-

cembre 1945.  
Ils ont 3 enfants à Sherbrooke, baptisés à l’église Ste-Praxède de Bromptonville : 

 

Isabelle Cloutier, née le 15 août 1971, épouse Gaétan Bourque Jr., fils de Gaétan 
Bourque et de Rita Cyr, le 17 juin 1995 à Bromptonville. Isabelle et Gaétan ont 3 

enfants à Sherbrooke :  
Depuis le 3 novembre 2017, Émilie Cloutier, née le 26 avril 1990, est en couple avec Valérie Souton, fille 

de Gérald et de Denise Baret. Elle est née le 6 décembre 1989 à l’Ile De La Réunion. 
Isabelle vit avec Stéphan Poulin, né le 17 juillet 1969 à East-Angus, fils de Gaétan et de Murielle Dion.  

 

Gabrielle Cloutier, née le 17 juillet 1992, épouse Philippe Heterington, fils de Paul et de Guylaine Perron, 
le 27 août 2016 à la Chapelle de l’Université Bishop à Lennoxville. Il est né le 2 octobre 1989 à Sher-

brooke. Ils ont 1 fils : Mylien Heterington, né le 28 novembre 2017 à Sherbrooke. 
 

Jasmin Cloutier-Bourque, né le 11 mai 1997, a 2 enfants nés à Sherbrooke avec Andréa Glaude, fille de 

Richard J.-R. et de Mélanie Veilleux : Maeva Cloutier-Glaude, née le 28 janvier 2016 et Zael Cloutier-
Glaude, le 18 mars 2018. 

 
Marie-France Cloutier, née le 23 mars 1973, épouse Stéphane St-Onge, fils de Lucien et de Marielle 

Couturier, le 21 juillet 2001 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville. Ils ont 2 enfants à Sherbrooke : 
Antoine St-Onge, le 2 septembre 1994 et Louis-Philippe St-Onge, le 5 septembre 1996. Stéphane naît le 

24 décembre 1971 à Windsor. 

 
Stéphane Cloutier naît le 29 avril 1975 à Sherbrooke. 

 
 

Stéphane, Louis-Philippe 
et Antoine St-Onge autour  
de Marie-France Cloutier 

Stéphane Poulin 
et Isabelle Cloutier 

Jasmin Cloutier-
Bourque,  

Andréa Glaude 

Jean-Philippe St-Onge, 
Émilie Cloutier  

et Carole De Grace 

Gabriel Cloutier,  
Gabrielle Heterington 
et Carole De Grace 

Gaétan Bourque Philip Hethe-
rington et 
Gabrielle 
Cloutier 

Émilie Cloutier  
et Valérie Sutton 

Zael et 
Maeva 
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Danielle Cloutier et Lucien Beaudoin 

 

Danielle Cloutier à Bromptonville, née le 19 mars 1954, est le 6e enfant de Ro-

bert et d’Angélina Messier. Elle épouse Lucien Beaudoin, fils d’Omer et d’Yvonne 
Martin, le 7 juillet 1973 à l’église Ste-Praxède de Bromptonville. Lucien naît le 5 

mars 1948 à Magog. Ils ont 3 enfants à Sherbrooke et baptisés à Bromptonville : 
 

Angèle Beaudoin, née le 6 avril 1974, a une fille avec Bruno Paradis : Audrey 

Beaudoin-Paradis née le 28 juillet 1997 à Fleurimont. 
 

Ensuite, Angèle a 1 enfant avec Pascal Blais, né le 31 juillet 1976 à Thetford Mines, 
fils de Jean-Pierre Blais et de Jocelyne Caron : Patricia Beaudoin-Blais née le 24 mai 2007 à Fleurimont. 

 
Le 28 juin 2014 à St-Jean-Bosco de Magog, elle épouse James Rosa, né le 25 mai 1971, fils de Laurent 

et de Nancy Bailey. Il est opérateur de machinerie chez Lefko Plastique à Magog. 

 
Martine Beaudoin naît le 22 septembre 1976. Elle épouse Stéphane Pouliot le 15 juillet 2000 à l’église 

Ste-Marguerite de Magog. Stéphane, né le 31 mai 1968 à Magog est le fils de Laurent et de Jeannine 
Poulin. Ils ont 2 filles nées à Sherbrooke : Mégane Pouliot, le 22 février 2002 et Jessica Pouliot, le 25 

février 2005. 

 
Jean Beaudoin naît le 10 septembre 1979. Le 19 juin 2003, il décède à Sherbrooke. À 

son décès, sa conjointe était Veny Archambault. 
 

L’avis de décès de Jean Beaudoin mentionne entre autres :  
 

À Sherbrooke, le 19 juin 2003, est décédé monsieur Jean Beaudoin, à l'âge de 23 ans, 

fils de Lucien Beaudoin et de Danielle Cloutier, demeurant à Magog.  
 

Le jour des funérailles, la famille sera présente à l'église à compter de 9 h 30 afin de 
recevoir les condoléances des parents et amis. Les funérailles en présence des cendres auront lieu le 

samedi 28 juin 2003, à 10 h, en l'église St-Praxède de Bromptonville.  

 
Outre ses parents, monsieur Beaudoin laisse dans le deuil sa conjointe: Veny Archambault; ses soeurs: 

Angelle; Martine (Stéphane Pouliot); ses nièces: Audrey et Megane; ses grands-parents: monsieur et 
madame Robert Cloutier. 

 

L’avis de décès de Lucien Beaudoin mentionne entre autres : 
 

À Sherbrooke, le 25 septembre 2009 est décédé M. Lucien Beaudoin, à l'âge de 61 ans, 
époux de Danielle Cloutier, demeurant à Magog. 

 
La famille sera présente à la chapelle du Juvénat de Bromptonville à 10 h 30 afin de 

recevoir les condoléances des parents et amis.  

 
Les funérailles en présence des cendres auront lieu samedi le 3 octobre 2009 à 11 h au 

Juvénat, 125, rue du Frère Théode, Bromptonville.  
 

Outre son épouse, il laisse dans le deuil ses enfants: Angèle (Pascal), Martine (Stéphane), il était aussi 

le père de feu Jean (Veny Archambault); ses petits-enfants : Audrey, Mégane, Jessica, Patricia, Loïk. 
 

Loïc Desmarais, né le 12 août 2007 à Magog, est le fils de Michel Desmarais et de Veny Archambault. 
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Danielle Cloutier et Lucien Beaudoin 

 

 

Aniatulah Said, Marie-Paule 
Messier, Martine Beaudoin  

et Stéphane Pouliot, 
le 15 juillet 2000 

Bruno Paradis  
et Angèle Beaudoin 

Arrière : Stéphane Pouliot, Martine Beaudoin,  
Angèle Beaudoin et James Rosa (2017) 

Centre : Mégane et Jessica Pouliot, Danielle Cloutier-Beaudoin  
et Audrey Beaudoin-Paradis 

Avant : Patricia Beaudoin-Blais 

James Rosa et Angèle Beaudoin 

Loïc Desmarais 
et Veny Archambault 
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Bernard Cloutier et Lina Bernier 

 

Bernard Cloutier,  né le 19 juillet 1955 à Sherbrooke, est le 7e enfant de Ro-

bert et d’Angélina Messier. Il épouse Lina Bernier, fille de Lionel et de Thérè-
se Tremblay, le 24 juillet 1976 à St-Gabriel-Lalemant de Windsor. Elle est née le 

25 juillet 1956 à Windsor. Ils ont 4 enfants nés à Sherbrooke et baptisés à Ste-
Praxède de Bromptonville : 

 

François Cloutier, naît le 28 avril 1977. Il a 3 enfants. Voir page suivante. 
 

Alain Cloutier naît le 24 juillet 1979.  
 

Il a 3 filles à Sherbrooke avec Valérie Ducharme, née le 13 septembre 1980 à 
Victoriaville, fille de Raynald Ducharme et de Liette Vaudreuil :  

 

Naomie Cloutier née 12 octobre 2000, Anne-Soleil Cloutier, le 12 août 2005 et Dauphine Cloutier, le 24 
juillet 2009. 

 
Ensuite, Alain a 2 enfants à Sherbrooke avec Mérika Clément, née le 18 février 1992, fille de Bruno Mar-

tel et de Stéphanie Clément :  

 
Lily Cloutier née le 12 mai 2014 et Hayven Cloutier, le 18 juillet 2016. 

 
Patrick Cloutier naît le 4 juin 1982. Anciennement, il était propriétaire de la Boucherie du Terroir. 

 
Il a 2 enfants à Sherbrooke avec Catherine Cloutier, née le 29 mai 1986 à Sherbrooke, fille de Gilles et 

de Rita St-Onge :  

 
Louka Cloutier né le 22 août 2006 et Lana Cloutier, le 7 avril 2009. 

 
Patrick vit avec Victoria Dynes, née le 2 juillet 1983 à New York qui a 3 enfants d’une union précédente. 

 

Michaël Cloutier naît le 29 avril 1985. Le 26 juillet 2003 à St-Malo, il épouse Roxanne Madore, née le 
28 avril 1985 à St-Malo, en Estrie, fille de Serge et de Ginette Vachon. Ils ont 5 enfants à Sherbrooke : 

Tommy Cloutier, né le 12 décembre 2003, Jérémy Cloutier, le 7 février 2005, Dérek Cloutier, le 2 sep-
tembre 2007, Malik Cloutier, le 9 août 2009 et Alex Cloutier le 1er janvier 2017. 

 

Le 9 juin 2016 à Sherbrooke, Lina Bernier épouse Richard Laprise. 

Richard Laprise et Lina Bernier Bernard et ses 4 garçons Lina et ses 4 garçons 



 

211  

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Bernard Cloutier et Lina Bernier 

 

 

Alain, Naomie, 
Anne-Soleil et 

Dauphine Cloutier 

Katherine, Lana  
et Louka Cloutier 

Naomie Cloutier Valérie Ducharme 

Mélanie Diotte Véronique Mercier  
et François Cloutier 

Olivier Huot  
et Alexandra Cloutier 

Louderic, Mali-Rose 
et François Cloutier, 

et Nancy Poulin 

Victoria Dynes  
et Patrick Cloutier 

Enfants de Mickaël Cloutier et 
de Roxane Madore (2012) 

Malik, Tommy, Derek et Jérémy 

Axel Cloutier 

Roxane Madore 
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François Cloutier  

Mélanie Diotte, Nancy Poulin et Véronique Mercier 

François Cloutier, né le 28 avril 1977 à Sherbrooke, est l’aîné de Bernard Cloutier et 

de Lina Bernier. 
 

François a été un joueur de hockey professionnel. C’est un ailier gauche de 6pi 2po de 
205 livres. Il a joué pour Magog dans la ligue Midget AAA de 1992 à 1994, dans la ligue 

junior majeure du Québec de 1993 à 1998, pour Les Olympiques de Hull, les Tigres de 

Victoriaville et les Wildcats de Moncton et finalement de 1998 à 2001, dans la ligue sé-
nior du Québec, pour les Papetiers de Windsor. Il a été repêché par les Panthères de la 

Floride en 1995. 
 

François a une fille avec Mélanie Diotte née le 11 février 1976 à Ottawa, fille de Gilles et de Thérèse 
Léger :  

 

Alexandra Cloutier, née le 12 septembre 1997 à Gatineau est en couple avec Olivier Huot, né à Gati-
neau le 24 mai 1998.  

 
Alexandra travaille au gouvernement fédéral. 

 

Son expérience sportive et ses études amènent Olivier dans une nouvelle aventure soit 
celle d’entraîneur. Qui sait ce que l’avenir lui réserve! 

 
L’Arsenal Nouvelles Frontières est fier de vous présenter l’entraîneur du nouveau pro-

gramme d’hockey Ulysse. 
 

Le 29 avril 2019, le Collège Nouvelles Frontières a confirmé la nomination de M. Olivier 

Huot à titre d’entraîneur-chef de son équipe de hockey U12. Monsieur Huot a joué pour 
l’intrépide Midget espoir, l’intrépide de Gatineau (Midget AAA) ainsi que les Tigres de 

Victoriaville (LHJMQ). Il termine présentement ses études en science de l’activité physique à l’Université 
d’Ottawa. 

Le 10 mai 2019, Olivier écrivait sur sa page Facebook : Je suis très fier et excité d’avoir l’opportunité 
d’être l’entraîneur de l’équipe de hockey de l’Arsenal du Collège Nouvelles Frontières. L’apprentissage, le 
respect, l’éthique de travail, la passion et le plaisir seront des éléments principaux du quotidien de ces 
élèves athlètes qui auront la chance de se développer sur le plan athlétique global, car oui ces jeunes 
pratiqueront également d’autres disciplines sportives en plus du hockey. Cependant, le plus important 
dans tout cela, ils se développeront en tant qu’individus et maximiseront leurs potentiels, à l’intérieur et 
à l’extérieur de la patinoire ! 
 
Ensuite, avec  Nancy Poulin, fille de Gilles et de Charline Boulet, François a 2 enfants : Maly-Rose Pou-

lin née le 31 juillet 2004 et Loudevic Poulin, le 27 septembre 2005. Nancy naît le 5 février 1979 à Beau-
ceville. Elle est propriétaire de MonGym à Mascouche et entraîneure à Laplaine. 

 
Finalement, François vit avec Véronique Mercier, née à le 20 juillet à Magog. Elle a terminé ses étu-

des à l’Université de Moncton. Jusqu’ici, elle a occupé et occupe les fonctions importantes suivantes 

dans sa vie : 
  

2001-2003 Attachée de presse du Premier ministre Bernard Lord, Fredericton; 
2003-2009 Chef de cabinet de la Ministre Monique Jérôme-Forget à Québec; 

2009-2010 Vice-présidente Communication à la Caisse de dépôt et placement du Québec à Montréal; 
Depuis 2010 Vice-présidente Communication, chez Québecor Groupe Média et Groupe TVA à Montréal. 
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Mario Cloutier et Madeleine Langlois 

 

Mario Cloutier, né le 13 septembre 1958 à Sherbrooke, est le 8e enfant de 

Robert et d’Angélina Messier. Il épouse Madeleine Langlois, fille de Gérard et 
de Denise Labrecque, le 15 septembre 1979 à l’église  St-Philippe de Windsor 

où Madeleine naît le 7 août 1956.  
 

Ils ont 3 enfants baptisés à Ste-Praxède de Bromptonville : 

 
Marco Cloutier, né le 5 septembre 1980, a 2 enfants avec Nancy Laguë, au 

CHUS de Fleurimont :  
 

Aymrick Cloutier naît le 27 mars 2017. 
 

Mahely Cloutier naît le 3 juillet 2018.  

 
Nancy naît le 26 septembre 1983 à Drummondville, fille de Richard et de Danielle Vincent. 

 
Annick Cloutier, née le 27 octobre 1982, épouse Isaac Bilodeau le 31 juillet 2010 à Bromptonville. 

Isaac naît le 10 février 1986 à St-Claude de Richmond, fils de Gilles et de Danielle Grimard. 

 
Annick est gérante du marketing chez Momo Sports à Sherbrooke.  

 
Ils ont 3 enfants au CHUS de Fleurimont :  

 
Frédérick-Alexandre Bilodeau naît le 26 juin 2011. 

 

Zack-Olivier Bilodeau naît le 3 mars 2014. 
 

Alyssa Bilodeau naît le 14 octobre 2016.  
 

Alexis Cloutier naît le 4 mars 1996. Son amoureuse est Andréanne Béliveau, fille d’Alain et de Lucie 

Béland de St-Élie d’Orford. Elle naît le 22 janvier 1996 à Fleurimont. 
 

 

Isaac Bilodeau, Annick Cloutier, 
Frédérick-Alexandre, Zack-
Olivier et Alyssa Bilodeau 

Alexis Cloutier  
et Andréanne Béliveau 

Marco Cloutier  
et Nancy Laguë 

Aymrick  
Cloutier 
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Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 
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  Mariages Conjointes/conjoint 

 
0- David Messier Vers 1639 Marguerite Barc 

  St-Denis-le-Thiboult  
  Rouen, Normandie 

 

1- Michel Messier 25 février 1658 Anne Lemoyne 
 Sieur de St-Michel Montréal, Notre-Dame  Pierre et Judith Duchesne 

 
2 François-Michel Messier 10 février 1706 Marie-Anne Amiot 

 Seigneur du Cap St-Michel Varennes  Jean-Baptiste et Geneviève Guyon 
 

3- Jean-Baptiste Messier 19 novembre 1731 Marie-Anne Mongeau 

  Varennes  Jean-Baptiste et Élisabeth Bonnedeau 
 

4- François Messier 2 février 1761 Marie-Anne/Louise Petit 
 dit St-François Varennes  Louis et Marie-Anne Meunier 

 

5- François Messier 4 février 1788 Marie-Josephte Brisset 
 dit St-François Varennes  Joseph et Véronique Collet 

 
6- Pierre Messier 4 février 1822 Marie-Angélique Chapdelaine 

 dit St-François St-Ours  Jean-Bte et Marie-Angélique Girouard 
 

7- Zacharie/Azarie Messier 10 août 1863 Catherine Lamoureux 

 dit St-François St-Jude  Emmanuel et Marie Deguire 
  

8- Vertume Messier 26 février 1895 Victoria/Angélina Messier 
  St-Eugène-de-Grantham  Timothée et Marie Hermine Choquette 

 

9- Wilfrid Messier 2 juillet 1928 Yvonne Pelletier 
  St-Georges-de-Windsor  Onésime et Hermine Bibeau 

 
10- Irénée Messier 8 août 1959 Yvette Lambert 

  St-Frédéric  Clément et Marie-Anna Vachon 

 
11- Mario Messier 6 juillet 1985 Louise Thibodeau 

  Beauceville  Etienne et Louisa Quirion 
 

12- Audrey Messier Conjoint de fait Pierre-Alexandre Cloutier 
  St-Victor  Luc et France Lafontaine 

 

 Lukas Cloutier né 2 mai 2012 
 Lexia Cloutier née 27 octobre 2014 

 
 Autres enfants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier : 

 

9- Léontine, Edéas, Rosario, Philippe, Joseph, Bernadette, Alice, Yvonne, Alice, Armand, Danias,  
 Juliette et Angélina 

 

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Lignée généalogique de Vertume Messier 
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   Mariages Conjointes/conjoint 

 

0- David Messier Vers 1639 Marguerite Barc 
  St-Denis-le-Thiboult  

  Rouen, Normandie 
 

1- Jacques Messier 1685 Marie-Renée Couillard 
   Région Champlain  François et Marie-Esther Dannesé 

 

2- Jacques Messier 23 novembre 1712 Isabelle Bissonnet 
   Varennes  Jacques et Marguerite Collet 

 
3- Joseph Messier 22 avril 1743 Marie-Anne Godu 

   Varennes  René et Marie-Françoise Tétreau 

 
4- Jacques Messier 24 septembre 1770 Marie-Antoinette Provost 

   Varennes  Antoine et Élisabeth LeBrodeur 
 

5- Jean-Baptiste 15 octobre 1804 Marie-Louise Ledoux 
   Varennes  Jacques et Charlotte Patenaude 

 

6- Pierre Messier 17 février 1829 Angélique Monty 
   Varennes  Louis et Marie-Élisabeth Barre 

 
7- Timothée Messier 27 octobre 1863 Marie Choquette 

   St-Mathias  Ambroise et Marguerite Monty 

 
8- Victoria/Angélina  Messier  26 février 1895 Vertume Messier 

   St-Eugène-de-Grantham  Zacharie/Azarie Messier 
     et Catherine Lamoureux 

 

 Enfants de Victoria/Angélina Messier et de Vertume Messier :  
 

9- Léontine, Édéas, Rosario, Wilfrid, Philippe, Joseph, Bernadette, Alice, Yvonne, Alice, Armand, Danias, 
 Juliette et Angélina Messier. 

Descendants de Vertume Messier et de Victoria/Angélina Messier 
_______________________________________________________________________ 

Lignée généalogique de Victoria/Angélina Messier 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 

François-Xavier Blain né le 13 juillet 1875 à St-Aimé de Richelieu, fils de Na-

poléon et d’Élise Lavallée, épouse Clara Nadeau, fille de Joseph et de Rose-de-
Lima Parenteau, le 13 août 1895 à St-Aimé de Richelieu. Ils ont 5 enfants dont 

4 à St-Marcel-de-Richelieu et un dernier à St-Aimé :  
 

Cornélie Blain, née le 3 août 1896, devient une sœur de la Congrégation No-

tre-Dame. Elle décède le 7 février 1919 et elle est inhumée à Bromptonville. 
 

Albertine Blain, née le 9 juin 1898, épouse Hervé-A. Martineau, fils de Romain 
et de Délia Miclette, le 28 novembre 1929 à St-Joseph de Woonsocket, RI. Her-

vé est né le 8 juillet 1904 à Ste-Edwidge. 
 

Florina/Flore Blain naît le 5 janvier 1900. Elle épouse Joseph Martineau, frère 

de d’Hervé, né le 29 juin 1901 à Ste-Edwidge. Arthur Blain naît le 7 avril 1903. 
Il décède le 27 décembre 1985 à Beauport. Ulric Blain naît le 3 février 1905. 

 
Huit mois après la naissance d’Ulric, Clara Nadeau décède le 19 octobre 1905 à St-Aimé ou elle est inhu-

mée 2 jours plus tard. À son décès, son époux est déclaré marchand de cette paroisse. 

 
Avec 5 enfants à bas âge, François-Xavier ne pouvait pas rester veuf très longtemps. Le 8 janvier 1907, 

à St-Louis de Richelieu, il épouse Alphonsine Messier née le 4 avril 1876 à St-Aimé de Richelieu, fille 
de Zacharie/Azarie et de Catherine Lamoureux. De cette union, naissent 8 enfants dont les 2 premiers à 

St-Marcel-de-Richelieu et les 6 autres à Bromptonville : 
 

Georges Blain naît le 6 octobre 1907 et décède le 28 mars 1909 à St-Marcel-de-Richelieu. 

 
Alice Blain, née le 13 octobre 1909, épouse Alphonse Letarte, Adélard Letarte et Roland Bellerose. 

 
Éphrem Blain, né le 8 avril 1911, épouse Marie-Blanche Labrie. Ils ont 5 enfants. 

 

Marie-Blanche Blain, née le 26 août 1912, épouse Irenée Rousseau. Ils ont 7 enfants. 
 

Émile Blain, né le 10 février 1914, épouse Olivette Roy. Ils ont 9 enfants. 
 

Marie-Anna Blain, née le 29 juin 1915, épouse Odilon Blais. Ils ont 9 

enfants. 
 

Irène Blain, née le 21 janvier 1918, épouse Maurice Bouthillier. Ils ont 7 
enfants. 

 
Armand Blain, né le 27 janvier 1920. Ils ont un fils. 

 

Frs-Xavier Blain et Alphonsine Messier ont quitté St-Marcel-de-Richelieu 
en même temps que Verthume Messier (frère d’Alphonsine) et de Victo-

ria/Angélina Messier, vers 1910, pour aller s’établir à Bromptonville. 
 

Alphonsine Messier est décédée le 17 juillet 1948 à St-Hyacinthe, à l’â-

ge de 72 ans et est inhumée à Bromptonville. Elle a rejoint son époux, 
décédé le 11 janvier 1924 à l’âge de 48 ans à Bromptonville et enterré 

3 jours après. 

Arrière: François-Xavier Blain et  
Alphonsine Messier (vers 1911) 

Cornélie, Albertine et Florina, Arthur  
et Ulric Blain, enfant de Clara Nadeau 
Avant : Alice Blain, fille d’Alphonsine 

François-Xavier  
et Alphonsine 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Alice Blain 
Alphonse Letarte, Adélard Letarte et Roland Bellerose 

Alice Blain, née le 13 octobre 1909, est la 2e enfant de François-Xavier Blain et d’Al-

phonsine Messier.  
  

À 38 ans, elle épouse Alphonse Letarte, âgé de 41 ans, fils d’Édouard et d’Agnès Ga-
gné, le 22 mai 1948 à Notre-Dame-du-Rosaire de St-Hyacinthe. Alphonse naît le 

5 janvier 1907 à Kingsey. 
  

Alphonse décède le 28 avril 1953 à St-Hyacinthe. 

  
25 jours après le décès de son premier mari, le samedi 23 mai 1953, au Christ-Roi de St-Hyacinthe, elle 

épouse le frère du premier, Adélard Letarte, né le 25 février 1904 à Kingsey, fils d’Édouard et d’Agnès 
Gagné.  

  
Adélard décède le 27 février 1968 à Montréal. Ses funérailles ont eu lieu à l’église St-Antoine de Lon-

gueuil le 1er mars 1968. 

  
Comme vous pouvez le constater, Alice Blain ne reste jamais longtemps seule.  

  
Le Mardi gras 23 mars 1968, à Marieville, 25 jours après le décès de son 2e mari, elle épouse Roland 

Bellerose, fils d’Amédée et de Béatrice Arnold. Elle n’aurait pas vécu longtemps avec Alphonse Letarte. 

  
Roland naît le 6 novembre 1916 à Nicolet et il décède le 17 juin 1980 à St-Jean-sur-Richelieu. 

  
Alice Blain décède le 5 mars 1982 à l’Hôtel-Dieu lorsqu’elle résidait à Sorel. Les funérailles ont eu lieu 

dans cette ville à l’église St-Gabriel-Lalemant. Elle est inhumée dans le cimetière des Saints-Anges de 
Sorel-Tracy le 25 mars 1982 dans le lot 123 de la section 32 (4' x 12') à 6 pieds de profondeur, dans 

une fausse appelée particulière pour ne pas dire commune. Quelques jours plus tard, Hozanna Boucher 

y est aussi enterré. Il ne semble pas y avoir de relation entre Alice et Hozanna. Selon les dires du res-
ponsable de ce cimetière, Jean Charbonneau, à cette période, cette partie du cimetière était probable-

ment réservée aux personnes itinérantes ou incapables de payer leurs frais funéraires. 
  

Alice est née à St-Marcel-de-Richelieu. À bas âge, elle suit ses parents à Bromptonville. Ensuite, on la 

retrouve à différents endroits : St-Hyacinthe où a vécu sa mère et Marie-Blanche, où se sont mariés Irè-
ne et Armand, à St-Lucien, près de Drummondville, Marieville et à Sorel, etc. 

  
Quand on suit le parcours de cette dame, on peut dire que ce ne fut pas facile, ayant choisi de vivre loin 

de sa famille surtout dans la dernière partie de sa vie. 
  

La seule photo, que j’ai pu retrouver d’elle, est celle où elle apparaît sur une photo familiale alors qu’elle 

n’a pas encore 2 ans. Sa famille ne semble pas en détenir. 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Éphrem Blain et Marie-Blanche Labrie 

Éphrem Blain, né le 8 avril 1911, est le 3e enfant de François-Xavier Blain et 

d’Alphonsine Messier. Il épouse Marie-Blanche Labrie, fille de Joseph Labrie/
Naud et d’Audélie/Odélie Lemire, le 2 juillet 1935 à St-François-Xavier-de-

Brompton, où Marie-Blanche naît le 15 juin 1907. 
 

Ils ont 5 enfants :  

 
Raymonde Blain, née le 31 juillet 1936 à Bromptonville, épouse Yvan Labbé, 

fils d’Armand et de Marie-Rose Leblanc, le 21 septembre 1963 à St-Philippe de 
Windsor.  

 
Doris Blain, née le 20 octobre 1937 à Bromptonville, épouse Léon King, fils de 

Jean-Paul et Florianne Ménard, le 10 juillet 1965, à St-Philippe de Windsor. 

 
Michelle Blain, née le 6 mai 1939 à Bromptonville, épouse Jean-Claude Fréchette, fils de Léopold et 

Hortense Dion, le 1 juillet 1961 à St-Philippe de Windsor. 
 

Sylvio Blain, né le 7 octobre 1941, décède le 20 juillet 1962 à Montréal, Il est inhumé à Windsor, le 24 

juillet 1962. 
 

Marcel Blain, né le 2 octobre 1945, épouse Colette Duclos, fille de Rémi et de Thérèse Deslandes, le 6 
juillet 1968 à St-Félix-de-Kingsey.  

 
Éphrem Blain décède le 30 août 1987 à Windsor à l’âge de 76 ans. 

 

Marie-Blanche Labrie/Naud décède le 25 août 2012 à Richmond à l’âge de 105 ans. 
 

Les funérailles d’Éphrem et de Marie-Blanche ont eu lieu à l’église St-Philippe de Windsor. 
 

Avis de décès de Marie-Blanche Labrie (1907-2012) 

 
Au CSSS Val St-François Pavillon Richmond, le 25 août 2012, à l'âge de 105 ans, est décédé madame 

Marie-Blanche Labrie, épouse de feu Éphrem Blain, demeurant à Richmond, autrefois de Windsor.  
 

La famille vous accueillera à La Résidence Funéraire Windsor, 310, rue St-Georges, Windsor le vendredi 

31 août 2012 de 19 h  à 22 h et le samedi 1 septembre 2012 de 8 h 30 à 10 h 15. 
 

Les funérailles auront lieu le samedi 1er septembre 2012 à 10 h 30, en l'église Saint-Philippe de Wind-
sor, 63, rue Saint-Georges, Windsor, suivi de l'inhumation au Cimetière St-Philippe. 

 
Madame Marie-Blanche Labrie laisse dans le deuil ses enfants, Doris (Léon King), Michelle (Jean- Claude 

Fréchette), Marcel (Colette Duclos). Elle était la mère de feu Raymonde (feu Yvan Labbé) et de feu Syl-

vio, ainsi que ses 12 petits enfants et ses 19 arrière petits enfants. Elle était la sœur de feu Émile Labrie 
(feu Anna Goulet), feu Yvonne Labrie (feu Gustave Chabot), feu Valérie Labrie (feu Paul Charland) et de 

feu Gérard Labrie (feu Marie-Luce Allard). Sa belle-sœur Marie-Anna Blain (feu Odilon Blais) ainsi que 
ses belles-sœurs et beaux-frères décédés, Berthine, Flore, Udéric, Alice, Blanche, Émile, Irène et Ar-

mand, neveux, nièces, cousins, cousines, et de nombreux amis. 

 
 

 

http://www.avisdedeces.ca/photos_avisdeces/2012/8/526224.jpg
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Raymonde Blain et Yvan Labbé 

Raymonde Blain, née le 31 juillet 1936 à Bromptonville, est l’aînée de 

5 enfants d’Éphrem Blain et de Marie-Blanche Labrie. Elle épouse Yvan 
Labbé, fils d’Armand et de Marie-Rose Leblanc, le 21 septembre 1963 à 

St-Philippe de Windsor. Yvan naît le 3 septembre 1940 à Windsor.  
 

Ils ont 2 enfants : 

 
France Labbé, née le 24 mars 1967 à Sherbrooke, a deux enfants avec 

Dany Bilodeau : Éliane Bilodeau et Mikaël Bilodeau. 
Au décès de sa mère, son conjoint est Pierre Lévesque. 

 
Jean Labbé, né le 20 avril 1969 à Sherbrooke où il a deux enfants avec Guylaine Cantin : Guillaume 

Cantin-Labbé et Christophe Cantin-Labbé. 

 
Au décès de sa mère, sa conjointe est Chantal Beauregard.  

 
Il y a 4 autres petits-enfants à l’avis de décès de Raymonde : Jessie-Ann, Samuel, Claude, Dominic. 

 

Yvan Labbé décède le 13 avril 2006 à l’Hôpital du Haut-Richelieu de St-Jean-sur-Richelieu. L’avis de dé-
cès mentionne : En guise de sympathie, des dons à Diabète Québec ou au département de dialyse du 
Centre hospitalier de Granby seraient appréciés.  
 

Raymonde décède le 14 février 2012 à Gatineau et ses funérailles ont eu lieu à Granby. 
 

À l’avis de son décès, on mentionne : Raymonde Blain, épouse de feu Yvan Labbé, laisse dans le deuil 
ses enfants: France (Pierre Lévesque), Jean (Chantal Beauregard); ses petits-enfants : Éliane (Jean-
Pierre), Mikaël, Guillaume, Christophe, Jessie-Ann, Samuel, Claude, Dominic et sa mère, Marie-Blanche 
Labrie. En guise de sympathie, un don à la Société canadienne du cancer serait apprécié . 

 

 

 

 
 

 

France Labbé entourée 
d’Éliane et de Mikaël Bilodeau 

Christophe et Guillaume 
Cantin-Labbé 

Jean Labbé Chantal  
Beauregard 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Doris Blain et Léon King 

Doris Blain, née le 20 octobre 1937 à Bromptonville, est la 2e enfant 

de d’Éphrem Blain et de Marie-Blanche Labrie. Elle épouse Léon King, 
fils de Jean-Paul King dit Paquette et de Florianne Ménard, le 10 juillet 

1965, à St-Philippe de Windsor. Léon naît le 20 avril 1942 à Windsor et 
décède le 17 octobre 2012 à Sherbrooke. Ils ont 2 filles à Sherbrooke : 

 

Sonya King, née le 3 octobre 1970, épouse Marc-André Charland le 9 
octobre 1993. Fils d’André et de Micheline Maurice, Marc-André naît le 

12 janvier 1969 à Sherbrooke et est baptisé à Richmond. Ils ont 2 en-
fants à Sherbrooke, baptisés à l’église Ste-Famille de Richmond : 

 
Sophie Charland naît le 10 juillet 1994. Elle est enseignante.  

 

Martin Charland naît le 15 février 1998. Après ses études en mécanique, il travaille chez Sherbrooke 
Toyota. 

 
Sylvie King, née le 15 mars 1973, épouse Steve Martel, fils de Réjean et de Jacinthe Fortier, le 25 juil-

let 1998 à l’église St-Philippe de Windsor. Il est né le 24 octobre 1974 à Thetford Mines. Ils ont 2 en-

fants à Sherbrooke :  
 

Nicolas Martel naît 17 septembre 2001 et Vincent Martel, le 11 mai 2009. 
 

Sylvie est caissière chez Unimat et assembleuse chez Bombardier Recreational Products. Depuis 1994, 
Steve travaille chez Bombardier Recreational Products. 

 

 
 

 
 

 

 
 

 

Martin Charland Marc-André  
et Sophie Charland 

et Sonya King 

Sonya et  
Sylvie King 

Marie-Blanche Labrie 
Vincent et Nicolas Martel 

Doris et Léon, 
leurs petits-enfants, 

Sophie, Martin, 
Vincent et Nicolas  
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Michelle Blain et Jean-Claude Fréchette 

Michelle Blain, née le 6 mai 1939 à Bromptonville, est la 3e enfant d’Éphrem Blain et de Marie-

Blanche Labrie. Elle épouse Jean-Claude Fréchette, fils de Léopold et Hortense Dion, le 1 juillet 1961 
à St-Philippe de Windsor. Il naît le 10 août 1939. 

 
L’aînée naît à Windsor et les 3 autres à Asbestos : 

 

Chantal Fréchette, née le 14 mai 1962, épouse Alain Carignan, fils de Fernand et de Françoise Pou-
liot, le 10 juillet 1982 à St-Isaac-Jogues, Asbestos. Ils ont 2 enfants à Longueuil :  

 
Jany Carignan, née le 8 avril 1982, épouse Eric Lussier le 4 septembre 2016 à Baie-des-Sables. Il ont 

une fille Juliette Lussier née le 4 octobre 2013 à Greenfield Park. 
 

Eric naît le 9 septembre 1967 à Bois-des-Filion. 

 
Sara Carignan, née le 13 avril 1991 a 1 fils avec Maxime Bressani : Léo Bressani né le 3 mai 2013 à Lon-

gueuil. Ensuite, elle a une fille à Longueuil avec Benoit Huneault : Flavie Huneault, le 18 novembre 2016 
et un autre enfant suivra en juillet 2020. Benoit naît le 6 avril 1987 à Greenfield Park. 

 

Alain Carignan, né le 15 septembre 1962, décède le 3 février 2006 à St-Mathieu-de-Beloeil. 
 

Depuis 2012, Chantal Fréchette vit avec Bertrand Lapointe, né le 11 décembre 1957 à Grand-Sault, NB. 
 

Manon Fréchette, née le 6 décembre 1964, épouse Martin Ross le 28 juin 1997 à Asbestos où il naît le 
23 juin 1964 à Asbestos.  

 

Ils ont deux filles à Sherbrooke :  
 

Coralie Ross, née le 27 mai 1998, est violoniste chez Orchestre du Septième Art et orthésiste prothésiste 
chez PiedRéseau, Sherbrooke. 

 

Laura Ross, née le 17 mars 2000, travaille chez Les Magasins CPC. 
 

Suzy Fréchette, née le 10 août 1968, épouse Serge Letarte le 25 juillet 1992 à St-Eustache. Il est né 
le 6 mars 1965, fils de Laurent et de Jeanne d’Arc Mayette. Ils ont 2 enfants à St-Hubert :  

 

Eve Letarte naît le 27 février 1994. 
 

Vincent Letarte, né le 1er octobre 1995, a fait ses études en comptabilité à l’Université Concordia, Mon-
tréal. 

 
Luc Fréchette naît le 21 octobre 1972. Sa conjointe est Caroline Stock née le 4 juillet 1976 à Magog. Il 

ont un fils : Samuel Fréchette né le 7 janvier 2010 à Longueuil. 

 
Lors du décès d'Hortense Dion, le 27 juillet 2008, on nomme ses petits-enfants et leur conjoint : Chantal 

(Bertrand Lapointe), Manon (Martin Ross), Suzy (Serge Letarte), Luc (Caroline Stock). 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Michelle Blain et Jean-Claude Fréchette 

 

 
 

 

 
 

 
 

 

Bertrand LaPointe  
et Chantal Fréchette 

Benoit Huneault  
et Sara Carignan 

Jany Carignan et Eric Lussier 

Léo et Flavie  

Famille d’Eric Lussier et de Jany Carignan 

Chantal Fréchette et Juliette 

Serge Letarte  
et Suzy Fréchette 

Vincent et Eve Letarte 

Coralie Ross Laura Ross 

Chantal Fréchette Alain Carignan 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Marcel Blain et Colette Duclos 

Marcel Blain, né le 2 octobre 1945 à Danville, est le 5e enfant d’Éphrem Blain et de 

Marie-Blanche Labrie.  
 

Il épouse Colette Duclos le 6 juillet 1968 à St-Félix-de-Kingsey. Elle naît le 9 mars 
1947 à Béthanie, fille de Rémi et de Thérèse Deslandes.  

 

Ils ont 4 enfants à Sherbrooke et baptisés à l’église St-Joseph de Valcourt : 
 

Stéphane Blain, né le 12 mars 1972, épouse Caroline Lacasse, le 2 octobre 1999 à Québec. Elle naît le 
8 avril 1975 à Beauport. 

 
Ils ont 2 filles à Québec :  

 

Josianne Blain, née le 11 octobre 1997, a une fille avec Antoine Gaudreau : Emma Gaudreau née en 
août 2019.   

 
Emie Blain, le 21 janvier 2001. 

 

Stéphane est comportementaliste et accompagnateur de maître 
 

Caroline Blain, née le 8 mars 1973 a un fils : Gabriel Maxime Blain né 12 juillet 1993 à Sherbrooke et 
baptisé à Valcourt. 

 
Michel Blain, né le 18 septembre 1977, a un fils avec Julie Lemire née le 6 mars 1974 : Emeric Blain 

né le 2 octobre 2007 à Sherbrooke.  

 
Depuis le 8 décembre 2018, à Windsor, il vit avec Maude Paquette, fille de Gaétan et d’Isabelle Lacasse. 

Elle naît le 23 juillet 1990 et est baptisée à l’église St-Zacharie de Windsor. Ils ont une fille Constance 
née le 12 juillet 2019. 

 

Daniel Blain naît le 14 mai 1980. Emmanuelle Bombardier naît à Sherbrooke le 25 décembre 1984. À 
cet endroit, ils ont 2 enfants : Effix Blain, né le 3 février 2013 et Xavy Blain née le 28 janvier 2016. 

 
Alexandra Sarrazin a un fils Fred. Elle serait la sœur de Stéphane et de Caroline Blain. 

 

 
 

 
 

 

Stéphane, Michel, Caroline et Daniel Blain Colette Duclos, Marcel et 
Stéphane Blain, et Emma 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Marcel Blain et Colette Duclos 

 

 
 

 
 

 

 

Stéphane, Emie  
et Josianne Blain 

Caroline Lacasse Stéphane Blain  
et une amie 

Stéphane et Caroline Blain  
entourent Alexandra Sarrazin 

Gabriel Blain, le fils de  
Caroline, est en couple 

Fred, le fils 
d’Alexandra 

Marcel, Emeric  
et Michel Blain 

Josianne, Emma et 
Antoine Gaudreau 

Michel Blain, Maude Paquette, 
leur fille et Emeric Blain 

Constance Blain 
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Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Marie-Blanche Blain et Irenée Rousseau 

Marie-Blanche Blain, née le 26 août 1912 à Bromptonville, est la 4e enfant de François-Xavier Blain 

et d’Alphonsine Messier. Elle épouse Irenée Rousseau, fils de Napoléon et d’Émélie Allaire, le 26 août 
1939 à Bromptonville. Irenée naît le 2 juin 1909 à Bromptonville. 

 
Ils ont 7 enfants à St-Hyacinthe : 

 

Claude Rousseau, né le 12 septembre 1941 à St-Hyacinthe, épouse Jeanne Ménard. Ils ont 3 en-
fants : Annick, Nadine et François. 

 
André Rousseau, né le 2 octobre 1942, épouse Claudette Blanchette. Ils ont deux enfants : Mélanie et 

Philippe. 
 

Richard Rousseau, né le 3 décembre 1944, épouse Christiane Arbic, née le 8 février 1948, fille de Ro-

nald et de France Séguin, le 4 septembre 1971 à St-Eustache. 
 

Lors de leur mariage, Richard est commis de bureau et sa conjointe, institutrice. 
 

Ils ont 2 enfants :  

 
Alexandre Rousseau est superviseur d’entrepôt et de la distribution chez A. Lassonde à Rougemont. 

Quand Noémie Paul a vu Alexandre, elle s’est écrié : c’est mon homme. 
 

Frédérick Rousseau et Valérie Marquis ont un fils Laurent né le 12 septembre 2014. 
 

Jean-Guy Rousseau, né le 24 février 1946, épouse Pierrette Charbonneau, née vers 1949, fille de 

Louis-Honoré et de Pauline Berthiaume, le 13 juin 1970 à l’église Notre-Dame-du-très-St-Sacrement de 
St-Hyacinthe. Ils ont 2 enfants :  

 
Geneviève Rousseau à 2 garçons : Elliot vers 2008 et Laurent vers 2012. 

 

Marie-Christine Rousseau.   Jean-Guy a travaillé chez SESO | SACO 
 

Michel Rousseau, né le 16 avril 1948, épouse Sylvie Girouard. Ils ont 2 enfants : Annie et Maxime. 
 

Louis-Paul Rousseau, né le 30 octobre 1950, épouse Sylvie Ostiguy, fille de Normand et de Jeanne-

d’Arc Labrie. Elle naît le 26 septembre 1963 à St-Hyacinthe.  
 

Ils ont une fille Priscilla Rousseau née le 15 janvier 1993 à St-Hyacinthe. Elle a un fils avec Jean-
François Aubin, fils de Jean-Marin et de Françoise Bernier : Samuel Aubin né le 3 mai 2019 à St-

Hyacinthe.  
 

Sylvie Ostiguy décède le 28 janvier 2015 à St-Hyacinthe. 

 
Luc Rousseau naît le 2 juin 1952 à St-Hyacinthe.  

 
Marie-Blanche Blain décède le 18 mai 1972, à l’âge 59 ans et 8 mois et Irenée Rousseau, le 30 mai 1992, à 82 ans 
11 mois, à St-Hyacinthe. 
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Marie-Blanche Blain et Irenée Rousseau 

 

 
 

 
 

 

 
 

Christiane Arbic Laurent et Frédéric 
Rousseau 

Jean-Guy  
Rousseau 

Geneviève Rousseau, 
Martin,  

Laurent et Elliot  

Jean-Guy Rousseau  

Richard Rousseau et Christiane Arbic 

Louis-Paul Rousseau et Sylvie Ostiguy 

Luc Rousseau 

Priscilla et Louis-Paul Rous-
seau, et Sylvie Ostiguy 

Louis-Paul Rousseau Samuel Aubin, Priscilla Rousseau 
et Jean-François Aubin 

Luc Rousseau 

Alexandre Rousseau 
et Noémie Paul 

Laurent  
et Valérie Marquis 
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Claude Rousseau et Jeanne Ménard 

Claude Rousseau, né le 12 septembre 1941 à St-Hyacinthe, est l’aîné de 7 fils d’Ire-

née Rousseau et de Marie-Blanche Blain. Il épouse Jeanne Ménard, fille de Lucien et 
de Solanges Desmarais, le 28 août 1971 à l’église du Précieux-Sang de St-Hyacinthe. 

Jeanne naît le 2 février 1948 à St-Hyacinthe. 
 

Ils ont 3 enfants à St-Hyacinthe :  

 
Annick Rousseau est née le 13 septembre 1972. Après avoir obtenu son certificat en 

toxicomanie à l’Université de Sherbrooke, elle est intervenante au soutien communautaire chez Ma 
Chambre Inc. à Montréal depuis le 25 juin 2017.  

 
Sa compagne est Sonia Vaillancourt. 

 

Nadine Rousseau, née le 6 septembre 1974 à 3 enfants à St-Hyacinthe : 
 

Édouard Rousseau né le 15 septembre 2003. Ensuite, elle a 2 enfants avec Steve Hétu, né le 27 avril 
1979 à Greenfield Park : Maélie Hétu-Rousseau, née le 15 mai 2008 et Alexandre Hétu-Rousseau, le 10 

novembre 2009. D’une union précédente Steve Hétu a un fils Olivier Hétu. 

 
François Rousseau, née le 29 octobre 1977 à 3 enfants à Longueuil avec Marie-Ève Dupéré née le 16 

octobre 1976 : Vincent Rousseau né le 14 juillet 2010, Éloi Rousseau, le 12 février 2012 et Léanne 
Rousseau, le 13 juillet 2014.  Marie-Ève est la fille de Marcel Dupéré et de Suzanne Poirier. 

 
En 2018, François est camionneur chez Prorec. Marie-Ève travaille à l’Hôpital Charles Lemoyne et au 

Cégep Édouard-Montpetit.  

 
À St-Hyacinthe, Claude Rousseau décède subitement le 22 octobre 1991 et Jeanne Ménard, le 20 juin 

2018. 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 

Annick Rousseau  
et Sonia Vaillancourt 

Nadine Rousseau et Steve Hétu François  
Rousseau 

Marie-Ève Dupéré  
Léanne Rousseau 

Léanne, Alexandre, Édouard, 
Maélie, Vincent et Olivier 

Léanne, Vincent et Éloi Rousseau 
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André Rousseau et Claudette Blanchette 

André Rousseau, né le 2 octobre 1942 à St-Hyacinthe, est le 2e fils d’Irenée Rousseau 

et de Marie-Blanche Blain. Il épouse Claudette Blanchette, née vers 1944, fille d’Ovila 
et de Marie-Rose Lécuyer, le 20 mai 1967 à l’église du Sacré-Cœur de St-Hyacinthe. 

 
Ils ont deux enfants :  

 

Mélanie Rousseau a 3 enfants :  
 

Élizabeth Fontaine née le 27 décembre 2000,  
 

Zachary Fontaine, en 2003, 
 

Marjorie Fontaine, le 8 août 2006. 

 
Philippe Rousseau a 3 enfants avec Nancy Hébert :  

 
Liam, Maé et Zoé. 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

Philippe Rousseau Nancy Hébert Maé, Zoé et Liam  
Ça va bien aller ! 

Élizabeth Fontaine Zachary Fontaine Mélanie Rousseau Marjorie Fontaine 

Maé, Zoé et Liam  
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Michel Rousseau et Sylvie Girouard 

Michel Rousseau, né le 16 avril 1948 à St-Hyacinthe, est le 5e fils d’Irenée et de Ma-

rie-Blanche Blain. Il épouse Sylvie Girouard, née le 23 août 1952, fille de Léon et de 
Simone Van Roppe, le 19 juin 1971 à l’église du Sacré-Cœur de St-Hyacinthe. 

 
Lors de leur mariage, Michel est commis de bureau et Sylvie, caissière. 

 

Ils ont 2 enfants à St-Hyacinthe : 
 

Annie Rousseau, née le 21 juillet 1975, a 3 enfants avec Sébastien Blais : Roxane, 
Frédéric, Alexandre. Annie travaille pour Annie Patchwork et le Collège de Rosemont. 

 
Après avoir terminé ses cours en économie aux université de Montréal, de McGill et de Toronto, Sébas-

tien a mis en pratique ce qu’il avait appris en allant à la Banque du Canada, à la Banque Nationale et au 

Mouvement Desjardins, comme analyste principal et conseiller, validation en modélisation. Depuis 2013, 
il est professeur à l'Université du Québec en Outaouais. 

 
Maxime Rousseau, né le 27 juin 1978, épouse Jenny O’Leary, fille de Georges et de Lucie Ross, de 

Notre-Dame-du-Lac, le 31 mai 2008. Ils ont 2 garçons, et une fille en mai 2014.  

 
Après avoir terminé ses études à l’Université de Sherbrooke, Maxime a travaillé pour la Capitale, et par 

la suite, il est passé au Mouvement Desjardins. 
 

En 2019, au décès de sa sœur Danielle Girouard, Sylvie vivait avec Réjean Bachand. 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 

Sylvie Girouard entou-
rée d’Annie et Maxime 

Rousseau 

Maxime Rousseau Jenny O’Leary  
et ses enfants 

Annie Rousseau 

Sylvie Girouard  
et Réjean Bachand 

Sébastien, Alexandre, 
Roxane et Frédéric Blais 
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Émile Blain et Olivette Roy 

Émile Blain, né le 10 février 1914 à Bromptonville, est le 5e enfant de François-Xavier Blain et d’Al-

phonsine Messier. Il épouse Olivette Roy, fille de Philias et de Marie-Anna Picard, le 14 juillet 1939 à 
l’église St-Philémon de Stoke où Olivette naît le 28 janvier 1915. Ils ont 9 enfants dont les 6 derniers 

sont nés à Windsor, QC. 
 

Gilles Blain, né le 3 juillet 1940 à Sherbrooke, épouse Gisèle Cyr. Ils ont 3 enfants. 

 
Monique Blain, née le 1er novembre 1941 à St-Hyacinthe, vit avec René-Claude Côté. 

 
Richard Blain, naît le 11 septembre 1943 et décède le 30 octobre 1943 à Bromptonville. 

 
Lise Blain, née le 24 août 1945, épouse Julien Cyr, né le 30 novembre 1946 à Sherbrooke, fils de David 

et de Juliette Archambault, le 5 décembre 1964 à l’église St-Philippe de Windsor. Ils ont 5 enfants, dont 

3 à Windsor :  
 

Alain Cyr, né le 24 août 1965 à Sherbrooke, a 3 enfants avec Louise Marchand : Raphaël, Thomas et 
Jordan. 

 

Marie-Julie Cyr, née le 4 février 1967 à Sherbrooke, est baptisée le 12 à Magog,  
 

Caroline Cyr, née le 18 décembre 1969, a 2 enfants avec Eric Vachon, né le 20 octobre 1968 à Sher-
brooke : Eloi Vachon né le 24 juin 2000 à St-Jérôme et Emma Vachon, le 4 août 2003 à Sherbrooke. 

Eric est le fils d’Adrien Vachon et de Rita Nadeau. 
 

Bruno Cyr , né le 14 octobre 1970 vit avec Caroline Gauthier.  

 
Annie Cyr, née le 15 septembre 1971, a un fils avec Nicolas Fortin : Jérôme Fortin, né le 22 avril 1992.  

 
Ensuite, Lise Blain épouse civilement Roger Létourneau, le 27 juin 1987 à Sherbrooke. Il naît le 15 sep-

tembre 1947 à Coaticook, fils de Paul-Emile et de Sarah Duhaut.  

 
Richard Blain, né le 5 novembre 1946, épouse Francine Grenier, fille de Lionel et d’Ida Blondeau, le 16 

janvier 1971 à l’église du Sacré-Cœur de Stanstead où Francine naît le 14 mars 1948.  
 

Ils ont un fils : J.-P. Blain. 

 
Bertrand Blain, né le 25 août 1948, vit avec Francine Letendre, fille de Jean-Denis et de Claudette 

Gosselin. D’une première union, elle avait épousé Alain Phaneuf, fils de Conrad et d’Esther Denis, le 2 
juin 1979 à Ste-Jeanne-d’Arc, Sherbrooke. Francine est née le 29 avril 1958 à Sherbrooke. 
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Émile Blain et Olivette Roy 

André Blain, né le 26 décembre 1950, épouse Suzanne Toussaint, fille de Wilda et de Marguerite La-

trémouille, le 23 juin 1973 à l’église du Sacré-Cœur de Beauvoir. Suzanne est née le 2 mars 1949 à 
Windsor, QC. Ils ont 2 enfants à Windsor, QC : 

 
Nathalie Blain, naît le 3 janvier 1975 et décède le 1er septembre 2001 à Sherbrooke.  

 

Elle a un fils à Sherbrooke, avec David Bahl né le 12 décembre 1974 à Sherbrooke :  
 

Darren Bahl. Il vit avec Audreanne Parent, depuis le 21 janvier 2019 à Gatineau.  
 

Darren fait partie de l'Association canadienne des volontaires en recherche et sauvetage (ACVRS), de-
puis le 10 août 2018. 

 

Depuis 2014, David est chez Volkswagen Group Canada, responsable de la qualité technique, Ajax, ON. 
Le 23 juillet 2016, David épouse Marie-Claude St-Onge. 

 
Yanick Blain, né le 25 février 1979, vit avec Bianca Brindle. 

 

Diane/Dyane Blain, née le 22 novembre 1952, épouse Michel Naessens, né le 23 décembre 1951 en 
France, fils de Gaston et de Paulette Litvack, le 10 juin 1978 à l’église du Sacré-Cœur de Beauvoir.  

 
Ils ont 2 enfants à Montréal :  

 
Isabelle Naessens a 2 filles : Lilia née le 11 octobre 2011 et Makaella, en 2013.    

 

Véronique Naessens. 
 

Danielle Blain, née le 16 septembre 1954, épouse Mario Pelletier, fils d’Irenée et de Gisèle Rousseau, 
le 3 décembre 1977 à l’église St-Esprit de Sherbrooke. Il est né le 23 avril 1955 à Windsor.  

 

En 2017, au décès de son frère Gilles, le conjoint de Danielle est Guy Lassonde. 
 

Émile Blain décède le 2 décembre 1975 et Olivette Roy, le 20 juin 1975, les 2 à Bromptonville. 
 

 

 
 

 
 

 

Monique Blain Julien Cyr Lise Blain  
et Roger Létourneau 
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Émile Blain et Olivette Roy 

 

Caroline Cyr  
Eloi et Emma Vachon 

Richard Blain Francine Letendre Marie-Claude St-Onge  
et David Bahl 

Darren Bahl  
et Audreanne Parent 

La famille d’Isabelle Naessens,  
Mikaella et Lilia 

Véronique  
Naessens 

Marie-Julie Cyr 

J.-P. Blain 

Annie Cyr Bruno Cyr et  
Caroline Gauthier 

Isabelle et ses 2 filles en 2019 

Alain Cyr Raphael Cyr Thomas  
et Jordan Cyr 

Le devoir d’un père c’est de 
montrer à ses fils comment 

pêcher… pour que ça morde. 
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Gilles Blain et Gisèle Cyr 

Gilles Blain, l’aîné d’Émile et d’Olivette Roy, né le 3 juillet 1940 à Sher-

brooke, épouse Gisèle Cyr le 19 septembre 1964 à l’église St-Antoine 
de Lennoxville. Fille de Georges Cyr et de Marguerite Lemay, Gisèle naît 

le 30 novembre 1942 à Sherbrooke. Ils ont 3 enfants à Bromptonville : 
 

Chantal Blain, née le 24 octobre 1965, épouse Sylvain Pinard, fils de 

Réjean et de Pierrette Lachapelle, le 18 juin 1988 à Bromptonville. Syl-
vain est né le 4 octobre 1966. Ils ont 2 enfants :  

 
Audrey-Anne Blain-Pinard a 2 enfants avec Pierre-Luc Lefrançois, fils de 

Christian et de Sylvie Lauzier : Olivier Lefrançois né en 2016 et une fille, en 2018. 
 

Marc-Antoine Blain-Pinard vit avec Clara Marcoux depuis 22 mars 2015 à St-Amable.  

Marc-Antoine travaille chez NAPA AUTOPRO Canada et Clara est mécanicienne chez Midas. 
 

Christiane Blain, née le 9 juillet 1967, décède le 10 décembre 1981 à Bromptonville. 
 

France Blain, née le 23 mai 1971, a un fils : Guillaume Blain-Jean. Elle épouse Michel Cloutier le 30 

juin 2007. Ils travaillent au CHUS de Fleurimont.  
 

France vit en union civil avec Yves Boisvert depuis 2013. Il travaille au CHUS Hôtel-Dieu de Sherbrooke. 
 

Gisèle Cyr décède le 8 novembre 2007 à Sherbrooke. Gilles Blain décède le 19 mai 2017 à Sherbrooke. 
Lors de son décès, son amie de cœur est Thérèse Poulin. 

Chantal Blain Audrey-Anne 
et Pierre-Luc 

Clara Marcoux et  
Marc-Antoine Blain-Pinard 

France Blain et Yves Boisvert Guillaume  
Blain-Jean 

Michel Cloutier 

France Blain Thérèse Poulin et Gilles Blain 
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Marie-Anna Blain et Odilon Blais 

Marie-Anna Blain, née le 29 juin 1915 à Bromptonville, est la 6e enfant de 

François-Xavier Blain et d’Alphonsine Messier. Elle épouse Odilon Blais, fils de 
Guillaume et d’Exilia Boisvert, le 17 septembre 1938 à Bromptonville où Odilon 

naît le 5 octobre 1914. Ils ont 9 enfants sur une ferme à Bromptonville : 
 

Jocelyne Blais, née le 1er août 1940, est institutrice. 

 
Ginette Blais, née le 31 décembre 1941, épouse Fernand Breton.  Ils ont 3 

enfants : Daniel, Marc-André et François Breton.  
 

Claire Blais, née le 23 juillet 1943, épouse Jacques Toussaint. Ils ont 2 fils à Sherbrooke : Jean-Patrick 
Joachim Toussaint et Marc-Olivier Toussaint. 

 

Micheline Blais, née le 28 septembre 1945, épouse Jean-Marc Allie. Ils ont 2 enfants à Asbestos : 
Marjolaine et Alexandra Allie. 

 
Léo Blais, né le 5 décembre 1946, épouse Ginette Bisson. Ils ont 3 filles à Sherbrooke : Geneviève, 

Mélanie et Marie-Claude Blais. 

 
Lorraine Blais naît le 12 juin 1948. Au décès de sa mère, le conjoint de cette géographe cartographe 

était Roland Dubreuil. 
 

Anonyme Blais naît et décède le 2 novembre 1952 à Bromptonville. 
 

Denise Blais, née le 16 octobre 1954, épouse Guy Trottier. Ils ont 4 enfants à Sherbrooke : Anne-

Marie, Amélie, Guillaume et Isabelle Trottier. 
 

Marie-Anna a vécu avec sa fille Jocelyne jusqu’à quelques jours de son décès. Elle a toujours été très 
lucide ayant toujours eu beaucoup de facilité à reconnaître chacun de ses descendants. 

 

Odilon Blais décède le 12 novembre 1980 à Bromp-
tonville et Marie-Anne Blain, le 20 septembre 2015 

à Sherbrooke. Ils sont inhumés à Bromptonville. 
 

Marie-Anna Blain et ses petits-enfants en 2005 
Debout : Marie-Claude et Jonathan Blais, Marc-André 
Breton, Étienne Blais, François Breton, Jean-Patrick 
Toussaint, , Isabelle Trottier, Alexandra Allie, Anne-

Marie, Guillaume et Amélie Trottier, et Marjolaire Allie 
Avant : Mélanie et Geneviève Blais, Marie-Anna Blain et 

Daniel Breton  

Marie-Anna Blain entourée de ses enfants en 2005 
Jocelyne, Ginette, Lorraine, Claire, Micheline et Denise 

Laurent Blais, Marie-Anna Blain et Léo Blais 
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Marie-Anna Blain  
100e anniversaire de naissance (2015) 

 

 
 

 
 

 

100e anniversaire de naissance de Marie-Anna Blain épouse d’Odilon Blais, 
28 juin 2015 à la ferme de Fernand, Daniel et Marc-André Breton et de Ginette Blais à Bromptonville,  

où Odilon et Marie-Anna ont élevé leurs 8 enfants. 

Marie-Anna Blain entourée de ses enfants :  
Claire, Micheline, Denise, Ginette, Léo, Laurent, Lorraine et Jocelyne 
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Marie-Anna Blain  
Avis de décès (1915 - 2015) 

À Sherbrooke, le 20 septembre 2015, est décédée entourée de ses enfants, ma-

dame Marie-Anna Blain, épouse de feu Odilon Blais. 

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (72, rue Curé-

Larocque, Sherbrooke), le vendredi 25 septembre 2015 de 14 h à 16 h et de 19 
h à 21 h 30, ainsi que le samedi 26 septembre, jour des funérailles de 9 h à 10 

h 30, afin de recevoir les condoléances des parents et amis.  

Un service religieux sera célébré à 11 h, en l'église Sainte-Praxède de Bromp-
tonville, 35, rue du Curé-LaRocque, Sherbrooke (secteur Bromptonville). Suivra 

l'inhumation au cimetière paroissial. 

Madame Blain-Blais laisse dans le deuil ses enfants :  

Jocelyne, Ginette (Fernand Breton), Claire, Micheline (Jean-Marc Allie), Léo (Ginette Bisson), Lorraine 
(Roland Dubreuil), Laurent (Linda Tardif), Denise (Guy Trottier). 

Elle laisse 16 petits-enfants :  

Daniel, Marc-André, François, Jean-Patrick et feu Marc-Olivier Toussaint, Marjolaine, Alexandra, Gene-
viève, Mélanie, Marie-Claude, Étienne, Jonathan, Anne-Marie, Amélie, Guillaume, Isabelle ainsi que leur 

conjoint(e). 

Elle laisse aussi 25 arrière-petits-enfants :  

Camille, Cloé, Alexis,  Basma, Zyiad, Jérémie, Victor, Béatrix, Éloi, Marie-Soleil, Roxane, Léa, Daphnée, 

Carole-Anne, Lyly-Anne, Alex, Laurie, Danie, François-Xavier, Ludovik, Félix, Charles-Elliot, Louis, Adam 
et Agathe. 

Elle laisse également un grand nombre de parents et d’amis. 
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Ginette Blais et Fernand Breton 

Ginette Blais, née le 31 décembre 1941 à Bromptonville, est la 2e enfant d’Odilon 

Blais et de Marie-Anna Blain. Elle épouse Fernand Breton,  fils d’Alfred et de Jeannet-
te Couture, à Ste-Praxède de Bromptonville le  27 juillet 1968. Il est né le 9 octobre 

1943 à Johnville, QC.  
 

Ginette est enseignante jusqu’en 1994. Ensuite la Ferme Fernand et Ginette Breton a 

été fondée officiellement au 6e rang de Sherbrooke en compagnie de leurs fils, Daniel 
et Marc-André Breton. Auparavant, cette ferme appartenait à Odilon Blais et à Marie-

Anna Blain. 
 

Ils ont 3 enfants dans la région de Montréal :  
 

Daniel Breton, né le 19 décembre 1970, a 2 filles avec Claudine Beaudin : Camille Breton née le 15 

novembre 1999 et Chloé Breton, le 16 mai 2002. Daniel est agronome chez Agroenvironnemental de 
l’Estrie. 

 
Auparavant, Claudine a 2 jumeaux avec Daniel Paquette à St-Jean-sur-Richelieu : Julien et Amélie Pa-

quette nés le 5 décembre 1991. Amélie a 2 enfants avec Patrice Raymond : Benjamin en 2018 et Adali-

ne en 2020. 
 

Marc-André Breton, né le 8 février 1972, vit avec Line Vallières de Sherbrooke.  
 

François Breton, né le 4 juin 1973 à 1 fils avec Marika Laforest du Lac St-Jean : Alexis Breton, né le 
17 août 2000 à Montréal.  

 

Ensuite, François épouse Houraya Blali le 11 septembre 2007 à  Kénitra, Maroc. Elle est née le 1er avril 
1981 au Maroc. Ils ont 2 enfants à Bois-des-Filion : Basma Breton née le 6 février 2010 et Zyiad Breton, 

le 20 décembre 2012. 
 

 

Chloé et Camille Breton, Amélie et Julien Paquette Claudine Beaudin 
et Daniel Breton 

Enfants  
de François Breton 

Houraya Blali 
François Breton 
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Claire Blais et Jacques Toussaint 

Claire Blais, née le 23 juillet 1943 à Bromptonville, est la 3e enfant d’Odilon Blais et de 

Marie-Anna Blain. Elle épouse Jacques Toussaint, fils de Mura et d’Adrienne Jean, le 
26 juillet 1975 à Ste-Praxède de Bromptonville, où ils ont 2 enfants baptisés à Bromp-

tonville : 
 

Jean-Patrick Joachim Toussaint naît le 26 juillet 1977. Il a un fils avec Jodie Duf-

field : Jérémy Toussaint né le 10 décembre 2011 à Montréal. 
 

Marc-Olivier Toussaint, né le 6 juin 1980, décède le 1er novembre 1982 à Sherbroo-
ke. Il est inhumé le 10 à Bromptonville. 

 
Claire est enseignant à la  Commission scolaire de la Région de Sherbrooke et Jacques, artiste-peintre. 

 
 

 
 
Cet article provient du blogue BlogueTaScience 
 

Les voies de la science sont parfois impénétrables ! 
Jean-Patrick Toussaint, jeudi 9 juillet 2015  

 

« Dirige-toi vers les sciences pures, ça t’ouvrira plein de portes ! » Voilà ce que 
j’ai entendu à maintes reprises étant jeune étudiant au secondaire. À l’époque - 

eh oui, je suis de cette génération qui dit « dans mon temps » - à l’aube des 
premiers balbutiements de l’internet, la palette de choix de carrières n’avait pas 

pris autant d’essor… du moins, il me semble. Ainsi, il était monnaie courante pour les conseillers péda-

gogiques de diriger les jeunes étudiants possédant de bonnes aptitudes scolaires vers le domaine « 
fourre-tout » des sciences. 

 
Mais les sciences, c’est vaste comme domaine ! 

 

Tel un bon élève, j’ai donc suivi les conseils qu’on m’avait prescrits et ai emprunté la voie des sciences. 
En réalité, cela me convenait compte tenu ma curiosité innée et mon intérêt marqué pour la biologie. 

C’est ainsi que j’ai entrepris des études de 1er cycle universitaire en biologie, avec une concentration en 
écologie… jusqu’à l’obtention éventuelle d’un doctorat en sciences environnementales. 

 

À vrai dire, lorsque j’ai entamé mes études universitaires, je n’avais aucune idée que mon parcours m’a-
mènerait vers le doctorat ! (Plus d’infos là-dessus dans un prochain billet) 

 

Faut-il avoir le feu sacré pour faire de la science ? 

 

Si j’ai choisi d’étudier la biologie, c’est tout simplement parce que la matière m’a toujours fascinée. En 
fait, ce qui m’animait, dès mon jeune âge, c’était de comprendre comment le monde fonctionne, parti-

culièrement la nature et le corps humain. J’avais donc des aptitudes naturelles pour bien réussir mes 
cours de biologie et de physiologie au secondaire et au Cégep – ces sujets me passionnaient. 

 

Par ailleurs, ayant grandi en campagne dans les Cantons de l’Est, entouré de forêts et de champs, mon 
intérêt pour la nature et l’environnement s’est également manifesté à un jeune âge. Le « bois », comme 

je l’appelle, et les multiples créatures qu’il abrite furent mon terrain de jeu depuis mes premiers pas jus-
qu’à l’âge adulte ! 
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Claire Blais et Jacques Toussaint 

Fort de mes aptitudes en sciences et de mon intérêt marqué pour le fonctionnement des êtres vivants, 

j’ai donc tout bonnement opté pour des études universitaires en biologie avec une concentration en éco-
logie : la science de l’habitat et de son fonctionnement ! Ainsi, le fil conducteur de mon parcours acadé-

mique et professionnel a toujours été dicté par mes centres d’intérêt les plus aiguisés (l’apprentissage, 
l’environnement et la biologie, ainsi que la communication). 

 

Est-il nécessaire pour autant d’être animé par le « feu sacré » pour faire carrière en sciences ? Oui et 
non. 

 

Non, car vos intérêts et passions se développeront tout au long de votre vie. Oui, car il m’apparait es-

sentiel, lorsque l’on découvre ces intérêts et passions, de demeurer à leur écoute puisque c’est souvent 

là que se cache notre plein potentiel et ce qui nous permettra de nous épanouir. C’est vrai pour les 
sciences comme pour tout autre domaine ! 

 

Chemin sinueux… mais fructueux ! 

 

Aujourd’hui, je ne peux qu’être reconnaissant du fait que mon parcours scienti-
fique, aussi sinueux fût-il, m’aura amené à élargir ma palette de compétences 

par l’entremise d’expériences aussi variées que stimulantes. À travers la lentille 
de la science, j’aurai eu à coordonner les laboratoires d’étudiants de 1er cycle 

universitaire en biologie ; à travailler en statistiques au sein du gouvernement 

fédéral ; à faire de la recherche académique en sciences environnementales ; à 
faire de la consultation en environnement ; à travailler au sein de la Fondation 

David Suzuki, ce qui m’a amené à faire une tournée de conférences aux côtés 
de David Suzuki ! 

 

À bien y penser, mes conseillers pédagogiques n’avaient pas tout à fait tort : la science m’a réellement 
ouvert plusieurs portes ! La science m’aura amené à voyager, étudier et travailler sur 4 continents ; la 

recherche académique aura su rassasier ma soif de savoir ; mon parcours scientifique varié m’aura fait 
apprécier le travail multidisciplinaire et multiculturel, et, plus important peut-être ; la science m’aura per-

mis d’être un acteur de changement au sein de ma communauté ! 

 

Oui, les voies de la science peuvent paraitre impénétrables. 

 

Par contre, en gardant un esprit ouvert et en sachant attiser le feu de vos centres d’intérêt, je suis 
convaincu que le parcours scientifique de votre choix saura vous amener là où vous ne l’auriez jamais 

cru possible et vous comblera de belles récompenses personnelles et professionnelles ! 
 

 
 

 

Claire Blais, Jean-Patrick  
et Jérémy Toussaint,  

et Jodie Duffield  
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Micheline Blais et Jean-Marc Allie 

Micheline Blais, née le 28 septembre 1945 à Bromptonville, est la fille d’Odilon et de 

Marie-Anna Blain. Elle épouse Jean-Marc Allie, fils de Ferdinand et de Rosa/Rose 
Descormiers, le 16 septembre 1972 à Ste-Praxède de Bromptonville. Ils ont 2 enfants à 

Asbestos :  
 

Marjolaine Allie, née le 25 septembre 1974, épouse François Marceau en 2019 à Mo-

rin Heights où ils ont 3 enfants : Victor Marceau né le 11 mars 2007, Béatrix Marceau, 
le 11 août 2009 et Eloi Marceau, le 4 mai 2013. Marjolaine est designer chez UI UX 

Designer Contractor. 
 

Alexandra Allie, née le 19 octobre 1978, vit avec Sylvain Tanguay à Sherbrooke. Il est responsable de 
l’entrepôt chez Jean Coutu. Alexandra est pharmacienne. 

 

Micheline a été téléphoniste chez Bell. 
 

Jean-Marc Allie a suivi un cours comme technicien dans le domaine minier. Il a travaillé à la mine d’A-
miante à Asbestos. À sa fermeture, il s’est dirigé à la mine de fer de Fermont où il y est demeuré durant 

20 ans. 

 
 

 
 

Marjolaine Allie Béatrix, Éloi et Victor Alexandra Allie 
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Léo Blais et Ginette Bisson 

Léo Blais, né le 5 décembre 1946 à Bromptonville, est le 5e enfant d’Odilon Blais et de Marie-
Anna Blain. Il épouse Ginette Bisson le 15 mai 1970, à l’église St-Roch de Rock Forest. Elle est 
née le 4 décembre 1949 à Rock Forest, fille d’Émile Bisson et de Blanche Moreau. Ils ont 3 filles à 
Sherbrooke :  
 
Geneviève Blais, né le 20 novembre 1971,  a une fille avec Daniel Guay : Marie-Soleil Blais Guay, 
née le 27 septembre 1996 à Sherbrooke. Le 21 avril 2019 à Sherbrooke, Marie-Soleil se fiance avec 
Daniel Lebreux, né en 1988 à Matane. Ensuite, Geneviève vit en couple avec Stéphane Gosselin de 

St-Jean-Chrisostome. Elle est Chef de cœur du Cœur Pop de Sherbrooke et spécialiste en musique à la CSRS. 
 
Mélanie Blais, née le 12 novembre 1973, a 2 jumelles avec Vincent Lebrun à Sherbrooke, né le 24 juillet 1973, fils 
de Raymond et de Claudette Roy : Daphnée Lebrun, née le 8 janvier 1999,  épouse Nikola Lefebvre-Maclure le 5 
octobre 2019 à Sherbrooke. 
 
Léa Lebrun, née le 8 janvier 1999, se fiance avec Brandon Maclure le 31 décembre 2019 à Sherbrooke où ils ont 3 

enfants : Marie-Anne Maclure née le 27 août 2017, Olivier Maclure, le 24 avril 2019 et Catherine Maclure naîtra vers 
le 12 avril 2020. Voici 2 commentaires de Léa sur sa page Facebook : Parfois le cœur à ses raisons que la raison 
ignore… comme le fait d’être enceinte d’un 3e enfant à 20 ans. Je n’avais jamais pensé être mère si jeune. 
 
Marie-Claude Blais, née le 5 novembre 1975, a 3 filles à Sherbrooke : Roxane Bertrand, fille d’Yves, née le 11 
novembre 1997, Carole-Anne Potvin fille de Roch, le 4 juillet 2000, et Lyly-Anne Massé, fille de Stéphane, le 24 juil-
let 2005. Depuis 2019, le dernier conjoint de Marie-Claude est Sébastien Couture né le 29 octobre 1975 à Sherbroo-
ke. Il est serveur au Buffet des Continents. 
 
Léo est technicien d’appareils au CHUS et au Cégep, et Ginette, conductrice d’autobus scolaires. 

 

 

 

 
 

 
 

 

Sébastien Couture 
et Marie-Claude 

Geneviève Blais et 
Stéphane Gosselin 

Daniel Guay Marie-Soleil  
Blais-Guay 

Daniel Lebreux 

Marie-Claude et ses 3 filles : 
Lyly-Anne Massé, Roxane 
Bertrand et Carole-Anne 
Potvin 

Léa, Daphnée Lebrun 
et Mélanie Blais 

Vincent Lebrun Daphnée Lebrun  
et Nikola  

Sébastien Couture 
et Marie-Claude Blais 

Brendon Maclure, Léa Lebrun 
Marie-Anne et Olivier 
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Laurent Blais et Linda Tardif 
 

Laurent Blais, né le 29 mai 1951  à Bromptonville, est le 7e enfant d’Odilon et de Ma-

rie-Anna Blain. Il épouse Linda Tardif, né en 1953, fille de Jean et de Jacqueline Cou-
ture, le 14 septembre 1974 à l’église St-Boniface de Sherbrooke. 

 
Ils ont 2 enfants à Sherbrooke :  

 

Étienne Blais, né le 4 décembre 1975, épouse Élisabeth Bucaya, le 23 juin 2012 à 
Bicol, Philippines où elle naît le 26 février 1973. 

 
Jonathan Blais, né le 13 juillet 1979, à 2 enfants à Québec avec Marie-Ève Gagnon née le 29 mars 

1981 à Québec : Alex Blais né le 3 juin 2009 et Laurie Blais, le 1er novembre 2011. 
 

Laurent est un retraité policier de Sherbrooke. 

 
Durant sa vie, Linda était ménagère et dans la restauration. 

 
De 1997 à 2017, Jonathan a fait partie du Royal 22e Régiment. En 2017, on le voit comme artiste-

peintre. Ensuite, en 2019, il est le président fondateur de La Planque du Lac-Etchemin Inc. 

Marie-Eve Gagnon  
et Laurie Blais 

Jonathan, Alex  
et Laurie Blais  

Linda Tardif Alex et Laurent Blais 
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Denise Blais et Guy Trottier 

Denise Blais, née le 16 octobre 1954 à Bromptonville, est la 9e enfant d’Odilon Blais et 

de Marie-Anna Blain. Elle épouse Guy Trottier, fils de Marcel et de Mariette Nadeau, le 
29 mai 1976 à Ste-Praxède de Bromptonville. Il est né le 10 septembre 1957. Ils ont 4 

enfants à Sherbrooke :  
 

Anne-Marie Trottier, née le 13 novembre 1979, épouse Yves Cournoyer, de la Côte-

Nord, analyste informatique à l'Université Laval, le 9 octobre 2004 à Québec. Ils ont 4 
enfants à Québec : Danie Cournoyer née le 16 janvier 2007, François-Xavier Cournoyer, 

le 14 décembre 2008, Alexandre Cournoyer, le 9 février 2016 et Éliane Cournoyer, le 
1er août 2019. 

 
Amélie Trottier, née le 11 janvier 1982, à 2 fils avec Olivier Frenette à St-Augustin-de-Desmaures du 

Québec : Ludovic Frenette né le 28 mai 2008 et Félix Frenette, le 6 mars 2010. 

 
Guillaume Trottier naît le 5 octobre 1983. 

 
Isabelle Trottier, née le 3 avril 1986, épouse Daniel Bourgault, fils de  Jean et de Lucie Cournoyer, le 

30 mai 2009 à Ste-Anne-de-Sorel. Ils ont 5 enfants à Québec : Louis Bourgault, né le 7 décembre 2010,  

Adam Bourgault, le 18 août 2012, Charles-Elliot Bourgault, le 31 juillet 2013, Agathe Bourgault, le 21 
juillet 2015 et Raphaël Bourgault, le 23 janvier 2017. Daniel naît le 28 décembre 1976 à Sorel-Tracy. 

 
Denise est technicienne en génie civil et Guy, professeur de géographie. 

 
Comme vous pouvez le voir les 3 filles ont 11 petits-enfants. C’est beaucoup de monde pour occuper les 

parents et amuser les grands-parents. 

 

 

 
 

 

 
 

 
 

Marie-Anna Blain,  
Isabelle Trottier et Basma 

Petits-enfants de Denise Blais,  
à gauche, en 2014  

Marie-Anna Blain, au centre,  
et Isabelle, à sa gauche 

Danie et François-Xavier  
d’Anne-Marie Trottier et d’Yves 

Amélie Trottier  
et son fils 

Fils d’Isabelle Trottier  
et de Daniel, déc. 2015 

Anne-Marie  
Trottier 

Guy Trottier 
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Irène Blain et Maurice Bouthillier 

Irène Blain née le 21 janvier 1918, est la 7e enfant de François-Xavier Blain et d’Alphonsine Messier. 

Le 19 août 1944 à Notre-Dame-du-Rosaire de St-Hyacinthe, elle épouse Maurice Bouthillier, fils d’Al-
fred et de Rébecca Bernier. Maurice naît le 10 janvier 1915 à St-Hyacinthe. 

 
 Ils ont 7 enfants à St-Hyacinthe : 

 

Jacques Bouthillier, né le 27 juin 1945, épouse Claire Bergeron, fille d’Elzéar et d’Angélina Brunette, 
le 18 mars 1967 à l’église de Sacré-Cœur de St-Hyacinthe. Dans cette ville, Claire naît le 4 novembre 

1944. Ils ont 2 enfants à St-Hyacinthe : Élise Bouthillier née le 15 juin 1971 et Alex Bouthillier, le 5 mai 
1974. En 1999, la conjointe de Jacques était Christine Bourgeois. 

 
Nicole Bouthillier naît le 2 octobre 1947. En 1999, son conjoint était Guy Raymond. Elle est une re-

traitée de Radio-Canada. 

 
Marie-France Bouthillier, née le 30 mars 1949, a 2 enfants avec Claude Dubois : Valérie et François-

Alexandre Dubois. Ensuite, elle épouse Raymond Labrie, fils de Ludger et de Lucienne Caron le 22 avril 
1976 à Notre-Dame-du-Rosaire de St-Hyacinthe. Raymond naît le 8 juin 1949. Un fils naît à Rivière-du-

Loup : Samuel Labrie, le 1er décembre 1977. Au décès de ses parents, son conjoint était Jean Larivière. 

 
Danielle Bouthillier, née le 16 octobre 1951, a 2 enfants avec Jacques Hénault à St-Hyacinthe : An-

thony Bouthillier-Hénault né le 22 novembre 1984 et Annie-Claude Bouthillier-Hénault, le 5 nov. 1986. 
 

Annie-Claude Bouthillier-Hénault, née le 5 novembre 1986, est infirmière, Elle épouse Michael Bousquet 
le 29 juillet 2017. 

 

Guy Bouthillier, né le 25 octobre 1952, épouse Odette Blanchard, fille de Jean-Marie et Fernande Fli-
botte, le 1er septembre 1973 à St-Joseph de St-Hyacinthe. Odette naît le 2 février 1953 à St-Hyacinthe. 

Ils ont 2 enfants : Isabelle Bouthillier née le 16 octobre 1976 et Vincent Bouthillier, le 16 juillet 1981. 
 

Jean Bouthillier, né le 6 août 1956, épouse Diane Graveline, fille de Normand et d’Yolande Aubertin, à 

Notre-Dame-du-Rosaire de St-Hyacinthe le 25 août 1979. Diane Graveline naît le 30 septembre 1957 à 
St-Barnabé-Sud. Jean décède le 9 mai 1993 à l’Hôpital Ste-Justine de Montréal. 

 
François Bouthillier, né le 22 février 1959. En 1999, sa conjointe était France Morin. 

 

Maurice Bouthillier décède le 27 janvier 1998 à Verdun et Irène Blain, le 24 décembre 1999, à St-
Mathieu de Beloeil. Ils sont inhumés au cimetière Notre-Dame-du-Rosaire de St-Hyacinthe. 

 
 

 

Famille de Jacques Bouthillier Alex Bouthillier  
et son fils 

Claire Bergeron  
et son fils Alex 

Elliot Roy et sa 
mère Elise 
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Irène Blain et Maurice Bouthillier 

 

En haut, les enfants de Maurice Bouthillier et d’Irène Blain 
Arrière : Jean, Jacques, Marie-France et Guy Bouthillier 

Assis : Nicole, François et Danielle Bouthillier 
En bas, presque toute la famille est présente. 
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Armand Blain et Thérèse Blain 

Armand Blain, né le 27 janvier 1920, est le 8e et dernier enfant de François-

Xavier Blain et d’Alphonsine Messier Il épouse Thérèse Blain, fille d’Alexis et 
d’Arsilia Bergeron, le 17 juin 1944 à Notre-Dame-du-Rosaire de St-Hyacinthe. 

Thérèse naît le 28 mai 1923 à St-Hyacinthe.  
 

Ils ont un fils :  

 
Robert Blain, épouse Francine Charron, fille de Roger et de Madeleine Charet-

te, le 7 juillet 1973 à l’église de la Nativité-de-la-Sainte-Vierge-d’Hochelaga à 
Montréal. Ils ont un fils, David Blain. 

 
David Blain a 3 filles avec Sophie Corrivault, dont Adèle et Alice Blain. 

 

Durant sa vie, Armand Blain était camionneur.  
 

Après le décès de Madeleine Charrette, le 12 juillet 1956 à Montréal, Roger Charron épouse Armandine 
Forget le 9 février 1959 à Montréal. Cette dernière aurait été considérée comme la mère de Francine 

Charron. L’avis de décès d’Armandine se lit comme suit : Elle laisse dans le deuil, sa fille Francine 
(Robert Blain), ainsi que son petit-fils, David (Sophie Corrivault) 
 

Armand Blain décède le 20 août 2007 à St-Sauveur-des-Monts. Thérèse Blain décède le 6 juillet 2000 à 
Montréal. 

 
On mentionne à l’avis du décès d’Armand Blain : Époux de feu Thérèse Blain, il laisse dans le deuil son fils 
Robert (Francine), son petit-fils David (Sophie Corrivault), ses arrière-petites-filles Adèle et Alice . 

 

 

 
 

 
 

Francine Charron Robert Blain 

Sophie Corrivault et David Blain et leurs 3 filles, dont 
Adèle et Alice Blain 
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  Mariages Conjointes/conjoint 

 
0- David Messier Vers 1639 Marguerite Barc 

  St-Denis-le-Thiboult  
  Rouen, Normandie 

 

1- Michel Messier 25 février 1658 Anne Lemoyne 
 Sieur de St-Michel Montréal, Notre-Dame  Pierre et Judith Duchesne 

 
2 François-Michel Messier 10 février 1706 Marie-Anne Amiot 

 Seigneur du Cap St-Michel Varennes  Jean-Baptiste et Geneviève Guyon 
 

3- Jean-Baptiste Messier 19 novembre 1731 Marie-Anne Mongeau 

  Varennes  Jean-Baptiste et Élisabeth Bonnedeau 
 

4- François Messier 2 février 1761 Marie-Anne/Louise Petit 
 dit St-François Varennes  Louis et Marie-Anne Meunier 

 

5- François Messier 4 février 1788 Marie-Josephte Brisset 
 dit St-François Varennes  Joseph et Véronique Collet 

 
6- Pierre Messier 4 février 1822 Marie-Angélique Chapdelaine 

 dit St-François St-Ours  Jean-Bte et Marie-Angélique Girouard 
 

7- Zacharie/Azarie Messier 10 août 1863 Catherine Lamoureux 

 dit St-François St-Jude  Emmanuel et Marie Deguire 
  

8- Alphonsine Messier 8 janvier 1907 François-Xavier Blain 
  St-Louis de Richelieu  Napoléon et Elide Lavallée 

     Veuf de Clara Nadeau  

  
 Enfants d’Alphonsine Messier et de François-Xavier Blain : 

 
 Georges, Alice, Éphrem, Marie-Blanche, Émile, Marie-Anna, Irène et Armand 

 

 

Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Lignée généalogique d’Alphonsine Messier 
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 Mathurin Abelin de St-Sauveur-de-Bignay Suzanne Crolet ou Courelle 

  Saintes, Saintonge, France 
 

1- François Blain/Abelin  7 janvier 1681 Jeanne Barbier 

   Contrecœur (m Chambly)  Guillaume et Liesse Wilbert 
     Veuve Julien Plumereau 

 
2- Louis Blain  15 avril 1709 Marguerite Mineau ou Lumina 

   Rivière-Ouelle  Jean et Marie Quevillon 
 

3- Louis Blain  25 octobre 1745 Marie-Josette Petit 

   Boucherville  Nicolas et Michelle Chauvin 
 

4- Jean-Louis Blain  7 février 1780 Marie-Louise Aubertin 
   Boucherville  Jacques et Marie-Anne Lebeau 

 

5- Louis Blain  11 août 1818 Marie-Anne Bourdon 
   Boucherville  Antoine et Marie-Anne Ethier/Dragon 

 
6- Napoléon Blain/Blin  21 juin 1858 Elide/Elyse Lavallée 

   St-Aimé de Richelieu  Antoine et Agathe Parenteau 
 

7- François-Xavier Blain  13 août 1895 Clara Nadeau 

   St-Aimé de Richelieu  Joseph et Rose-de-Lima Parenteau 
    ..  8 janvier 1907 Alphonsine Messier 

   St-Louis de Richelieu  Zacharie/Azarie  
     et Catherine Lamoureux 

 

8-  Ephrem Blain  2 juillet 1935 Marie-Blanche Labrie 
   St-François-Xavier-de-Brompton Joseph et Odélie/Adélie Lemire 

 
8-  Enfants de François-Xavier Blain et de Clara Nadeau : 

  

 Cornélie, Albertine, Florina, Arthur et Ulric Blain 
 

8-  Autres enfants de François-Xavier Blain et d’Alphonsine Messier : 
 

 Georges, Alice, Marie-Blanche, Émile, Marie-Anna, Irène et Armand Blain 
 

  

 
 

 

Descendants d’Alphonsine Messier et François-Xavier Blain 
________________________________________________________________ 

Lignée généalogique de François-Xavier Blain 
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Rose-de-Lima Messier et Louis-Félix Bourgouin 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
Rose-de-Lima Messier née le 23 mars 1878 à St-Louis de Richelieu, fille de Zacharie/Azarie et de Ca-

therine Lamoureux, épouse Louis Félix Bourgouin, cultivateur, né le 6 avril 1866 à Nicolet, fils de 
Louis et de Marguerite Grandmont, le 15 août 1911 à St-Louis de Richelieu.  

 

Ils ont cinq enfants à Nicolet : 
 

Louis Bourgouin naît le 22 et décède le 26 avril 1912 à Nicolet. 
 

Louis Bourgouin, né le 26 juin 1913, épouse Laurette Daneau avec qui ils ont 6 enfants : Simone 

(1944), Adrienne (1945), Louis ( 1947), Pierre (1948-1953), Réginald (1949) et Gisèle (1955).  
 

Charles Henri Bourgouin, né le 29 décembre 1914, décède du cancer des os le 6 juillet 1989 à Nico-
let. 

 
Agnès Bourgouin, née le 29 décembre 1914, décède le 15 mai 1921 à Nicolet. 

 

Anna Messier, née le 16 mai 1918, épouse Philippe Messier, fils d’Azarie et Rosalma Chauvin, le 20 
mai 1939 à la Cathédrale de Nicolet. Philippe naît le 22 août 1915 à St-Marcel-de-Richelieu. 

 
Ils ont 3 enfants à St-Hugues : 2 filles nées et décédées à la naissance, le 21 novembre 1939 et le 4 

février 1942 et Armand Messier, né le 27 janvier 1941 à St-Hugues. Ce dernier décède accidentellement 

le 16 juillet 1948 à St-Marcel-de-Richelieu. 
 

 
 

Louis-Félix Bourgouin et Rose-de-Lima Messier Rose-de-Lima Messier et Louis-Félix Bourgouin 
Agnès, Louis et Charles (vers 1915) 
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Rose-de-Lima Messier et Louis-Félix Bourgouin 

Philippe Messier est l’arrière-petit-fils du couple Messier-Lamoureux cité à la page 3 du tome 3. 

 
Anna Bourgouin décède le 13 février 1942 à St-Hugues. Philippe se remarie avec Alma Montigny, le 18 

juillet 1942. Il décède le 21 avril 1999 à l’Hôtel-Dieu de St-Hyacinthe et est inhumé à St-Marcel, le 24. 
 

On m’a raconté de quelle façon la mort de Rose-de-Lima est arrivée. Dans la période des Fêtes, elle et 

son époux sont allés à la messe. Il semble que Louis aimait s’attarder, de temps à autre, au bar de l’hô-
tel pour prendre quelques consommations avec les habitués de la place. Comme Rose-de-Lima n’aimait 

pas cela et qu’elle n’aimait pas attendre des heures et des heures, elle a décidé de s’en aller chez elle à 
pied à quelques kilomètres de là. Il semble que ce n’était pas la première fois qu’elle faisait cela. Cette 

fois-là, la température était plus froide que d’habitude. Elle fut complètement transpercée par le froid. 
Comme elle n’était pas coiffé pour affronter cette basse température, elle se serait gelé le cerveau, ce 

qui aurait occasionné sa mort quelques semaines plus tard. Si cette histoire est vraie, c’est atroce. J’ai 

raison de la croire puisqu’elle m’a été racontée par une tante religieuse, nièce de Rose-de-Lima. 
 

Rose-de-Lima Messier décède le 11 février 1922, à 43 ans, à Nicolet et est  inhumée 3 jours plus tard. 
 

Louis Félix Bourgouin rend l’âme à 72 ans, le 27 mars 1939 à Nicolet et sa sépulture a lieu 2 jours 

après, à côté de son épouse. 

Charles Bourgouin 

Louis Bourgouin, Philippe Messier,  
Anna et Charles Bourgouin (1939) 



 

253  

Descendants de Rose-de-Lima Messier et de Louis-Félix Bourgouin 
______________________________________________________________________ 

Rose-de-Lima Messier et Louis-Félix Bourgouin 

 

Louis-Marc Bourgouin 
et Myriam Duches-
neau, Élianne et 
Louis-Thomas  

Bourgouin 

Josianne Lemay, Johnny, 
Laurie-Anne et Jordan Alie 

Debout : Monique Beauchemin, Martial Lemay, Julien Allard, Yvon Lemay et Jacqueline Pellerin 
Assis : Réginald, Adrienne, Gisèle, Simone et Louis Bourgouin 

Manon Bourgouin et Sara  
de la ferme R. Bourgouin 

de Nicolet 

Yan-Éric Cossette Mathieu Cossette 

Manon  
Bourgouin 
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Louis Bourgouin et Laurette Daneault 

Louis Bourgouin, né le 26 juin 1913, épouse Laurette Daneault, fille d’Henri 

et de Rosa Auger, le 22 février 1944 à Ste-Monique de Nicolet, où Laurette naît 
le 15 avril 1922.   

 
Ils ont 6 enfants à Nicolet :  

 

Simone Bourgouin, née le 11 décembre 1944, épouse Yvon Lemay, fils d’Ar-
mand et d’Aurore Lambert, le 6 septembre 1965 à Nicolet. Yvon naît le 16 août 

1942 à St-Grégoire de Bécancourt.  
 

Ils ont un garçon :  
 

Yvon Lemay, né et décédé le 18 septembre 1966 à Nicolet. Il est inhumé le 19 à St-Grégoire. 

 
Adrienne Bourgouin, née le 26 octobre 1945, épouse Martial Lemay, fils de Joseph et d’Aldéa Doucet, 

le 6 août 1966 à Nicolet. Martial naît le 7 juillet 1943 à St-Grégoire de Bécancourt.  
 

Ils ont 2 enfants à Trois-Rivières :  

 
Stéphanie Lemay, née le 9 novembre 1974, a 2 enfants à Trois-Rivières, avec Gilles Cossette, fils de 

Louis-Marie et de Denise Mongrain : Yan-Éric Cossette, né le 5 novembre 1997 et Mathieu, le 27 janvier 
2000. Par la suite, Stéphanie a un fils avec Réjean Kean, fils de Normand et de Denise Richard : Ra-

phaël Kean, né le 5 novembre 2010. 
 

Josiane Lemay, née le 23 juillet 1979, a 2 enfants avec Johnny Alie, fils de François et de Lise Desfos-

sés : Laurie-Anne Allie, née le 27 novembre 2004 et Jordan Alie, le 26 février 2007. Johnny est né le 11 
juin 1976 à Baieville. 

 
Louis Bourgouin, né le 5 octobre 1947, épouse Jacqueline Pellerin, fille de Lucien et Lucienne Dubuc, 

le 12 septembre 1970 à St-Grégoire de Nicolet, où Jacqueline naît le 8 mai 1948.  

 
Ils ont 2 enfants à Nicolet :  

 
Louis Marc Bourgouin, né le 29 novembre 1975, a 2 enfants avec Myriam Duchesneau, fille de Roger et 

de Marie-Reine Roy : Éliane Bourgouin, née le 11 octobre 2005 et Louis Thomas Bourgouin, le 11 août 

2009. Myriam naît le 20 juillet 1979. 
 

Lysanne Bourgouin, née le 17 décembre 1978, a une fille avec Stéphane Har-
bour : Laurilie Harbour. 

 
Pierre Bourgouin, né le 15 septembre 1948, décède le 30 avril 1953 à Nicolet. 

 

Réginald Bourgouin, né le 11 décembre 1949, épouse Monique Beauchemin, 
fille d’Hermann et de Laurette Therrien, le 10 septembre 1977 à la Cathédrale de 

Nicolet, où Monique naît le 26 mai 1951.  
 

Ils ont une fille : Manon Bourgouin, née le 27 avril 1981 à Trois-Rivières, est agri-

cultrice.  
 

Gisèle Bourgouin, née le 7 décembre 1955, épouse Julien Allard, fils de Gérard 
et d’Irène Guérin, le 25 juin 1977 à Nicolet, où Julien naît le 19 février 1954.  
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  Mariages Conjointes/conjoint 

 
0- David Messier Vers 1639 Marguerite Barc 

  St-Denis-le-Thiboult  
  Rouen, Normandie 

 

1- Michel Messier 25 février 1658 Anne Lemoyne 
 Sieur de St-Michel Montréal, Notre-Dame  Pierre et Judith Duchesne 

 
2 François-Michel Messier 10 février 1706 Marie-Anne Amiot 

 Seigneur du Cap St-Michel Varennes  Jean-Baptiste et Geneviève Guyon 
 

3- Jean-Baptiste Messier 19 novembre 1731 Marie-Anne Mongeau 

  Varennes  Jean-Baptiste et Élisabeth Bonnedeau 
 

4- François Messier 2 février 1761 Marie-Anne/Louise Petit 
 dit St-François Varennes  Louis et Marie-Anne Meunier 

 

5- François Messier 4 février 1788 Marie-Josephte Brisset 
 dit St-François Varennes  Joseph et Véronique Collet 

 
6- Pierre Messier 4 février 1822 Marie-Angélique Chapdelaine 

 dit St-François St-Ours  Jean-Bte et Marie-Angélique Girouard 
 

7- Zacharie/Azarie Messier 10 août 1863 Catherine Lamoureux 

 dit St-François St-Jude  Emmanuel et Marie Deguire 
  

8- Rose-de-Lima Messier 15 août 1911 Louis-Félix Bourgouin 
  St-Louis de Richelieu  Louis et Marguerite Grandmont  

  

 Enfants de Rose-de-Lima Messier et de Louis-Félix Bourgouin : 
 

 Louis-Azarie, Louis, Charles-Henri, Agnès et Anna Bourgouin. 
 

 

Descendants de Rose-de-Lima Messier et de Louis-Félix Bourgouin 
______________________________________________________________________ 

Lignée généalogique de Rose-de-Lima Messier 
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    Mariages Conjointes 

  
 François Le Bourguignon  de Notre-Dame, Andrée Bastard 

    ville et arrondissement Fontenay-le-Comte, 
   évêché Larochelle, Poitou, (Vendée), France 

 

1- Pierre Bourgouin  17 octobre 1667 Catherine Basset 
 dit Bourguignon  Québec  Guillaume et Marguerite Carié/Cavé 

 
2- Jacques Bourgoin  3 novembre 1695 Marie-Jeanne Matte 

 dit Bourguignon  Neuville  Nicolas et Madeleine Auvray 
 

3- Laurent Bourgoin  28 décembre 1731 Marie-Magdeleine Prou 

 dit Bourguignon  Nicolet, St-Jean-Baptiste  Joseph et Marie-Josephte Dupont 
 

4- Joseph Bourgoin  29 octobre 1753 Marie-Scholastique Lemay 
 dit Bourguignon  Trois-Rivières, Immaculée-Conception Louis et Marie-Angélique Morissette 

 

5- Jos.-Laurent Bourgoin  3 novembre 1779 Cécile Mineau/Millot 
 dit Bourdignon  Trois-Rivières, Immaculée-Conception Joseph et Cécile Charron  

 
6- Louis Bourgouin  27 février 1821 Théotiste Rivard/Loranger 

 dit Bourdignon  Yamachiche  Eustache et Théotiste Thifault 
 

7- Louis Bourgouin  18 octobre 1858 Marguerite Grandmont 

   Baie-du-Febvre  Joseph et Marguerite Grandbois 
 

8- Louis-Félix Bourgouin  15 août 1911 Rose-de-Lima Messier 
   St-Louis de Richelieu  Zacharie et Catherine Lamoureux 

 

9- Louis Bourgouin  22 février 1944 Laurette Daneau 
   Ste-Monique de Nicolet  Henri et Rosa Auger 

 
10- Réginald Bourgouin 10 septembre 1977 Monique Beauchemin 

   Nicolet, Cathédrale St-Jean-Baptiste  Hermann et Laurette Therrien 

 
11- Manon Bourgouin  née le 27 avril 1981 à Trois-Rivières 

 
 Autres enfants de Louis Bourgouin et de Laurent Daneau :  

 
10- Simone, Adrienne, Louis, Pierre et Gisèle Bourgouin 

 

 
 

 
 

Descendants de Rose-de-Lima Messier et de Louis-Félix Bourgouin 
______________________________________________________________________ 

Lignée généalogique de Louis-Félix Bourgouin 
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Jean-Baptiste Messier et Edmire/Elmire Nault 

Jean-Baptiste Messier est le douzième et dernier enfant de Zacharie/Azarie Messier et de Catherine 

Lamoureux. Il naît  le 17 septembre 1883 à St-Louis de Richelieu et il est baptisé le lendemain. 
 

Il fait ses études à l’école du rang du Bord de l’Eau et suit les traces de son père en le secondant dans 
les travaux de la ferme familiale. 

 

À l’âge de 23 ans, il se marie à l’église de St-Aimé de Massueville le 18 septembre 1906 avec Aurore 
Therrien née le 23 novembre 1882, fille de Joseph-Aimé et d’Élisabeth Brouillard. À la naissance de son 

fils, elle décède avec ce dernier,  à St-Louis, le 18 novembre 1908. 
 

Deux ans plus tard, le 9 janvier 1911, à St-François-Xavier-de-Brompton, Jean-Baptiste épouse Edmi-
re/Elmire Nault, née le 15 avril 1883, à St-Marcel-de-Richelieu, fille d’Aimé et d’Adèle Desrosiers. 

 

C’est avec elle qu’il fonde une famille de 7 enfants sur la terre paternelle à St-Louis. En 1943, au maria-
ge de son fils Gérard, il lui cède la ferme pour aller s’installer au village de St-Louis où il y demeure jus-

qu’à son décès. 
 

Sur le plan social, Jean-Baptiste s’implique comme marguillier et conseiller de sa paroisse pendant plu-

sieurs années. 
 

Émilien naît le 6 novembre 1911. Après ses études au Séminaire de St-Hyacinthe, le 14 août 1932, il 
entre au noviciat des Jésuites. Il est ordonné prêtre le 13 août 1944. Après quelques années d’enseigne-

ment, il est délégué de l’Archevêque de Montréal auprès de l’Oeuvre des immigrants. Il se dévoue en-
suite durant 38 ans auprès des malades hospitalisés dans différentes institutions : Royal Victoria, Ste-

Justine, infirmerie des Jésuites à Pierrefonds et Montreal General Hospital. 

  
Pour assurer un meilleur ministère auprès des patients, il étudie 11 langues et en parle 5 couramment 

(le français, l’anglais, l’espagnol, l’allemand et le russe).  
 

La maladie a subitement interrompu son apostolat le 30 avril 1994 à Montréal. Il décède le 10 mai 1994, 

au Centre hospitalier de St-Jérôme. Il est inhumé, au cimetière de la communauté le 14, à Lafontaine. 
 

Edgar naît le 7 février 1915 et décède le 13 mai 1915. 
 

Léo voit le jour et est baptisé le 7 mai 1916. Le 17 août 1939, à St-Hugues, il épouse Jeannette Dolbec,  

 
Lucien naît le 20 juillet 1917 et décède le 18 septembre 2001. Après le décès de son père, il a vécu une 

trentaine d’années chez Augustin Beaucage, à St-Louis et 21 ans, avec sa sœur Rita, à St-Aimé de Ri-
chelieu. 

 
Rita naît le 25 janvier 1919. Elle épouse Floribert Ferron. 

 

Gérard naît le 14 et est baptisé le 17 mai 1921. Il épouse Gertrude Dolbec. 
 

Berthe-Aline naît le 15 février 1924. Le 5 décembre 1956, elle entre chez les Petites Soeurs de Notre-
Dame-du-Sourire, à Montréal.  
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Jean-Baptiste Messier et Edmire/Elmire Nault 

 

Jean-Baptiste Messier et Aurore Therrien 
18 septembre 1906 

Jean-Baptiste Messier et Edmire/Elmire Nault 
9 janvier 1911 

Debout : Lucien, Léo, Rita et Gérard (vers 1936) 
Assis : Émilien, Elmire, Jean-Baptiste et Berthe-Aline 
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Jean-Baptiste Messier et Edmire/Elmire Nault 

 

Debout : Floribert Ferron et Rita Messier, Jeannette Dolbec et Léo Messier, Berthe-Aline et Lucien Messier,  
Gertrude Dolbec et Gérard Messier. Assis au centre : Émilien Messier entouré de ses parents : Jean-Baptiste  

Messier et Elmire Nault et de plusieurs dignitaires religieux dont Philippe Messier, 2e à droite. (1944) 

Résidence au bord de l’eau de St-Louis de Zacharie/Azarie Messier et de Catherine Lamoureux,  
habitée plus tard par la famille de Jean-Baptiste Messier . 

Sur la photo, on reconnaît, Zacharie/Azarie Messier dans l’escalier, Joseph Messier et Georgina Giguère, Azarie  
Messier et Anna Trahan,  Rose-de-Lima Messier, Aurore Therrien et Jean-Baptiste Messier. 

Les enfants : Arsène Messier, fils de Joseph et Alida Messier, fille d’Azarie. 
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Descendants de Jean-Baptiste Messier, d’Aurore Therrien et d’Edmire/Elmire Nault 
__________________________________________________________________________________________ 

Léo Messier et Jeannette Dolbec 

Léo Messier, le 3e enfant de Jean-Baptiste et d’Edmire/Elmire Nault, voit le 

jour et est baptisé le 7 mai 1916 à St-Louis de Richelieu. Le 17 août 1939, à St-
Hugues, il épouse Jeannette Dolbec, née le 26 février 1917 à St-Hugues, fille 

d’Uldéric et de Maria Cloutier.  
 

Léo s’installe sur une terre avec Jeannette au bord de l’eau de St-Louis où ils 

ont 5 enfants :  
 

Denis Messier, né le 7 juin 1940 et décède le 14 juillet 1940, à St-Louis. 
 

André Messier, né le 28 février 1944, épouse Andrée Cartier, fille de Gérard et 
de Rollande Labrecque, le 18 mai 1973, à l’église St-Henri de Montréal. Andrée 

naît le 16 décembre 1946 à Montréal. Ils ont 4 enfants : Joseph-Marie et Marie-

Alexandra, nés et décédés en 1974 à St-Hyacinthe, Martin et Stéphane, nés le 4 mai 1976 à St-Hugues. 
 

Nicole Messier, née le 19 janvier 1948, épouse Viateur Joyal, fils d’Eddy et de Lucile Cloutier, le 1er 
juillet 1968 à St-Louis. Viateur est né le 25 février 1948 à St-Hugues.  

 

Ils ont 3 enfants nés à Montréal : Rina, le 16 juillet 1969, Cindy, le 20 avril 1980 et Kate, le 16 juillet 
1981. 

 
Christiane Messier, le 4 mai 1954, épouse un comptable agréé, André Leblanc, fils de Théodore et 

d’Alphonsine Bergeron, le 6 août 1977 à St-Louis. André naît le 2 septembre 1950, à St-Denis-sur-
Richelieu. Ils ont 4 enfants :  

 

Marie Brenda Violetta Paule Leblanc, née le 29 janvier 1976, au Guatémala. Elle a 2 enfants avec Marco 
Gosselin, fils de  Luc et Pauline Brousseau : Jennifer naît le 15 décembre 1991 et Kimberly, le 23 janvier 

1996. Marco naît le 22 mars 1969 Drummondville ainsi que ses enfants.  
 

Yan Leblanc, né le 18 décembre 1877 à St-Hyacinthe, a 3 enfants à Drummondville avec Annie Desro-

siers, fille de Michel et de Francine Paquin, née le 12 août 1977 aussi dans la même ville : Antoine Le-
blanc, le 6 novembre 2005, Alexis Leblanc, le 18 octobre 2012 et Étienne Leblanc, le 8 janvier 2015. 

 
Jessica Leblanc naît le 25 mai 1981 à St-Hyacinthe. 

 

Samuel Enrique Mathieu Joseph Leblanc naît le 8 janvier 1983 au Guatémala. 
 

Alain Messier, né le 17 septembre 1959, épouse Line Lapierre, fille de Jacques et de Raymonde Lab-
bé, le 6 septembre 1980 à St-Hugues, où Line naît, le 30 août 1960. Alain est camionneur. 

 
Ensuite, à St-Hyacinthe, le 12 mai 1985, Alain a une fille avec une cuisinière, Jeanne Fournier : Véroni-

que Madeleine M. Fournier-Messier qui a 3 filles avec Sylvain Lacasse. 

 
Depuis 1992, Il vit avec Édith Roy, fille de Denis et de Marguerite Dion. Elle naît le 29 mars 1963, à Ar-

magh. Ils ont une fille : Élodie Messier, née le 15 octobre 2004 à St-Hyacinthe. 
  

Après que les enfants aient pris chacun leur direction, Léo et Jeannette déménagent au Lac Etchemin.  

 
Léo y décède le 15 novembre 1993, à 77 ans. Par la suite, son épouse va rejoindre son fils André, à l’A-

venir, où elle décède le 19 mars 1999, à l’âge de 82 ans. 
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Léo Messier et Jeannette Dolbec 

 

Yan Leblanc et Annie  
Desrosiers, Alexis, Antoine  

et Étienne Leblanc 

Jennyfer Gosselin, Marie Leblanc,  
Marco et Kimberley Gosselin  

50e anniversaire de mariage de  Léo Messier et de 
Jeannette Dolbec le 20-08-1989 
 
Arrière : André Leblanc, André et Alain Messier, Ni-
cole Leblanc et Viateur Joyal 
 
3e rangée : Christiane et Martin Messier, Marie Le-
blanc, Jeannette Dolbec, Léo Messier et Rina Joyal 
 
2e rangée : Yan, Samuel et Jessica Leblanc, Kate et 
Cindy Joyal, Stéphane Messier et Jeanne Fournier 
 
Avant : Véronique Fournier-Messier 

Alain Messier 

Édith Roy Élodie Messier 

Véronique  
Fournier-Messier 

Sylvain Lacasse 
Famille de Véronique 
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Descendants de Jean-Baptiste Messier, d’Aurore Therrien et d’Edmire/Elmire Nault 
__________________________________________________________________________________________ 

Rita Messier et Floribert Ferron 

Rita Messier est la 5e enfant de Jean-Baptiste et d’Edmire/Elmire Nault, née le 

25 janvier 1919 à St-Louis de Richelieu. Dans cette même paroisse, le 28 mars 
1940, elle épouse Floribert Ferron, fils d’Aimé et de Mélina Émond. Floribert 

est né le 17 octobre 1915 à St-Aimé de Richelieu. Ils ont une fille, née le 11 
juin 1948 à St-Louis : 

 

Lise Ferron épouse Laurent Champigny le 1er juillet 1969 à l’église St-Aimé de 
Massueville. Ils ont un fils, Daniel Champigny né le 27 mai 1978. Laurent 

Champigny naît le 20 mars 1948 à St-Dominique. 
 

Daniel à 3 enfants avec 3 conjointes différentes : 
 

Avec Isabelle Lebrun, fille de Carmel et de Lucille Lacoste : Jany Champigny-Lebrun, née le 29 mars 

1998, à St-Hyacinthe. 
Avec Chantal St-Arnaud, fille d’Alain et de Renée Lavergne : Michèle St-Arnaud-Champigny, née le 12 

janvier 2000 à Longueuil. 
Avec Anne-Marie Noiseux, née le 30 novembre 1980 à St-Hyacinthe, fille de Raymond et de Lise Paquet-

te : Pascale Champigny née le 2 décembre 2001 à St-Hyacinthe. 

 
Après son divorce, Lise épouse Jean-Paul Robillard, fils de Frédéric/Freddy et de Zéphirine Bédard, le 8 

avril 1997, à Longueuil. Il naît le 17 octobre 1919, à St-Édouard-de-Napierville. Il décède le 17 décem-
bre 2012, à l Hôpital Honoré-Mercier de St-Hyacinthe. Il est inhumé à Otterburn Park 

 
Floribert et Rita ont cultivé une ferme à St-Aimé. Floribert est décédé le 17 janvier 2002 à l’Hôtel-Dieu 

de Sorel. 

 
Après le décès de son époux, Rita est allée vivre chez sa fille Lise à Otterburn Park. Elle décède le 2 sep-

tembre 2007 à St-Hyacinthe. 
 

Floribert et Rita son inhumés dans le cimetière de St-Aimé. 

Résidence à St-Aimé 

Laurent Champigny  
et Lise Ferron 

Floribert Ferron et Rita 
Messier et leur petit-fils 

Daniel Champigny 

Isabelle Lebrun Chantal  
St-Arnault 

Anne-Marie  
Noiseux 

Jany, Pascale et Michelle 
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Gérard Messier et Gertrude Dolbec 

Gérard Messier, le 6e enfant de Jean-Baptiste et d’Edmire/Elmire Nault, naît le 

14 et est baptisé le 17 mai 1921 à St-Louis. Le 22 juin 1943, à St-Hugues, il 
épouse Gertrude Dolbec, née le 3 mars 1921, fille d’Uldéric et de Maria Clou-

tier. Avec elle, sur la ferme paternelle, au bord de l’eau de St-Louis, ils ont 7 
enfants :  

 

Une fille naît et décède le 6 juin 1944, à St-Louis. 
 

Laurent Messier, né le 3 septembre 1945, à St-Louis. Il épouse Monique Blais, 
fille de Conrad et de Claire Bissonnette, le 21 octobre 1978, à l’église de la Ré-

surrection à Brossard. Monique naît le 26 janvier 1947 à Montréal. Ils ont un 
garçon : Francis Messier né le 21 novembre 1982 à Montréal. 

Francis Messier a deux fils Greenfield Park, avec Andréane Girard : Alexis né le 

18 janvier 2012 et Gabriel, le 29 juillet 2014. Andréane, née le 22 février 1984 à 
St-Hyacinthe, est la fille de Roch Girard et de Sylvie Tétreault. Elle est traductri-

ce chez Technicolor. 
 

Monique Blais décède le 20 novembre 2009, à Montréal. Laurent vit maintenant avec Francine Payette. 

 
Une fille naît et décède le 19 novembre 1948, à St-Hugues.  

 
Francine Messier, née le 29 mai 1950, à St-Hyacinthe, épouse Robert Gérin-Lajoie, fils de Pierre et 

Madeleine Lespérance, le 24 septembre 1976 à Montréal. Robert naît le 13 septembre 1954, à Montréal. 
Ils ont une fille : Pascale née le 4 décembre 1977 à Montréal. 

 

Serge Messier, né le 29 juillet 1951 à St-Hyacinthe, épouse Thérèse Laferté, fille de Charles et de Ju-
lienne Julien, le 28 décembre 1974 à St-Hubert. Thérèse naît le 14 février 1950 à St-Hyacinthe. Ils ont 2 

enfants à St-Hubert : 
  

Anik Messier, née le 12 juin 1975, a 2 enfants à Greenfield Park avec Daniel Diotte, fils de Bernard et de 

Nicole Randall : Jacinthe née le 30 mai 1994 et Jasmine, le 18 avril 1998. 
 

Mélanie Messier, née le 13 mai 1978. 
 

Après son divorce, Serge épouse Diane Bélanger, le 23 août 1986 à Longueuil. 

Après son 2e divorce, il épouse Ginette Tremblay, le 29 juillet 1999, à Longueuil. 
 

Suite à un cancer, Serge Messier décède le 9 décembre 1999, à l’âge de 48 ans à Greenfield Park et est 
inhumé le 29 avril 2000 à St-Louis de Richelieu. 

 
Diane Messier naît le 27 février 1957 à Granby et décède le 21 septembre 1996 à l’Hôtel-Dieu de Mon-

tréal. Elle est inhumée le 28 à St-Louis. Voici le message laissé par les membres de sa famille lors de 

son décès :  
 
Laisse-nous t’exprimer toute la joie que nous portons en nos cœurs d’avoir pu partager avec toi une 
partie de notre existence. Les mots sont souvent de piètres messagers, mais nous tenterons de les utili-
ser pour te dire combien ce fut un privilège pour chacun d’entre nous d’avoir pu cheminer une partie de 
notre vie à tes côtés. Tu es maintenant dans le cœur du St-Esprit. Et tu demeures puissamment au fond 
de nos cœurs. Nous te souhaitons un voyage des plus merveilleux dans ce monde de l’au-delà et, sa-
chant que le temps est une illusion, nous te disons à très bientôt. François, Serge, Francine et Laurent. 
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Gérard Messier et Gertrude Dolbec 

François Messier, né le 6 avril 1961 à St-Hubert, épouse Louise Hautcoeur, fille de Paul et d’Isabelle 

Parent, le 7 septembre 1991 à Notre-Dame-de-Bonsecours de Brossard. Louise naît le 13 juin 1960 à St-
Jérôme. Ils ont 3 enfants à Brossard : Philippe Hautcoeur, né le 14 juillet 1990, Camille Hautcoeur, le 

1er août 1992 et Charles Antoine Hautcoeur, le 4 août 1995. 
 

Gertrude décède le 21 octobre 1973 et sa sépulture a lieu le lendemain à St-Louis.  

 
À partir de 1975, Gérard vit avec Jeannine Houle. 

 
Gérard décède le 18 août 1990 à Shawinigan et est inhumé le 22 à St-Louis.  

 

Francine Payette et Laurent Messier 

L’épouse de 
Laurent Messier 

Louise Haucoeur Philippe Haucoeur Charles Haucoeur Diane Messier 

Francis Messier  
et Andréanne Girard 

Alexis et Gabriel Messier 



 

265  

Descendants de Jean-Baptiste Messier, d’Aurore Therrien et d’Edmire/Elmire Nault 
__________________________________________________________________________________________ 

Berthe-Aline Messier 

Sœur Marie du Précieux-Sang 

Pour mieux nous unir au chant de reconnaissance que Berthe-Aline Messier 

adresse à la Miséricorde du Seigneur, voici un bref aperçu de son parcours terres-
tre. 

 
Elle voit le jour à St-Louis de Richelieu le 15 février 1924. Fille de Jean-Baptiste et 

d’Elmire Nault, elle est la benjamine  d’une famille de sept enfants, dont l’aîné, 

Émilien, devint Père de la Compagnie de Jésus et a longtemps exercé son ministè-
re dans le domaine hospitalier. 

 
Dès son jeune âge, Berthe-Aline se sent attirée par la recherche de l’Absolu, et la 

vie contemplative lui paraît être la réponse, tant à cet attrait spirituel qu’à l’appel 
du Bien-Aimé. 

 

De précoces problèmes de santé retardent la résolution de son idéal religieux mais, tout étant grâce, 
ces souffrances contribuent à développer en elle une vive compassion pour la Passion de Notre-

Seigneur. Aussi, désire-t-elle, un jour, porter en religion le nom de : Marie du Précieux-Sang. 
 

Le 5 décembre 1956, âgée de 32 ans, Berthe-Aline peut enfin réaliser son désir de vie religieuse et est 

admise chez les Petites Sœurs de Notre-Dame du Sourire dont l’Institut favorise les personnes de santé 
fragile.  

  
Cette communauté semi cloîtrées a été fondée à la fin des années 1950 par le Père Ambroise Leblanc, 

supportée par le cardinal Paul-Émile Léger, pour permettre à des religieuses malades de glorifier l’amour 
miséricordieux de l’adorable Trinité.  

 

En 1962, elle prononce ses vœux perpétuels.  
 

Avec ferveur et générosité, elle vit sa consécration à Dieu et contribue, par son talent de musicienne à 
rehausser la beauté des célébrations liturgiques, comme à égayer les récréations communautaires. Avec 

compétence, elle a même initié à cet art, dans sa jeunesse, des membres de sa parenté qui y font car-

rière. 
 

Adroite couturière, elle s’y dévoue de longues années; douée d’une foi vive, elle n’aurait pas mieux 
confectionné les habits de Jésus lui-même. Fine observatrice, elle a le souci du détail, du bien fait en 

tout ce qu’elle entreprend. En été, elle trouve sa détente préférée dans le jardinage. Inutile de mention-

ner que les mauvaises herbes sont vite dépistées et congédiées, tandis que ses invocations continuent à 
monter doucement vers le Ciel. 

 
Sœur Berthe-Aline édifiait par sa piété et la pureté qui émanait de son âme candide. 

Peu douée pour les charges, elle excellait à seconder dans les multiples et humbles 
tâches que comporte le quotidien d’une vie de moniale. Sa disponibilité et sa géné-

rosité trouvaient toujours matière à s’exercer. 

 
Arrivée au seuil de ses 85 ans, le divin Maître jugea l’heure venue de rappeler sa 

fidèle servante. Après un court mais heureux séjour à Pavillon Providence, il lui fit 
signe et, avec une joie paisible et confiante, elle s’est élancée à sa rencontre. 

 

Le 21 janvier 2009, elle décède à l’Hôpital du Sacré-Cœur. Elle est inhumée au cime-
tière de la Maison mère des Sœurs de la Providence, à Montréal, le 27 janvier 2009. 

 
 

Sœur Marie  
du Précieux-Sang 
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__________________________________________________________________________________________ 

Berthe-Aline Messier 

Sœur Marie du Précieux-Sang 

Je remercie Sœur Aline Lepage, supérieure de la communauté, qui a préparé le document qui précède. 

J’y ai apporté quelques petites modifications afin d’y ajouter quelques informations pertinentes. 
 

La communauté des Petites Sœurs de Notre-Dame du Sourire est considérée comme la plus petite com-
munauté au monde. Elle ne compte actuellement que 2 religieuses.  

 

Je remercie également les deux nièces de Berthe-Aline, Lise Ferron et Christiane Messier, qui m’ont 
transmis l’information qui précède et tout ce qui a trait au décès de cette chère cousine. 

 
Réal Messier 

Religieuses des Petites Sœurs de  
Notre-Dame du Sourire  
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  Mariages Conjointes 

 
0- David Messier Vers 1639 Marguerite Barc 

  St-Denis-le-Thiboult  
  Rouen, Normandie 

 

1- Michel Messier 25 février 1658 Anne Lemoyne 
 Sieur de St-Michel Montréal, Notre-Dame  Pierre et Judith Duchesne 

 
2 François-Michel Messier 10 février 1706 Marie-Anne Amiot 

 Seigneur du Cap St-Michel Varennes  Jean-Baptiste et Geneviève Guyon 
 

3- Jean-Baptiste Messier 19 novembre 1731 Marie-Anne Mongeau 

  Varennes  Jean-Baptiste et Élisabeth Bonnedeau 
 

4- François Messier 2 février 1761 Marie-Anne/Louise Petit 
 dit St-François Varennes  Louis et Marie-Anne Meunier 

 

5- François Messier 4 février 1788 Marie-Josephte Brisset 
 dit St-François Varennes  Joseph et Véronique Collet 

 
6- Pierre Messier 4 février 1822 Marie-Angélique Chapdelaine 

 dit St-François St-Ours  Jean-Bte et Marie-Angélique Girouard 
 

7- Zacharie/Azarie Messier 10 août 1863 Catherine Lamoureux 

 dit St-François St-Jude  Emmanuel et Marie Deguire 
  

8- Jean-Baptiste Messier 18 septembre 1906 Aurore Therrien 
  Massueville, St-Aimé  Joseph-Aimé et Elisabeth Brouillard 

    .. 9 janvier 1911 Edmire/Elmire Nault 

  St-Frs-Xavier-de-Brompton    Aimé et Adèle Desrosiers 
 

9- Gérard Messier 22 juin 1943 Gertrude Dolbec 
  St-Hugues   Uldéric et Maria Cloutier  

 

10- Laurent Messier 21 octobre 1978 Monique Blais 
  Brossard, La Résurrection  Conrad et Claire Bissonnette 

 
11- Francis Sean Messier Conjoints de fait Andréanne Girard 

      
12- Alexis Messier né 18 janvier 2012 

 

 Autres enfants de Jean-Baptiste Messier : 
 

9- avec Aurore Therrien : Anonyme garçon 
9- avec Edmire/Elmire Nault : Emilien, Edgar, Léo, Lucien, Rita et Berthe-Aline Messier 

Descendants de Jean-Baptiste Messier, d’Aurore Therrien et d’Edmire/Elmire Nault 
__________________________________________________________________________________________ 

Lignée généalogique de Jean-Baptiste Messier 
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  Mariages Conjointes/conjoint 
 

 Jean Nau de St-Aubin de Turquant Jeanne Billet 

  ar. Saumur, év. Angers 
  Anjou (Maine-et-Loire), France 

 
1- François Nau 1) 20 août 1576 Marguerite Jobidon 

   L’Ange-Gardien  Louis et Marie de Ligny 
    .. 2) 1 juillet 1676 Marie-Thérèse Chaillé 

   Neuville, Pte-Aux-Trembles  Mathurin et Catherine Barré 

 
2- René Naud  23 avril 1731 Catherine Benoit-Abel 

   Deschambault  Pierre et M.-Josephte Dionne 
 

3- René Naud  20 août 1753 Véronique Mathieu 

   Deschambault  Jean-Baptiste et Marie Hébert 
 

4- Paul Naud  12 novembre 1798 M.-Esther Ouatté-St-Godard 
   St-Ours-sur-Richelieu  Joseph et M.-Thérèse Houle 

 
5- Jean-Baptiste Nault  26 janvier 1836 Edesse Girouard 

   St-Ours-sur-Richelieu  Jean-Baptiste et Rosalie Ledoux 

 
6- Aimé Nault  14 juin 1870 Adélia Desrosiers (M.-Adèle Léa) 

      St-Marcel-de-Richelieu  François-Xavier et Aurélie Bourgeois 
 

7- Edmire/Elmire Nault  9 janvier 1911 Jean-Baptiste Messier 

 fille d’Aimé et d’Adélia  St-Frs-Xavier-de-Brompton  Zacharie/Azarie Messier  
     et Catherine Lamoureux 

 Enfants d’Edmire/Elmire Nault et de Jean-Baptiste Messier :  
 

8- Emilien, Edgar, Léo, Lucien, Rita, Gérard et Berthe-Aline Messier 

 
 

 
6- Paul Nault 1) 12 janvier 1857 Sophie Lozeau 

   St-Marcel-de-Richelieu  Joseph et M.-Anne Dion 
    .. 2) 22 novembre 1875 Adéline Lachambre (vve L. Messier) 

   St-Marcel-de-Richelieu  Antoine et Tharsile Kimeneur 

    .. 3) 16 juillet 1883 Lucie Plante 
   St-Marcel-de-Richelieu  Louis et Lucie Lamontagne 

 
6- Charles Nault  19 septembre 1881 Léa Cloutier 

   St-Robert de Richelieu  Michel et Catherine Forcier 

    ..  27 janvier 1917 Elmyre Laurion 
   St-Marcel-de-Richelieu  Toussaint et Edesse Cardin 

 

Descendants de Jean-Baptiste Messier, d’Aurore Therrien et d’Edmire/Elmire Nault 
__________________________________________________________________________________________ 

Lignée généalogique d’Edmire/Elmire Nault 
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Depuis la grippe espagnole de 1918-1919, je ne me rappelle pas avoir vu un 
ralentissement économique et un confinement dans nos chaumière aussi mar-
qués. Je ne pense pas que nos parents aient vu cela non plus. En mars 2020, 
voici ce que 
 

Moustapha Dahleb, la plus belle plume tchadienne, a écrit : 

 

Un petit machin microscopique appelé coronavirus bouleverse la planète. Quelque chose d’invisible est 
venue pour faire sa loi. Il remet tout en question et chamboule l’ordre établi. Tout se remet en place, 

autrement, différemment. 

 
Ce que les grandes puissances occidentales n’ont pu obtenir en Syrie, en Libye, au Yémen, ce petit ma-

chin l’a obtenu (cessez-le-feu, trêve, etc.).  

Ce que l’armée algérienne n’a pu obtenir, ce petit machin l’a obtenu (l’Irak a pris fin). 

Ce que les opposants politiques n’ont pu obtenir, ce petit machin l’a obtenu (report des échéances élec-

torales). 

Ce que les entreprises n’ont pu obtenir, ce petit machin l’a obtenu (remise d’impôts, exonérations, cré-

dits à taux zéro, fonds d’investissement, baisse des cours des matières premières stratégiques). 

Ce que les gilets jaunes et les syndicats n’ont pu obtenir, ce petit machin l’a obtenu (baisse de prix à la 

pompe, protection sociale renforcée, etc.). 

Soudain, on observe dans le monde occidental le carburant a baissé, la pollution a baissé, les gens ont 

commencé à avoir du temps, tellement de temps qu’ils ne savent même pas quoi en faire. Les parents 

apprennent à connaître leurs enfants, les enfants apprennent à rester en famille, le travail n’est plus une 
priorité, les voyages et les loisirs ne sont plus la norme d’une vie réussie. 

Soudain, en silence, nous nous retournons en nous-mêmes et comprenons la valeur des mots solidarité 
et vulnérabilité. 

Soudain, nous réalisons que nous sommes tous embarqués dans le même bateau, riches et pauvres. 

Nous réalisons que nous avions dévalisé ensemble les étagères des magasins et constatons ensemble 
que les hôpitaux sont pleins et que l’argent n’a  aucune importance. Que nous avons tous la même 

identité humaine face au coronavirus. 

Nous réalisons que dans les garages, les voitures haut de gamme sont arrêtées juste parce que person-

ne ne peut sortir. 

Quelques jours ont suffi à l’univers pour établir l’égalité sociale qui était impossible à imaginer. 

La peur a envahi tout le monde. Elle a changé de camp. Elle a quitté les pauvres pour aller habiter les 

riches et les puissants. Elle leur a rappelé leur humanité et leur a révélé leur humanisme. 

Puisse cela servir à réaliser la vulnérabilité des êtres humains qui cherchent à aller habiter sur la planète 

mars et qui se croient forts pour cloner des êtres humains pour espérer vivre éternellement. 

 

Coronavirus  -  COVID-19 
L’humanité ébranlée et la société effondrée par un petit machin 
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Puisse cela servir à réaliser la limite de l’intelligence humaine face à la force du ciel. 

Il a suffi de quelques jours pour que la certitude devienne incertitude, que la force devienne faiblesse, 
que le pouvoir devienne solidarité et concertation. 

Il a suffi de quelques jours pour que l’Afrique devienne un continent sûr. Que le songe devienne men-

songe. 

Il a suffi de quelques jours pour que l’humanité prenne conscience qu’elle n’est que souffle et poussière. 

Qui sommes-nous ? Que valons-nous ? Que pouvons-nous face à ce coronavirus ? 

Rendons-nous à l’évidence en attendant la Providence.  

Interrogeons notre « humanité » dans cette « mondialité » à l’épreuve du coronavirus. 

Restons chez nous et méditons sur cette pandémie. 

Aimons-nous vivants ! 

 
Comme nous le disent nos dirigeants :  

 
suivez nos recommandations,  

 

ça va bien aller. 

Coronavirus  -  COVID-19 
L’humanité ébranlée et la société effondrée par un petit machin 
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Le 29 mars 2020, article intéressant de Mario Dumont 

  
1945 à 2020, l’humanité a vécu 75 magnifiques et confortables années. De telle sorte que la plu-

part des vivants aujourd’hui n’ont ni connu ni imaginé la crise actuelle. Cela explique en partie le vertige 
qu’elle provoque. 

  

Mon collègue Denis Lévesque me partageait récemment ses souvenirs des récits de vie de son grand-
père. Ce dernier avait traversé la Première Guerre mondiale, y avait perdu des connaissances. La grippe 

espagnole a marqué la fin de la guerre, puis 10 ans plus tard, la grande crise économique frappait. À 
peine sorti du marasme économique, le monde se retrouvait plongé dans la Deuxième Guerre mondiale. 

Imaginé, en 30 ans 2 guerres mondiales, une pandémie et une gigantesque crise économique.  
  

Remontez dans l’Histoire. Les siècles précédents sont tous parsemés de tragédies. Des guerres inces-

santes et des épidémies dévastatrices. Au fond, ce n’est pas l’année 2020 qui fait exception. Ce sont 
plutôt les 75 années précédentes qui doivent être regardées comme une bénédiction, un âge d’or dans 

l’aventure humaine. 
  

J’ai poursuivi la discussion avec mon père qui avance dans les 80 ans. Il n’a jamais vécu rien de tel. Il a 

un vague souvenir, étant enfant, que quelques denrées étaient rationnées par des coupons pendant la 
Deuxième Guerre. 

  
Puis l’après-guerre. L’électricité, le téléphone, les autos pour la route, les tracteurs à la ferme, tout ren-

dait la vie plus facile. Le niveau de vie s’est amélioré, les conditions de travail aussi. La santé, l’éduca-

tion sont devenues des acquis. Il y a eu des petites récessions périodiques, certaines plus souffrantes, 
mais globalement, le revenu moyen des ménages a explosé. 

  
Il y a eu des guerres qui ont momentanément détruit la qualité de vie dans certaines zones du globe. 

Elles ont fait des victimes.  Mais toujours dans des territoires limités. Et jamais en Amérique du Nord. 
  

Bien sûr, notre esprit est marqué par le terrorisme. Le 11 septembre 2001. D’autres attaques avec des 

fusils d’assaut ou des véhicules qui ont pris la vie d’innocents. Deux différences majeures avec la pandé-
mie de coronavirus.  

  
Premièrement, même si les images dégoûtaient et attristaient le monde entier, l’acte terroriste demeu-

rait local. Le lendemain matin, les gens de tous les autres pays retournaient à leurs occupations réguliè-

res. On n’a jamais eu le tiers de la planète en confinement. 
  

Deuxièmement, la réaction collective au terrorisme consiste à reprendre la vie normale. Après le 
11 septembre, le président américain Georges W. Bush exhortait les Américains à rentrer au travail. La 

meilleure façon de prouver aux terroristes qu’ils n’ont pas réussi, c’est de continuer à vivre normale-
ment. 

  

Vivre normalement, voilà l’expression qui nous effraie en mars 2020. Non seulement nous ne pouvons 
plus vivre librement et normalement, mais nous ne sommes plus certains de ce qui sera « normal » 

dans le monde nouveau qui va découler de la crise. 
  

Nous avons peur et c’est légitime. Il nous faut du courage. Souvenons-nous que c’est le courage de nos 

ancêtres, à travers guerres et famines, qui nous a donné notre vie et notre confort actuel. 
  

Coronavirus  -  COVID-19 
L’humanité ébranlée et la société effondrée par un petit machin 

Nous n’avons rien vécu  
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Auger-Messier Mannix, Ph. D. 

Blain Alice et ses 3 conjoints 

Blain Armand et Blain Thérèse 

Blain Doris et King Léon 

Blain Émile et Roy Olivette 

Blain Éphrem et Labrie Marie-Blanche 

Blain Gilles et Cyr Gisèle 

Blain Irène et Bouthillier Maurice 

Blain Marcel et Duclos Colette 

Blain Marie-Anna et Blais Odilon 

Blain Marie-Anna, 100e anniversaire de naissance 

Blain Marie-Anna, décès 

Blain Marie-Blanche et Rousseau Irenée 

Blain Michelle et Fréchette Jean-Claude 

Blain Raymonde et Labbé Yvan 

Blais Claire et Toussaint Jacques 

Blais Denise et Trottier Guy 

Blais Ginette et Breton Fernand 

Blais Laurent et Tardif Linda 

Blais Léo et Bisson Ginette 

Blais Micheline et Allie Jean-Marc 

Bourgouin Louis et Daneault Laurette 

Cloutier Alice et Couture Gilles 

Cloutier André et Letendre Francine 

Cloutier Angella et Gray Walter 

Cloutier Bernard et Bernier Lina 

Cloutier Danielle et Beaudoin Lucien 

Cloutier François et ses conjointes 

Cloutier Gabriel et De Grace Carole 

Cloutier Jacinthe et Pellerin Yvon 

Cloutier Jeanne-d'Arc et Chainey Raymond 

Cloutier Jean-Yves et Lebrun Marie-Paule 

Cloutier Louis-Philippe et Bouchard Madeleine 

Cloutier Marcel et Lavoie Mariette 

Cloutier Marie et Foucher Charles-Auguste 

Cloutier Marie-Paule et Lapré Raymond 

Cloutier Michelle et Davignon Gilles 

Cloutier Richard et Carreau Diane 
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Cloutier Yvon et Larivière Pierrette 

Coronavirus - COVID-19 

Cournoyer Patrick 

Gagnon Jonathan, hommage à mon père 

Grandchamp Chantal et Gendron Marc 

Grandchamp Josée 

Guillemette Valérie 

Hamel Amédée et Lavigne Joséphine 

Lambert André et Hamel Micheline 

Lambert Danielle et Turgeon Denis 

Lambert Denis et Boivin Christiane 

Lambert Fernand et Longpré Diana 

Lambert Gaétan et Mongeau Diane 

Lambert Georgette et Pomerleau Raymond 

Lambert Gérard et Rousseau Pauline 

Lambert Léo et Vermette Jeannine 

Lambert Marcel et Rouillard Liette 

Lambert Marguerite et Boisvert Narcisse 

Lambert Marie-Jeanne et Bresse Roger 

Lambert Mario et Perreault Nicole et Pelletier Françoise 

Lambert Olivier 

Lambert Pierrot et Saumure Simone 

Laurendeau Marika 

Lebrun-Gagnon Katy 

Lignée généalogique d'Alphonsine Messier  

Lignée généalogique de François-Xavier Blain 

Lignée généalogique de Jean-Baptiste Messier 

Lignée généalogique de Louis-Félix Bourgouin 

Lignée généalogique de Rose-de-Lima Messier 

Lignée généalogique de Vertume Messier 

Lignée généalogique de Victoria/Angélina Messier 

Lignée généalogique de Zacharie/Azarie Messier/St-François 

Lignée généalogique d'Edmire/Elmire Nault 

Messier Alice et Messier Arsène 

Messier Alphonsine et Blain François-Xavier 

Messier Angèle et Charland Léopold 

Messier Angélina et Cloutier Robert 

Messier Anne-Marie et Guillemette Valère 
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Messier Armand et Dufresne Doria/Dorilla 

Messier Bernadette et Messier Roméo 

Messier Berthe-Aline 

Messier Carmel et St-Martin Christiane 

Messier Céline 

Messier Chantale et Poulin Robert 

Messier Christian 

Messier Claire et Lebrun Sylvio 

Messier Claire et Racine Martial 

Messier Claude et Corbeil Carmen 

Messier Danias et Guay Rosa 

Messier Denis et Pierre Lyne 

Messier Denis et Turcotte Diane 

Messier Dolorès et Aubin Marcel 

Messier Donat et Roy Ginette 

Messier François et Pruneau Sylvie 

Messier Georges et Labrie Jacqueline 

Messier Georges-Émile et Perrier Claudette 

Messier Gérard et Dolbec Gertrude 

Messier Gérard et Lambert Yolande et Glasgow Penny Ann 

Messier Gérard et Morin Denyse 

Messier Gilles et ses conjointes 

Messier Gisèle et Hébert André 

Messier Irène et Richer Hertel 

Messier Irenée et Lambert Yvette 

Messier Jacqueline et Côté Yvon 

Messier Jean-Baptiste et Edmire/Elmire Nault 

Messier Jean-Louis et Sarrazin Noëlla 

Messier Jean-Marie et Charland Thérèse 

Messier Jeannette et Desjardins Marc-Léandre 

Messier Johanne et Lépine François 

Messier Joseph et Hamel Rose-Amande 

Messier Juliette et Cloutier Camille 

Messier Laurent et Marchand Marguerite/Margot 

Messier Laurette et Tremblay Léonce 

Messier Léo et Dolbec Jeannette 

Messier Léontine et Lambert Josaphat 

Messier Lise et Lessard Paul Henri 
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Messier Lise-Geneviève 

Messier Lucie et Cournoyer Yves 

Messier Madeleine et Richer Jean-Guy 

Messier Marc-André et Hétu Gisèle 

Messier Margot et St-Laurent Daniel 

Messier Marie-Ange et Lambert Armand 

Messier Marie-Paule et Grandchamp Gaston 

Messier Mario Dr et Mercier Danielle 

Messier Martin, hommage 

Messier Michel et Gagnon Marie 

Messier Monique et Cormier Gaétan/Yoland 

Messier Paul-André et Saurette Noël-Ange 

Messier Paul-Émile et Daigle Céline 

Messier Pauline et Guillette Jean-Guy 

Messier Philippe et Pruneau Laurence 

Messier Rita et Ferron Floribert 

Messier Rita Noëllie 

Messier Rosario et Lemire Edna 

Messier Rose-de-Lima et Louis-Félix Bourgouin 

Messier Simon et Mathieu, on n'oublie pas Grand-Papa 

Messier Solanges et Lépine Yvon 

Messier Suzanne et Matieu Serge 

Messier Thérèse 

Messier Vertume et Messier Victoria/Angélina 

Messier Wilfrid et Pelletier Yvonne 

Messier Yvonne et Cloutier Conrad 

Rousseau André et Blanchette Claudette 

Rousseau Claude et Ménard Jeanne 

Rousseau Michel et Girouard Sylvie 

 Descriptions Pages 

156 

169 

65 

96 

110 

69 

121 

132 

144 

114 

56 

165 

79 

157 

92 

262 

103 

46 

251 

140 

174 

171 

84 

9 

51 

149 

229 

228 

230 

Table des matières 



 

277  

 

Imprimé par : 

Duclos Ringuette Inc. 

Varennes, QC 

Relié par : 

Reliure Carole Bourdeau 

Verchères, QC 

avril 2020 



 

278  

 



 

279  

 



 

280  

 


